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\V\NT-PROPOS.

Ce Catalogue est l'inventaire détaillé de Ions les monuments dé-

couverts pendant les fouilles d'Abydos. Il ne s'applique qu'aux mo-

numents portatifs; les grands textes, comme l'Inscription delà façade

du Temple de Séti, la Table des Rois, les fragments du Poème de

Pentaour, n'y sont pas compris, puisque, pour transporter ces pré-

cieux documents au Musée de Boulaq, il faudrait démolir une partie

des édifices auxquels ils appartiennent.

On ne se méprendra pas sur le but qu'il s'agit d'atteindre ici.

Nous n'avons ni dissertations à faire, ni discussions à soutenir. Notre

tâche n'est pas là. Ce que nous voulons, c'est annoncer les monu-

ments découverts dans les ruines d'Abydos, les faire connaître par

une courte description, en signaler les caractères généraux ; ce que

nous voulons surtout, c'est surveiller les textes hiéroglyphiques et

n'en pas laisser passer un sans copier et transcrire jusqu'au dernier

mot de ce qui semblera bon à recueillir. Rédigé sur ce plan, le Ca-

talogue sera ce qu'il doit être, c'est-à-dire un recueil en quelque

sorte impersonnel de matériaux. L'auteur y donne, comme il les voit,

les monuments qu'il a sous les yeux. 11 les met sans explication à la

disposition des égyptologues, qui en tireront le parti qu'ils voudront.

Il faudrait que tous les conservateurs de musées, que tous les collec-

tionneurs en fissent autant. La science aurait au moins la mesure des

richesses et des forces dont elle dispose; elle saurait ce qu'elle peut

faire; son champ d'exploration ne serait plus un domaine où elle

risque parfois de s'égarer, parce qu'elle n'en connaît ni les limites

ni l'étendue.
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Le Catalogue donne lieu à plusieurs remarques, que nous résume-

rons ainsi qu'il suit.

r Pris dans son ensemble, il montre clairemenl que toutes les

parties d'Abydos (ville antique, temples, nécropole) n'onl pas été

d'une manière égale fécondes <'ii découvertes, ei que c'esl au milieu

des morts el dans les tombeaux
<

|
u<

' les fouilles ont Irouvé leurs plus

éclatants et leurs plus nombreux succès. En cela, les fouilles d'Abydos

ne diffèrenl pas des autres fouilles faites en Egypte. On ne trouve

rien dans les ruines des \illes. parce que les maisons égyptiennes

étaient bâties au milieu de terres cultivées; parce qu'elles étaient

pauvres et sans meubles; parce que, aussitôt abandonnées, elles

étaient facilement à la portée de ceux qui voulaient enlever ce qui

s'\ trouvait, les sables n'étant pas là pour les ensevelir et les con-

server. Peut-être les tentatives laites sur les temples sont-elles géné-

ralement suivies de résultats satisfaisants. Des statues, des slèles. des

ustensiles du culte qui ornaient les temples , il reste toujours quelques

débris dont le fouilleur fait son profit. I)"un autre côté, les tableaux

qui couvrent les murs des temples sont très nombreux, et il est im-

possible qu il n'en soit pas qui servent par quelque point les intérêts

de la science. < )u comptera dune, pour la réussite des fouilles, sur les

ruines des temples plus que sur les ruines des villes. Mais on comp-

tera surtout sur les ruines des nécropoles. Là est le véritable champ

de l'explorateur. Les tombes sont dans le désert, et il n'est pas

toujours facile d'\ arriver. Elles sont creusées dans un rocher que

recouvre invariablement i couche plus ou moins épaisse de sable,

el il faut pour \ pénétrer tout un travail de déblaiement qui exige

beaucoup de temps et d'hommes. Notons, en outre, que les lombes

sont bien plus richement décorées que les maisons (les lombes sont

(t les demeures éternelles "
. les maisons SOlll R les hôtelleries » (le Dio-

dore i: que les statues, les stèles, les meubles, les ustensiles \ abon-

dent, tout cela, a la vérité, plus ou moins banal. Les nécropoles

sont doue, pour tous ces motifs, plus féconds en découvertes. Si.

dans les temples, on trouve la qualité, c'est-à-dire les stèles et les
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statues royales, les grands textes historiques, la quantité se trouve

dans les aécropoles, si bien que, quand on veul fouiller pour un

musée ei en vue d'une collection à l'aire c'esl surtoul dans les né-

cropoles que les ateliers doivenl être installés, rarement dans les

temples, plus raremenl encore dans les villes; que si l'on veul fouiller

pour la science et en vue d'un ensemble de documents religieux,

historiques, géographiques à recueillir, c'esl aux temples qu'il faut

s'adresser. Telles sont, en résumé, les causes des différences, sou-

vent énormes, que l'on remarque dans les résultats produits par l'ex-

ploration d'une même ville. Maintenant Abydos échappe-t-il à celle

loi commune, el le Catalogue va-t-il nous faire rencontrer le nom

des nécropoles plus souvent que le nom des temples, el plus souvent

le nom des temples que le nom de la ville antique? Nous connais-

sons déjà la réponse à l'aire à celte question. On ne trouvera pas.

dans ce qui va suivre, une page où le nom d'une des uécropoles ue

figure plusieurs lois.

2° A Saqqarah, ce qu'on recueille le plus fréquemment, ce sont

des statues de l'ancien empire. Qournah est surtout le lieu d'élec-

tion des momies et des jolis cercueils de bois. A Drah abou'l-neggah,

on cherchera principalement tous ces menus objets, armes, usten-

siles, mobilier, fruits et céréales, que l'usage était, à une certaine

époque, de déposer à côté des morts. Abydos suit une autre voie, et

c'est à Abydos qu'il faut fouiller quand on veul avoir des stèles.

Des circonstances locales expliquent seules ces différences. Nous

l'avons déjà dit, el nous y revenons en deux mois. \ Ibydos, la

constitution géologique du terrain est telle qu'on n'a pu, connue

autre part, y creuser des chambres souterraines profondes, el que

tout s'y passe en quelque sorte à la surface du sol. Aussi la nécro-

pole a-t-elie été de bonne heure pillée, ravagée, bouleversée. On

en a lout enlevé, sauf les stèles, qui u'étaient que des pierres sans

valeur. De là notre récolte si prodigieusement riche, et le nombre

considérable des stèles qui occupent une si grande place dans le

Catalogue.
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3 Nous appuyons également sur un autre fail que nous allons

avoir plus d'une occasion de mettre en évidence. Les monuments

se distribuenl dans le Catalogue de telle sorti' (|u'ils peuvent servir

de jalons. et nous montrer la route que suit à travers les âges l'his-

toire môme d'Abydos. Dès le débul < I « v» fouilles, qous autorisant de

l'opinion de ceux qui, à tort ou a raison, veulent placer a Ibydos

le berceau de la monarchie égyptienne, nous avions cru qu'avec

Vbvdos nous serions remontés aussi loin que possible dans le passe,

ei que nous aurions eu la fortune do rencontrer dos monuments

contemporains de l'antique Menés. Il n'en a rien été. Ubydos semble

n'avoir pas existe du temps des pyramides, et c'est à la vi" dynastie

que se rapportent ses plus anciens monuments. De même, après la

\iv (hnaslie se montrent les symptômes d'une rapide et irrémé-

diable décadence. Les limites de l'histoire d'Abydos sont ainsi tra-

cées, ci. en effet, le Catalogue va nous montrer que l'époque de la

plus grande prospérité d'Abydos correspond aux xu' et \m' d\ nasties.

lue ville du moyen empire, telle aurait donc été la ville sainte

d'Osiris. L'ancien empire est à Memphis; les grandes années du

vel empire sont a Thèbes; a partir de la xxu 1
' dynastie, la vie de

l'Egypte semble s'être fixée dans le Delta. Mais c'est à \b\dos qu'on

viendra pour chercher des souvenirs de la période comprise entre

la M e dynastie et l'invasion des llyksos.

!\° On se fait, en général, uni' idée exagérée des fouilles égyp-

tiennes et de leurs résultats; il semble qu'en Egypte il n'y ail qu'à le

vouloir pour trouver des antiquités, et que chaque pelletée de terre

ou de sal.le doive amener une découverte. On jugera de la valeur de

cette opinion par le Catalogue que nous publions. I ne trentaine

d'hommes ont été occupés pendant dix-huit ans aux touilles d'Aby-

dos, les temples ont été scrupuleusement déblayés; si vaste qu'elle

soit, la nécropole a été remuée de fond en comble; j'ajouterai que,

de toutes les ruines que nous avons explorées, il en est à peine une

ou deux (Saqqarah, Tanis) qui aient aussi bien qu'Abydos répondu

à nos efforts. VA pourtant, on a bien vite compté les monuments vrai-
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•ni hors ligne que les fouilles «I \li\<l<>s nous onl uns entre les

Que les impatients en prennent donc leur parti. Évidemment

l'Egi pie ancienne n'a pas dil son dernier mot . et j'aime à croire que

plus d'une surpris.' nous est encore réservée. Mais si nous considé-

rons que, dans les quelques pages <pii vont suivre, sont résumés les

travaux de dix-huit ans. on ne doit pas se bercer d'illusions et croire

qu'en Egypte les découvertes viennent aussi facilement qu'on le pense

au premier appel du fouilleur.

Je sais que le mode d'exploration en usage est pour quelque

chose dans la lenteur des résultats obtenus. Quand on pourra pro-

céder avec système, partager en zones les lieux à explorer e1 ne

quitter une zone pour passer à la suivante qu'après l'avoir épuisée à

rond; quand on pourra porter au loin les terres et les sables au lieu

de les amonceler à quelques mètres de la fouille, en un endroit d'où

il faudra peut-être les déplacer encore une fois demain, il est cer-

tain qu'avec l'aide de surveillants instruits, diligents et honnêtes, avec

des ouvriers mieux façonnés aux opérations souvent très délicates

des fouilles, on obtiendra des résultats plus rapides. En attendant,

nous devons nous contenter de ce (pie nous avons, heureux encore

d'avoir pu arriver jusque-là.

\ proprement parler, ce Catalogue est le troisième volume de

notre Description des fouilles d'Abyehs , bien qu'à lui seul il forme

un ouvrage séparé et sans liaison directe avec les autres. Dans les

deux premiers, nous visitons les lieux, nous les décrivons. Nous ré-

servons au troisième l'inventaire des monuments mis au jour.
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CHAPITRE PREMIER.

STATI ES.

§ 1
er

.

STATUES DE DIVINITÉS.

I. On trouve des statues de divinités dans les ruines des habitations

privées* dans les temples, dans les nécropoles; on en trouve aussi dans

le plein désert, et dans les ilôts de sable qui forment enclave au milieu

des terres cultivées de quelques parties de l'Egypte.

Ruines des villes. — Les images de divinités recueillies dans les ruines

des villes sont de deux sortes.

On disposait dans une niche, au fond dune chambre, dans un édi-

cule taillé en forme de naos, une statue de divinité devant laquelle était

debout une sorte de table rectangulaire. Aux jours prescrits, cette table

servait au dépôt des offrandes, consistant en fleurs, en fruits, en liquides,

en viandes, en légumes, qu'on apportait en nature. Nul doute que cet

ensemble ne représentât un oratoire privé. Le maître de la maison con-

servail chez lui, comme souvenir pieux, l'image de la divinité à laquelle

il avait voué un culte spécial, ou dont il était tout simplement un des

prêtres.

l'Ius souvent, une pierre ou une brique, enlevée dans la muraille de

l'une des chambres intérieures, laissait un petit trou béanl dans lequel

on plaçait, non plus une statue, mais une figurine représentant prin-

cipalement une des divinités qui passaient pour exercer une influence
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magique. Les figurines ne sonl plus alors l'objet d un en Ile. Elles agissent

à la Façon des crocodiles empaillés, des tiges d'aloès qui sonl suspen-

dues au-dessus des portes de presque toutes les maisons modernes de

l'Egypte, des grandes mains de bois, les doigts très écartés, qu'on voit à

Alexandrie sortir des façades de lu pluparl des maisons habitées par des

'.i 3. Elles sunl destinées à tenir à I écarl le mauvais œil, les esprits et

même les animaux malfaisants. Les fouilles exécutées dans les ruines des

habitations privées fournissent une multitude de statuettes de divinités

qui n'ont pas d'autr 'igine. Telles sont, au milieu d'autres, les sta-

tuettes de Thouéris à tête d'hippopotame. La déesse est debout. Elle a

devant elle le V. sa, signe mystérieux qui symbolise la protection par

les moyens talismaniques.

L'usage îles oratoires privés et des figurines talismaniques est aussi

ancien en Egypte que la xvm' dynastie, et il est probable <|ii'il re-

monte |dns haut. Il n \ a dune pas là d influence grecque ou romaine, et

les statues conservées dans l'intérieur des habitations n'ont rien à l'aire

avec les Lares, qui étaienl les génies gardiens du foyer domestique, ni

avec les Pénates, qui étaienl tes dieux de la maison. Tout au plus, si

l'on veut qu'une influence ail eu lieu, celle influence s'est-elle fait senhr

de l'Egypte sur la Grèce, loin de s'être exercée de la Grèce sur l'Egypte.

Temples. — Les statues de divinités occupent dans les temples leur

milieu naturel. Elles devaient \ être originairement fort nombreuses. Le

plus souvent, le dieu représenté est le dieu du temple. <>n trouve cepen-

dant quelquefois des statues qui représentent soit les parèdres, soit

encore des divinités étrangères au culte local.

H n'\ a pas dans les temples égj ptiens île statue qu on puisse regarder

comme la statue par excellence du temple. Chaque statue était un ex-

voto déposé dans l'édifice sacré au nom cl au profit de celui, roi ou par-

ticulier, qui en avait ordonné l'exécution. Celui qui en avait ordonné

l'exécution fondait alors à perpétuité un service d'offrandes à déposer en

certains jours aux pieds de la -laine, de cérémonies à célébrer, de prières

à dire.

Les statues de divinités déposées dans les temples n'étaient pas consi-

dérées seulement connue des œuvres d'art destinées à embellir et à en-

richir le lieu sacré. Il semblerait résulter de certains textes gravés sur

les murailles des temples (particulièrement à Dendérah) qu'une statue
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laite ii l'image d'un dieu élail un logis donné à ce dieu lui-même. Les

Égyptiens croyaient à la présence des divinités dans les statues, qu'ils

leur élevaient. La statue étail moins une œuvre d'arl qu'une sorte de

tabernacle. Le dieu \ élail présent. Il \ arrivai! au momenl de l'évo-

cation. On parlai! avec lui, e! peut-être le singulier dialogue qui s établil

.

sur la stèle de Bakhtan, entre Chons el son prophète montrerait-il que

quelquefois le dieu répondait. Vinsi s'explique le nombre, et aussi le

luxe, des statues de divinités don! nous trouvons les débris dans les

temples. On faisait au dieu qu'on invoquai! un vêtemen! digne de lui.

Yécropoles. — Les statues de dimensions moyennes recueillies dans les

tombes son! rares; (m n'en voit pas qui nous fassénl sortir du mythe

d'Osiris. Les figurines sont au contraire très nombreuses, el représentenl

à peu près tous les dieux du panthéon.

Qu'on ait disposé dans la chambre d'un tombeau dos statues d'Osiris.

d'l>i>. de Nephthys; que ces dieux, compagnons et assistants des morts,

soient présents pour recevoir les offrandes et entendre les supplications

des survivants et du défunt lui-même, c'est ce qu'il est facile de com-

prendre. Aussi les statues du mythe d'Osiris règnent-elles seules dans les

nécropoles, d'où les statues des dieux, particulièrement des dieux so-

laires, sont exclues.

Il est vrai qu'en certaines circonstances les images de tous les autres

dieux ont un fréquent accès dans les nécropoles. Mais alors ce ne sont que

des statuettes ou des figurines, et elles doivent être regardées comme de

^impies talismans. Tantôt déposées dans le cercueil à côté de la momie,

tantôt attachées par un lil aux bandelettes extérieures, tantôt introduites

par une incision du flanc gauche dans l'intérieur du cadavre, elles exer-

cent avec les tat, les ut'a, les ta (boucles de ceinture), les colonnettes^

l'influence magique dont nous avons parlé, et empêchent le mal, c'est-à-

dire Typhon, de s'approcher du cadavre et de s en emparer.

Sable. — Un Egyptien nourri dans les saines doctrines ne pouvait

regarder le déserl que comme un emblème de Typhon. La mort, la sé-

cheresse, la stérilité, sont l'attribul du désert. Rien n'y pousse el rien

n'\ \it. Le désert, le sable qui le couvre, les bêtes qui le hantent, et

jusqu'à sa couleur fauve , étaient en abomination chez les Egyptiens. On

immolai! à Typhon tous les animaux (el quelques auteurs ont même été

jusqu'à dire tous les hommes) qui avaient le malheur de naître roux.
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\in<i s'explique l'usage de parsemer de figurines de divinités en or,

en faïepce, en pierre, surtout en bronze, le sable de la partie du désert

su r laquelle s'élevait un édifice sacré, templ i tombeau. \u milieu des

plaines verdoyantes du Delta se rencontrenl quelques poussées de sable

pur. Là aussi on enfouissait des statuettes de divinités. On croyait de cette

façon chasser Typhon de son domaine. On rendait au sable sa pureté.

Les ennemis de L'homme, compagnons des ténèbres et de la mort, ne

l'habitaient plus.

II. Ces règles ont trouvé leur application dans 1rs fouilles d'Abydos,

avec des nuances que nous aurons soin de noter.

Ruines des villes. — On n'a pas rencontré dans les ruines de la ville

un seul ça- il oratoire privé. Les statuettes de Thouéris, dans leur rôle de

talismans, ont été très rares. Mais nous avons été quelque peu étonnés

du nombre considérable de statuettes de Sekhel
|
Pascht i que nous avons

recueillies, quelques-unes à leur place antique.

Temples. — Le chapitre des statues de divinités découvertes au mi-

lieu des temples n'a pas, dans notre inventaire, la richesse qu'on se croi-

rait endroit d'attendre d'édifices appartenant aune ville aussi célèbre et

aussi importante qu'Abydos. Tous les temples égyptiens n'ont pas égale-

ment conservé les statues de divinités (et en général toutes les statues)

qui les décoraient. Les uns (Tanis, Karnak, Louqsor), après avoir été

ravagés et détruits, puis abandonnés, se sonl en quelque sorte ensevelis,

lentement et de siècle en siècle, sous leurs propres ruines, dérobant aux

profanes les images de leurs dieux renversés, que nous retrouvons au-

jourd'hui plus ou moins intactes. Les autres (Edfou, Philae, Dendérah,

le Ramesséum . Qournah (, laissés ouverts à tout venant . n'ont pas lardé

à être déharrassés de leurs statues et de leur mobilier sacré, pour être

convertis, au profit des villages environnants, en magasins et en lieux

d'habitation. D'autres enfin, construits en calcaire, comme Qeir-el-Ba-

bari, les temples d'Aménophis III. de Thoutmès 1

er
. de Thoutmès III à

Thèbes, n'ont été que trop tôt la proie des entrepreneurs de fours à

chaux, et ont plus ou moins disparu avec tout ce qu ds contenaient. Or,

trois des quatre temples dont les ruines se trouvent à Ibydos étaient

bâtis en calcaire, et le quatrième a de bonne heure servi d'église el de

lieu d'habitation aux (.optes. Il n'y a donc pas lieu de s'étonner du pclil
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Dombre de -laines de divinite's que les ruines de ces temples nous onl

rendues.

Nécropoles. — La nécropole d'Abydos se présente dans des conditions

particulières que nous avons signalées autre part. Le sable est sans pro-

fondeur. En général, on n'y trouve ni caveaux souterrains, ni puits, el

tout s'j passe, en quelque sorte, à Heur du sol. Il résulte de cette dispo-

sition des lieux qu'aucune nécropole n'a <
;
l<

: plus facilement et par con-

séquent plus vite ravagée. \ peine une tombe a-t-elle échappé çà et là

aux chercheurs d'or. Les momies ont été pillées pour enlever les objets

précieux qu'elles contenaient. Pendant des siècles, on a fait du feu avec

le bois des cercueils. Les statues, souvenirs délestés d'une religion vain-

cue, onl été jetées par terre el brisées. Le n'esl pas que les statues des

divinités aient été plus rares dans la nécropole d'Abydos qu'autre part:

ce n'est pas non plus qu'on ail été plus réservé clans le nombre des figu-

rines et statuettes dont les momies sont habituellement accompagnées.

Mais, après ce que nous venons de dire, ou conçoit que tout ait plus ou

moins péri. En somme, Abydos vaut Saqqarah, les Pyramides, Thèbes,

pour la quantité de statues qu'on y découvre ; mais on ne fera pas autre

pari une pareille collection de débris et de rebuts.

Sables.— La nécropole d'Abydos appartient surtout au moyen empire

(\n'\ xiu
c dynasties), et je ne sais pas si, à ce moment, on fabriquait des

statuettes de bronze. Quelques bronzes ont été cependant recueillis dans

le sable sur lequel la nécropole s'étend, mais on doit ajouter qu'aucun

d'eux ne remonte plus haut que la xxne dynastie; les noms propres intro-

duits dans les invocations gravées sur les socles prouvent même que, pour

la plupart, ils sont de la xxvi°. A l'ouest du temple de Séti I
er

, et assez

loin dans le désert, est une bande de sable parsemé, pour des motifs

inconnus, de grands vases en terre grossièrement cuite et de bronzes.

Mais les bronzes sont tellement oxydés qu'il a été impossible d'en déter-

miner l'époque, et que le travail assez long qu'a nécessité l'exploration

de cet ilôt n'a laissé aucune trace dans notre catalogue.

III. Les statues et statuettes de divinités provenant des fouilles d'Aby-

dos sont classées ici dans l'ordre que nous avons adopté pour la Notice

sommaire des monuments du Musée de Houlaq. Osiris, le dieu universel

des Egyptiens, y lient la première place, suivi de tout le personnel de son
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1 1 1 \ 1 1 1 •
-

. Viennenl ensuite les divinités appartenanl aux triades des villes

principales. La série se termine par des statues qui représentenl <l<'>

l'or s rares ou inusitées.

I

(Wlll Dth

i \< il Mi: 1)1 MU! H TEMPLE D OSIRIS

Granil rose. — 11. <>'". !.">. — Laisse en place.

Partie supérieure d'un colosse représentanl Osiris. Le dieu estcoiffé de la

couronne blanche flanquée de deux plumes. Il lienl le fouel e1 le crochet.

Sur le dos, commencemenl du nom de bannière de Thoutmès III.

t\l\ Dynastie.)

ENCEINTE 1)1 NORD. - TEMPLE D OS] RIS

Granil gris. — II. i™,35. — Laissé en place

Statue représentanl Osiris assis. Le dieu esl vêtu de la longue robe, par une

fente de laquelle passenl ses main- tenanl le fouel el le crochet. De chaque

côté du siège, légendes de Ménephtah, aimé d'Osiris, seigneur iïAbydos. La

tète manque.

3

(XIX" Dynastie.)

iM EINTE Dl NORD. TEMPLE D'OSIRIS.

siliceux très rouge. — 11. i"."7- — Laissé en p

\ntiv statue, qui se recommande seulement par la beauté du bloc dans

lequel elle a été taillée. Elle n'a évidemment été qu'ébauchée. Comme la

précédente, elle représente Osiris assis, elle porte les cartouches de Mémmli-

lah. qu'on lit, confusément tracés, sur une partie de la plinthe à laquelle le

dieu esl adossi
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(XIX 1

Dynastie.)

BNCEINTE Dl \ni!l>. -TEMPLE D'OSIRIS.

Grani! gris.— il. o
m,68.— Musée de Boulaq

Statue. Osiris assis. La tête manque. Le dieu est enveloppé de la longu<

»be, qui laisse une partie de la poitrine à découvert. Il tienl le fouel el l<

ochet. On lit sur la plinthe:

m»
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l'époque. Elle a élé trouvée dans le sable, en déblayanl le tombeau donl les

ruines ont fourni la stèle n i i
•>

i . el peul être de la ivni1 dynastie, c le

cette stèle.

6

(XXVI Dynastie.)

Mi ROPOLE 1)1 MHili.

Sei'pentine frise. — II. o' .h-. — \l. 11.

\mIit statue représentanl Osiris assis. Cette lois le doute n'est plus permis.

C'esl . dans toute sa pureté, I arl délical . élégant el un peu maigre, qui a fleuri.

'lu uord au sud de l'Egypte, à Memphis aussi bien qu'à Vbydos <! à Thèbes,

depuis les Psammétichus jusqu'à Uexandre, el donl l'inQuence se fail sentir

jusque --'Mis 1rs Ptolémées.

La base el le dossier du trône portent une inscription qui nous fait connaître

le nom du personnage qui avail voulu mériter, par l'érection de ce joli mo-

nument, la faveur d'Osiris. Nous en transcrivons ici la partie essentielle :

±vi i ii:*L:sn?*;i«fl£îïTm:s:

.î-i-.iLMjnLJTij

/

|
I! lsses Epoques. )

NÉCROPOLE Dl NORD

Serpentine noire. — H. o",i5. — M.

Statue d'Osiris assis. Inscription sur le dossier. Prière à Osiris pour iv
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8

i Basses Ép i s.
|

NI I ROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o
m
,37 . — M. B. (Voir les n 9, 78, 79, 376.)

Statue représentant Osiris assis. Le dieu n'esl pas ici revêtu de ses attributs

ordinaires. Il esl sans coiffure, ei sa tête n'est couverte que de la grosse per-

ruque ronde. Il esl en gaîne, les mains armées du fouel ei du crochet. Les

yeux sont rapportés.

\ l'exception d'une partie du siège, la statue a été dorée tout entière au

moyen de feuilles d'or fixées à la pierre par un mordant. Ces feuilles ont été

enlevées en quelques parties etmontrenl que primitivement la perruque avail

été peiute en bleu ei les hiéroglyphes du siège en vert.

Le siège est, en effet, couverl d'une inscription qui contient, sous la for-

mule ordinaire , une prière à Osiris, seigneur d'Abydos, pour qu'il accorde

les dons funéraires au personnage dans le tombeau duquel la statue a été

découverte. La légende de ce personnage se lit :

i iXJ¥!% .T—i m

La statue 'que nous enregistrons sous le n" 8 a été trouvée avec les nos
<),

78, 79 et 376 dans le même tombeau. Ces cinq statues sont du même temps

et peut-être de la même main. Elles appartiennent vraisemblablement, au

temps des empereurs.

Sous la xme dynastie, un certain I™*™ II, fils de III (n" M.'!-), s'était l'ail

construire dans la nécropole d'Abydos un de ces petits tombeaux en forme de

pyramide qu'on rencontre si fréquemment. C'est dans ce tombeau, usurpé

quelques milliers d'années plus tard, el dont, jusqu'à ce moment, on avait

laissé' la stèle originale en place, que furent déposées les momies à côté des-

quelles nos cinq statues ont été recueillies.

9

(Basses Époques.)

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. ,28. — M. B. (Voir les a" 8, 78. 7'.). 376.)

Le déblayemenl du même tombeau a fourni à la collection du Musée d(
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Boulaq une autre statue d'Osiris qui, après avoir été peinte, a été égalemenl

dorée. Le dieu esl assis. Ses mains vides sortenl de sa robe. Sa perruque

ronde el touffue esl bleue, ornée d'un bandeau el d'un urœus doré. I ne ins-

cription à l'encre noire a été grossièrement écrite sur le siège. Elle n'a même

pas
été achevée, el on ne réussil pas à distinguer le nom du personnage en

faveur duquel la prière à Osiris esl faite.

10

i Basses Époqi i s.
|

m | ROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o ,i8. — M. I!. (Voir le n 11

Tombeau ménagé dans le sable aux environs de la petite pyramide qui

vienl de nous donner les numéros précédents. Ce tombeau esl sans architec-

ture extérieure el ne se compose que d'une constructi ectangulaire en

briques crues, affectant la fon Pu ;uve de sarcophage, aucune trace du

couvercle n'a été trouvée.

Une seule m ie \ avail été déposée. Elle étail en pièces; mais le sable

dans lequel elle étail noyée nous a fourni, avecquelques débris de stèles, la

présente statuette et le n° n. \ en juger par le style de ces deux morceaux,

non- ne sortons pas d'un quartier de la nécropole spécialement affecté ara

sépultures contemporaines «les empereurs.

La statuette qui porte le n? 10 représente encore Osiris. Le dieu esl 9ans

coiffure emblématique; il porte la perruque longue don! les extrémités retom-

benl carrément sur la poitrine Ses mains son! vides. Des traces de dorure se

iniit remarquer çà el là. aucune inscription nenous donne le nom du person-

nage qui a mis sa sépulture sous la protection du dieu de l'enfer égyptien.

Il

i Bassi - Époqi es. i

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. 0"\ao. — M. B. (Voir le n° 10.)

Osiris assis, le corps en gaine, 1rs mains tenant le fouet et le crochet, la

tète couverte de la perruque tombant carrément sur le dos el sur la poitrine.

Pas d'inscriptions. Traces de dorure encore apparentes.
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Le style de ce morceau est bien supérieur au style de la statue n° lo, avec

laquelle il a rit'- trouvé. La face surtout esl traitée avec une largeur de ciseau

qui étonne dans une œuvre de ce temps. On ne conclura rien de celte appa-

rente dérogation à la règle, si ce n'esl qu'il y eut de (uni temps des artistes

• •h lv;\ pte, même sous les empereurs.

12

(Basses Époques.)

NÉCROPOLE DU ISORD.

Calcaire. — II. o™,45. — M. 1!.
|
\ oir 1rs q '

1 3 . I
'.

. 1 5.

Nous ne sortons oi des liasses époques, ni du quartier de la nécropole du

nord i|iii nous a fourni les numéros précédents.

Osiïis est debout, le corps en gaine, les mains cachées sous la robe, la

tète coiffée de deux plumes. Il a devant lui un épervier accroupi dans la pos-

ture de l'incubation. L'épervier sert lui-même de couvercle à une cavité rec-

tangulaire ménagée dans le socle de la statue, cavité qu'on trouve le plus sou-

vent vide, mais où l'on rencontre quelquefois, soit un petit papyrus à formules

magiques, soit un linge bituminé enveloppant quelques viscères humains dif-

ficiles à reconnaître. Le tout est bariolé de couleur rouge et noire.

On reconnaît du premier coup d'œil la signification de ce petit ensemble.

i > -

1

ii- . c'est le défunt lui-même, quand il aura mérité d'entrer dans le sein du

dieu des âmes et de vivre éternellement confondu avec lui: l'épervier, c'est la

résurrection promise au défunt, c'est la vie qui va sortir de la mort, c'est la

lumière qui va sortir des ténèbres.

I ne inscription à l'encre noire couvre le socle. Si effacée qu'elle soit, nous

y voyons que le personnage auquel le monument est dédié se nomme ] fi

13

(Basses Epoques.)

NÉCROPOLE DU NORD.

o"'./.5. — M. B. (Voir les n" 12, Ui. 15.)

Vutre groupe de la même composition et de même travail que le précédent.

L'inscription est tracée à l'encre noire et descend, en colonne verticale, de la
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poil aux pieds de l'Osiris. Le défunl devail s'appeler
"Ï"** ,A, Oh

14

I l!\-si s Epoqi bs
I

\i i ROPOLE m NORD

Cnlcnire. — II. o",44. — M. 11.
I
Voir les n 12, 13 15

Troisième groupe de même composition el de même travail. L'inscriptioi

esl une prière à Osiris en faveur «l'un personnage donl le nom propre a ét<

laissé en blanc.

15

l'u -i - Epoqi i -.
i

NÉCROPOL1 Dl NORD.

Calcaire. — II. o°,44. — M. B. (Voir les n- 12, 13J S.
|

Quatrième groupe, trouvé dans le même quartier de la nécropole que les

précédents el de même style qu'eux. Il ne reste rien de lisible des inscriptions

qui couvraienl le devanl de la statue el le pourtour du socle.

Les cavités rectangulaires auxquelles les éperviers accroupis servent de

couvercle ont été trouvées vides dans 1rs quatre monuments.

16-46

(Époqi bs divbi

NÉCROPOLE.

Bronze. — II. moyenne, o",i5. — \I. li.

Nous plaçons ici trente el une statuettes de bronze trouvées çà el là el à

diverses époques dans le sable de la nécropole. Il en esl quelques-unes qui

portenl des inscriptions. Les plus anciennes ne remontent pas au delà de la

wir dynastie. Elles semblent, en général, appartenir plutôl à la \\\r.

Il faut distinguer, quanta la conservation, entre les statuettes de bronze

provenant de la nécropole de Saqqarah el les statuettes de bronze provenanl

de la nécropole il Abydos. Le voisinage du calcaire marneux sur lequel il re-



STATUES DE l)l\ INITÉS.

pose rend le sable de Saqqarah toujours un peu humide. En outre, les bronzes

\ soiii trouvés enfouis el cachés sous ce sable ou. ils séjournenl immobiles de-

puis plus de vingt siècles. A \hydos, au contraire, le sable esl sec, quel que

soil le sous-sol sur lequel il repose. Il s'ensuil que les bronzes de Saqqarah

si mi tous plus ou moins attaqués par l'oxyde, el que, dans la nécropole d'Aby-

dos, ils nous arrivenl dans un état, de; conservât iou relativement plus p.-irl'aih'.

Les bronzes de Saqqarah ont le verl brillant de l'oxyde de cuivre, el ils ne

peuvent rtre montrés au public qu'après un décapage aussi long que minutieux;

les bronzes ont revêtu à Abydos une patine d'un brun verdàtre qui permet

de les introduire presque sans préparation dans le- vitrines du Musée.

lue autre distinction est à faire, quant au travail et au style. Les bronzés

de Saqqarah sont recueillis, presque sans exception, sous le dallage et dans

les fondations des murailles du Sérapéum, où les plus riches habitants de

Memphis les ont déposés comme un témoignage de leur piété envers la souve-

raine divinité', incarnation d'Osiris. Les bronzes de Saqqarah sont ainsi des

bronzes de choix. Ces mêmes conditions ne se retrouvent pas dans les bronzes

d'Abydos. Venus de toutes mains, et destinés à des tombeaux de simples par-

ticuliers, le souci de bien faire y esl moins évident, et ils ne se recomman-

dent pas en général par la beauté.

47-75

(Basses Époques.)

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Bronze. — H. moyenne, o"\i5. — M. B.

Au bas de la colline que couronne la nécropole du centre, et déjà mêlé aux

tombes de la nécropole du nord, nous avons trouvé un grand tombeau, com-

posé de deux chambres contiguës, l'une destinée aux survivants et servant de

chapelle extérieure, l'autre réservée aux morts. A en juger par les stèles

(n os i3i8, 1 3 1 cj , i32o) qui étaient encastrées dans le mur extérieur à

gauche de la porte d'entrée, le tombeau doit être d'époque ptolémaïque. Les

murs sont épais et construits en briques crues.

C'est dans ce tombeau que, pour la première fois à Abydos, nous avons

rencontré une disposition analogue à celle des Serdab de l'ancien empire. Deux

corridors, ménagés dans l'épaisseur de la maçonnerie, et murés à 1 époque de

la construction pour l'éternité, y ont en effet été découverts. L'un était vide.

Mais nous avons trouvé dans l'autre une sorte de coffret en calcaire grossie-
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renient taillé contenait les vingt-neuf statuettes de bronze que nous catalo

gnons ici et qui représentent toutes des Osiris.

76

i \\ DïSASTI! . I

\ 11. Il \ \ I lui 1

Calcaire. —II. i ,o5. — Laisse en placi Voit Â >, Ul.pl. iû.)

Groupe de trois statues, très mutilé. Les têtes ont disparu. Osiris, Isis el

Horus, assis sur un siège commun. Sur les côtés • 1 1 1 siège, cartouches de

Ramsès III. aimé d'Osiris el d'Horus vainqueur. I ne prière couvre le socle.

Elle s'adresse aux trois divinités au nom d'un |"| t » , nommé ^^
^aL l

mS^^- I 1K> autre prière, en huit lignes verticales, ornait le dos du siège,

bile <>t en partie illisible.

77

\\\l DïNASTIB.)

i m l 1MT Dl NORD. KOM l.s-si i.rw

Serpentine grise. — H. o",ao. — M. B.

Statue d'isis dont le buste seul a été trouvé. La déesse était coiffée du ca-

ractère hiéroglyphique qui sert à écrire son nom. Le morceau a toutes les

qualités de l'époque, et le soin avec lequel il a été travaillé ne t'ait que rendre

[rettables les mutilations qu'il a subie-.

78

NECROPOLE 1)1 NORD

Calcaire. — il. o ,ao. — M. B. (Voir les n" 8, 9, 79, 376.

Le tombeau auquel nous devons déjà les statues d'Osiris cataloguées sous

B ''t g nous a donné celle que nous inscrivons sous le n" 78. Cette sta-

tue représente bis. La dorure est mal conservée. La perruque descend sur

les épaules et la poitrine. Pas d'inscription et pas d'emblème sur la tête.
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79

(Basses Epoques.)

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o
m,3i.— M. B. (Voir les a" 8. 9. 78, ,'176.

)

Même tombeau. Isis agenouillée. Elle tient devant elle une petite momie

d'Osiris. Des inscriptions couvrent le socle et le dossier de la statue. Elles sont

si grossières qu'elles ne se lisent pas. et qu'on les croirait fausses.

Nous rappellerons (voy. ci-dessus n° 8) que le tombeau dans lequel les

nos
8, 9, 78, 79, 376 ont été trouvés est une petite pyramide de la un' dy-

nastie usurpée quelques milliers d'années plus tard. Nous ajoutons ici qu'avec

les cinq statues précédentes ont été recueillis les restes mutilés d'une demi-

douzaine de momies. Des amulettes, que nous retrouverons plus tard, des

grains de verroterie, des vases de terre cuite et d'albâtre, étaient mêlés au

sable qui avait envahi et nivelé le tombeau.

80

(Basses Epoques.)

NÉCROPOLE DU NORD.

Bois doré. — H. 0=08. — M. B.

Isis mère, de style grossier. Si petite que soit la statue, les yeux sont rap-

portés par le procédé ordinaire. Aucune inscription.

81

(XXVP Dynastie.

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Faïence verte. — H. o
m
,i-2. — M. B.

Isis mère. Conservation excellente. La déesse est exceptionnellement coillét

du siège qui sert à écrire son nom.
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82

l Époqi i: DOI im -i .
|

NÉCROPOl l M CI N I i:i . VERSANT SI D

Feldspath vert. — II. o
m
,io. — M. B.

ssise el tenant Horus sur ses genoux. Elle était coiffée d'un disqui

bronze qui a disparu.

83-109

El ES DIVERSES.

NÉCROPOLE.

Bronze. — II. yenne, o ,i6. — M. B.

\ ingt-sepl statuettes de bronze trouvées çà el là el à diverses époques pen-

dant les fouilles d'Abydos. Elles représentent Uis mère. Pas d'inscription. Les

remarques que is avons déjà eu lieu de faire, à propos des statuettes

d I >siris découvertes dans les mêmes circonstances (voy. a™ 16 à 16), trouvenl

encore ici leur application.

110-139

i Epoqi bs divi rsi -

M i ROPOLE.

Faïence. — II. moyenne, o ,o8. — M. B.

Trente statuettes de faïence bleue ou verte, trouvées çà el là el à diverses

époques. Elles représentent [sis, tantôl deboui H coiffée du siège, tantôl assise

el coiffée <ln disque à cornes. Uex ce dernier emblème sur la tête, elle esl

invariablement accompagnée de son fils Horus. qu'elle tient sur ses genoux.

Quelques-unes de ces statuettes sonl d'un excellent travail <pii mérite d'être

remarqué
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140

(XVIII DïNASTIE.)

NÉCROPOLE !)l CENTRE.

Marbre blanc. — II. o°,a6. — M. I!.

Nephthys assise, coiffée de l'emblème qui serl à écrire son nom. Beau style

de la xvme dynastie. La statuette a été trouvée dans le tombeau qui a livré à

notre collection la slèle n" 1118. Elle esi sans inscription.

141-148

1 Epoqi es diverses.)

NÉCROPOLE.

Bronze. — H. moyenne. o",io. — M. B.

Huit statuettes représentant Nephthys debout, les bras collés au corps. Elles

ont été trouvées en divers lieux et à diverses époques pendant les fouilles

il" \bydos.

149-158

(Epoques diverses.)

iNECROPOLE.

Faïence. — H. moyenne, o
m
,o8. — M. B.

I)i\ statuettes de faïence représentant Nephthys debout, et trouvées di

les mêmes circonstances que les précédentes.

159-162

(Époques diverses.)

NÉCROPOLE.

Bronze. — H. moyenne, o°', 18. — M. B.

Quatre statuettes de bronze. Bonis à tète d'épervier est debout et mar-

inant. Il est coiffé de la double couronne. Ces quatre statuettes ont été recueil-

3
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lies .1 diverses époques el en diverses parties de lanécropole. I»i

illisibles coin nul le socle de l'une d'elles.

1(13-1711

NÉCROPOl l

B te, — II. moyenne, o",i5. — M. B.

Huit statuettes représentanl rlorus enfant. Le dieu es! nu. Il porte le doigl

à la bouche. Il a la tresse sur l'oreille droite. S;i coiffure se compose de trois

touffes de papyrus surmontées de trois disques solaires.

171

" r util 'ni SE. )

NÉCROPOLE DI NORD. - ZONE DI si D-EST.

Bois peint en noir. — II. o",o5. — M. B.

Jolie statuette représentanl rlorus coiffé de la double couronne. Il esl de-

bout sur ilcu\ têtes humaines qui semblent fichées dans le sol. Le temple

il Edfou montre de nombreux exemples de ce groupe, où la lutte perpétuelle

«le la vie ri de la mort, du bien et du mal, de la vérité el du mensonge, «lu

jour et île la nuii. est symbolisée par l'Horus vainqueur, foulant aux pieds

ses ennemis décapités.

172-180

I. DQUE8 BIT] RS1 -.

NECROPOLE.

ii rao; i une, o",io. — M. I!.

Vul Btatuettes «lu dieu Thoth, a corps d'homme, à tète d'ibis
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181-191

( EpOQI ES DIVERS! 3.

Mi ROPOLE.

Calcaire el faïence. — II. moyenne o ,o8. — M. B.

Onze statuettes représentanl un cynocéphale accroupi. La tête esl sans

ornement. I ne seule fois l'animal symbolique esl coiffé du disque lunaire.

L 92-204

( Epoqi es diverses.)

NÉCROPOLE.

lîronze. — II. moyenne, o°\i2. — M. li.

Treize statuettes d'Anubis (ruinées à diverses époques dans la nécropole

d' \li\dos.

205, 206

(Epoque douteuse.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Faïence verte. — H. moyenne, o'",oG. — M. B.

Les quatre génies des morts, gardiens du germe vital.

207-245

(Epoques diverses.
|

NÉCROPOLE.

Faïence. — II. moyenne, o",o6. — M. B.

Trente-huit statuettes représentant Thouéris sous la forme d'un hippopotame.

La déesse esl debout. Elle marche appuyée le plus souvent sur l'emblème Y
sa. On sait que cet emblè n'estqu'une amulette dont la vertu magique a le

don de conjurer le mal el d'écarter de ceux qui la possèdenl les influences

funestes.

L'hippopotame qui serl d'emblème vivant à Thouéris n'est pas l'hippopo-
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hune ordinaire, celui qui, du temps d'Abd-el-Latif, habitai! encore le \\\ aux

environs de Damiette. L'appendice < I »
- forme allongée qui couvre le cou el

une partie du dos de l'animal symbolique est, telle que les Égyptiens onl su

la rendre, la crinière touffue d'une autre espèce d'hippopotame que les voya-

geurs de l'Afrique centrale <»nt tout récemment rencontrée sur les bords du

liant Nil.

246

\\\ DïNASTIl

l mi iyii: ni NORD. - ko\l l'.S-SI LTAN.

Brome. — II. .. .-.,. — M. I!.

On sait que la triade de Memphis esl composée de Phtah, de Sekhel (à la

tète de lionne ) h de Nefer-Toum.

Le bronze que nous avons sous les yeux représente Phtah debout, !<• men-

ton orné di' la grande barbe carrée. Il tient le sceptre uas dans les mains.

Sur le socle est une inscription, gravée en creux et émaillée, qui nous apprend

que le monument a été exécuté en souvenir de I l"%fti '• ^''l'"''
se

. j -1. On attribuera avec quelque vraisemblance ce beau -

numenl aux dynasties immédiatement voisines de la conquête d'Alexandre.

247-251

i ËPOQJ i - DIV]

NÉCROPOLE.

Bronze. — II. moyenne, o",ia. — M. li.

(liinj bronzes représentant Phtah, debout, revêtu de ses attributs ordinaires,

aucune inscription.

252-261

( Epoqi bs divbrsbs.)

NÉCROPOLE.

Faïence. — II. moyenne-, o°,o8. — M. li.

Di\ statuettes trouvées à diverses époques, et représentant Phtah. Aucune

inscription.
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2()2-2S!2

(EPOQI i - Dl\ I RSES. I

NÉCROPOLE.

Faïence. — 11. moyenne, o™,o6. — M. li.

Phtah sous la forme d'un nain trapu, les jambes torses, le ventre gonflé. On

l'appelle Phtah Patèque.

Comme Phtah lui-même, Phtah Patèque semble être un dieu memphite.

On m' le rencontre jamais à Thèbes, rarement à Abydos, très souvent à Saq-

qarah. Les statuettes représentant Phtah Patèque qui ont mérité de figurei

dans l'inventaire général du Musée sont au nombre d'une vingtaine.

La présence de Phtah Patèque à côté des momies s'explique par la place

que ce dieu occupe dans le panthéon égyptien. Phtah est le démiurge el le

créateur du monde visible ; considéré comme le Phtah Patèque. il est le monde

visible encore à l'état embryonnaire; il est l'embryon lui-même du monde.

Phtali Patèque devient ainsi un autre type de l'homme et le symbole des pro-

messes d'immortalité qui lui sont faites. Il personnifie cette période d'incuba-

tion qui suit la mort el qui précède l'entrée dans la vie éternelle.

Les symboles dont les figurines de Phtah Patèque sont entourées servent à

expliquer le rôle que nous venons d'attribuer à ce dieu. Le scarabée qu'il

porte sur sa tête est l'emblème de la seconde vie promise au mort et de son

entrée dans la lumière. Les crocodiles qu'il foule aux pieds, les serpents qu'il

comprime sur son sein, rendent visible le triomphe de la vie sur le néant et

du jour sur les ténèbres. Souvent des animaux typhoniens sont gravés sous le

socle de la statuette; souvent aussi des éperviers, symbole de Ra, sont sur ses

épaules; souvent enfin, Isis et Nephthys veillent aux côtés du dieu, comme

elles ont veillé aux côtés d'Osiris, au moment suprême de la résurrection. C'est

toujours le mal vaincu; c'est toujours le mort couché dans sa tombe et atten-

dant le moment où, sous l'influence des forces bienfaisantes de la nature, il

va revivre de la seconde vie qui ne connaîtra plus la mort.
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283

\WI DYNA8TIB.)

\i I ROPOL1 Dl SI D,

M. I:

5se léontocéphale. Sekliel debout . les bras collés .m corps. Elle esl coif-

I lu disque solaire.

284

i Epoqi i i"" ni -i

.

NÉCROPOLE in SI D

Faïence bleue. — II. o ,07. — M. B.

Déesse léontocéphale. Elle porte sur la tète l'uraeus dressé. Elle tienl Vut'a

dans la main gauche.

285

NÉCROPOLE Dl si D

Faïence rerte. — II. o
m
,i2. — M B

Déess< léontocéphale sans coiffure. Elle écrase deux petits personnages

'tendus -nus ses pieds.

286

\l\ DYNASTIE.)

ENCEINTE Dl NORD. KOM ES-S1 l.TW

Granil gris. — 11. o",6o. — M. B. (Publié dans Abydos, 1. Il
p

Statue représentant Mehi-t, déesse léontocéphale qui, ;> en juger par les

stèles assez nombreuses où elle esl nommée, el qui mil été trouvées aux envi-

rons de la Ghounel ez-Zébib, devail avoir un temple à Vbydos. La tête manque.

I..i déesse esl représentée vêtue d'une robe qui ne lin-sr passer que les

mains H les pieds. Elle •-! assise par terre. Elle tienl devanl elle l'emblème
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V <|ui sert quelquefois à écrire le nom de Sekhel, la déesse léontocéphale pai

excellence (voy. Birch, Gallery of antiquities
,

pi. I\, fig. •'•')• ^ ;| main droite

esl renversée, la paume en l'air.

Les inscriptions ne laissenl aucun doute sur l'attribution de la statue à la

,1c,'". • Mehi-t. Ou lit sur le manche du sistre : \lclii-i. qui est sur le siège.

Le dossier esl occupé par une formule d'adoration à la même déesse, qui est

ici nommée ~. dame <l>' Teni. L ne formule analogue esl reproduite sur

le socle. Le dédicateur du monument esl un auditeur ou un instructeur (?) de

cavalerie , nommé inhour Vekht-u.

Comme singularité digne d'être notée, on remarquera que la déesse à tête

de lionne est assise par terre H serrée dans une robe qui cache jusqu'aux bras.

On remarquera encore le «este inusité de la main droite, qui semble se porter

vers la face comme si la déesse étail représentée buvant. L'archéologie égyp-

tienne n'offre pas d'autre exemple de ces anomalies que nous signalons sans

1rs expliquer.

Le hasard a fait que la statue de Mehi-t est le premier monument que les

fouilles du temple d'Osiris nous ont mis entre les mains. Le temple d'Osiris est

isolé' vers le nord des autres ruines d'Abydos. Son enceinte est immense. Au-

jourd'hui encore, elle est couverte et environnée de maisons ruinées, assez.

nombreuses pour avoir fait partie d'une petite ville. A ce moment, lisant parmi

les légendes de la première statue découverte dans le temple le nom de
t>-

^ Teni, j'ai pu regarder le temple d'Osiris et son enceinte comme Thinis

elle-même. Mais je dois ajouter que la suite des fouilles ne nous a fourni aucun

argument nouveau en faveur de cette identification. Pour qu'on puisse regar-

der le temple d'Osiris comme la patrie de Menés et le berceau de la plus an-

cienne monarchie du monde, il faut, en effet, que le nom de Teni s y rencontre

presque à chaque pas. Or le nom de Thinis est si rare à Abydos que c'est à

peine si nous l'avons lu trois ou quatre fois sur les centaines de monuments

recueillis dans les ruines de cette ville.

287-320

(Epoques divebses.
|

NÉCROPOLE.

Bronze el faïence. — 11. moyenne, o™,i5. — M. I!.

\,,u> enregistrons ici trente-quatre statuettes représentant uniformément la

déesse Léontocéphale. Elles sont le produit de fouilles faites à diverses époques
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el en divei ses parties de la nécropole d' Lbydos. I ne quantité considérable de

ces statuettes ont été recueillies dans les fouilles, mais en débris méconnais-

sables, et elles ne trouvent par conséquenl pas leur place dans ce catalogue.

Les déesses léontocéphales appartiennent à plusieurs types :

i" 1® .sw.Viw. ou, comme l'appelle une de nos statuettes, ' ® Pakkt.

Quand elle porte ce nom, la déesse léontocéphale est représentée assise ou de-

bout, les bras collés au corps ou les mains étendues sur ses genoux. Le disque

solaire est sur sa tête. On sait que Sekhet symbolise la chaleur solaire ou le

feu dans son action funeste el dévorante;

? "
Bast. Quand on la n le Bast, la déesse léontocéphale n'est plus

qu'une forme adoucie de Sekhet, el elle devient nue déesse à tête de chatte.

Elle symbolise alors, non la chaleur •
j

1 1 i tue, mais celle <|ui donne la vie el

l'entretient. En quelques circonstances, elle reprend cependant sa face de

lionne. Sa tête est alors surmontée de l'urœus dressé, el elle tienl 17 t'a dans

la main gauche;

3° Un troisième nom de la déesse léontocéphale esl écrit *-K ou I . ou

bien encore ^k j j . Quand elle porte ce nom, la déesse léontocéphale esl

ntée, tantôt la tête sans ornement, tantôt la tête coiffée du disque. Son

rôle esl inconnu. Nous savons seulemenl qu'elle esl une des for s d,. Sekhet;

h° Un quatrième type esl celui qui n tre la déesse léontocéphale assise.

Elle est sans coiffure. Quelquefois elle tienl un sceptre terminé par la touffe

de végétaux qui sert de coiffure à Nefer-Toum; bien plus souvent elle tienl

un sistre. Son siège est déroupo à joui-. I m- li;;ure de divinité ( indéterminée) \

alterne avec un serpent. Celui-ci se drosse sur sa queue, il a des bras el semble

approcher do sa bouche ses mains étendues devant lui.

La collection du Musée ne renferme aucun texte qui non» renseigne sur le

nom de cette forme de la déesso léontocéphale. Divers rapprochements ten-

draient cependant à nous faire supposer que nous devons \ voir la déesse l/<-

ln-i dont nous avons déjà décril nno statue (ci-dessus, n° 286). Si, en effet,

uous non- rappelons, en premier lieu, que les Ggurines de la déesse du qua-

trième type on! été trouvées à &bydos en bien plus grand nombre que celles

des trois antres; en second lieu, qu'elles proviennent presque tontes des envi-

rons de la Chounel ez-Zébib, où des stries gravées au nom de Wehi-t ont été

découvertes; en troisième lieu, que Mehi-t avait un temple à ^bydos, tandis

que Sekhet, selon tonte vraisemblance, n'en avait pas; en quatrième lieu, que

le Berpenl \fehen, qui occupe le côté du siège de nos Ggurines, peul n'être pas

sans rapport avec la déessi le nom de la déesse <l<»nl nous nous occupons,

on verra qu'après toul Mehi-t, que nous savons déjà par d'antres monuments
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être une autre des formes de la déesse léontocéphalc , doil être le n le la

déesse don! les fouilles d'Abydos onl donné au Musée de Boulaqde nombreuses

figurines.

32 1

(Epoqi e doi teuse.)

NÉCROPOLE 1)1 NORD. — ZONE DE L'EST.

Bronze. — II. o°\o6. — M. B.

Jolie statuette représentant le dieu Anhour (Onouris). Il est vêtu de l;i longue

robe. Sa tête est coiffée de la perruque ronde surmontée de quatre plumes

droites. Il soutient de ses deux mains une lance avec laquelle il s'apprête à

frapper. Anhour est, comme Horus, une forme de l'irradiation solaire el un

des assistants d'Osiris dans sa lutte contre les animaux typlioniens, compagnons

de la nuit et de la mort.

On sait qu'Anhour est le dieu du nome Thinite, comme Osiris es! le dieu

local de la ville d'Abvdos.

322

(Époque douteuse.)

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Faïence verte. — H. o
m
,o6. — \I. B.

Dieu debout, à tète de lion, coiffé de la couronne blanche sans cornes,

flanquée de deux plumes. Son nom et son rôle sont inconnus.

323

( Epoque douteuse.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Faïence verte. — H. o'".o(j. — M. 11.

Déesse Moût, assise dans la posture d'Isis, tenant Horus sur ses genoux.
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324-338

I i - D!

M t ROPOL1 Dl mm 1,1 ZONE Dl NORD-01 EST

II. moyenne, o oit

Quinze statuettes représentant le dieu Bès. Le dieu esl assis par terre ou

debout. I n exemplaire le montre nourrissant un petit enfant qu'il tient delà

main gauche.

339

i Epoqi i; doi in M . I

NÉCROPOLE 1)1 CENTRE. ZONE Dl NORD

Faïence bleue. — H. o .07. — \l. I!

Dieu debout à tête de grenouille, les bras colles au corps. Les jamb

manquent.

340

(Epoqi 1: DOI TE1 SB. I

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE Dt SI D.

Faïence verte. — H. o'".u'i. — M. I!.

L'âme humaine, symbolisée par une tête d'homme et un corps d'éperviei

341

1 Epoqi e dih tbi sb. i

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Bronze. — H. ,o&. — M. 15.

Joli bronze d'une exécution très soignée. Déesse [sis allaitant Horus. La tèt<

-1 surmontée de l'emblème ^I&. Aucune inscription.
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342

(ËPOQl E DOl rEUSE.)

ENCEINTE DU \nm>. - KOM ES-SULTAN.

faïence. — H. o ,07. — M. P>.

I n dieu trapu à face humaine, la tête surmontée de la coiffure d'Ammon.

I n exemplaire analogue, trouvé à Saqqarah, portesur le socle le nom propre

lk J *^^ Hor- immon.

343

( ÉPOQI 1: DOl TEI SE.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD.

Faïence bleue. — II. o". 1-2. — M. B.

Nefer-Toum deboul sur un lion couché. Aucune inscriptioi

S 2.

STATUES DE ROIS.

Les statues de divinités sont toujours de dimensions moyennes, et, en

général, elles ne dépassent guère la grandeur naturelle. C'est seulement

parmi les statues de rois qu'on trouve ces colosses de taille vraiment

prodigieuse qui décorent les façades et les cours des temples. La rive

gauche de Thèbes montre les colosses de Memnon et du Ramesse'uin, la

rive droite les colosses du roi Horus et de Ramsès à Karnak, les colosses

de Ramsès à Louqsor. Les colosses du même Ramsès à Ibsamboul font

l'étonnement du voyageur. Rien de semblable à Abydos. Quand les co-

losses oui été détruits, même de fond en comble, on sait toujours qu'ils

oui existé, ne fût-ce que par la place laissée vide qu'ils oui occupée.

\uciin fragment, aucune place vide ne l'ait croire que la mode grandiose

des colosses ail eu cours à Abydos.

Il ne semble pas non plus qu \bvdos ait connu les sphinx.. Il n \ en

avait certainement pas devant les quatre temples que nous avons ex-

plorés.
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Les -laine- de rois trouvées à Vbydos ne sonl pas nombreuses (une

quinzaine tout au plus), bien que, selon toute vraisemblance, les temples

de Ramsès el de Séti en aienl possédé quelques-unes. Nous savons déjà

que l'un de ces temples esl en calcaire el que l'autre a servi de bonne

heure d'église el d'habitation aux Coptes. Les statues de rois onl disparu

de l'enceinte sacrée en même temps que les statues de divinités.

I ii roi, --
; i i 1 1

n

:
- «If tel ou tel dieu, pouvait consacrersa propre statue

dans un temple, el cette statue étail un témoignage perpétuel de sa piété

envers ce dieu. La protection du dieu lui étail ainsi acquise à toujours.

Mais nous savons par les monuments que quelquefois, en vertu d un dé-

crel rendu par le collège des prêtres comme aussi en vertu du voeu il un

simple particulier qui rendail à son souverain cel honneur, une statue

de roi pouvail être solennellemenl installée dans l'édifice sacré. Le roi

passai) alors à l'étal de dieu. Il étail lui-même présent dans la pierre

façonnée à son image. On lui rendail les honneurs divins. I n service

d'offrandes étail fondé. On récitai! aux pieds de la statue les prières

prescrites. Dan- le temple d'Abydos, non- voyons Ramsès s'implorer lui-

même dans sa propre statue.

Voici la liste des -laines de rois découvertes pendant les fouilles

d' Vbydos.

344

i \l Dynastie.)

ENCEINTE Dl NORD. KOM ES-SI LTAN.

Diorite. — H. o"',so. — M. I!.

Fragment d'une statue de reine, coiffée de la dépouille du vautour, sym-

bole de la maternité. Ce fragmenl a été trouvé, à k es-Sultan, dan- [es fon-

dations du tombeau qui a fourni à noire collection la stèle de la \f dynastie

portant le n' .").'! i. Aucune inscription ne non- en l'ail connaître la date. Il

est évident que noire fragmenl de statue ne peul être postérieur à la \r dy-

nastie, mais nous ne sommes pas autorisés par là à affirmer qu'il ne I si

point antérieur.
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345

(XII- Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - TEMPLE D'OSIRIS.

Granit rose. — IL 3'", 87. — Laissa en place. (Publié dans Abydos, !. II. pi. ai, a, b, c.

Ousertasen I
er

s'est fait représenter debout, vêtu en Osiris. Il a la couronne

Manche sur la tête, les bras croisés sur la poitrine, 1rs mains vides, le corps

en gaîne. Des inscriptions sont gravées sur chaque côté de la plinthe à laquelle

la statue esi adossée. Nous en donnons la copie dans le deuxième volume

SAbydos, pi. 2 1 , a, b, c.

La tête, d'une conservation parfaite, est un portrait. Noire planche n'en

donne qu'une imparfaite idée, l'ont - retrouver ce type puissant dans toute son

expression, on consultera XAlbum 'photographique de M. de Rougé, n os 111 et

1 12. Comme je l'ai fait remarquer autre part, il y a une différence à faire

entre cette figure aux joues pleines, au nez droit et court, à la bouche épaisse

ei bienveillante, et la grande tête au nez fortement aquilin des Thoutmès,

des Séti et des Ramsès. C'est le profil d'Ousertasen I
er qui semble avoir servi

de modèle pour les stèles si nombreuses et toujours si admirablement gravées

de cette époque.

346

(XIIe Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - TEMPLE D'OSIRIS.

Granit rose. — Larg. aux e'paules, i"',io. — Laissé en place. (Publié dans Abydos, t. II, pi. 91 , d.)

Le temple d'Osiris devait être décoré de statues de granit rose plus consi-

dérables encore par leur masse que celle dont nous venons de donner la des-

cription. Huit ou dix de ces statues sont venues jusqu'à nous en débris plus ou

moins méconnaissables. Nous noterons, parmi elles, celle à laquelle nous don-

nons ici une place, en premier lieu parce qu'il ne lui manque que la tête, en

second lieu parce qu'elle porte des inscriptions qui nous donnent sa date (Ou-

sertasen III). Ces inscriptions sont reproduites sur la planche 21 d de notre

deuxième volume $Abydos. D'après les fragments restés dans les ruines, cette

statue devait être, comme toutes les autres, adossée à un pilier carré, et former

avec lui l'ensemble auquel on donne quelquefois le nom de pilier osiriaque.

Les piliers osiriaques sont d'un usage fréquent dans les temples deconstruc-
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tion pharaonique, à Karnak aussi bien qu'à Médinet-Abou, au Ramesséum aussi

bien qu'à ibydos. I..i question esl desavoir si. originairement, le pilier osi-

riaque esl une statue d'Osiris ornée des légendes du roi qui I a fail exécuter

mi uni' statue de roi ornée des attributs d'Osiris. Nos colosses d'Abydos sem

bleui trancher la question. Les deux monuments nous montrenl en effel le

roi donl ils sonl l'image, les pieds posés sur les neuf arcs, symbole toul ma-

tériel de la domination sur les nations étrangères. C'esl donc le roi que nous

avons sous les u'ii\. el non le dieu. Le dieu a régné autrefois sur la terre; H

esl le modérateur des hommes, le type H l'idéal «lu pharaon. Le roi s'assimile

au cli. mi. mais «•,• n'esl pas le dieu que les piliers osiriaques représentent.

347

i\lll DïNASTH

ENCEINTE 1)1 NORD. - KOM ES-SI I.ÏW

Granil rose. — II. i",5o. — M. I!. (Voir ibydos, 1. Il

I 11 roi <lc la \in' dynastie esl debout. Son nom esl écrit, nue fois sur le

ocle, une fois sur le pilier qui serl d'appui au monument. Voici la légende

^||»H X

Sur la plinthe placée entre ses jambes, un petil bas-reliel nous montre un

fils de roi qui s'appelail Sebek-em-sa-f comme son père. Il étail H T. Les pieds

du nu posent sur les neul arcs.

II 11 \ a rien dans cette statue qui rappelle l'élégance h la grâce des deux

Sebekhotep du Louvre. \ force d'être rude ri dur, le style «le nuire Sebek-

em-sa-f esl presque grossier. La figure est anguleuse, les mains fermées sonl

énormes. Coi e travail, le Sebek-em-sa-f se rapproche évidemment moins des

Sebekhotep qui viennenl d'elle nommés que du mîîii '"-/"'• donl nous

aurons bientôt occasion de décrire la stèle.
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348

(Wlll DYNASTIE.)

ENCEINTE DU NORD. - TEMPLE D'OSIRIS.

Calcaire siliceux. — II. o
m
,85. — Laissé en place.

Statue de Thoutmès III. dont le torse seul a survécu à la destruction du

ument. < >n lil . sur la ceinture, la légende du roi
(
prénom ). aimé d'Osiris.

349

(Wlll 1

Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - TEMPLE DOSIRIS.

Calcaire siliceux. — H. o
m
,98. — Laissé en place. (Publié dans Abydos, I. II. pi. 21.

|

Statue de Thoutmès 111 brisée par le milieu. La partie inférieure est seul

venue jusqu'à nous. L'inscription/ (Abydos, t. II, pi. -m) est gravée sur I

ceinture; l'inscription e est gravée sur le siège de chaque côté des jambes.

350

(XVIII" Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - TEMPLE DOSIRIS.

Calcaire siliceux. — H. o"\(j-j. — Laissé en place.

Autre statue dont nous n'avons que le torse. On lit. sur la boucle de ceii

tùre, le cartouche prénom de Thoutmès IV, aimé d'Osiris.

351

(XIXe Dynastie.)

TEMPLE DE SÉTl I".

Granit noir poli. — Larg. aux épaules, o"'.o,o. — Laissé en place.

Fragment d'une admirable statue qui représentait Séti I
er

. Le roi était vêtu

de la chemise collante à petits plis serrés, nouée sur la poitrine. Ce colosse

(la statue n'a pas moins de om,o,o de largeur aux épaules) nous sérail arrivé
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intacl qu'il c ptcrail parmi les œuvres d'arl les plus achevées que I antiquiti

égyptienne a laissées.

Le fragmenl a été trouvé dans la deuxième salle hypostyle du temple d<

., laquelle il esl probable que le colosse donl il faisait partie a ét(

primitivement destiné.

352

(XIX Dynastie.)

i NCEINTE D1 NORD. - TEMPLE D'OSIRIS

Schiste gris. — II. o",aa. — M. B.

Statuette de joli travail. Elle représente Séti I' debout, lenanl dans lu

main gauche un bât l'enseigne dont la partie supérieure a disparu. Le roi

esl élégamment coiffé de la perruque à petits tuyaux. Il esl vêtu d'une che-

mise à manches bouffantes H à plis serrés. Il a I uraeus sur le front. Les

jambes qui manquenl ae font malheureusement de cel excellent morceau

qu'un fragment.

Le protocole royal gravé sur le dossier de la statue s'éloigne des titres habi-

tuellement donnés à Séti I". Voici ce qu'on lil encore:

1î
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à s;i place antique dans la chambre aux parois d'albâtre qu'on peul regardei

comme le sanctuaire du temple de Ramsès II.

354

(XX 1

Dynastie.)

PETIT TEMPLE DE L'Ol EST.

Calcaire. — 11. <y '.*.">. — Laissé en place.

Statue représentait Ramsès III debout, tenanl devant lui un naos dans

lequel est enfermée une statue d'Osiris. La pierre s'effrite elle monument ne

pourra être conservé. On a profité du socle très épais de la statue pour \

graver, après coup, une sorte de proscynème. Isis. Nephthys, Nout, Tafné,

Héket, reçoivent les adorations d'un personnage agenouillé devant elles. Puis

vient ce texte :

355-357

(Epoque douteuse.)

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. moyenne, o°,i5. — M. B.

Trois masques de rois qu'on doit regarder comme des modèles de sculp-

ture. La partie postérieure est plate. Les lignes quadrillées qu'on y remarque

sont îles indications pour la place à donner aux parties principales du visage.

Nos trois modèles présentent donc, quant à la tète humaine, un véritable

canon de proportions.

On remarquera qu'on trouve de ces modèles de sculpture, non seulement

a \li\dos, niais dans les ruines de toutes les villes égyptiennes. On remar-

quera encore que, quelle que soit leur provenance et peut-être aussi leur

époque, tous sont exécutés sur le type un peu banal que nous avons sons

les yeux : nez large et court, joues pleines, bouche souriante. Nous conclu-

rons de là, non pas que ces modèles étaient des portraits du roi régnant qu'on

envoyait de la capitale aux provinces pour y servir de type officiel a suivre
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dans les édifices en construction, mais que, dans l'exécution des très nom-

breux bas-reliefs donl il- décoraient \>-> temples el les tombeaux, les sculp-

teurs avaient devanl eux un modèle des proportions à donner aux tètes

humaines, taillé d'une manière générale sur le patron il une tête de n>i.

358

( ÊPOQI l DOl H i SE. I

B.NCE1N NORD. TEMPLE D'OSIRIS

Gronil noir, - II. o ,67.— Laissé en place.

Tête provenant il une statue royale détruite, aucune inscriptio

STAT1 ES DE PARTICl LIERS.

Il 11 \ ;i |>a- une de ces statues qui re ite au delà de la vi' dynastie.

La grande époque des statues trouvées dans les tombeaux (iv
e

,
\" dynas-

ties) n'esl donc pas représentée à ^bydos. La collection perd ainsi de

son intérêt, aussi bien comme nombre que comme qualité. L'ancien

empire aurail à iJbydos des tombes contemporaines que, sans nul doute,

notre catalogue de statues de particuliers ne le céderai! pas en impor-

tance au catalogue des monuments de ce genre recueillis à Saqqarah,

aux Pyramides, à U>ousyr, à Meydoum. I compensation nous esl

offerte. Nulle part, en effet, on n'a réuni jusqu'à présenl un ensemble de

-laines de la un" dynastie qui puisse être comparé à celui que nous

allons cataloguer.

Les statues de particuliers trouvées à Vbydos proviennenl principale-

ment, comme autre part, des tombeaux. Rien de plus facile à expliquer.

La statue a une double signiBcation. Le défunl esl représenté dans une

des postures de la prière; il est ainsi en perpétuelle adoration devanl le

dieu qu'il veul se rendre propice. Ou bien il est assis. D'adorateur, il

devient adoré. Les parents se présentenl devant lui. Des offrandes lui

sont faites. On récite en sa faveur les prières en usage. Dan- tous li-

ra-, adorateur ou adoré, son image est entourée d une mystérieuse véné-
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ration. Qui sait si, comme pour les divinités, on ne croil pas que son

âme hante la statue de pierre, qu'elle \ esl présente au rnomenl de l'évo-

cation? Dans l'idé \ étaient les Égj ptiens que l'àme ou l'espril ( ba ou

khou) des rires d'outre-tombe peul se transporter à son gré en tous

lieux, ils préparaient à l'espril un corps où il pûl se loger. De là le

nombre souvenl considérable de statues de particuliers qu'on recueille

dans un même tombeau. G'esl le défunl lui-même, p ainsi dire

encore vivanl . que les survivants voyaient.

359

l\l DïNASTIB.)

NÉCROPOLE Dl CENTRE.

Colcaire. — II. d"\36. — M. II.

Groupe de deux personnages. Ils sonl assis sur un socle adossé à une

pyramide grossièrement façonnée. Une des deux tètes manque.

L'exécution de ce morceau ne rappelle en rien l'ancien empire. Les figures

sont trapues et sans proportions. Certains détails anatomiques sont indiqués

par un relief exagéré. La tête est enfoncée dans les épaules. On aurait mau-

vaise opinion de l'état des arts sous la vi
c dynastie, s'il fallait en juger par i.

médiocre échantillon que nous avons sons les yeux.

Bien que le monument découvert dans la nécropole d'Abydos représente

deux personnages, une seule légende suivie d'un seul nom propre occupe les

côtés du siège, où elle est répétée quatre fois. La voici :

360

(XIe Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE.

I il. i. - II. o ,64. — M. 11.

Statue malheureusement privée «le sa tête. Le personnage est assis. La

main droite est étendue sur les jambes ; la main gauche tient la bandelette.

Il est vêtu du caleçon évasé tombant en pointe par devant. Lue inscription

couvre la partie supérieure du socle, en avant dos pieds. Elle est ainsi con-

çue sis Vm Jl ?-"7 *TJ - Une autre inscription se lit sur la lace
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«**— ' Je.Envoioii.tr, ripti f^-J Jc^J

Cette statue esl l'unique échantillon que qous possédions de l'arl de la

sculpture -"u- la \r dynastie, <•! c'esl à ce titre surloul qu'il faul regretter les

mutilations qui la défigurent. Il «'ii reste assez cependant pour que i
-

puissions nous faire une idée il»' ce que le monumeul .1 dû être quand il étail

complet. La taille esl singulièrement maigre el élancée, comme sous la

mu' dynastie. Les mains sont énormes et les extrémités des pouces plus en

dehors qu'on ne les trouve .1 aucune autre époque. Les genoux sont sans

vigueur; les jambes sont maigres, quoique le mollet soit très accentué. \ u de

profil, notre personnage accuse, dans le développement que prennent le

ventre et le commencement des jambes, une tendance à l'obésité qui rappelle

la lin de la xvme dynastie et les fonctionnaires de la cour d'Aménophis l\.

La statue a |>" être un poitrail . quant à la tête (qui n'existe plus). Mais

ce n'est pas Entef lui-même qu'elle représente dans la partie <ln corps qui

s'est conservée. Bien plutôt nous verrons, dans la Mal I sée de Bou-

laq, un échantillon du type général auquel appartient l'art de la sculpture,

-mi- les rois <|ni correspondent à la xi
e dynastie de Manélhon.

La conclusion à tirer de tout ceci, c'est <|iie la xi
e dynastie a eu comme sculp-

ture un art suigeneris qui, à le prendre dans son ensemble, se rapproche autant

de l'art de la \uï dynastie qu'il s'éloigne de l'art de la \u". et surtoul des

dynasties contemporaines des grands tombeaux des Pyramides et de Saqqarah.

3(>l

(XII Dybastib.)

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Granit j;ris. — H. o'",-ii. — M. I!.

l'orientale. Il esl enveloppé d'une robe à Iran;;-. De la

fente ménagée par devant sort sa main gauche étendue; le pouce seul de la

main droite esl apparent. Sa légende est placée sur le devant. La prière esl

A en juger par les stèles de la \m' dynastie, que nous aurons bientôl à

faire connaître, ce n'est pas à cette époque de l'histoire égyptienne qu il faul

rapporter le travail correcl et fin du beau monument dont nous nous occu-

pons ici. On le regardera, avec bien plus de vraisemblance, comme un

échantillon de l'arl égyptien bous les Imenemha el les Ousertasen.
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362

( XIII- Dynastie.)

NÉCROPOLE DL .NOM).

Granit noir. — II. <r.i-. — M. B.

I ii autre personnage, assis à l'orientale, et enveloppé il une longue chemisi

<|iii laisse les épaules ei les liras à découvert. Ses mains sont étendues sur ses

jambes. Ilétait y T^^, et s'appelaitYlV filsdeSamèrela ^:M
363

(XIIP Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD.

Granit noir. — II. o",i 1. — M. B.

Un troisième personnage, également assis à l'orientale, et enveloppé de la

longue robe nouée sous les seins. Ses mains sont étendues sur les jambes; par

exception, la paume en est tournée en dehors vers le spectateur. Même style

et même époque que la statuette précédente.. Les hiéroglyphes qui couvrent

le devant de la robe sont mal tracés, et on ne peut présenter le nom propre

xi^ ils^^ comme celui du défunt qu'en entourant cette lecture de

toute espèce de réserves.

364

(XIIIe Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire compact. — il. o'", \h. — M. B.

Quatrième personnage, dans la même pose et vêtu de la même robe. Le

style de la légende est un peu plus fin. On lit sur le devant de la robe :

™~vi-i
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365

(XIII' DïHASTIE.)

NÉCROPOLE Dl NORD

Calcaire compact. — 11. < .11. — M. B.

Cinquième personnage, dans la même pose el vêtu de la même robe. Il a la

tète nue. Pas d'inscriptions.

366

(XIII' Dtka "

VÉCROPOLE m NORD

1 1res rouge. — II. o",a 1 — M. I

Sixième personnage, accroupi -m- ses talons, el vêtu de la longue robe qui

laisse la poitrine ei les bras à découvert. Les hiéroglyphes son! rehaussés de

vert, -'I rappellent par le Ion général des légendes les stèles de la xhï dynas-

tie, qui \1111l prendre toul a l'heure une si grande place dans !< catalogue des

mo uents il'' ce genre <•! de cette époque. La prière esl faite à Osiris, dans

la rédaction habituelle, au nom de ^\ u| jlVj^K-

367

(XIII
1 Dynastie.)

NÉCROPOLE Dl NORD

Granil noir poli. — 11. o .>.-. — \i. B

Par le nom du personnage qu'elle représente, cette statue devrait apparte-

nir ;i la \iï dynastie; son style détestable, la forme de la perruque, qui esl

celle de toutes les statues dont nous venons de faire la description, nous

forcenl à la placer dans la sme
.

Le nom el le titre du personnage sonl écrits, une fois sur la poitrine, deux

fois sur le socle .1 côt( des jambes. Il est
^">

| \"A el s'appelle "1
I

toul court. Ce même titre el ce même nom sonl répétés sur le dossiei

5rTlesh1 .-11, l'^^^QlPTZZPT^-



STAT1 ES DE PARTIC1 LIERS.

368

(MM 1

Dynastie.)

NÉCROPOLE Dl NORD.

Granit noir poli. — II. o' .>.">. — \l. B.

Statue di' femme assise, les mains étendues sur les genoux. Elle rappelle

par -mi style le numéro précédent, bien qu'elle n'ail |>as été trouvée dans l<

même tombeau.

La femme dont cette sLalue est la représentation s'appelait "^111 J- EHi

('tait fille d'une . comme elle, nommée Y~~ , J. Le côté droil du socl<
Cl m.

^
A—I JÊ

est couver! d'une prière à Phtah-Sokaris en faveur de la défunte.

369

(XIII
e Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o
m
,a3. — M. B.

Statuette représentant un personnage debout, les bras collés au corps. Il

est suis coiffure. Au dos, prière à Phtah-Sokar-Osiris en sa laveur. Il est

g^ (

et s'appelle ïp
— O^J.

370

(XIII' Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. <>"\i8. — M. I',.

Deux hommes, trois femmes, debout, les liras collés au corps, sont symé-

triquement alignés contre une plinthe qui leur sert de dossier commun. On

rencontrerait difficilement autre pari un travail plus ûégligé. Les têtes sont à

peine ébauchées. Les oreilles smit hors de toute proportion avec les figures

qu'elles accompagnent.

Les inscriptions n'ont pas été traitées avec
|
>l m-- de soin. C'est péniblement
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qu'on \ déchiffre des proscynèmes à Osiris, à \p-herou, el qu'on réussit .1 In

„ des dénommes Y^JTiO" "'
! J>H '" les '

?tiJ'T T" ;l
l'l'

,1 à deux Jrs I,

371

i\III Dynastie.)

1
m

1 IM 1 ni NORD. kum ES-Sl I.TW

Granil noir. — Il o",aa. — M. I!.

Statue d'un personnage debout, les bras collés au corps. Il esl vêtu de la

longue robe découvrant les épaules el les bras. Sur le devant

i

n

*

372

iWIII Dynastie.)

BNCEINTE 1)1 NORD. KOM ES-SULTAN

Granit noir. — H. o",6o, — M. B.

La butte «le Kom es-Sultan nous a nus entre les mains cette jolie statue.

Elle représente un prêtre à genoux. 11 tient devant lui un objet inconnu, sur-

monté d'une tête criocéphale de Ghnouphis. Il a la peau de panthère. Le car-

touche gravé sur l'épaule esl celui d'Aménophis II.

Le Bocle et le dossier de la statue sont occupés par des invocations à Osi-

ris et à \iiuln>. suivies de la nomenclature des titres du défunt el de son
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mu. Celte dernière partie des légendes est lu seul.' qui ail de l'intérêt. EH<

lil :

*~~a I 1 *™>a i I * I nn \ i \ J^ V X a~~a 1 1 \ 1 1 I . ,
*»—\ ^L

373

(XVIII e Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Granit ooir. — II. o
m
,4a. — M. B.

Statue de même style et de même époque que la précédente. Le person-

nage est à genoux. Il lient un sistre devant lui. Les inscriptions sont banales

.'I ne nous apprennent que le nom et le titre du défunt, dont la légende se lil

1 Rll'lll^- Conservation parfaite. Travail digne de la bonne époque à

laquelle le monument appartient.

374

(XIX e Dynastie.)

.\ECROPOLE DU NORD. - ZONE DE LEST.

Calcaire. — H. o"\55. — M. B.

Deux personnages sont assis sur des chaises curieusement travaillées. I ne

inscription en deux lignes verticales est gravée sur le dossier. On \ lit une

prière à Osiris pour l'homme, qui était pTI et s'appelait "^ïF Wf- et

prière à Armachis pour sa femme, qui était •=i-, H*J«f 1%

I
vx
"M J' Style de la xixe dynastie.

une

el se nommait

375

(XXVIe Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU SUD.

Serpentine. — H. o'",36. — M. B.

Statue représentant un personnage debout. Il tient devant lui une statuette

d'Osiris. La tète du personnage manque. Sur le dos, prière a Osiris se termi-

6
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liant par l'énuniératiou des titres du personnage, - m et celui d<

père. La formule esl ainsi conçue :

u*.

:>?(>

(Basses Époqi bs. i

NÉCROPOLE ni NORD.

Calcaire. — II. o". 'ilj. — M. 15.

Statue trouvée dans le même tombeau que les statues décrites précédem-

ment -un- les nM 8, () . 78 et 79. Elle a été primitivement peinte, puis dorée

par-dessus la peinture, comme les précédentes. Lesyeun sonl également rap-

portés.

Celle-ci représente mi personnage debout . vêtu <1<' la longue robe, el tenant

un édicule, dans lequel est enfermée une statuette d'Osiris. Des inscriptions

couvrent le sodé. <>u \ lit un proscynème à Osiris, à Sokar-Osiris _ I m©

,

à Phtah-Soltar-Osiris, à Anubis, à lsis, pour qu'ils accordent les dons funé-

raires au personnage qme la statue représente, perst âge dont la légende

est ainsi conçue :
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Ml
I BASSES I'.immii I

s.
)

xu ROPOLE m NORD.

Calcaire. — il. o
ro
,6a. — M. I!

Statue. Le personnagea la perruque ronde. Il esl debout, vêtu de [a longue

robe. Il tienl devant lui un naos dans lequel esl enfermée une image «le Phtah.

Sur la plinthe à laquelle la statue esl adossée, devait être une inscription

dont mi n'a gravé que les premiers mots : X A 8 j. Le reste esl en

M.anc

378

(Époque douteuse.
)

KOM KS-SULTAK.

Calcaire. — H. o'\68. — M. lî.

Statue ébauchée. Les longs sillons laissés par l'herminette sonl liés appa-

rents La face est à peine dégrossie. Le personnage est enveloppé d'une longue

robe. Il est assis par terre, les genoux à la hauteur du menton. Les mains

sonl apparentes. Pas d'inscriptions.

M9
{ Epoque douteuse.)

KOM ES-SLLTA*.

Granit gris. — H. i"\6o. — M. I!

Statue de grandeur naturelle représentant un personnage debout. Perruque

à tuyaux évasés, couvrant les épaules par derrière. Les bras collant aux

hanches. Hobe boudante descendant de la poitrine jusqu'aux pieds. Le socle

manque, l'as d'inscriptions.



y MONI MENTS D'ABl DOS.

380

I l!\--i.s Epoqi ES.
)

NÉCROPOLE IH NORD.

Calcaire. - II. o",3o. — M. B.

Statue d'un personnage debout. Longue robe Bottante. Perruque ronde.

Sur le socle, inscription grossièrement gravée. Prière à Phtah-Sokar-Osiris

au h «le
O ^ 1 j J. lils de iif kl- C'esl peut-être ce personnage

aue nous allons trouver sur la stèle n" l3oo.

381

i Basses Époques.)

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire.— H. o",48. — M. B.

\ utre statue «lu même l\pe el de la même main . mais -ans inscriptions

.382

( Basses Époques.)

NÉCROPOLE Dl CENTRE.

Calcaire. — H. o
m
,65. — M. I!.

Statue représentanl un personnage à genoux. Il tient une stèle devant lui.

Cette stèle rappelle si bien par son style la stèle n° 1007, qu'elle doit être

du même temps et vraisemblablement appartenir au même personnage. Deux

uiaus sont suspendus au disque ailé. \u registre suivant, Osiris est debout,

vêtu d'une grande robe qui lui tombe sur les pieds. Derrière est [sis levanl la

main en signe de protection. Devant lui, se tient debout Anybis dans U

|iom-. Lima; j<> du dieu est suivie de deux personnages en gaine, il

hre indéterminé. I ne inscription en écriture démotique couvrait lé troisième

registre. On n'en a plus que des traces indistinctes.

leuie

n carac-
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STATl ETTES 11 NERAIRES.

Dans toute l'archéologie égyptienne, il n'est pas de monuments qu'on

rencontre plus fréquemment que les statuettes funéraires. On les trouve

invariablement dans les caveaux funéraires et avec les momies. Tantôt

elles sont jetées pèle-mèle dans le sarcophage.; tantôt elles sont plantées de-

bout tout autour de ce même sarcophage dans le sable qu'on a répandu

sur le sol de la chambre; tantôt on les entasse dans des boites ad hoc de

bois peint. On ne les prodigue pas trop sous les plus anciennes d\ nan-

ties; niais, à partir de la xxvi
e

, il n'est pas rare de les rencontrer par cen-

taines autour de la même momie.

Les inscriptions les appellent des \cd I ïi Oiichebti-ou, ou plus

simplement des Schab-ù-ou, du verbe ouscheb rtrépondre».

Dans le Nouter-Klier, nom mystique du monde souterrain, existent des

champs entrecoupés de fleurs et de canaux, que le défunt doit cultiver;

c'est une épreuve imposée à l'âme avant son entrée dans la lumière éter-

nelle.

Les Schab-ù-ou sont des aides donnés au défunt pour l'accomplissement

de sa tache. Ils doivent, moyennant certaines formules que le défunt

prononce, répondre [ouscheb) à son appel.

La légende qui les couvre ne varie guère : f Schab-ti de N., lisons-

nous. S'il est appelé à travailler dans le Nouter-Kher, (il répond) c'est moi,

me voici, t. La fin de la formule n'est que le développement de cette pre-

mière phrase. «Si N. est jugé et appelé, (le Schab-ti répond) je suis celui

que tu appelles pour ces travaux-là. Voici : il a frappé (j'ai frappé) l'en-

nemi qui se trouve là, (je l'ai frappé) comme une personne qui est occu-

pée à son devoir, v et alors le Schab-ti, à l'aide des ustensiles qu'il porte

sur lui, laboure la terre avec le défunt, et y jette les grains d'où, sous

l'effort caché de la nature, vont sortir la nourriture et la vie.

La collection des statuettes funéraires découvertes à Abydos n'est pas

très nombreuse; avec les mêmes efforts, et dans le même temps, Saq-

qarah nous en eût certainement livré dix fois autant. Mais elle est très

importante. On ne trouvera pas autre part un pareil nombre de statuettes

funéraires de la xm e dynastie. Les statuettes de la xvni
c
dynastie y sont du
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plus beau -t\ l«-. Vvec les statuettes de la six' dynastie, nous arrivons,

quant à Vbydos, à I âge il or des monuments de ce genre. La décadence

commence avec la w' dynastie. Mais les vides qui se produisenl sonl pré-

cisément du temps qui, autre part, a fourni à nos collections les plus nom-

breux monuments.

Nous avons essayé un classemenl chronologique des statuettes funé-

raires provenani il Vbydos. Voici le résumé de ce travail :

\. - STATl ETTES DE LA Mil DYNASTIE.

Les caractères qui servenl à reconnaître les statuettes funéraires de l;i

\n: dynastie sonl les suivants :

i" Le granit, l'albâtre, le bois, surtout le calcaire, sonl les seules

matières mises en usage. Il semble qu'on n'ait pas encore connu à cette

époque la faïence émaiflée, <jui sera plus lard d'un emploi si général.

3° Quelquefois les mains sonl cachées sous les bandelettes; le plus

souvent elles sonl apparentes el croisées sur la poitrine. Quand elles ne

sont pas vides, elles tiennent un vase ou une bandelette, jamais, comme

dans la \i\ dynastie, un Tal ou une boucle de ceinture, jamais non plus

les deux houes et le sac à contenir le sable, qui vont devenir bientôt les

accessoires obligés des statuettes funéraires. De I absence de ces derniers

emblèmes il ne faut pas conclure cependant que le chapitre vi du Rituel

n'était pas encore connu sous laxix' dynastie; quelques-unes des statuettes

de ce temps en donnent le texte, ce qui prouve que la doctrine était

déjà fondée.

3° Sous la xin' dynastie, on n'a pas donné aux statuettes funéraires

d'autres coiffures que celles dont il était de mode alors i\t> revêtir les

autres statues el statuettes, Ce qui sert à faire reconnaître les unes sert

par conséquent aussi à faire reconnaître les autres. La coiffure à longs

tuyaux descendant sur la poitrine (plus bas, fig. 1) est la plus usitée.

Maie c'est seulement sous le moyen empire qu'on trouve les coiffures

taillées en biais à partir du menton (fig. 8), el c'est seulement sous le

moyen empire que, par derrière, elles axaient exceptionnellement cette

forme | fig. 9).

V' Nous ne noterons que pour mémoire le dernier moyen propre à

faire connaître les statuettes de la xnf dynastie, lequel consiste à inter-

roger les caractères paléographiques que peuvent présenter les inscrip-



STAT1 ETTES II NÉR URES. 47

tions. Les inscriptions donl sonl toujours couvertes les statuettes funé-

raires de la \in" dynastie trahissent, en effet, leur époque par une cer-

taine façon d'être qui les rapproche plus on moins des stèles de ce temps,

auxquelles il esl toujours facile de les comparer.

Nous paillions, avec la planche ci-jointe, les types principaux auxquels

les statuettes funéraires de la \nr dynastie peuvent être rapportées.

383

(Mil' Dynastie.)

NÉCROPOLE l>l VORD

Calcaire. — 11. om,i5. — M. lî.

Statuette funéraire au nom de la (hune I fkH~ll La dame 1//*// tient,

serré dans ses deux lu-as. un vas.' de purification. Une perruque très ample

couvre sa tête (voy. la planche ci-jointe, n" î ). Nous avions cru autrefois pou-

voir faire remonter ce monument jusqu'à la vi
e dynastie. Une étude plus com-

plète, <'i appuyée sur un plus grand nombre d'exemples tirés des stries de la

\m' dynastie, nous a conduit à le ranger parmi les statuettes de cette époque.

I ne inscription, ainsi conçue, esl gravée sur le devant, entre le vase cl

les pieds :

il

u

fc

M
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384

(XIII Dtnj ri

NÉCROPOLE l>l NORD

I lie - II. O ,90. — \l. B.

\iihr statuette funéraire qui appartienl à la môme époque (voy. 6g. a

De la poitrine aux pieds courl l'inscriptioji donl voici la copie :

g

385

(XIII' DïNASTIE.)

NÉCROPOLE l)L .NORD.

C-ilrauv. — H. o'.ili. — M. Jî

Troisième Btatuette funéraire exécutée dans le même style (voy. lig. 3).

L'inscription esl de celles qui rappellent, par leur mauvaise gravure, quelques-

unes des stèles de la suif dynastie. Elle est ainsi rédigée :

#^rT£à«im!kJkJHJJT<-L-M>

rr;TTEtJy7!fH™T!3LI,LT£
T'a:
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386

(Mil Dynastie.)

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — 11. o"',i<>.— M. M.

\utiv statuette funéraire du même modèle cl exécutée par la même main

i' la précédente (li;;. •'!). Même texte sans variantes.

387

(XIIIe Dynastie.)

>ÉCROPOLE DU NORD.

Granit noir poli. — H. o",i'i. — M. I!.

Statuette funéraire (fîg. h). L'inscription qui est sur le devanl se lit :

!J

U Î!

Le défunt est représenté tenant un vase dune main, de l'autre un objel

qui, s'il n'est pas une croix ansée, pourrait être un autre vase surmonté de son

couvercle.

388

{ XIII Dynastie.)

.-NÉCROPOLE DU iNORD.

Basalto noir poli. — H. o"'.i i. — M. B.

Cette statuette se présente sous la forme d'une momie hermétiquemenl

enveloppée dans ses bandelettes. La perruque retombe carrément sur la poi-

trine. Les mains ne sont pas apparentes (li<;. 5).

7
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I iir légende verticale couvre le monumenl de la poitrine aux \<

\1
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si notables qu'à première vue on sérail tenté de la classer dans la six dynastie,

cette statuette (unéraire appartienl au même personnage, en premier lieu,

parce qu'elle esl inscrite au même nom, en second lieu, parce qu'elle a été

trouvée dans le même tombeau. L'inscription esl ainsi conçue :

391
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392

(XIII' Dynastie.)

mi ROPOLE Dl NORD. ZONE ltl SORD-1 -I

Ubâtre. — H. o-,i9. — M. I!.

\niiv statuette de même modèle ( voir le type a •".
}. L'inscription esl ainsi

conçue :

~TTÀJ_I

393

i\III Dynastie.)

NÉCROPOLE DU >ORD. ZONE DU ^ORD-EST.

Calcaire. — H. o™,ai. — M. Iî.

Statuette funéraire. La perruque est énorme. Elle es! coupée carrémenl â

la hauteur du menton, ce cpae nous savons déjà être une marque d'époque.

Les lna> s, Mil croisés sur la poitrine, les mains seul villes. I ne inscription eu

lignes horizontales couvre la partie inférieure. Elle est très fruste, et le com-

mencement peut seul être lu avec quelque certitude :

394

(XIH Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. -ZONE DL NORD-EST.

Bois peint. — II. o'\i8. — M. 13.

Statuette funéraire. Le personnage est hermétiquemenl dus dans ses ban-
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deletles (fig. 6). La perruque esl peinte en bleu, le visage el le corps en

jaune, les hiéroglyphes en noir sur fond blanc. I ne inscription en mie seule

ligne verticale descend du collier jusqu'aux pieds. Noms la transcrivons :

!3)
TtTiT

AJ

Â

395

i\l[|- Dtoibtu.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE 1)1: NORD-EST.

Calcaire. — H. o™,sl — M. It.

Statuette funéraire eu forme de momie enfermée dans ses bandelettes.

Elle est adossée à une plinthe. Une aorte de table d'offrandes rectangulaire
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s'étend devanl elle. Des inscriptions nombreuses couvrent le monument.
1

i [ravéeî avec tant de négligence q î'est à peine si l'on peul en

déchiffre] çà el là quelques mots. I t\r prière esl faite à A.p-her-ou en faveui

'!< I . lil- 'l<' _ lli sa mère. On croil distinguer autre pari une

deuxième invocation, qui s'adresse cette l"i- à Osiris, dieu de Tattou ri

,1 \bydos.

(Mil' Dtnastie.)

NÉCROPOLE IM NORD. ZONE M NORD-ES1

— II. o " 'i — M. B.

Statuette funéraire. M, un- ci visage peints en rouge. Le défunt tient une

bandelette d'une main, de l'autre quelque chose qui ressemble a un rouleau

de papyrus
I Gg. -

). Sur le devant :

397

(Mil Dthastib.)

NÉCROPOLE Kl NORD. ZONE 1)1 NORÛ-ES1

1 alcaire. — II. o .> 'i. — M. I!.

Statuette funéraire. I ue ligne horizontale suivie de sept lignes verticales.

Nous transcrivons ce texte :
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398

(Mil' Dynastie.)

NÉCROPOLE Dl NORD. - ZONE DU NORD-01 EST.

Calcaire. — II. o
m
,ai. — M. I!.

Statuette funéraire. L'âme, sous la forme d'un épervier à tête humaine,

étend ses ailes et couvre la poitrine du défunt. Les mains sortent des bande-

lettes et s'étendent ouvertes sur les genoux (fig. 8). Un texte de dix lignes

horizontales décore la partie inférieure du monument. La gravure esf mau-

vaise et formé un ensemble de lignes au milieu desquelles il est difficile de se

reconnaître. 11 faut ajouter que la statue a probablement été achetée toute

faite et que le nom du défunt est resté en blanc. La coiffure, dont les extré-

mités sont ramenées en pointe sur le devant du cou, et le style particulier de

la gravure des hiéroglyphes, affirment la date de la statuette.

399

(XIII' Dynastie.)

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o
m
,aG. — M. B.

Statuette funéraire encastrée dans un socle de même matière. La statuette

était brisée en minimes fragments qui n'ont pu être tous réunis. Le socle est

intact.

La statuette n'avait pas d'inscriptions. On lit sur le socle une prière à Anu-

his en faveur d'un nommé'
IJ

J , fils de I' J , qui avait la charge de
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400

(\lll Dtwastie.)

i m i i\ ri: m NORD. KOM BS-SI i.tw

II. o '>. - M. I!.

\niic statuette de même modèle el exécutée par la même main. Elle a été

détruite comme l'autre. La prière, en faveur de Sebekhotep, Bis de Sebekho-

tep, s'adresse ici à Osiris.

15. - STATl ETTES DE I. \ \\ III l>\ \ ISTIE.

Les statuettes funéraires trouvées à Ibydos ne nous mil livré aucun

indice (|ui ail pu nous aider à reconnaître parmi elles celles qui appar-

tiennent à la wiii dynastie. C'esl en prenant à Thèbes et à Mempbis

plusieurs statuettes remontant cerlâineinenl à celle date, el en leur com-

paranl les statuettes du même type découvertes à Uîydos, que nous avons

pu former le petil groupe que nous décrivons ici.

L'étude de ce petit grou] I îles groupes correspondants de Thèbes

et de Memphis donne lieu aux remarques suivantes :

Sens la xvme dynastie , la faïence émaillée c'est pas encore employée.

Les statuettes sont eu pierre eu en bois, comme sous la sme dynastie.

Vucun exemple ne nous autorise à affirmer que, sous la xvnr* dynas-

tie, la mode soil venue de mettre entre les mains des personnages que

les statuettes représentent les deux houes et le sac à contenir le sable.

Les mains sonl vides, el si l'on s'en rapporte aux statuettes recueillies au

Bal) el-Molouk, dans les tombes d'Aménophis III. elles peuvent quelque-

fois tenir le tat el la croix ansée.

'.'< On ne retrouve plus, sous la xvme dynastie, les coiffures en pointe

(voir plus liaul . li;;. S) de la \ni
c
dynastie. Très aplatie sur le sommet

de la tête, la coiffure en usage à celle époque s'élargit de chaque côté

des oreilles, et tombe, en longues tresses serrées, sur le devant de la

poitrine.

': Le style de la gravui I de la sculpture peut aussi être un guide.

Quelques-unes des statuettes sont, en effet, exécutées dans la grande

manière de l'époque. Mais nous devons nous rappeler que notre éduca-
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tion s'est faite principalement, quanl aux monuments de la x.vme
dynastie,

sur les temples si parfaits de Thèbes, el ne pas nous étonner si des

objets de moindre importance, comme quelques-unes de nos statuettes

funéraires, sont traités avec une légèreté et une négligence bien faites

pour nous dérouter.

Voici la liste des statuettes funéraires de la uni' dynastie découvertes

pendant les fouilles d'Abydos.

40

1

iWIII Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o',a8. — M. I!.

Statuette funéraire. Elle offre, avec les statuettes funéraires de la xvm dynas-

tie provenanl de Drah Abou el-Neggab (Notice sommaire du Musée de Boulaq

nos
•'! i h el 3i5), une évidente parenté. La coiffure est peinte en bleu, les

mains et le visage en rouge, les hiéroglyphes sont gravés et rehaussés de bleu.

La statuette ne tient pas encore dans les mains le sac et les deux houes. Mais

on remarque que ces ustensiles figurent, grossièrement tracés, à la partie

postérieure du monument. Le chapitre vi du Rituel est gravé sur le devanl

en lignes horizontales :

oz,m\ jLMns=;jiimp=;iEiJV-

402

(XVM« Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o"',97. — M. 15.

Vulrc statuette dont le style, quoique moins fini, se rapproche de la pré-

cédente. Les mains sonl vides. Une inscription à l'encre rouge, qui la cou-

vrait . a irrévocablement disparu. On lit cependant encore le nom propre a^k
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403

(XVIir Dynastie.)

mi ROI 'I NOBD ZONE M BUD-ES1

- II. o ,a3. - M B.

Vutre statuette à laquelle les statuettes trouvées à Drah Ujou el-Neggah

d enl leur date. La coiffure esl bleue, les hiéroglyphes sont gravés et

rehaussés de la mê souleur. Le chapitre m <lu Rituel couvre le devant de

la statuette :

404

iWIII' Dtkastib.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o'",q3. — M. B.

Statuette funéraire. Sur le devant existe une inscription à l'encre noire,

Belle écriture de la \\nr d\ imslic.

I ne petite ligne, égalemenl à l'encre noire, a été ajoutée après coup :
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405

(XVIII Dynastie.)

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VEBSANT SI D

Albâtre.— II. (.'",•>'.. — M. I!.

Statuette funéraire. Les mains sont vides. La coiffure es! aplatie sur le som-

me! de la tête, élargie à côté îles oreilles, comme sur tous les exemplaires

précédents. Les pieds manquent, et, avec eux, a disparu le bas des lignes en

colonnes verticales qui couvraient la partie antérieure du monument. Cette

circonstance, jointe à la mauvaise qualité de la gravure, ôte sou intérêt à la

légende, qui, d'ailleurs, d'après ce que l'on en voit, n'est qu'une reproduction

>.nis variantes du chapitre vi. Le nom du défunt parait être + ~l^^r

406

(XVIIP Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT SUD

Bois. — H. o'",aG. — M. B.

Statuette funéraire. Les mains et les bras sont cachés sous les bandelettes.

La coiffure à longs tuyaux était, selon l'usage, peinte en bleu. Une ligne

d'hiéroglyphes bien gravés descend de la poitrine aux pieds. Nous la transcri-

vons :

(su-)

C ±
à!
n s

H •••
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407

( Wlll Dthastie.)

\| CROPOLE lu CENTRE. VERSANT SI D.

- II. o'M.— M B.

Statuette funéraire. Les mains ne sonl pas apparentes. I ne inscription de

huis lignes verticales couvre le devant. Les hiéroglyphes sont gravés h

rehaussés de stuc jaune. Quelques signes confus font voir que le chapitre m

avait été écrit à l'encre jauni' par derrière. Il ne reste aucune trace lisible de

celte inscription. La légende gravée par devanl es! ainsi conçue :

LU B «r s U
V *

'

i - Ç

* >„ v-
~ 1

â ^ £ n è
S ~ * M s
<d * ^ l!

.„-)

i STATI ETTES DES \l\ ET \\ DYNASTIES.

Nous ne pouvons que tracer les règles générales qui oui présidé à

1 exécution des statuettes do cette période, sans tenir compte des excep-

tions, d'ailleurs très rares, que nous signalerons à mesure que nous

viendrons à les rencontrer.

i° Sous les m\' ei \\" dynasties, le calcaire, le granit, l'albâtre, la

serpentine, le I ><>is , sont encore employés. Mais la mode des statuettes de

faïence émaillée commence à prévaloir, ce qui opère une révolution dans

la fabrication de ces petits monuments.

Ce qui distingue les statuettes de faïence /'maillée de celle époque

des statuettes de faïence émaillée des époques postérieures, c'esi en
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premier lieu, qu'elles sonl recouvertes de la tête aux pieds d'une couleur

uniforme; en second lieu, que Ions les détails de la chevelure, des yeux,

de la bouche, du costume, des hiéroglyphes, sont indiqués, non par le

moyen de la gravure, mais par le moyen de lignes noires plus ou moins

grossièrement tracées.

3° Que les statuettes soient en pierre ou en faïence émaillée, les

mains ne sonl jamais vides. Elles tiennent le plus souvent 1rs deux houes

et la couffe, raremenl le tat et la boucle de ceinture.

h° La coiffure à longues tresses, descendant sur les seins, domine.

;

r
)° Le défunt n'est pas invariablement, comme autrefois la momie,

emmaillotté et couché dans sa tombe. 11 est quelquefois vêtu de la longue

robe dont les manches flottent sur les bras, et dont le devant est ramené

sur les jambes en forme de tablier carré. La figurine n'est plus la momie

du mort, mais sa statue.

Aux \i\
L

et \\
c dynasties appartiennent les statuettes funéraires que

nous cataloguons ainsi qu'il suit.

408

(?)

NÉCROPOLE DU NORD. - VERSANT NORD.

Faïence émaillée. — H. o
n
',2o. — M. B.

La statuette que nous avons sous les yeux l'emporte sur toutes celles qui

nous sont connues par la perfection du travail et la richesse de l'exécution.

Elle passerait dans tous les musées pour le chef-d'œuvre des statuettes funé-

raires.

Tous les détails de la statuette sont gravés en creux et remplis de pâtes de

diverses couleurs vitrifiées à la cuisson, le fond lui-même est une pâte vitri-

fiée. On voit par là qu'il y a une différence entre cette statuette et celles que

nous venons d'étudier. Jusqu'à présent les creux étaient remplis par un stuc

colorié qui devenait plus ou moins dur en séchant. Ici nous avons affaire à de

véritables émaux.

Le ton général de la statuette est d'un beau blanc laiteux. Le bleu turquoise

est la couleur donnée au visage et aux mains. La coiffure est jaune, rayée de

lignes violettes. C'est aussi le violet que l'on a employé pour les hiéroglyphes

et quelques autres détails, comme le vautour qui étend ses ailes sur la poi-

trine. Rien de plus satisfaisant et de plus agréable à l'œil que cet ensemble.
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Diverses légendes sonl gravées çà el là. On lit au-dessous du vautour ailé

^-jv-voi ,,.,, iTHM-rrum -

pagnenl les deux figures de chacal accroupies sur un autel qui, avec le sceau

el le vase, for ni un petil tombeau placé derrière la statuette. Sur les

épaules sonl écrits les litres el le nom du personnage. On lil à ilioiir ***

§tfc.;:wji= **:»>.-rj"i!.îi=;i!Pu^ '—
enfin les inscriptions qui couvrenl les parties principales du monumenl . el qui

se composent d'une ligne verticale ainsi conçue :

LB

I

2*

II

el d'autres lignes, placées dans le sens horizontal, donl non- transcrivons ici

le texte

C!==i:jZï\*Iiiie:!iii^iiattftj:Hi.
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409

(XXe Dynastie.)

CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Faïence émaillée. — H. o
m
,3o. — M. I!.

Statuette funéraire au nom de Ramsès IV. Elle a été trouvée, en même

temps que les stèles 1 17.3 à 1191, dans le sable qui avait envahi l'intérieur

de l'enceinte méridionale de la Ghounet ez-Zébib. Elle est publiée dans noire

deuxième volume iïAbydos, pi. 60 (ligne h, au lieu de ~rr~, lisez ~^~"; sup-

primez partout les lignes pleines qui terminent chaque ligne, et remplacez-les

par un pointillé).

La statuette est revêtue d'un magnifique émail bleu; les yeux, les détails de

la coiffure, les hiéroglyphes sont indiqués par des traits noirs.

/i 10

(XX« Dynastie.)

CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Faïence émaillée. — H. o
m
,a&. — M. I!.

\11hv statuette royale également recouverte d'un émail bleu, mais si mal

conservée, que c'est seulement en la mouillant et en avivant la couleur pal

ce procédé qu'on réussit à y lire h is légendes de Ramsès XIII.

La statuette a été trouvée à Cliounel ez-Zébib, dans les mêmes circons-

tances que la précédente.
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'Il

\l\ . \\ Dïïusti

I Uni \i r BZ-Zl BIB

i émaillëe. — 11. o ,09. — M. B.

Statuette trouvée dans le sable, à l'intérieur de la Chounel ez-Zébib. Elle

se rapproche, par son style, des statuettes découvertes au Sérapéum avec les

la six' el de la w dynastie, el appartienl par conséquent au mêmi

temps qu elles.

La statuette de la princesse \raen-raeri. . est publiée dans ibydos, t. li.

412-419

i\V Dtkastib.)

NÉCROPOLE IH 1 ENTRE VERSANT NORD

1 maillée. — H. o",i5. — M. B.

Huit statuettes couvertes unifor ment d'une couche d'émail vert. Les

détails, \ compris la tresse qui pend sur l'oreille droite, sont en non. Elles

son1 toutes très frustes. I he seule, mieux conservée que les autres, laiss

encore faiblement :

iâ

T.
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420-423

f\Y Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT NORD.

Faïence émaillée. — II. o' .17. — M. I!.

Quatre statuettes couvertes uniformémenl d'une couche d'émail bleu. Elle^

sortent évidemment de la même fabrique que les précédentes. Elles ont comme

elles la grosse perruque sur la tête et la tresse tombant très bas sur l'épaule

droite. Les détails sont également indiqués par des lignes noires.

Quelques différences sont cependant à noter. La tresse des quatre statuettes

n'est pas peinte en noir. Lue sorte d'écharpe indiquée par deux traits passe

de l'épaule gaucbe sur le côté droit. Ln uraeus est sur le front. Enlin, quelque

frustes que soient les légendes dont on aperçoit encore ça et là quelques

traces, il est clair que, parmi ces légendes, ne figure aucun nom royal.

424

(XIX8
, XX' Dynasties.)

NÉCROPOLE DU .NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o".3i. — M. B.

Belle statuette funéraire. Le défunt a le collier et les bracelets. 11 tient en

mains les ustensiles de culture. L'inscription se lit : IT-T"") 1 Jî j ~T) ' ^jp

l §y O ^=H I "V 1m[ I li au commencement, et se continue sans variantes

dignes d'être notées jusqu'à cette phrase :

m*"
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425

(XIX«, W DYNi

mi ROPOLE lu NORD. ZONE l»l SUD-EST

Serpentine grise. — II. u'".a5. — M. I!.

\iihv belle statuette funéraire. Le défunt a également le collier el les bra-

celets. Il tienl les deux boues el la couffe. L'inscription se lit :

Pî^ni«n;^«!iiP^:ti7t=ttàn*j:H_i

aHVÈrîTÎPÂ^WItîà
La statuette était enfermée dans un petil sarcophage de bois, enduit inté-

rieurement el extérieurement de bitume noir et épais.

426

( \l\ . W Dynasties.)

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT SUD.

Ubâtre. — II. o-,a3. — M. B.

Statuette funéraire. Sur le devant, prière à Osiris pour un personnage

dont le nom propre semblerait êtrei' p
I

"^^ U^' ^'albâtiie n'a pas été

poli, et sa surface rugueuse rond la lecture des hiéroglyphes difficile.
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(XIX Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT sil)

Calcaire compact. — II. <
>'".

-2 -> . — M. li.

Statuette funéraire d'une exécution remarquable. Sur le devant, on lii

U<t<:wtî>^ï\2*:?ii»c;«ij\2

428

(XIXe Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT SUD.

Calcaire. — H. o",a/i. — M. B.

Statuette funéraire. Elle a été trouvée couchée dans un petit sarcophage de

terre cuite rouge grossièrement façonné. Les mains, le visage, la chevelure

sont jaunes. Les hiéroglyphes sont rehaussés de noir. L'inscription est ninsi

conçue :

rîïirx3«£!i=itàa«j:iw=a-v2:

's=s~ SA -«>~ -<= imn <z± 1
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429

(XIX' DïBASTIB.)

\i i ROPO] l Dl H NTRE. VERSANT SI I»

Calcaire. — H. <>.•:;. — M. I!.

Statuette funéraire. Elle a été trouvée avec la précédente ri couchée comme

elle dans un petit sarcophage de terre cuite rouge. Elle appartenail primiti-

vement à un personnage inconnu, donl If nom ;i été soigneusement gratté <!

remplacé par celui-ci aTZ!\Vp. ce qui semblerait prouver que l'usurpa-

teui est précisément le Pa-scliei-v qui nous a donné la statuette dont nous

venons de faire la description.

Le chapitre \i couvre la partie principale du monument. Le texte qu'on y

lii n'est que la reproduction, sans variante digne d'être notée, de celui dont

s avons donné la copie eu décrivant la statuette funéraire n° UiS.

m)
i\l\ Dynastie.)

MÏCIiOPOLE DU NOM). ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — II. o"',ao. — M. li.

Statuette funéraire. .Mains et visage en rouge. Chevelure en non. Hiéro-

glyphes gravés et rehaussés de noir. Le chapitre qui en couvre la partie prin-

cipale est encore une copie de celui dont le type est fourni par la statuette

n" 9 i . La légende du défunt est ainsi conçue :

szfsvv^^a

431

|
\l V Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire compact. — H. o™,i8. — M. I!.

Statuette funéraire. Le nom a été laissé en blanc.
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On lit l'inscription :

ll~y$Sis\2SHW7^!MiïJ"

432

(XIX 1' Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o"V.m. — M. B.

Statuette funéraire. Le personnage est vêtu de la robe ramenée par devanl

eu forme de tablier carré. Il tient le tat de la main gauche, la boucle de cein-

ture de la main droite. Une seule légende qui couvre le tablier se lit :

Pî
ïl

HÎ

c
m

433

(XIXe Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DU SUD-EST.

Albâtre. — H. o"',-2<). — M. 15.

Statuette funéraire. Le personnage est vêtu de la robe ramenée par «levant

en forme de tablier. 11 tient le tat de la main droite et la boucle de ceinture

de la main gauche. Il a la petite barbe carrée.
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Sur le devanl du tablier, on lil

<r 1f
« / s

1 s
^ 'kl
• —

I ne autre inscription esl gravée par derrière. On la lil

434

\l\ DtHASTIE.)

NÉCROPOLE m MHIIi ZONE l>l M l'-l SI

Ubâtre. — 11. n .->;. — M. I',

Statuette funéraire. Le personnage est vêtu il»- la robe ramenée par devanl

•n forme de tablier. Il tienl !< (ai de la main droite el la boucle de la main

gauche. Il a la petite barbe carrée Sin !< devanl du tablier, ses titres el son

nom propre.

Jj

&

M
4
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On lii par derrière :

435,436

(XIX" Dynastie.)

NÉCROPOLE 1)U SUD.

Bois. — H. o".a'i; o",23. — M. B.

Deux statuettes au nom du même personnage. Son nom s'écrit ^= t&\

^^. ^^^W*^^, une fois /W^^- Le texte du chapitre vi qu'on y

lit est conforme à l'exemplaire de Turin, sauf quelques variantes graphiques

qui n'ont aucune valeur et qui ne méritent même pas d'être relevées

437

(XIX e
Dynastie.)

NÉCROPOLE DU SUD.

Bois. — H. o"'.:>.'i. — M. B.

Statuette funéraire au nom de 4J fi ^^. Mauvaise; gravure. Le texte

se lit difficilement. On voit cependant que c'est encore à une copie du cha-

pitre vi que nous avons affaire, mais interrompue par tant de signes mécon-

naissables qu'une transcription régulière est impossible.



MONI MENTS D'ABYDOS

438

\i\ •«

NÉCROPOLE M SI D

- M. B.

S ette funéraire au nom de ^| xx J ^_jX ?^ o"! C- jdt
- iption du chapitre vi du Rituel conforme à l'exemplaire de Tarin.

439

\l\ DnusTiE.)

NÉCROPOLE 1»L SI D

Bois. — 11. o ,93. — M. H.

iette funéraire. Texte gravé :

440

\I\ Dyîiastk.)

SB [.'.['OLE I>L SUD

|; . _ H. .,,;, — M. B.

uette funéraire. Texte gravé
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441

\I\ DrSASTlE.)

NÉCROPOLE OU CENTRE. VERSANT NORD.

Albâtre. — H. ct.im. — M. B.

Statuette funéraire. Le tal et la boucle dans les mains. Robe à plis, rame-

née par devant en forme de tablier, sur lequel est cette légende :

M.

Cette statuette a été trouvée dan? le même tombeau que les neuï numéros

suivants.

442,443

(\IX- Dynastie.)

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT NORD.

Faïence emaillée. — H. o",ia. — M. B.

!>.-u\ statuettes funéraires du même modèle, venant du même tombeau.

Le personnage esl vêtu de la robe flottante, ramenée par devant en forme de

tablier. Les bras -ont pendants; la robe est blanche, la coiffure noire: le>

chairs sont peintes en rouge vineux. Légende tracée en noir sur le tablier.

m
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444

i\l\ D

M i ROPOLE Dl I i NTRE VERSANT NORD.

Faïence émaillée. — II. o' ,ii. — M. B.

Quatrième statuette trouvée dans le même tombeau. Fond blam . chevelure

noire, mains el visage peints en rouge vineux; hiéroglyphes lourdement tracés

en non. Le personnage esl debout, enveloppé dans une robe collante. La

l( courl de la poitrine aux pieds. On la lit :

1\

445-448

(XIX' Dynast.e.)

MCHOPOLE DU CENTRE. VERSANT NORD

Faïence dmaillde. — H. o-.i;. — M. ii.

Quatre statuettes de même modèle trouvées dans le même tombeau que Ii s

quatre précédentes. Les statuettes sont tout entières à fond blanc, les mains

et le visage compris. Trois d'entre elles ont la legend.edu n 'i'm. la i|iia-

liième substitue
^"> ^v à ^>.
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l\l\ DïNASTlE.)

NÉCROPOLE Kl CENTRE. VERSANT SORD

Faïence émaillée. — II. o"',iG. — M. I).

Neuvième statuette provenant du tombeau de Nefcm. Elle est vêtue de la

robe ramenée par devant. La légende est celle de la statuette n" h 'i i (le nom

propre est écrit I m î^)- Comme toutes les autres, elle tient les deux houes

el le sac à contenir le sable. Mais elle porte sur l'épaule deux vases en cette

tonne , ce que nous ne rencontrons pas autre part. La date du tombeau de

Set'em esl donnée par les statuettes qu'on trouve au Sérapéum avec les \.pis

de la \i\' dynastie, statuettes dans lesquelles nous reconnaissons exactement le

style des statuettes de faïence émaillée dont nous venons de faire la description.

450,451

(XIX e Dynastie.)

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT NORD.

Faïence émaillée. — H. o
m
,i2. — M. B.

Deux statuettes de même fabrique, provenant du même tombeau. Il n'y

a pas d'autre légende que celle-ci : I ""TN ^^ I I
~

I • £$». Toutes

deux sont à fond d'émail vert sombre, les détails en noir. Style assez grossier,

comme dans toutes les statuettes de ce temps.

452

(XIXe Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT NORD.

Faïence émaillée. — H. o
ni

,09. — M. B.

Statuette funéraire. Fond d'émail vert pâle, légende en noir. Sur le devant

est une inscription ainsi disposée :
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453-474

(XIX' Dtnashb.)

NI i ROPOl l l'I NORD. ZONE Dl SI D-ES1

i aaillée. II. moy. o i i. — M. B.

Vingt-deux statuettes «lu même modèle ri du même type que toutes les

statuettes émaillées que nous venons d'inventorier. Elles sont uniformémenl

couvertes, de la tête aux pieds, d'un émail bleu pâle. Les détails sonl indiqués

pai des lignes noires. Le nom de la femme dans le tombeau de laquelle elles

onl été recueillies «-si :

IJ

i

475-484

(XTX° Dynastie.)

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Faïence émaillée. — H. o'",ia. — M. B.

Di\ statuettes de même style et trouvées dans le même tombeau. Fond d'é-

mail vert. Détails en lignes noires. Mauvaise exécution, comme à 1 ordinaire.

Le nom de la personne à laquelle ces dix statuettes ont été destinées est laissé

en blanc.

485-497

(XIX1 Dynastie.)

Il i ROPOLE DU CENTRE. ZONE DU SUD-OUEST.

Faïence dmailliic. — H. 0™,i4. — M. B.

ureize statuettes de même modèle. Bel émail bleu. Détails indiqués par des
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lignes noires. Robe flottante ramenée par devanl en tablier carré. Le seul non

du défunl est écrit ; on le lit :

S

â

498,499
(XIX e Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU SUD-OUEST.

Faïence éiuaillée. — H. o°",i3. — M. li.

Deux statuettes de la même fabrique, trouvées dans le même tombeau et

se rapportant au même personnage. Fond d'émail bleu, détails indiqués par

des lignes noires. Le défunt s'appelle *. ^11^. Son titre s'écrit sur

une statuette "", sur l'autre i
«=*^— (sic).

iii \ i i i i i
v '

500

(XIX" Dynastie.)

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU SUD-OUEST.

Albâtre. — H. o ",36. — M. B.

Relie statuette malbeureusement sans aucune inscription. Le bout des pieds

a été brisé, puis restauré dans l'antiquité.
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501-508

(XIX 1

Dtwastie.)

\i ( ROPOLE Dl CENTRE. ZONE Dl SI D-OI ESI

Bois. II. i ,i8. - \L B

!ln i statuettes de même modèle, trouvées dans un coffre de bois en forme

de petit sarcophage à oreillettes. Pas de peinture el pas d'inscription; le bois

esl partoul à l'étal naturel. Le détail de la coiffure des statuettes révèle la

mv dynastie

509-518

(XIX Dtnastib.)

NÉCROPOLE Dl CENTRE. - ZONE Dl SUD-0UES1

Bois. — H. o".oo. — M. B.

Dix statuettes de même modèle, enduites uniformément d'une épaisse

couche de bitume noir. Aucune inscription. La coiffure révèle la \i\ dynastie.

I) STATUETTES DES XXVI'-XXX DYNASTIES

Li grande époque des statuettes funéraires fini! avec la \\i' dynastie.

On trouve encore, sous la xxi
e dynastie, des statuettes de bel émail bleu

au nom de reines el de princesses de cette famille royale. Mais, à partir

de ce temps, un vide subit se produit, et ce n'est qu'à l'époque de la

renaissance el de l'espèce de retour vers le passé dont la x\\i
c
dynastie

donne le signal, que les statuettes funéraires reparaissent.

Mais de notables différences se font joyr :

i° Les statuettes funéraires de la \\\i' dynastie sonl presque toujours

en faïence émaillée de couleur tendre, rarement en bois, presque jamais

a pierre.

Contrairement à l'usage généralement adopté jusqu'alors, les sta-

tuettes son! debout sur un socle et appuyées sur une plinthe.

3° L'émail de diverses couleurs, les détails indiqués par des lignes

Hunes gauchement tracées, ne se montrent plus. Les statuettes sonl . des

pieds .'i la tête, d'une même couleur. Les détails sont révélés, non plus
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par des traits en noir, mais par îles lignes en creux. En d'autres termes,

Imii esl gravé. Il y a donc ici un nouveau procédé de fabrication. Le corps

de la statuette esl certainement moulé; mais pendant que la pâte esl en-

core tendre, et avant la cuisson, un scribe trace à la main les inscrip-

tions et les autres détails. Après quoi . on recouvre la momie d'émail et on

cuit. Rarement une mince couche d'émail bleu ou violet esl appliquée

dans les hiéroglyphe^ pour les rehausser et les rendre plus visibles à

l'œil. Cette gravure en creux substituée à la peinture noire est la grande

différence qui sépare les statuettes de la xxvi" dynastie des statuettes des

époques antérieures.

U° Sous la xme
et la win' dynastie, il est rare de trouver dans les

lombes plus d'une ou deux statuettes funéraires au nom du même per-

sonnage. Les statuettes funéraires deviennent de plus en plus nombreuses

de la xix
e dynastie à la xxi

e
. A partir de la xxvi

e
, elles se multiplient tel-

lement qu'on en rencontre habituellement de cinquante à cent dans le

même tombeau, et que, quelquefois, c'est par centaines qu'on compte ces

petits monuments à côté de la même momie.

Nous ajouterons que les lois dont nous venons de formuler les dispo-

sitions principales sont le résultat de l'étude des statuettes de la xxvi
e dy-

nastie que les fouilles faites à Memphis et à Thèbes nous ont révélées,

mais que ces règles n'ont aucune application à Abydos, attendu qu'Aby-

dos ne nous a pas donné une seule statuette funéraire que nous puissions

attribuer à la xxvi
e
dynastie.

E. - STATUETTES DES BASSES EPOQUES.

A partir des premiers règnes de la dynastie des Lagides, Memphis et

Thèbes suivent la route qui leur a été antérieurement tracée par Abydos,

et la mode des statuettes funéraires semble être entièrement passée. En

d'autres termes, ce n'est plus seulement à Abydos qu'on ne trouve pas

de statuettes funéraires de ce temps, on n'en trouve en aucune autre né-

cropole de l'Egypte. Le chapitre vi l'ait encore partie du Rituel, mais il

semble avoir perdu sa pleine autorité.
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. V.

FIG1 RINES I 01 l m.
i

-

\n Qombre des objets qui accompagnent la momie dans son tombeau

se trouvent de petits modèles de lits en pierre ou en terre cuite. Le

niorl \ esl étendu dans ses bandelettes. Sun visage esl tourné \
< rs le ciel:

il attend le jour de la résurrection. Il semble cependant que, dans cette

posture, qui esl celle de l'éternelle immobilité, il prenne aux statuettes

Funéraires leur rôle actif, et que, comme elles, il doive se livrer à la culture

des champs d'outre-tombe. Le chapitre vi du Rituel est en effet gravé

sur le lit.

\bvdos n'a pas fourni beaucoup de monuments de ce genre. Nous en

avons heureusement trois à cataloguer qui nous semblent résumer les

trois types auxquels les lits funèbres peuvenl être rapportés.

519

(XIU« Dtrastib.)

NÉCROPOLE Dl NORD

Calcaire. — Loi i4. — M. 1

Modèle de lit funèbre. I ne statuette de la forme exacte des statuettes funé-

raires y esl couchée. Les mains ne sont pas apparentes. \ la tête esl sculptée

en bas-relief une image de Nephthys accroupie. Vu pied se tient debout une

Ggurine, les mains levées vers le mort; elle a le vêtement desfemmes; sa che-

velure est ramenée par derrière, comme on le voit sur nos statuettes i à 'i. ce

qui est un signe d'époque. Cette femme est-elle une parente, occupe-t-elle au

pied de la momie la place de pleureuse que Nephthys occupe à la tête? c'est

ce que nous ne saurions dire. Ce joli petit monument esl d'une parfaite con-

sei vation. Il porte gravée sur le devant de la momie couchée celte inscription

':-f\
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520

(XIX DYNASTIE.)

NÉCROPOLE I > L CENTRE. VERSANT 1)1 KORD.

Serpentine grise. — Long, totale, o'.iô. — M. B.

Autre modèle de lil funèluv. I >i» -n dillerenl du premier en ce qu'il <•>! <(<• la

plus mauvaise exécution. Le personnage semblerail s'ètreappelé i l«^-
il étail Uà\\- Une petite âme, sous la forme d'un oiseau à tête humaine, appuie

ses deux mains sur le côté droit de la poitrine du mort, attendanl te momeni

de la résurrection. Sur le devant et tout autour du lit funèbre, court une ins-

cription très défigurée , dans laquelle on reconnaît çà et là quelques lambeaux

Je phrases appartenant au chapitre vi du Rituel,

Le style de la gravure et la coiiTure qui couvre la tète du défunt nous auto-

risenl à attribuer ce monument à la \i\
e dynastie.

521

(Basses Époques.)

NÉCROPOLE DU NORD.

Terre cuite. — Long, totale, o
m
,2&. — M. B.

Troisième modèle de lit funèbre, très grossièrement exécuté. Il est sans

inscription. Ce n'est plus une momie qui y est couchée, mais une femme

coiffée de la lourde perruque tombant sur les seins, vêtue de la longue robe

transparente, les bras étendus et collés au corps; près d'elle, et à ses pieds,

esl un petit enfant, également couché.

Ce troisième modèle n'est ni assez mauvais pour appartenir au temps des

empereurs, ni assez bon pour remonter jusqu'aux Pharaons et aux premiers

Ptolémées. On l'attribuera, sans crainte de se tromper beaucoup, aux dernières

années des Lagides.
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(Il VPITRE DEUXIÈME

S rÈLES.

L'Egypte ancienne a fail un grand usage de ces dalles plates en bois.

en ;; ran il . le plus souvent en calcaire, qui servaienl à transcrire des textes

plus «m moins mélangés de tableaux. Ces dalles sont tantôt rectangu-

laires, tantôt arrondies par le sommet. On les nomme des stèles.

Les stèles sonl îles espèces d'affiches monumentales qu'on applique

contre les murs, qu'on grave mit do rochers, pour être vues des passants.

On \ trouve des récits de batailles, des décrets rendus sous la forme offi-

cielle par les autorités du pays, bien plus Fréquemment, des épitaphes,

où sonl relatés les noms du défunt, ses fonctions, sa parenté, le tout

accompagné quelquefois d'un courl aperçu de ce qu'il a fail pendanl sa

vie.

Les stèles onl varié comme forme, comme style, comme rédaction,

avec le temps el selon les dynasties. Nous indiquerons les caractères

principaux de ces changements, à mesure que, dans la suite de ce Cata-

logue, nous les rencontrerons.

Les stries forment la partie principale du Catalogue, comme elles for-

ment la partie principale des richesses qu'Abydos a envoyées au musée

deBoulaq. Nous en savons déjà la cause. Les stèle» d'Abydos onl été dé-

couvertes presque sans exception dans la nécropole; or. la nécropole

il' \li\dos a été de lionne heure pillée, ravagée, saccagée. Tout ce qui était

précieux, bien fait, bien conservé, fui enlevé : on prit l'or des momies,

on se ser\it du bois des cercueils pour en faire <\i\ feu, des pierres em-

ployées dans la construction des tombes pour en faire de la chaux; les

stèles jugées trop peu importantes pour ce dernier usage furenl laissées

en place. De là le nombre considérable de ces monuments que nous avons

recueillis.

Les stèles de la collection d Ibydos onl . pour l'archéologie égyptienne,

un inappréciable avantage. Elles sonl nombreuses, importantes, préci-

sément aux époques qui sonl à peine représentées autre part. Comme
les Btatuettes funéraires, elles combien! une lacune, et c'est surtout le
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moyen empire, si peu connu jusqu'ici, qui revit en elles. Autant, d'ail-

leurs, que l'étude générale des ruines d' Vbydos permel de le conjecturer,

c'csi avec cette physionomie que se montre I histoire de la ville à laquelle

les stèles appartiennent. Il ne paraîl pas qu Vbydosail existé avanl la vi

dynastie. Déjà célèbre sous la xi°. elle est florissante sous les deux dynas-

ties suivantes, et le moyen empire semblerail être le momenl de sa plus

grande splendeur. Le passage des Hycsos y est marqué, comme partout

ailleurs, |>ar un vide monumental profond. Mais la renaissance delà mo-

narchie sous les rois de la xvni
c dynastie y fait revivre l'antique civilisation.

Malgré la construction des temples de Ramsès et de Séti, des symp-

tômes de décadence se font cependant apercevoir, et, dès laxxe
dynastie.

Uwdos s'achemine lentement vers la catastrophe finale. Telle serait, en

raccourci, l'histoire d'Abydos et telle serait aussi l'histoire de ses stèles.

Elles sont au nombre d'environ huit cents. Maigre' ce chiffre énorme et

malgré les difficultés de tout genre qui ont rendu le travail difficile, nous

avons essayé de les classer chronologiquement, en les rangeant non seu-

lement par dynasties, mais, autant que possible, par familles. C'est le

résultat de ce travail que nous présentons au lecteur dans l'inventaire

suivant.

§ 1".

STÈLES DE LA VI» DYXASTIE.

On distingue facilement les stèles de la vi
e dynastie des stèles apparte-

nant à une autre époque. Ce sont quelquefois de simples dalles rectan-

gulaires; plus souvent, elles rappellent par leur forme l'architecture

extérieure de la façade d'un temple ou d'un naos. Elles ne prennent

jamais au sommet la forme cintrée.

Autre caractère. Les hiéroglyphes sont assez gauchement tracés et ne

rappellent par aucun point les beaux hiéroglyphes si fermes, si bien po-

sés, des stèles des iv
e
et v

c dynasties qu'on trouve à Saqqarah. En somme,

une plus grande richesse dans l'aspect général et dans le style du monu-

ment. Osiris commence à être nommé quoique les figurines de divinités

ne paraissent pas encore.
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522
Mi ROPOl l HI CENTRE.

Calcaire. — H. i",io; larg. .>' ",70. — M. II.

I n fonctionnaire de la vf dynastie nommé I na s'était fait construire à \l>v-

dos, el toul ,iu sommel delà colline à laquelle la nécropole du Centre donne

son nom, le tombeau qui a enrichi la science de l'importante inscription dont

nous nous occupons.

Ce tombeau étail bâti en forme de mastaba. I n bloc monolithe, aujourd'hui

brisé eu deux fragments, formait l'une des parois de l'unique chambre qui

lui servail de chapelle extérieure. C'esl sur cette paroi, qu'elle couvrail toul

entière, que notre inscription étail gravée.

Nous n'avons pas à faire connaître l'inscription dl na, que les travaux de

MM. de Rougé, Brugsch el Maspero ont rendue célèbre. Il nous suffil de rap-

peler qu'elle contient le récit, raconté par le personnage même, delà vie d'un

liant fonctionnaire, qui débuta toul enfanl à la cour du roi Téta, fui élevé par

Vpappus aux plus hautes dignités et inourul chargé d'honneurs sous Meri-en-

l!,i. Si les fouilles pouvaient nous rendre beaucoup d'inscriptions de la valeur

de celle-ci, l'innombrable armée des mis égyptiens que nous avons à classeï

nous embarrasserait moins.

La Mêle ir 5aa ii été publiée dans Ibydos, t. II. pi. hh. 45.

523

VILLE ANTIQUE.

Serpentine grise. — 11. a",33; larg. o°,3o. — M. I!.

Une grande pierre, qui parait être le montant d'une porte, lut enlevée de

la nécropole à une époque inconnue, et utilisée dans la construction de la

margelle d'un puits, où le hasard nous l'a fait retrouver. Le tombeau qui l'a

fournie a élé construit pour un personnage de la vi
e dynastie, nommé ")

\y r •

Selon la généalogie inscrite à la partie supérieure de celte pierre, une sœur

de T'aou a donné à la famille de ce personnage une certaine illustration. Sous

le nom de (oVMJt ? P
''""""'" iiikhrim, elle épousa en effet le roi

Ra-meri Papi
j [pâppus), el devinl mère des deux rois Mcri-ni-Vm et Vefer-ké-

Ba.
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I h renseignement non moins important esl livré par la grande inscription

qui occupe la partie inférieure de la pierre. Nous \ voyons que la reine Ra-meri

Inkh-nas n'étail pas de sang royal, puisque son père s'appelait (uni simplement

O «Mm^ ''
x ''"""'- ''' sa in«re

|

m J ^bet.

Les membres de la famille de T'aou sont mis à leur rang généalogique

dans le tableau suivant :

DfV£ (°MW^A(°M
I I

ï*(îe2E1 i*(S3l
La stèle n° 52.3 a été publiée dans Abydos, t. I, pi. 2.

524

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o"',6r); larg. o'",4j. — M. B.

Stèle carrée en forme de porte de naos. Deux registres.

I
e* nEfiiSTRE. Le chef Aouou et la royale épouse Papi-ankh-nas sont assis en

face l'un de l'autre, séparés par une table d'offrandes chargée de «milliers de

pains, milliers de haq, milliers d'oies, n etc. Le proscynème qui surmonte la

scène est en l'honneur à'Aouou. et Proscynème à Anubis sur sa montagne,

pour qu'il accorde des rations funéraires en pains, liquides, gâteaux, au sam,

chef de la garde-robe royale, choachyte, le noble Aouou. u Derrière la reine,

autre proscynème : b Proscynème à Anubis sur sa montagne, pour qu'il y ait

«les rations funéraires en pains, vins, gâteaux, à la royale épouse Papi-ankh-

nas,

2 Q registre. A droite de la porte, le choachyte Sebekhotep présente le par-

fum à Aouou. A gauche, le choachyte Khoua rend le même office à la reine.

Quatre personnages sont donc nommés. Ils ne sont pas tous également

faciles à reconnaître.

i" La reine Papi-ankk-nos est sans aucun doute la reine Ra~meri Ankhr-

nas, dont il vient d'être question (n° 523); elle forme ici son nom avec le
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lie-noin de son mari, co le elle le forme sur la stèle précédent» av< i

le cartouche-prénom.

Vu premier abord, on prendrai! le Khoua du deuxième registre de la

stèle pour le Khoua père de (a reine, selon la Btèle précédente. Mais il esl m

contraire aux habitudes des moi lents égyptiens qu'un père Boil représenté

brûlant de l'encens devant si Qlle, qu'on doit plutôt regarder ce deuxième

Klunia comme un descendant |>lu^ ou moins éloigné de Ra-meri [nkh-nas.

Selon un usage constant, il aurait pris If nom d'un «le ses ancêtres.

Le chel louow est peut-être allié, comme Khoua, à la famille royale.

': Même remarque ru ce qui concerne Sebekhotep.

I .h résumé, Khoua et Sebekhotep ont pu, ainsi qu'il arrive souvent, se faire

construire un tombeau à Irais communs, el la stèle qui servait 'I épitaphe dans

ce tombeau uous les montre en présence de deux 'le leurs ancêtres, dont ils

oui tenu a évoquer particulièrement le souvenir. La stèle n "> •>
'i est ainsi

posté] ieure .1 la stèle n 5a3.

Pour le texte de la stèle, voir ibydos, t. II. pi. US, ».

525

NÉCROPOLE 1)1 CENTRE.

Calcaire. — II. i
m
,3i; larg. ,5o. — M. B

Grande dalle rectangulaire qui Taisait partie de la décoration d une muraille

lans le tombeau de OV J- Les litres de Khoua sont :

1'
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il es! représenté, au luis de la pierre, en présence de sa femme, qui sap

pelle I -. el don) voici le- titres

Ô
JJ
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526

M I ROPOL1 Dl I INI RI

Calcaire. — II. .
- — M. IS.

Stèle en forme de porte. Elle esl gravée au nom il un personnage qui s'ap-

pelle i
fr

I .1'". til- 'I'' son père OlM alloua cl de -.1 mère ! - \ebel.

Il s'agil donc, selon toute vraisemblance, du I I fils de Khoua el de Vehei

qui figure au registre de la stèle pi écédente.

pf^•^* ''"^P^rS^J'- Ces "" la """"• "-

sonl pas tout à fait ceux de Khoua el de .Ww sur la stèle n° 525. Mais nous

trouvons, dans un même tombeau, des titres -1 divers appliqués au même

personnage, que les changements de titres sur un même monumenl sonl Peffel

il 1 sorte de coquetterie donl il nous semble <|u'il n'j a pas lieu de s'étonner.

Le registre principal de la stèle que nous décrivons nous montre Ite en

présence d'un autre personnage donl le nom propre n'esl pins apparent. Ce

qui reste de sa légende se lil :

<A
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527

NÉCROPOLE Dl CENTRE.

Calcaire. II. i' ,o5; larg. o'°,5o. — M. I!.

Stèle en forme de porte. I ne femme coiffée de la perruque ronde, comme

aotre reine de diorite n° .'î'i'i. esl debout devant une table d'offrandes. Cette

inscription est placée au-dessus de sa tête :

MB £ f
Lî 1! 1! s

•i
* *- y m¥1 t \) i J,J

m

Le nom propre I « Nebcl ne prouve pas du tout que nous ayons affaire

ici à une Nebet des stèles précédentes. Cet exemple montre seulement que le

nom de Nebet était fréquemment porté à cette époque, en souvenir sans doute

de la \ebet qui fut la mère de Ra-meri Ankh-nas et la belle-mère d'Apappus.

528

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. i
m
,ao; larg. o",G6. — M. B.

Stèle rectangulaire. Un personnage lève la main droite en signe d'adora-

tion. Il se nomme (hb|Maw««aI. Une courte prière en sa faveur occupe

les lignes supérieures du premier registre : ce O vous qui subsistez sur la terre.

qui venez ici et qui êtes au service du dieu, dites : Que des milliers de

pains, des milliers de vins, des milliers de bière, des milliers de bœufs, des

milliers d'oies, soient au chef (titres difficiles à traduire), à l'ami unique.

Vefer-ha Papi-na.n Au registre inférieur, on donne au défunt les titres de « ser-

viteur royal, surveillant des prophètes de la pyramide de Mennefer du roi Papi,

surveillant, dans la maison royale, des prophètes de la pyramide Kha-nefer

du roi Meri-en-Iia, n

Pour le texte de cette stèle, voir Abydos, t. Il, pi. 63, b.
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529
M i ROPOLE IH ( l \Ti;i;.

Calcaire. — II. 1 .<_»'>
: larjj. o ,98. — M. H.

Grande stèle taillée en forme de Façade de l'ancien empire. Elle po

mi de 5a.j. qui prend les titres doni voici rémunération.

u

1!

L H

U * V
PHJ I

^ I
1 =

o» r©

0J |* •*

u yc

î

La pierre a été enduite d'une couleur rouge très pâle. Le bas a été atteint

par l'humidité et se délite de manière à faire craindre pour la conservation

i!n monument.

530

NÉCROPOLE Dl CHATRE.

Calcaire. — II. u
1

',78; larg. ,58. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Quatre lignes horizontales de texte, suivies

d'un tableau ou pne femme est représentée assise devant une table d'offrandes.

I 11 homme debout, le bâton et l'emblème —4™ en main l'accompagne. Les

trois premières lignes du texte contiennent une prière à \nul>is el à Osiris.
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La dernière nous donne les noms el les titres des deux personnages formuli

en ces ternies :

531

ENCEINTE DU NORD. kini ES-Sl LTAN

Calcaire. — H. i°,3o; larg. o",64. — M. B.

Stèle en forme de façade de l'ancien empire. Titres du défun

3°

îi h 1!

H

H

y fê-

la Pf

532

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. t
m
,38; larg. o'",f. 7 . — M. Ii.

Stèle en forme de façade de naos. Elle consacre le souvenir de I Sche-

scha, de fi ï IT* Plttali-ncfer-sam, de Ço \\ M fi I Y Ra-meri-Phtah-s-ankh,

personnages qui vivaient à Abydos sous la vi
u dynastie.



92 M<»\| MENTS D'ABYDOS.

Dans la partie supérieure de la stèle, proscynème .1 Vnubis, sur sa mon-

dans son pylône, résidanl dans Out, maître de la nécropole, 10 B

)(){ Q. en l'honneur de
| >§ >

V }
~ j "~|- M'» <*< BgurAelSK

Sm- les deux montants intérieure, à droite, le X *
fit * AST'—

»

1 " Phtah-mfersam, à gauche, le
| ^ &\\ ^J] J| /;"-"" r/ PAtoA-s-

an&A.

Sur les deux montants extérieurs, à droite, (©TTH *""
I A *1 ! ^

N^rfjjjii^ita-jnert Phtah-s-ankh, à gauche, f <•> V-
1

|jiiif A j j

533

BNCBINTE Dl NORD. KOM ES SI LT \ Y

Calcaire. — II. o",83; larg. o"\53. — M. B.

Stèle en forme de façade de naos. Le premier registre esl consacré au fonc-

lionnaire S». I , assis devant une table d'offrandes. Ses charges sonl : <j{L

Le registre inférieur nous le montre représenté deux lois. \ gauche, il a

minés par son surnom : f ^ ] J
4» I ^L • ~\\C ] V w

534

BNC1 IMi: Dl NORD. - KOM ES-Sl LT \ Y

Calcaire. — H. o",88; larg. o'",'.8. — M. B.

Stèle en forme de façade de naos. Style très négligé. Prière à Osiris. Le

défunt s'appelle ^. surnommé ~\^-- Sa femme esl nommée P^j

I<===- Esl noi \ après lui le (l)l " CT M' '1"' '"'"''' devanl son image

une cassolette d'encens.
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535

ENCEINTE DU \ >. KM M rs-si LTAN.

Calcaire. — H. o"\(/i; larg. o"',"xj. — M. B.

Stèle. Formule de prière à Osiris. Au registre suivant, un personnage assis,

Pï~]^/1}||V^" reÇoit roftande de ses deux fils. i\\\\ •
'

I ^ (?). C'est probablement encore L'image deux fois répétée du défunl

qui couvre la partie inférieure de la strie.

536

ENCEINTE DU NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o'",7o; larg. o™,46, — M. tî.

Stèle en forme de façade de l'ancien empire. On y lit des prières à Osiris

et à Anubis en faveur de la femme dans le tombeau de laquelle la stèle a été

trouvée. Cette femme a le titre de X, ,J,~; elle s'appelle II
|

*. Sa fille.

I^~*J) est nommée avec elle.

537

ENCEINTE DU NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o
m
,a6; larg-. o

m
,&6. — M. B.

Dalle rectangulaire. On y lit cette inscription en grands hiéroglyphes

538

ENCEINTE DU NORD. ROM ES-SULTAN.

Calcaire. — It. o'".l><); larg. o"'/i5. — M. lî.

Stèle en forme de porte, grossièrement gravée. Elle est remarquable par

les titres que prend une des femmes dont le personnage principal esl accom-
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Pagn; •
laquell lil

: ^wJ^J^ ^/i.HI! < Sa l"^" "I
'

qui l'aime, la royale concubine (?), prophétesse a'Hathor«, nommée **"*
1

1

lui.
'

'

!.- défunl s'appelle IV M- surnommé •<—v
|
%•# Sa fille V*—

»

esl devant lui. La femme donl nous venons de transcrire les qualifications esl

igenouillée à ses pieds.

539

ENCEl Ml. Dl NORD. K.OM ES-S1 I.T \ V

Calcaire. — II. o™,9o; larg. o'Vi7- — \1. 11.

Stèle rectangulaire. Proscynème fait pour mi personnage du nom do

*V ''' sa femme X, J, \yj |

y fia favorite royale, la prophétesse d'Hathom

nommée _±_ Hotep-hotep-ou cl surnommée ^Él %k ^ I. Deux lils

dont l<s nom- et les titres sont difficiles à lire, apportent des offrandes

540

ENCEINTE l>I NORD. KO M ES-S1 I.TW.

Calcaire. — II. o'.k'i; larg. o™,66. — M. II.

Stèle en forme de façade de naos. An registre supérieur, légende en trois

- .iiii-i conçue :

*©A«c?WW»

On voit par là que la stèle est au nom d'un IVV Aouou, de sa fille ircon-

' h I >i i m- royale (?)r, nommée » ^"\ Ar-t-nas, et de la fdle de celle-ci.

également (f concubine royales, nommée ^^ Kéou et surnommée =*— Ma-

sen-t. \n registre inférieur, c'est Ma-scn-t seule qui apparaît. Elle a ici les

titres de VU ]
T r prophétesse d'Hathom, -L J. ir royale concubine (?)*, et

1 ^=* - parente du roi
-
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541

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Grès. — II. o'",(')2; larg. o"',Q7. — M. I!.

Dalle rectangulaire sans aucun ornement. On voit seulement au centre I;

sgende verticale :

fol

542

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o
m
,4o; larg. o

m
,25. — M. B.

Dalle rectangulaire sans aucun ornement. Une inscription était gravée ei

tète. Elle a été laissée inachevée. On lit encore le commencement de la for

mule : ce vivants, y> etc.

543

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o'",()o; larg. o'",5a. — M. B.

Grande et belle stèle qui se délite et dont les légendes ne larderonl pas à

disparaître. Prière à Osiris et à Anubis. Le défunt est —' m d^R/B I,

It*
1-

|g|. Il se nomme [sa \ M I . Son fils semblerait s'être appelé
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STÈLES DE l\ \l DYNASTIE.

\\ec la si' dynastie, l'Egypte semble sortir d'une période plus ou

moins longue d'oppression el d'engourdissement. Sous la vi' dynastie,

les stèles témoignent d'une certaine décadence. Mais c'esl à un véritable

réveil que nous fonl assister les stèles de ta \r dynastie. Seulement le

réveil esl pénible. <>n seni quelque chose, non pas qui meurt, mais qui

renaît. Les noms propres ont changé. L<-s particuliers n'aiment plus à

prendre pour noms des noms de rois. Les hiéroglyphes, toujours gau-

chemenl tracés, ne sont plus gauchement tracés île la même manière. Il

\ ;i plus d'hésitation, plus de tâtonnements, plus d'inexpérience. En ce

point, étant donné l'époque et la rareté des monuments il«' la si
e dynas-

tie, la collection des stèles d'Abydos est précieuse.

544

NÉCROPOLE D( CENTRE.

Calcaire. — II. <>' .(><j; larg. o'".35. — M. B

Dalle qui Formait ~-.ui- doute le montant (Tune porte dans un tombeau. La

partie supérieure manque. On y lil celte inscription. Le style est le même que

celui de la stèle du même roi Entef, trouvée à Drah abou el-neggah.

^ ^ 5 sj;

£ H v z
oV * 2J H

v
Ci

PI fia Av tr

\\ •! = =
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546

m ROPOLl Dl CEN 11:1

Calcaire. — II. o ',a3; larg. o",a4. — M. B.

Stèle funéraire aussi grossièrement peinte que gravée. Le défunt s'appelle

°. Un de ses fils se nommeH V"*-, el la fe le de celui-ci,

|^. La prière est faite à .--
jj— | JQ

La date «lu mon enl est fournie par le tombeau dans lequel il a été

trouvé. Ce tombeau esl une petite pyramide en briques faites <l<' terre crue

jaunâtre. Quelques fragments des mauvaises peintures donl il avait été orné

sonl encore visibles, h on \ reconnaîl une évidente parenté avec le style des

tombes de la ut dynastie découvertes à Drab abou '1-neggah.

547

NECROPOLE Dl CENTRE.

Calcaire. — II. o
m
,àT, larg. o",33. — M. B.

Cette stèle funéraire rappelle par le style de la gravure et l'ensemble de la

composition les mauvais monuments de la \r dynastie trouvés à Drab abou I-

ueggah. Elle est taillée en forme de porte. Le texte placé au sommel esl une

invocation à Osiris o " eu laveur d'un personnage dont la légende esl

ainsi conçue : "^c I

|

. Au centre de la stèle, le défunt, dont le aom

est peint en vert clair, recuit les offrandes de sa femme I I. 611e de "j I'

. \u registre inférieur, deux autres femmes sonl agenouillées. L'une a pour

légende « I i i Œ , 1 autre, W. J § \ • SII1S (luon puisse

savoir de <pii l'une est l'épouse, de <[ui l'autre esl la fille.

548

KBCROPOLE Dl CENTRE.

Calcaire. — II. o ".j'i; lonjj. o",o5. — M. I!.

Stèle rectangulaire. Figures grossièrement tracées, hiéroglyphes mal for-

més el espacés sans régularité. Le monument appartient bien par son style ;'

la \r dynastie. Le défunl est V^^î QPîîlES^i m"
S " '"'"""
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était Vu |T- ^" n "° ]li el ceux des deux <>u trois personnages figurés au

registre inférieur ne peuveni être lus qu'avec difficulté.

549

NECROPOLE Dl CENTRE.

Calcaire. — H. o"\4o; larg. o"\24. — M. Iï.

Stèle funéraire. On \ trouve toutes les gaucheries du style de la xi
e dynas-

tie. Les offrandes sont sans proportion avec la ligure des personnages qui les

apportent. Le défunt s'appelle "^~5.~. Ses trois fils ^ M, "s—V '

V (celui-ci accompagné de sa fille
"fa

-<™)||\ |„[ apportent des

oiseaux, des fleurs et des fruits. Sa femme » L^f (sic) est assise à son côté.

\u bas de la stèle, l'apport des dons funéraires est fait par une femme dont voici

la légende T -3,™-°"° ], et un homme dont ces seuls mots tiJ £&. accom-b
I i i I -rw o

pagnent la figure.

550

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o
m
,/i6; larg. o"\38. — M. Ii.

Stèle. Le style est détestable. Les figures ne sont pas d'aplomb, les mains

ne sont même pas indiquées. On y voit une dame 4^ "o* ml 1 1 n v en

présence d'un homme dont le nom se lit
"a**^ ~

, et dune petite fille dont

le nom a été omis. Forme rectangulaire.

551

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o'",45; larg. o"',a8. — M. B.

Stèle rectangulaire extrêmement grossière. Les sculptures sont rehaussées

de couleurs vives. Prière à Osiris de l'Occident, à Anubis. Le défunt est \w

Il H I T ; '' s
'

aPPc" e w 1^1 !!' Le nom de la femme qui l'accompagne

est illisible.
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,•>002

M i ROPOLE IH CENTRE.

Calcaire. — II. o i/i larg. o a8. — M. li.

Stèle arrondie par le sommet. Dans le cintre, le sceau entre les deux yeux.

Trois lignes de la formule -(> vivants, •• etc., en l'honneur de — "in^\

""^M.— •

'" ' hi Kî^^l* l),
' Ni" 11 '"' uu per8< age sans '"""•

Style très grossier.

553

NÉCROPOLE 1)1 CENTRE.

Calcaire. — il. o .:!.,: larg. o' ,a8. — M. B.

Bloc extrait d'un mur el ayanl conservé à l'angle supérieur de droite la

trace de l'encastremenl d'une autre pierre. \u sommet, prière à Osiris de

Mendès, à i.p-herou el à Anubis. \u registre suivant, le défunt, qui s'appelle

Il I (Sali), et sa femme I ^^ reçoivent l'hommage d'un Gis

nommé I II 1

'

1 '' u " frère nommé y»ylk ("e) Au bas, un personnage

devanl lequel se trouve la légende *>. IIVU , et la femme •
il l'hommage d'une femme, f- [d'esclave», nommée n wi~Tlfc.'

'''

d'un T rouvriei - I *==f •
'I'

1 ' porte un couteau de la main droite el un

objel indéterminé de la main gauche.

55/i

NECROPOLE 1)1 CENTRE.

Calcaire. — II. o-,46; larg. o-,33. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Hiéroglyphes bleus. Le nu des hommes esl

n uge vif. Le bois des chaises est peinl en jaune, strié de noir.

\u sommet, prière à Osiris de l'Occident pour qu'il accorde les dons funé-

raires à un personnage qui n'a pas de titres el dont le nom est I

I n personnage sans nom, probablement Ai lui-même, es! assis au second

,i côté «le s;i femme
J

o . fille de y J. Il a devanl lui son (ils

||^^|^J^~. Celui-ci était probablemenl d'un autre lit, car il est
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dit fils de la dame
J J ^ "

( J qui c'est pas la J~ mentionnée plus

haut.

55.5

NÉCROPOLE Dl. CENTRE.

Calcaire. — H. o
m
,3o; larg. o-,M. — M. B.

Stèle carrée. Au sommet, trois lignes de proscynème (var. : T JtlTïï

une formule en trois lignes :

Le défuul et sa femme Z^(?) sont assis au registre inférieur. Huit person-

nages défilent devant eux. Ce sont :

i° Le T V n il incliné, verse la libation sur les mains du défunl

•2° Un serviteur (nom illisible) apporte un panier d'offrandes;

'!
" Une fdle (nom illisible) apporte une tige de lotus;

4° Une fdle (nom illisible) apporte une tige de lotus;

5" Une fille *«^ apporte une tige de lotus;

6° Un fils qui semble s'être appelé *<^z . Il était maître de maison:

7° Un autre lils. ^p- III:

8° Un autre fils,

~**"~
:

.

556

ENCEINTE DU NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o°,77; larg. o"'.65. — M. B.

Stèle carrée partagée en trois registres.

Au sommet, proscynème conçu en ces termes :
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\u deuxième registre, quatre personnages sonl disposés, deux par deux,

de chaque côtéde tables chargées d'offrandes. Ce sonl . .1 gauche, le défunt el ^.i

femme *> m 1; à droite, son père *\ 1 el sa femme I \4fc^^ 1

Des personnages divers, hommes el femmes, sonl rangés au registre infé-

rieur. Ce sonl :

I ne femme, *!: fi • V'—N:

I no temme, y I

I ne femme, ^^ a n ;

1 "• l "" 1 K7
I ne femme, |"™1U :

I ne femme, I 2. •

I m bomme, * -d\ \-

I n homme, T 1 %k :

I n homme, *&•

I ne femme, I V :

I n homme, ^ O ^^Tt-

( n homme, i^"l :

I n homme, I ] :

I n homme. isr^J ^^
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ENCEINTE l)L NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — 11. o '".-.•-. larg. o
m
,i5. — M. 11.

Strie arrondie par le sommet. Style très primitif. Dans le cintre, le sceau

entre les deux yeux. Sepl lignes de proscynème à Anubis et à Osiris d'Abj

*-. '-"' '- hir.TM^ ffiPTItflU- - >

|î~, son fils 0*7*1, do la femme du fils

J
M, de la mère de Beba

-, de la sœur du défunt ^~") /®=.

S 3.

STÈLES DE LA XII e DYNASTIE.

Nous arrivons à la grande époque des stèles d'Abydos. A voir les

monuments en présence desquels nous allons nous trouver, on a peine à

noire que le commencement de la xne dynastie soit si voisin de la fin de

la \i'. Le réveil est cette fois complet. Les stèles ont ce grand air que

nous retrouverons plus tard sur quelques monuments de la \vm e
dynastie.

Elles sont plutôt arrondies par le sommet que carrées. Les hiéroglyphes

sont dans la juste mesure de l'ampleur et de la finesse, et le plus sou-

vent coloriés. Quelquefois, sur une même pierre, les légendes sont en

creux, les ligures en relief. Les parents du défunt et le défunt lui-même

couvrent tout le cbamp de la stèle, où pas une place n'est encore laissée

aux images de divinités. Nous n'insisterons pas d'ailleurs sur les signes

caractéristiques des stèles de la xn e dynastie, que nous aurons occasion

de iiicltre en évidence à mesure que, dans ce qui va suivre, ils vont se

présenter devant nous.

Le classement des stèles de la \ne dynastie est singulièrement facilité

par une circonstance que nous ne trouvons nulle part aussi nettement

indiquée. Quelques stèles sont datées du règne de l'un des rois de cette

époque, et, comme beaucoup d'autres, sans date, se rapprochent des

premières, soit par leur style, soit par les noms des personnages qui
y

sont cités, il s'ensuit (pieu définitive, si nombreuses qu'elles soient, il
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n'esl pas difficile de classer par séries chronologiques les stèles d'Abydos

remontanl à la m" dynastie. Ces séries chronologiques sonl au nombre

de dix-sept. Nous allons les énumérer.

PREMIÈRE SÉRIE. W 10 Uni SERTASEN V

Les fouilles de la nécropole du nord el de Kom es-Sultâ i^ oui

mi- entre les mains une trentaine de stèles qu'on reconnaîl au premiei

coup d'oeil comme le produil du même art, de la même époque el de la

même main. Le grain de la pierre esl dans toutes identique, !<> hiéro-

glyphes j onl partout la même Snesse, les personnages \ sont toujours

élancés >•[ maigres. Les u
os

i 'i<i. i '18. 1 69 el i5o de I' Ubum photogra-

phique de M. de Rougé en offrent d'excellents types.

Une des stèles (notre n° 558) porte la date de l'an .'><> d'Amenemha I"

• •I l'an m d'Ousertasen l'

r

. et nous fait ainsi connaître l'époque des autres.

Tout ce groupe forme la première série des stèles de la m' dynastie

découvertes dans la nécropole d'Abydos.

558

ENCEINTE Dl NORD. KOM ES-SULTAiN

• alcaire. — FI. o
m
,86; larg. o",55. — M. H.

Nniic plan ne comprend pas la description détaillée des monuments dont

mai-- mettons dans nos planches le texte complet sous les yeux du lecteur.

Nous montrons, mais ne démontrons pas. Voici la stèle inscrite dans notre

catalogue sous le n° 558; chacun en tirera le parti qu'il voudra. Pour nous,

il suffit d'en indiquer le caractère général.

L'intérêt de la stèle est dans la douhle date inscrite au registre supérieur.

Nous \ voyons que l'an 3 d'Amenemha I". premier roi de la xiï « I > nastie, est

égal à l'an 1 d'Ousertasen I
er

, Gis et successeur du précédent. En l'an 20 de

- 'ègne, Imenemha I'
1 avait donc associé au trône Ousertasen 1

er
, et les

deux rois régnèrenl simultanément pendant au moins dix ans. Et qu'on ne

croie pas que ce double règne soit une exception. Tout au moins sous la

\n' dynastie, il esl de règle que le fds partage avec le père le fardeau du pou-

voir, ce qui ne contribue pas à éclaircir beaucoup les ténèbres de la chrono-

logie égyptienne.

La stèle n° 558 appartient à un personnage d'Abydos qui se nommait

Entef. \u deuxième registre, il est assis à côté de sa mère et reçoit les offrandes
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des membres de sa famille el de ses serviteurs. Deux seules observations mé-

ritenl d'être signalées.

La première se rapporte aux titres que prend le fils aîné du défunt. Sa

légende se lit : et Le kher-heb Holep tFAmenemha, vivant à toujours, adoré dans

|a forteresse Ta-ta-ui; il se prosterne devant (Osiris) Khent Amenrt, lors de la

sortie (du dieu), pour qu'il (le dieu) voie les splendeurs d' Ip-matennou du

premier Paout, dans la ville de Schen-Hor •• On conservera le souvenir

de cette phrase comme une mention unique jusqu'ici de la procession il Osiris

dont il esl ici question.

La deuxième observation esl relative à un nom propre qu'on trouve à l'un

des registres inférieurs de la stèle. Ce nom propre est écrit fi It H'' 1
'"-

Si Het'ra esl une variante de fi l T heier trie cheval r>, il prouverait, con-

trairement à l'opinion reçue, que le cheval était connu en Egypte dès la

\n dynastie. Notons cependant que licier signifie simplement trun couple, un

atteiagen el pourrait, par conséquent, ne pas signifier ici autre chose que

le irbœufn.

559

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',48; larg. o'",3/i. — M. B.

Stèle carrée divisée en deux, registres. A chaque registre deux personnages

sont représentés assis par terre. La gravure des légendes a été commencée et

esl restée inachevée. Le troisième personnage donne seul son titre et son

nom. Il était ^ *~^ et s'appelait U
J, fils de sa mère ^~~\

En fan zh d'un roi innommé, qui est peut-être Ousertasen I
er

, on a profité

des parties de la stèle laissées en blanc pour y ajouter, grossièrement gravés

en grands caractères hiératiques, les noms d'autres personnages qui sont :

l n chef de soldats nommé i "^ffl Ah;
J i i i

Son frère nommé Nakhta, comme le premier propriétaire de la stèle:

Un i V V"jY nommé aussi Ah;

Un Menton Nakhta dont le titre est dillicile à lire.
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560
Mt ROPO] I Dl VORD.

Calcaire. — 11. o i5; larg. o",i5. — M. B.

Stèle gravée. Rien dans le cintre. Quatre registres superposés :

i

,r
registrb. Le i ((''l'uni :^V 1 ? V esl assis devahl une

table d'offrandes, avec son père I I I 1 1 1.

registre. Tableau représentant quatre personnages assis par terre. Ce

sont : la daine kit. la dame I I. un homme I^F\ % •

•'!' registre. Trois hommes, û %k x . le Gis de celui-ci I I. un si 1 1,

sont assis par terre.

V registre. < ï i 1 1 «
j
femmes assises par terre. On ne lit plus que les noms

JV'i^'ÏT

561

NÉCROPOLE DU \oni).

Calcaire. — H. o"'. :!•'!: larg. o' ,4o. — M. B

Stèle de forme rectangulaire. Les noms de chaque personnage en occupent

la partie supérieure. Six de ces personnages sont représentés à la partie infé-

rieure. Les noms se suivent dans cet ordre :

H V ^J i i I; i V ^ V i
l i> ^ jj \\ jl j it "l: n-

1-

- ^- V '- r rs ^ ^ ;' ï
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562

NECROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o™,53; larg. o
B
,ià. - - .M. B.

Stèle funéraire de forme rectangulaire. Suie soigné. Quatre registres.

__^ ^^
1
er registre. Li' défunt tO Y £ reçoit l'offrande de M ?

: R

9

BSRE
- -^îZ^T'ïZ n ":oil r,,lli

'

ai " 1 " tk> HZ*

3" registre, J I T
""*"

-^| 8
'

' l'ait l'offrande à la
"^

fTT
**"

rr P J
•

V registre.
S

8 ^|k
'=*>

~ *~~* n""p fajt
]- |y,.ailc|e à la

"^
n !^Ij X)(j *

563
NÉCROPOLE DU \ORD.

Calcaire. — H. o
n,

,58; larg. o'",3i. — M. B.

Stèle gravée dans le joli style de l'époque. Elle a été trouvée dans le tom-

beau de 1 ^fck, u^ - ^ n -llour- sa es l ass 's devant une table chargée d'of-

frandes de toutes sortes. Il est accompagné de sa femme |J^ t^- J. Les per-

sonnes dont les noms suivent assistent à la cérémonie :

J
* ^r^~ H|

•à- IZXtA- IZfcUM-J X"^^i-

564

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",a6; larg. o"\G5. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Elle avait été peinte avec beaucoup de soin
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il 1res probablement achevée. \ une époque inconnue, mais qui remonte à

l'antiquité, puisque la stèle a été trouvée en cel état, elle .1 été lavée à grande

eau, el les couleurs onl disparu, à l'exception du blanc el du rouge sombre

qui avail servi à fixer les contours des figures; les inscriptions, qui étaient «mi

noir, sonl irrévocablement perdues. Le style en esl d'ailleurs très lin. el l'es-

quisse des ligures esl tracée avec une sûreté de main vraiment remarquable.

565

NÉCROPOLE ni NORD.

Calcaire. — II. o",«5; larg. o".-;. — M B.

Stèle. Invocation ^"j^fJ" ''" faveur ''" 2 Vw^^w'
Les parents présentent au défunt leurs offrandes. Sonl représentées :

m m

hou séparée, placée à côté <l*- l'image de la mère, se lil : I *-, *~~^ 4^

566

XÉCROPOLE IM \(»lil).

Calcaire. — II. o",5o; larg. o",3a. — M. I>.

Stèle de forme rectangulaire. Trois registres la partagent en trois bandes

horizontales.

i

,:

registre. Table d'offrandes. De chaque côté, un groupe composé de

deux personnages debout, un homme H une femme. Le groupe placé à droite

eM accompagné démette inscription :^JLj^^H^flQ^P
L'inscription <ln groupe placé à gauche esl la suivante : I tt

x

~^^

^^Y ^pv m ~V -». La même légende a été placée derrière chacune

des deux femmes. La voici : 1 JC.%1 • o""lA«—
'

—

V

S^1*
aV

a registre. Tableau de hi famille :

La femme de celui-ci, ^H-î
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Le fils du défunt, p|\^*-> fils de |^| :

Su femme, il;

Le fils du défunt, "^^ Bk de
f ^.

3e hegistre. Suite de la famille.

Une fille, ~^^^-> lill(> (| e JLM~ :

^ fils, |~y fils de f^;
Sa femme, ^£îj> fille de |=|

567

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",53; larg. 0V19. — M. B.

Stèle funéraire moitié gravée et moitié peinte. La légende supérieure nous

apprend que le monument appartient au tombeau d'un fonctionnaire dont

voici les noms et les titres :

Les parents occupent les autres registres de la stèle. Ce sont :

Lue sœur, ~ , fille de l™*lj;

Un frère, •a^jsj-^-, fils de m ;

Un frère - , fils de « ;

Une sœur, J~*IJ> fille de A

Une sœur, N+, fille de I***.
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I h personnage, vêtu de la peau <!<' panthère, avec cette légend

è

*->

1

en



STÈLES DE LA XII DYNASTIE. III

I m frère, *-^ —*. fil8 de
1^!:

I n homme,
fjg^U^ lils de

-*-2ri
:

i n homme, )~T^, fils de 0%J;

I n homme, ^**", hls de II.

568
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',i7; larg. o°\if). — M. 15.

Stèle funéraire. In seul registre. Le défunt est assis à côté de sa femme,

qui est debout. Légende
: ^|^ j tl!S# !*[ !^M^AfvA

m
j 1 II* ^a ^emme se nomme f^\ ~_

•
^n c i' e en niarge le

nom d'un fils qui s'appelle m

569

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°,65; larg. o
m
,3i. — M.

Stèle. Le nom du personnage principal est . Les personnages qui sont

censés assister à la cérémonie de l'apport des offrandes sont : un autre

570
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,35; larg. o

m
,9i. — M. B.

Stèle en trois registres. i° Le défunt u •# esl deboul devant une table

d'offrandes. 2" Son père liWÉiuli sa mère III. son père JlV
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sa sœui H apporlenl des offrandes. 3 l ne femme, (» >x i^
»umilll»|

^^ ^^^ Ifl^
**"

apportent des offrandes.

571

M CROPOLE Dl NORD

Calcaire. — II. o ,45; larg. o",ag. — M. 11.

Des légendes probablement ajoutées après coup, des personnages nommés

çà el là el non Ggurés, rendenl l'interprétation de celle stèle assez difficile.

Deux registres la partagent.

\n premier, invocation à Osiris, maître île Mendès, en faveur 'l

(,s^ B

et île sa femme ^VV- p
; "' 'e ln '

1

'

1 ' ( ' 11 défunt, fi •¥• _ .
Le nom d'un

autre frère, 1 ^^ iJ. qui paraîl être le dédicateur du monument, occupe

une place primilivemenl destinée a rester en blanc. I ne belle table d'offrandes

occupe li> milieu ilu tableau. D'un côté, figurenl le défunt et sa femme, de

l'autre, le frère, Imeni.

Le deuxième registre nous montre une procession de trois personnages

apportant des offrandes. Ce sont : le frère «lu défunt, =T> t ^ *~~« Q.

-a mère, @\l- 1" fille de celle-ci CwJI)< nommée 4^ Il
|
%.

Les blancs ont été remplis par des noms d'autres personnages qui sont : le

t\\:u^^ kvr?£- -va^* »h*
unejœur [de I, rçèredu défimt(?)]\^ J f f|^. [g
4^. el enfin un I^^H- 'l*' 111 1

(> nnm a ,,,( ' gravé sur la marge inférieure

de la stèle.

57*2

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o
m
,!to; larg. o".3o. — M. B.

Le de\ à Osiris, maître d'Abydos, nommé #-, reçoit an premier

registre l'offrande d'une oie <|ui lui est faite par un personnage sans nom.

Trois frères du défunt sonl présents à la scène. Ce sont : H h il
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573

NECROPOLE D! NORD.

Calcaire. — H. o
m
,63; larg. o

m
,3a. — M. I!.

Stèle carrée. Deux registres. \u premier, grande table d'offrandes. A droite,

le dévoué à \nuliis sur sa montagne, fi ^^ ; à gauche, le dévoué au dieu

grand, maître d'Abydos, !•¥ ~ . \u deuxième registre, un homme et trois

femmes debout . qui sonl :

l ii frère du défunt, /*~~aV ;

La femme du défunt, ^@^, née de^$;
Samère

' Vt3) :

Sa fille (la fille d'elle),
H

f^-

57^

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o'",5i); larg. o
m
,4o. — M. B.

Stèle rectangulaire. Elle est divisée en deux bandes verticales affrontées,

séparées par une large colonne en blanc.

Quatre registres occupent la bande droite. En voici la description :

r r registre. Texte de trois lignes horizontales ainsi conçu :

-:>." begistke. Un personnage sans nom assis devant une table d'offrandes.

Sa femme, avec la légende * i^~ ! %'tI~1" es ' ^eboul •' so " côté.

3e REGISTRE. Procession de deux des fils du défunt et d'une tille. Le pre-

mier est en costume de prêtre (grande perruque tombant sur les épaules.

écharpe en sautoir). 11 prononce un X A en faveur du défunt; il a les

mêmes titres et les mêmes noms que son père. Le second est un autre fils

nommé
1

11 7, La fille se nomme Si i J.
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n.i. Tableau de famille disposé en colonnes verticales. Sonl n

mes

Un Gis, =£;
I n Gis, "Ip*^ ^ :

l .1 Gis, Op-^-f-^:

i m Gis, ip;^

Un fils, iP ZI^ ;

l lie Glle, ~^
J:

Une fille,S^J;
l ne Glle, J:

I m personnage sans indication de parenté, ^"SK f £ "j^ 1

l"a..hv.^V\^:

Sa femme, |"^J;
Un fils,g^^;
I n 61s égale ni nommé >—s

%' _
s^ :

I n personnage suis indication de parenté, avec la légende

l n fils, jp^-

Quatre registres occupent également i.i bande gauche.

i
cr registrb. Texte de trois lignes horizontales

kLAJ»VMîïœ*=Ht*VV*PP
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ri gistre. 11 l'ait pendanl au deuxième registre de l'autre bande. I u per-

sonnage sans nom (qui ne peu! être que le défunt) esi assis devanl une table

d'offrandes. Sa femme I y j» l'accompagne. Si, dans les deux tableaux

affrontés de la bande droite el de la bande gauche, le personnage qui esl assis

esl le défunl ^^"^^ lui-même, il s'ensuivrail qu'il paraîl ici accompagné de

ses deux épouses | ' V'TJ '''
I V J' ce "l"" /"'""'' on 'I"' 1 d'ailleun

supposer d'après le grand nombre d'enfants cités.

3e registre. Procession de quatre personnages, qui sont :

l u fils du défunt, 9F~M^- avec sa femme J el son (ils 11

^jV nommés mais non représentés. Nakhl a le costume de prêtre, comme

le personnage correspondant de l'autre bande;

l n autre fils, 4$"^^ et s011 flls (petit-fils du défunt) 0$U^ :

Une fille,
jjj"^J

=

I ne fille , — - J.

4
e registre. Autre procession de quatre personnages, tous les quatre fils

du défunt. Ce sont : /—^•r^^K et sa femme JL un autre /~~~\**' s&i.

un ^T"^^, un autre JgT^*^^-

La stèle étant partagée en deux grands tableaux affrontés, on peut suppo-

ser que le tableau de droite esl réservé au défunt Nakht et à celle de ses deux

femmes qui s'est appelée !' V'T J' ^ndis (
I
Lie 'e tableau de gauche

appartient au défunt et à sa seconde femme 1 y J. Si cel arrangement est

admis, Nakhl aurait eu de Senouankh douze fils et cinq filles, et à'Akou, six

Gis el deux filles, en tout, vingt-cinq enfants, sans parler des trois ou quatre

personnages nommés sans désignation de parenté, et qui font sans aucun

doute parlie de sa famille.

La stèle que nous venons de décrire est reproduite sous le n° 1/19 dans

1 Ubum photographique de M. de Rougé.
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575
mi ROPOLE Dl NORD

Calcaire. — II. o",àg; larg. o' ,3o. - M. il.

Stèle cintrée au nom de ^f j^- M* de sa mur ^£1[|<=». Le

défunt esl représenté au somme! de la stèle, debout el à côté de sa femme,

V <w? . Leur fils o leur présente comme offrande funéraire une cuisse de

quadrupède. Il esl suivi de sepl autres personnages. Les trois premiers sou-

tiennes sur leurs épaules des tables chargées de dons divers; les quatre

autres sont dans la posture de la prière. Les noms et les titres de parenté

- établissent il<- la manière suivante :

*.-f|i"~~

I n Bis, 3—jïTI:

l n personnage sans désignati le parenté, nommé '*m*\@r^'-

Sa femme, QII-:

s '-V!H- :

'-VIN-

Dans les blancs laissas cuire les personnages, on a gravé rà el là quelques

noms propres appartenant à des membres de la famille, qui sonl :

l n frère. \V—

1

;

I ne sœur, ^^gT"" \k :

I ne dame, , femme de l'avant-dernier w^ f î l~:

I ne Elle, V X-J *
;

Un frère, g*)^;

Un frère,f^.
La procession des personnages qui viennent apporter leurs offrandes dans
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le tombeau, esl partagée sur la stèle en trois registres horizontaux superpo-

sés. \n sommel de la stèle , il n\ a rien autre chose que le nom rlu défunl

précédé de Jf^lJ-

576

NECROPOLE Dl \<>l!l>.

Calcaire. — II. ",67; larg. ',5o. — M. B.

Stèle carrée. Trois registres. Le sommet esl occupé par un lexle de deux

lignes horizontales où on lil une prière à I î m _ fin' '"

faveur du dévoué à Auubis sur sa montagne, qui a le titre de b
—* el

qui se nomme jË£\£^ ^\.
Au registre suivant, le défunt est assis devant une table richement chargée

d'offrandes. Il a près de lui sa femme 1 1 .

Le troisième et dernier registre montre le. père du défunt (légende, I

—3). nommé ^•»
>

., sa mère I 1 <» assise devant une table d'oIVrandi'-

de l'autre côté de laquelle sont debout : un fils (du —*) nommé ^=^, un

autre lils, g-~% une fille, M^j j-.

La stèle n° 576 est reproduite dans YAlbum photographique de M. de Rougé

sous le u° i5o.

577

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
.Go; larg. o

m
,3<). — M. B.

Slèle de bon style, comme toutes celles de la première série. Elle est arron-

die par le sommet. Dans le cintre, formule ordinaire de proscynème devant

Osiris. Les noms propres se trouvent au registre suivant, où ceux qui les

portent sont représentés debout dans la posture de l'adoration. On compte

cinq personnages <|ui se suivent dans cet ordre :

i° Un homme avec la légende (Q) m *— M (nom très inu-

silé qui signifie à proprement parler ttsans nonn ou rt anonyme t>);

2 Une femme qui tient le personnage précédent embrassé. Légende :

;^ISî, née de ^4. C'est la mère du défunt;

3° Une sœur, §4^:
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\n troisième el dernier registre, autre procession de cinq personnage

marchant. Ce sonl :

I ii homme ;i\i'c h I <

;
;

t 1
1

. 1 »
• ^ y^) I «j^. -m*

:

La mère de sa mère (qui tient le précédenl embrassé), nom propn

çTfï
s,,on

p <$-V
'i 1 h nomme avec cette légende :

"
i h autre homme avec cette légende : i

^

578

NÉCROPOLE Dl MORD.

Calcaire. — H. o",38; larg. o' ,28. — M. 13.

Jolie stèle très nettemenl gravée. Dans le cintre, deux lignes horizontales

de texte. Proscynème au dieu grand, maître d'Abydos, en faveur de x.
1 -« ******* m* A

mère | V^«=».

Le registre suivant esl occupé par un tableau. D'un côté, le défunl esl

assis avec sa femme "w" ^k «. De l'autre, sont également assis • =d I

. (crson . . . <|ni l'aime»), ÂS5? V el sa mère (du défunt), nom-

""" SV.V
\n troisième registre, cinq lignes verticales de noms propres ainsi conçues :

1* g V. V V
4 r- ip H ^

^ J 41 ^ ^
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•i suivies de la représentation de trois personnages (deux hommes el une

femme debout). Leurs titres el noms sonl :

iP
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Sa sœur de 5a mère, ! • "^ _ Il V

Sa sœur de sa mère, !

*"-"*
"^ ^ wém y^:

Le Bis d'elle, V i*,V

Son frère de père, J^^-Jy le ~~:

Le frère de .ni, |-^, né de^
La sœur de lui,^V »«•' de ^:
Le lils de lui . »~~*. y^

Le Bis délie, V
]V

a registbe. Le fils d'elle,
_J^_'^^

l jk \ :

La Bile d'elle, V ^Cr^P ;

l n personnage sans désignation de parenté, I Îa~~a
J
^:

La mère de lui, "^^jp ;

Le fils d'elle, J~T;

Le fils de lui, î^j;

Le iils de lui, ^—^|V né de^S :

Le frère de la mère <k> la mère d'elle, ! ^ ^ ' II;

'• - -•ITMVWTf'
Le mari d'elle,

m
jy\.

Sans désignation de parenté, ^*| ll|= ',néede %\

580

NÉCROPOLE I>1 NORD.

Calcaire, — H. o-,3c;; larg. o",a8. — M. B.

Stèle carrée couronnée par une frise. Sur la Frise sdes milliers d'offrandt
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funéraires n J(. V, -.1 lvM W^ll ^ champ de la stèle est occupé par

trois registres :

i° I,.' défunt 1\ Il et sa femme 4^ i^ sonl assis de chaque côté

d'une table chargée d'offrandes.

•>" Tableau en deux parties. Le fils du défunt, ^o I —•#•- el si femme

|
" Il sonl en présence. I n autre fils, ^^Y n -

^
*=>

. reçoit les hommages

de sa femme i et de son fils ^^1 cl.

.'!" La légende de "wl a I se continue sur la ligne horizontale qui forme

le troisième registre. On \ lit le nom de sa femme S ef celui d'un per-

sonnage dont la parenté n'est pas indiquée et qui était p{| avec le nom

propre
î^"""".

581

\ECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o*,3o; larg. o"',ig. — M. B.

Stèle cintrée. Trois lignes de proscynème à Osiris, maître de Mendès, dieu

grand, maître d'Abydos, en faveur de
| N tï , fils flc sa mère » *V' ct

de sa femme a~~* fi ^ V, fille de Z^ * 1\- Au-dessous, tableau

représentant le défunt et sa femme assis devant une table d'offrandes. Leur

lils ^^"H[ leur apporte la cuisse de bœuf.

582

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o",a6; larg. o"',i5. — M. I'>.

Stèle rectangulaire. Au sommet est un texte de quatre lignes horizontales

ainsi conçues :

T^Mc^H—TIW,
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Plus bas, tableau représentant le défini I assis el recevanl les offrandes de

^- ison serviteur» J I i .

583

NÉCROPOLE 1)1 \olil>.

Calcaire. — II. o'..'i-; larg. o
m
,3o. — M. B.

Stèle rectangulaire partagée en trois registres :

i registre. On n'\ voit rien autre chose que ci' texte en huis lignes hori-

zontales :

a
c registre. Tableau. Le défunl el sa femme ~ 'V' reçoivenl les offrandes

de la sœur du défunt, ^^ V _

3' registre. Tableau. Le père du défunt, I I ^^. et sa femme fi 4^

devanl une table d'offrandes. On a ajouté après coup une ligne verticale do.

texte où esi oommée l^ojJJ* J. une sœur (probablement du défunt).

58/»

NECROPOLE l>U NORD.

Calcaire. — H. o",48; larg. o",35. — M. I!.

Stèle arrondie au sommet. Elle débute immédiatement par ce texte : 1 ?

. . T) 1 II'

—

m| '
(

l

m no,ls aPP loncl (

l
ue ^a stèle a été érigée à

la mémoire du défunt (qui n'est pas encore nommé) par son fils Papt.

Suivent deux proscynèmes en (rois lignes affrontées. Le premier est lait à

Osiris, maître de Mendès. pour le défunt dont le nom est J V. ST"": le

second, au dieu grand, maître d'Abydos, pour t\ / il, qui doit être le fils

mentionné plus haut.

Les deux personnages sont assis, au registre suivant, de chaque côté d'une
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table couverte d'offrandes. Derrière Paptest gravée la légende d'une sœur qui

se nomme I V ' V •

Knliii, un troisième registre nous fait voir cinq personnages debout, qui

sont :

La mère du défunt, "^1"^-^

Une sœur du défunt, nTF| * "]II"4é^;

Le père du défunt, PT*\ ' "5*0'—*î

Sa femme, M • y • :

La fille de celle-ci, ^- -A*V _%â

.

Cette généalogie assez embrouillée semblerait comprendre les personnes

dont les noms suivent :

Le défunt, I
* V 2P;

Son père, P 8 V jjjfc
0/*^*;

Sa mère, ^}"^^;
Sa femme, n • + ^ , et une fille, ^-a&VjW:

Sasœur'W~T :

Lue autre sœur, fT [R Jll *j^,:

Un fils, II, celui qui a fait ériger la stèle.

585

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
n,
,3o; larg. o

m
,i7. — M. B.

Stèle funéraire destinée au tombeau du 8 jj\ I .. IV *J >^-
Le cintre est occupé par un tableau où l'on voit des offrandes nombreuses

empilées autour de la table qui doit les recevoir. A la suite, est un tableau qui

représente trois personnages debout. Le premier est le défunt déjà nommé

(grande perruque, écharpe en sautoir). Le deuxième (même costume) est son
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• 'I's çZB|hVII|. l- r troisième ( même costume) esl son autre

I il deuxième tableau occupe le bas de la stèle. On \ voil trois femmes

debout, le bouquet de Heurs à la main. Ce sont : la fille du défunt, \J^;,
une autre Bile, dévote à Phtah-Sokar, S \ ""*"".

une troisième fille

©Mile à Osiris, maître du ciel, 2^ II.

586

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire.— II. o
m
,58; lare. o

B,Ai.— M- B.

Belle stèle finement gravée dans le style du temps. Elle a servi de pierre

tumulaire dans le tombeau de In, fille de sa mère Set-nessou.

tai '"'"ZrîVXeTOZlTJ^-V
VFtt^-fllîolrv^tt-f-
n m, , sont assis devant une table d'offrandes.

\u has. les personnages suivants défilenl devanl I»
1 défunl :

Le fils aîné, -^^—^Jj^T;
Un autre fils, 1(1 ——II.
unfiis,&i\~"

B>" liii
ll;

La mère du défunt, 4^*-~f =t %•

D'où il suit que .1// avait épousé deux femmes, Ente/ el 1/'"'.

587

NÉCROPOLE DU NOM).

Calcaire. — 11. o
m
,43; lare. o

m
,a7 . — M. B.

Par exception (pour l'époque), les deux yeux occupent le cintre. Trois

egistres :

i begistrb. Prière a Osiris, maître de Mendès, M-^ jk j^ ^_, j^
par son fils.
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La formule esl ainsi conçue :

2 registre. Tableau d'offrandes. Hor-em-hât es! assis. Sa femme "i^ll
|

^ est près de lui. Sous son fauteuil esl gravé le nom d'une sœur, g v —

v

i ii fils Ameni l'ait l'offrande en son nom el au nom de la femme du défunt,

3e registre. Cinq personnages, raugés processionnellement, contribuent à

l'apport des offrandes dans le tombeau. Défilent à la suite :

In fils du défunt, tfft

Un autre fils,
B

|p^;

Une fille, ^|;y
Une fille, ^^ = %:

Une iille,
^ jf}^-

Voyez pour cette stèle le n° i&8 de YAlbum photographique de M. de Rougé.

588

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',57; larg. cT,56. — M. B.

Strie rectangulaire entourée d'un linteau et de deux montants en relief.

Sur le linteau et les montants sont deux proscynèmes affrontés : à droite, à

Osiris Khent-Ament, maître d'Abydos, pour le
^">

flj[ "S*. I ;

à gauche, à Ip-herou, maître d'Abydos, pour le ~*î
/fjf ^"*]r\\

'

I fl||l

jvr] (««).

Le champ de la slèle est occupé par trois bandes superposées :

i° Le défunl est assis devant une table d'offrandes. Son père, avec la

légende I n \ ^ -—

'

, est agenouillé devant lui.

2° Autre tableau en deux parties affrontées. A droite, le frère du défunt,

i II I II l -*-; a gauche, sa mère, Il ] I- - !
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.'!" Vutre tableau en deux parties affrontées. V droite, une dame y
n / \

.
Mm

~
|l _i —*— ; a gauche; même représentation, me nom el même généa-

l..i stèle esl très soignée, H il esl difficile d'admettre qu'il \ ail là une

erreur. I ne lettre, un signe, un mol auraienl pu être omis; on ue peul pas

croire que le graveur ail répété <lt'ux fois, sans s'en apercevoir, un tableau où

Ggurenl des personnages el leur légende. 11 esl préférable de penser qu'il s'agit

ici de deux sœurs de même nom
( la première étanl morte, el la seconde ayant,

en souvenir de celle-ci, reçu son nom).

589

NÉCROPOLE l»l NORD.

Calcaire. — II. o",3o; larg. o". •>•'!. — M. 11.

Stèle carrée. \n sommet, trois lignes de proscynème a Osiris, pour qu'il

donne le yer-kherou en oies, bœufs, etc., en ^- fi - | 8 &—1{ . etc., au

<fïM<LIfS^oî^ll- fils ,lr sa mère \r\K la,
i

u "" '

fille elle-même de sa mère I.

\u registre principal, tableau représentant le défunt devant une table cou-

\ l'île d'offrandes funéraires. Au-dessus est une Egne où l'on ne lit rien autre

ebose que le nom d'un fa^ll
|

fils de la même çf""!!- et par conséquent

frère du défunt.

590

\KCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire, — H. o"\f>o; lai*. o°:h-?.. — M. B.

Stèle de bon style. In personnage est assis devant une table richement

chargée d'offrandes. Il s'appeUe J£T. 11 est^ * ^M; ?u ^^^j-
Le proscynème gravé au sommet s'adresse aux deux dieux à tête de chacal,
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591

\K(.li()I'Ol.lC DU NOM).

Calcaire. — 11. o",53; larg. o",35. — M. Iî.

Stèle de bon stylo. Dans le cintre, se trouve l'inscription suivante :

Plus bas. tableau d'offrandes. Le défunt et sa femme
|
^k «=> soûl assis.

Devant eux. un lils du défunt, "
8, et un autre fils, I I*, sont debout.

\h\ autre tableau, placé au-dessous du précédent, montre un personnage, lils

du défunt, et notomé ?m^ , devant lequel deux hommes et deux femmes

se présentent. Les deux hommes sont deux frères du défunt nommés \\A ^
et

H
fiV™ ; les deux femmes sont deux filles nommées 5>]l cl W^"""^

Le bas de la stèle est occupé par treize lignes verticales de texte dont voici

la transcription :

fr v tt vb k k ^^ vb v rc> ^ vt vv p asffiiîvSuiTUPJiii

J — — —

l>l.l MI-.Mi: SEMK. AN 10 D'OUSKUTASKN 1"

Les stèles qui forment la deuxième se'rie appartiennent à la même

année du règne du même roi que celles qui forment la première. Mlles

sont de la même époque, mais elles ne sont ni du même art, ni de la
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même main. C'esl dans un autre atelier d'Abydos el par d'autres artistes

quelles on! été gravées. Tandis que les stèles de la première série se

rlistinguenl par leur nudité, en ce sens que pas une couleur n'en rehausse

les hiéroglyphes el le nu des personnages, les stèles de la deuxième série

sont, au contraire, remarquables par l'éclat des teintes qu'on \ a appli-

quées. Le Fond des hiéroglyphes esl |i<'inl en beau bleu, le nu des per-

sonnages esl en rouge clair. La gravure elle-même présente avec la gra-

vure des stèles précédentes nue différence assez notable. C'esl toujours

la même Gnesse el la même élégance, mais avec un peu plus de séche^

resse. Les signes des légendes gravées sur les stèles de la deuxième série

en outre, plus espacés que les signes des légendes gravées sur les

stèles de la première.

stèle cataloguée sous le n° 592 serl de type à tout le groupe don!

is nous occupons ici. Nous sommes certains que, bien que non datées

les stèles <pii composent ce groupe ne sonl pas loin de l'an to d'( luser-

tasen I".

592

NÉCROPOLE Dl NORD.

ZONE l»l NORD-EST, CONTRE LE MUR EXTÉRIEI li DE L'ENCEINTE

Calcaire. — H. o" ,77 ; larg. o
m
,65. — M. I!.

Stèle arrondie par le sommet. Elle est datée de l'an 10 d'Ousertasen I
er

.

[< dernier jour du premier mois. On \ compte trois registres.

Le premier registre débute par une variante curieuse de la formule des

prôscynèmes : ••Adoration. Proscynème au dieu grand el à \p-lierou (afin de)

voir ses splendeurs en sa première procession, en la grande procession, lors

du voyage de la barque divine vers la contrée de Peker, par le dévoué à son

seigneur, Sebek-ta-la (c'est le nom du défunt). r — Le dévoué à son maître.

l'aimé de l'Horus, et qui exécute toutes ses volontés au courant de chaque

jour, celui qui aplanit les voies de par le roi, le parent (?) de son maître, le

sage en son conseil, le juste en tout ce qu'il dit, le chef de I Ikhennouti, Sebek-

ta-ta, dit : irô vous qui vivez sur la terre en qualité de prophètes, de pro-

phétesses, etc.
••

\u deuxième registre, Sebek-ta-ta est assis devant une table d'offrandes

que lui présentent son frère Hennou el un personnage sans désignation de

parenté, qui étail kher-heb el qui s'appelait Hestetn. La mère du défunt, Ouser-

-' nommée.
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\u troisième registre, se trouve une énumération de titres el de noms,

qui sonl transcrits sur notre planche 26 du t. Il d' [bydos.

593

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,a8; larg. o"M- — M. I!.

Stèle écrite, «I»' forme rectangulaire. Elle esl au Qom <i<
i [S] %*—c^^

-" H

~J. Sont cités : V^Tvfc, ¥ H ^T _W-S\
^J La stèle est faite^V^

jj|
i £j^—^\^z^—

594

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,53; larg. o

m
,3o — M. I!.

Stèle. Vu sommet, prière à Seb, ^jj_ ^^\x I e
*^^ J '

I

1*7*11
1 (1 il J.Le tableau suivant nous montre le

I J I 1 \ 1 '9 y*~~* m. I m JE 2~ l »~~*
défunt assis devant une table d offrandes que lui apportent *• ^^1

Au registre inférieur, tableau divisé en deux parties. A gauche, prière

595

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o,'".'i<i; larg. o",a8. — M. B.

Stèle de style soigné. L'inscription du baut nous apprend qu'elle a été

érigée en souvenir du ~*1
<J % , dont les deux registres supérieurs

nous donnent la généalogie et les cinq générations qui y sont comprises.

Num-hotep avait épousé isi. dont il eut un fils, nommé J j^_i^k. Sa

mère était S- ^ , son aïeule, I J, sa bisaïeule, *J % P T J
Onze lignes de texte remarquablement gravé couvrent le registre supérieur.

On y trouve une courte prière à Osiris, suivie d'une liste généalogique éten-
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due, appliquée .1 des personnages donl les liens de parenté m' sonl pas tou-

jours indiqués avec une clarté suffisante, lui voici le texte :

«j3:Hnt*>r:«z:rt<Tf:a*P4«2;

596

NÉCROPOLE m MiIU).

Calcaire. — II. o",ai; larg. o°,a6. — M. B.

Stèle en loi nie de porte, moitié gravée, moitié peinte. Le défuni esl repré-

senté assis; sa fem ist debout à son côté. Il s'appelle J^^II s^r: H est

L171!^ 1 '
^ ;l 'emme se nomme I J. Leur dis se présente

devanl eux, apportant toutes sortes d'offrandes en pains, on oiseaux, en

membres de quadrupèdes. Nous copions in extenso l'inscription dont sa figure

est accompagnée :

*
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597

NÉCROPOLE l»l NORD.

Calcaire. — H. (>"',>•.>; larg. o"'.i '< — M. B.

Stèle. Cinq personnages surmontés de cette légende :

!*' L 7* L 1
; * 8 ' I wû a

^^»v a A AvmmmV - '
|

4k Ah 5 i I

598

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,53; larg. o^yo. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Au centre, s'élève une table d'offrandes sur-

montée de la légende du personnage pour le tombeau duquel la stèle a été

exécutée. Il était "1 1 et se nommait g-"-
'. A chaque extrémité du tableau, il

est représenté tenant dans la main le bâton de la marche.

Voici la copie des inscriptions qui accompagnent chacune de ces représen-

tations :

Igauabe: [ ~f
~

[jft "fl\$ fj©^V2—^
: >-"kk¥^^^v^^M1!E\ droite

599

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,38; larg. oVit). — M. B.

Stèle. Figures en rouge, hiéroglyphes rehaussés de bleu. Le défunt
^^\

\k , sa femme I , sa mère <^>*p 5 son frère *^L , sa fille *"|b jL f
Présentation habituelle des offrandes. ^
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600
M i R0P01 i Dl NORD.

ZONE Dl NORD-EST, CONTR1 il MUR EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — II. o",gi; larg. i>'"..
r
>.'!. — M. I!.

Stèle. HiéroRivphes rehaussés de blanc. La couleur rouée voyante esl'::'M

liai.nr d'abord les !gards. Le^"^ est amené par sa mère m*~qui irap]

1 m présence d'une table d'offrandes garnie de pains, de viandes et * I «

fruits. S(
|
m In icr c-i symbolisée par les plis de graisse qui couvrenl -a poi-

trine. La représentation esl accompagnée d'une prière .i < )-iri> donl voici la

lin :

w >

601

M CROPOLE IH NORD.

ZONE l»l NORD-EST, CONTRE LE Ml R EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — 11. o™,63; larg. o",4a. — M. II.

Belle ei grande stèle qui ne fournit à la science aucune donnée importante.

On n'y trouve absolument qu'une prière banale, suivie du seul nom du défunl

IX- » ai**

(iO'2

NÉCROPOLE Dl NORD.

ZONE Ml NORD-EST, CONTRE LE MM! EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

- II. o 'i.'i: larg. o",54. - M. 11.

Stèle funéraire de forme rectangulaire. He.au sl\le de la xir dynastie. Les

figures sont eu relief e1 les hiéroglyphes en creux. Le défunl ~ /4 V
'1 ^

.•-i assis a côté de -a femme I I. qui esl debout. Leur- filsTU
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ei % occupenl le registre inférieur. I>a droite du tableau esl remplie du

ImmI en bas par une légende donl voici la transcription. Celte lége

une variante de la formule des stèles de la \if dynastie, décrivanl la ii

du défunt de ce monde-ci dans l'autre.

de esl

m

1 1

1

i

j
1 1

1

!

â

m

%
s

â
i i i

• i

i
©
1

â
1 1 i

t

TJ

\
1

V
t

\

i i i

• i

11

^ V
V

V—i

r
1 1

1

i

pi
(«O

RM

T

1

1

f
1 1

1

f]

s
i

i

CD
i i i

• i

1

r

H
t

/*~~M,
j |_|

Il l ^
V -i —

11

*^
—m m

= l-
. )
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603
M i ROPOLE IM NORD.

Calcaire. — II. o",33; larg. o
m
,ak. — M. B.

Stèle funéraire. I n homme assis el une jeune fille deboul respiranl une

fleur devanl une table d'offrandes. Wun texte. Gravure assez 6ne.

()0'l

NECROPOLE 1)1 NORD.

ZONE Dl NORD-EST, CONTRE LE Ml I! EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — II. o' ".77; larg. o
m
,5i. — M. 11.

Belle stèle de forme rectangulaire. Bordure multicolore. Nu des hommes

en rouge clair, des femmes en jaune. Comme caractère d'époque, on notera

l'emploi il)' \\ ''I de ! pour <=>• et a~~**.

La stèle esl au nom de deux personnages, sans désignation de charge.

L'un esl |Pft
v>

î
Ouser, 61s de sa mère

9 ! VII J Hapoui. L'autre est au

nom de Vi*~^"| so^ Vakht-a, donl la femme esl J Hotep-ta-ou. La der-

nière des huit lignes de l'inscription horizontale nous apprend que la prière

.'-1 récitée au nom du fils d'Ouser, qui s'appelle Ouser comme son père, et

qui était fils de sa mère ~Z * J Hotep-ta-w (ce qui nous donne le nom de

la femme du premier Ouser).

\n registre suivant, laide d'offrandes. D'un côté, un personnage sans nom,

et sa femme, qui est précisément la Hapoui déjà nommée comme la mère d'Ow-

ser; le personnage sans nom est donc son père. De l'autre côté, Nahht-a et sa

femme appelée ~TJ * J Hotep-ta-ou comme la femme âHOuser.

\u lias de la stèle est la représentation du sarcophage. Il esl orné dans le

st\le des monuments du temps et rappelle à la fois le sarcophage de Mentu-

hotep à Berlin et le sarcophage de Khoufou-Ankh à Boulaq. Des fds et des fdles

A' Ouser et de Nakht-a apportent des offrandes. Du côté tï Ouser, un fds ^—»

.

une fille (sans nom), une autre fille, j
—'-: du côté de Nakht-a, un fils,

—ïr*r
vV*-'Mv
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605
NÉCROPOLE m SOBD.

ZONE m NORD-EST, CONTRE LE MI li EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTl

Calcaii-o. — 11. u '"..">.">
; larg. o"",aa. — M. I>.

Stèle en trois registres.

Au premier, sont deux proscynèmes affrontés. L'un est une prière à Osiris,

maître de l'Occident, pour qu'il accorde les dons funéraires à un personnage

qui s'appelait i^^V dont le nom esl accompagné des formules | /T\ .

^(EEDiiil>Tfî^sTKît±E^ °< *°

mère s'appelait t ' 1 • L'autre proscynème est une prière à Osiris de

l'Amenti, pour qu'il accorde les mêmes dons ta un personnage dont la légende

.si ainsi conçue : V m A t{"| Tll_^ ZnhV" mM 1' '' a '''m ""' ''''

ce second personnage se nommait * I j , et l'on peut supposer par consé-

quent que Zp% jk"
-

était le père de V.
L'arrangement des deux autres registres est le même que celui de la stèle

précédente. Le défunt principal et sa femme reçoivent les offrandes de deux

personnages debout devant eux; aucun nom n'a été gravé. Plus bas, repré-

sentai ion du sarcophage. Deux serviteurs (noms illisibles) apportent des oies,

des vases, des légumes. Quatre petites lignes verticales où on lit une prière

de jk"^^ Pour lui-même. ÎNous les transcrivons :

*
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606

NÉCROPOLE IH NORD.

ZONE Dl NORD-ES1 CONTRE Ll MUR EXTÉRIEUR Dl L'ENCEINTI

H M. B.

Stèle arrondie par le sommet, divisée en quatre registres.

i
' registre. Proscynème à Osiris ^»»©i. pour le |\ -riv - i

"V, fils de sa mère l"""^. """"

a ri gistri . Le défunl esl à côté de sa femme f;"sr . tous deux assis devant

une table couverte d'offrandes qu'apportent :

l ii personnage sans nom;

I n autre, également sans nom;

La fille du défunt, l™!!-:
1 A~—A 1 1

I ii lils. 1| « >~««:

I in- fille, n » ;

Une fille, | .

.!• registre. Le père du défunt, avec la légende 1 T"^ ^"^ I. esl assis

avec sa femme,
^

,~~^a— . et reçoit les offrandes de son frère, TT\

K i -
. d'un autre frère, fi , de la femme de son frère, K » a~~*.

V registre. Au milieu, un personnage, a\ee la légende W J t£s'"n

i Vakht), pétrit dans un grand vase la farine qui va servir a fabriquer les

I

i.i i r
i-. des offrandes. Il a autour île lui :

La femme Tfr- ^T* ;

La sœur «le celui-ci, 8IIXj" r

>[V|:

Une autre sœuR x

I ne troisième sœur, %Q f^jk*-
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607

NÉCROPOLE 1)1 \t)\\U.

ZONE DI NORD-EST, CONTRE LE Ml li EXTÉRIEl li DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — II. o",a8; larg. o",ai. — M. I!.

Petite stèle d'assez mauvais stj le.

Dans le cintre, les offrandes <\n Per-kherou sont entassées sans ordre.

Au registre suivant, quatre femmes précèdenl un personnage, armé du

sceptre -*— et du bâton, qui se nomme I et qui paraît être le défunl

principal. Los légendes des quatre femmes sont : fi (Sa-t Phtah)
,

H-?-, est oommée, niais non représentée.

Une antre procession, composée cette fois de cinq hommes, occupe le

registre du bas. Défilent successivement: le |-fr\ f Plp % ^ -• °
H
-*-

#-. nn second oH #•, après lesquels, comme dans le registre pré-

cédent, s'avance un personnage armé du sceptre et du bâton, nommé <J ^
. Lue femme, ^= . nommée et non représentée, précède la procession.

608

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',i6; larg. o m,i3. — M. B.

Stèle. Nom et titre du défunt <^=» - 1. Il est assis devant une table d'of-

frandes. La * I • l'accompagne. Prière, dans la forme ordinaire, à

Osiris.

609

NECROPOLE DI NoilD.

Calcaire. — II. o",4o; iarg. o
m
,ai. — M. B.

Stèle. Prière à Osiris y ^^ H
8"" 1M ~

| «^^ jfLllCT
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^ T • entre
I @~" ''' I;| '''"'"' @ *•'' "" r " lr - rl .*"T •

g^ et V"y"ll. de l'autre, b registre inférieur, gp^j)^ entre ^
autre.

(>!<>

M I R< LE lll NOIll).

Calcaire. — II. o'",Go; larg. o",5a. — M. 11.

Stèle carrée. \u sommet, formule (juc l'on rencontre Lrès fréquemment

sur les stèles de la \w dynastie. On peul la lire : r Proscynème à < >>ii is . maître

de Vïendès, dieu grand, maître d'Abydos, pour qu'il donne des offrandes

funéraires en pains, gâteaux, liquides, oies, bœufs, en milliers de pièces

d'étoffe, en toutes les plantes de l'année, en tous les fruits, en toutes choses

bonnes et pures, à la fête du mois, à la fête du demi-mois, à la fête Ouaga,

à la fête de Thoth, à la première procession, à la grande procession, quand

le dieu va au Peker (la porte ou la barque solaire passe de ce monde dans

l'autre), pour qu'il puisse aider (donner la main) à la manoeuvre de la barque

\escheml sur 1rs chemins de l'Occident: pour qu'il entende les acclamations

.1 la porte de la grande région du nome Thinite, à la fête de Ha-k-r (la

fête de Viens-à-moi)
,
pour qu'il [reçoive] des pains en nombre, de la bière,

des milliers de gâteaux, du seigneur d'Abydos, [lui] le dévot dans le temple,

h m. Entef, lils de sa mère 1^^^^. Amense-t.n

Plus lias, le défunt Entef est représenté debout, à côté de sa femme et tjui

l'aime, qui réside dans son cœur,» dont le nom n'a pas été gravé. Devant

eux est une table garnie d'offrandes funéraires qu'apportent le # J Veb-che,

la domestique An, une autre domestique, ln«(?), le Bis -
< h«i i

-- du défunt,

Ousertasen, une troisième servante, Amen-se-t.

• '.rite stèle esl publiée dans Abydos, t. II, pi. 53, a.

TROISIEME SERIE. \N M D'OUSERTÀSEN I".

Nous rangeons dans celte troisième série toutes les stèles qui ressem-

lilent par leur style à la stèle u° (i i i, datée de l'an f>'i d'Ousertasen I

"'.

Los hiéroglyphes sohl larges, bien espacés, la jjravuro est profonde. Les

hommes sonl en rouge clair, les femmes en jaune vif, qui sesl particuJiè-
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remenl bien conservé. Toutes les stèles de cette série se reconnaissenl au

premier coup d'oeil par l'éclal des couleurs,

611

NÉCROPOLE DL NORD.

ZONE Dl VORD-EST, CONTRE LE MLR EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — II. o™,6g; larg. o™,46. — M. li.

Stèle de bon style. Le sommet est arrondi. Une bordure multicolore l'en-

cadre sur tous les côtés, Llle est partagée en trois registres superposés.

Le premier registre débute par ces deux lignes, <[iii donnent la date du

monument :

Puis vient un proscynème à Osiris ^ ! ^ ? ffifl^J 1 1 ÏH î A

^lg^vÀ^1L41^IZ>^ p°ur
2
u
"

ees dieux

accordent les dons funéraires à K ~ et à sa femme Vj 4^,-

Le deuxième registre est le tableau babituel de l'apport des offrandes

devant le défunt assis. Sa femme est à son côté. Devant lui, est son fds avec

la légende V Mh*

Les parents i'Entef, au nombre de cinq, sont représentés au bas de la stèle.

Ils précèdent la procession des gens de la maison qui apportent des offrandes.

Les parents sont :

Une fille du défunt, nommée I""" .

Un fils, 2^;A—

J

Un frère, £j;

Son père, T^IH^
La femme de celui-ci, I

Les gens de la maison sont :

Une femme, T
!
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Sa 611e, t^î

I ii serviteur, 'pg^
1 " - ivrm-

612
M i ROPOLE DU NORD.-

ZONB Dl NORD EST, CONTRE LE Ml 11 BXTÉRIE1 R Dl L'1 Si IIMI

Calcaire. — II. o
m
,5o; larg. o™,43. — M. 11.

Stèle dans le beau si \ !< du numéro précédent. Les hommes sonl en rouge

clair, lr> rouîmes on jaune. \n milieu, est un tableau représentant deux

groupes assis en lace l'un de l'autre. \ gauche, ^\)%^j>.9r"M (l
1

(

^V (femme); à droite, l^ïp et 2^*
—

"*~H"
Le registre du bas est partagé, comme le registre correspondant de la

stèle u" 6o4, par la vue d'un des côtés du sarcophage, décoré à la manière

du temps. Les personnages nommés de chaque côté sont :

CEàJLEWC C I" C
« r v u s pr. pr. c pr. » w.

r) (..«)

!t à. m m
pî Q» -r I <
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NÉCROPOLE DU NORD.

ZONE Dl NORD-EST, CONTRE LE MUR EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — H. o"',5C; laq;. o ','17. — M. lî.

Stèle carrée, sculptée sur les deux faces. Elle est gravée avec l'ampleur de

style qui caractérise l'époque.

Face antérieure, Double proscynème en deux lignes affrontées. A droite,

prière a Inubis sur sa montagne, pour qu'il donne l'eau, la bière, l'encens,

à la femme W • A gauche, prière à Osiris, maître de Mendès, dieu

grand, maître d'Abulos, en l'honneur du ~"\
Jffî I, nommé I (2=L x %'

•

Face postéuieure. Proscynème en deux lignes à Osiris, maître de Mendès,

à Anubis sur sa montagne, en faveur du ^""Y /flf 1 1 <
s" ) -==- Q Vi.

Le tableau suivant représente le défunt assis à côté de sa mère ^"^^^
et de la mère de sa mère, B ~S, nommée ^^ °

i. Un frère (du

défunt), T|- apporte ses offrandes.

Au bas, un frère j^k 1 1, né de sa mère J -, la dame /w*~a, née de

^^ JL, et sa fdle K ? <== , assistent à l'apport des offrandes fait par un

serviteur t ^W —h— *-

J
%, une femme ^ k Jl m, suivie d'un enfant

gjV fils deS ^j.

614
NÉCROPOLE DU NORD. -

ZONE DU NORD-EST, CONTRE LE MUR EXTÉRIEUR DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — H. o
n
',56; larg. o°,36. — M. B.

Stèle arrondie au sommet et de même style que la précédente. Couleurs

voyantes comme dans Imites les stèles de cette série. Dans le cintre, mention

des offrandes, .i T^T I | \

m^> Elle est partagée en quatre registres :

i
or registre. Trois ligues de proscynème pour /—

j

V , lils de sa mère

2 e registre. Tableau dans la forme ordinaire. Le défunt est assis devant
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une table d'offrandes avec ses deux femmes donl le nom a été martelé. On croil

lire encore le nom [V^
-
^- ' » Bis, V_ *=j*/jb. I """ 11

"''

j^JL' Placesul

la table une cuisse de quadrupède.

; registre. \ 1 1

1

1.- tableau, llentou-hotep, assisté de sa femme, Km-i, reçoit

les dons funéraires que lui apportenl un lil>. * ^- Mtl • nommé Wentou-

hotep, comme son père, ri un autre fils, *• i"—^ w\ V
'i registre. Procession des personnages venanl assister à la cérémonie de

l'apporl il'
1 - offrandes.. Ce sonl :

I ne sœur du défunt, [\^^:
I n fila de celle-ci, ^^=>

^-
I n frère du défunt, ft~ :

I ne sœur, ^:

I n Sis de celle-ci, SV -*-
:

g—S 7T m

I ne fille de celle-ci, Q-^"^

() 1 5

NÉCROPOLE Dt NORD.

ZONE 01 NORD-EST, CONTRE LE Ml R BXTÉRIE1 R DE L'ENCEINTE

Calcaire. — H. o
m
.68; larg. o

m
À(>. — M. I

Stèle arrondie au sommet el de même sl\l<' que la précédente. Dans le

cintre, fi-* huiles (VI ^ I] I w T w T 9
*• suivies de quatre lignes >\r

proscynème à Osiris de l'Amenti, dieu ;;iand. maître d \l>\do>. a Ap-lieiou.

maître de To-ser, el à tous |, s dieux d' U>ydos, en faveur du -ffs ^

\u registre suivant, Entef, sa première femme, ^^,1 , et sa deuxième

femme, x r*"H- reçoivent les offrandes d'un fils nommé jH^igjT'"' d'un autre

fils gT*~- d'un personnage sans désignation de parenté, ^"1- d'une fille (du

''"' ".|TWV' d
'

meautrefi"M>AMÎ'
I n troisième registre esl occupé par un tableau Burmonté d une ligne liori-
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zontale d'hiéroglyphes, o~ù on lit une prière à Osiris de l'Amenti, laite en

Faveur de Vakht, pour sou Bis l-V"^"^. qui se nomme Entef, Vakht, tiK de

ô . el sa femme ~~ 3
reçoivenl les dons funéraires de leur \'\\-•III • «»

~®\. de leur fille '" de la lille de celle-ci,
\f^\\-

de la fille de

Vakht, ^\. d'une autre fille,
"*" 5

.

\u bas de la stèle, on voil le défilé des porteurs d'offrandes, qui sonl .

I ne esclave, y^^r^'r a ;

I ne esclave, f • I <W R 8;

I ne esclave, y» I;

Un serviteur, ^"T! 5

I ii serviteur, x^gsTv

La fille de celui-ci, * ®;
• Bill

Lue troisième fille, )?-*-
1 II

616

NECROPOLE DU AURD.

Calcaire. — H. o°,5a; iarg. o'
n
,28. — M. B.

Stèle carrée. Grande figure d'un personnage debout. Il tient le sceptre el

le bâton. Son nom, 1 , est près de lui. Quelques traces de légendes

''(•rites à l'encre noire sont visibles çà et là. On croit voir encore une date,

l II II, que nous savons appartenir à Ousertasen I
er

.

QUATRIÈME SÉRIE. RÈGNE D'OUSERTASEN I

(jette série ne comprend qu'un monument (n° < » î -7 ) , qui se rattache

par la mention qui y est faite au rè^nc d'Ouserlason I
er

. mais qu'aucun

indice particulier ne permet de rapporter à une des séries précédentes.
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La conformité du texte, la disposition générale des légendes, el jusqu'à

la gravure des hiéroglyphes, toul \ rappelle cependant la stèle d'Entef

au Louvre, el c'est, par conséquent, aux premières années de la

mi dj nastie qu'il faudrail attribuer la stèle n" 6 i 7 des fouilles il Vbydos.

()I7

BNCE1 vil ni Noni). - TEMPLE D'OSIRIS

Calcaire. — H. i ',90; larg. i",û8. — M. B.

Grande et belle stèle. Le roi Ousertasen I
". représenté par -.1 bannière el

son cartouche-nom, esl en présence d'Osiris Kben-I \.men-t, dieu du temple

d'Abydos, représenté par son nom écrit idéographiquement.

Les vingt-trois lignes de texte <pii siii\ciii contiennenl 1rs louanges du per-

sonnage auquel la stèle appartient, récitées par lui-même. Ce personnage

s'appelail Mentou-hotep, fils de sa mère Asenrha. Il avail occupé les fonctions

les plus élevées. Il avait été trl'ami de son maître, celui qui distribue les

faveurs de - lieu dans le courant de chaque jour le chef du palais,

celui <|ni donne des ordres dans le palais du roi, le supérieur du silence

(celui qui impose silence à son gré), l'unique du roi sans second, celui qui

fait arriver la vérité dans le palais, le grand interprète du bien, le seul qui

Fasse subsister les humains. 1rs grands viennent à lui en se courbant à la porte

du palais royal . . . r II était aussi : ir . . . dans la Nubie, le chef des contrées

de l'Occident, primat des nobles au midi et au nord . . .
•• Puis vienl la for-

mule : f-Si vous voulez rester sur cette terre, el que votre faveur soit stable

[par-devant le roi], si vous voulez que vos enfants restent en vos places, dites

ceci quand vous passerez devant ce tombeau, etc. «

Nous u'avons pas d'autre but, dans cette très rapide analyse, que d'appeler

l'attention sur la stèle de Mentou-hotep et de la signaler comme un monument

digne d'être étudié à fond.

On comparera les excellents renseignements fournis par Brugsch-Bey sur

cette même stèle, dans la deuxième édition de son Histoire d'Egypte, p. 92.

Cette stèle a été publi lans Abydos, t. II. pi. a3.
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CINQ! lIMi: SÉRIE. \N 2 D'AMENEMHA II

La cinquième série peut, à certains égards, être considérée comme

une continuation de la troisième. Les couleurs sont encore vives et tran-

chées. Les hiéroglyphes sont rehaussés de bleu. Le nu des hommes esl

peint en rouge clair, le nu des femmes en jaune, les robes en vert. Le

style est cependant un peu plus négligé, et les signes hiératiques se

mêlent de plus en plus aux signes hiéroglyphiques. Peu de noms nou-

veaux se montrent, et c'est le plus souvent aux Entef, aux Amenemha,

aux Ousertasen que nous avons a flaire.

On trouvera un excellent modèle des monuments de cette se'rie dans

le n° î^y de YAlbum photographique de M. de Rouge. C'est cette stèle qui

a servi à reconnaître et à classer les autres.

618
ENCEINTE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,66; larg. o"\&o. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Le soin apporté à l'exécution de la gravure

n'exclut pas l'emploi d'un certain nombre de caractères hiératiques. L'inscrip-

tion qui occupe le premier registre débute par une date de l'an 2 du roi

Vmenemha IL La légende est ainsi conçue :

Puis vient le discours prononcé par le défunt lui-même , où il rend compte

d'une mission remplie par lui :
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rrfc©;~Mw:>*.i'ïfcïî*r'iVA

i/>=^y*fc*;:M"U*=£**i»
Il iHi : rr Je suis venu vers cette même ville en mission du roi vers elle.

Nombreux [furent] les purificateurs el les vassaux du cens royal du lils du

Soleil, [inon-em-lint. VA le Gouverneur |de la ville] de Sa Majeslé me chargea

[de dons(?) . <>r. après qu'il eul mis l'ordre en ce pays. . . . voici qu'il me fil

aller un individu actif. . .
•• La notice s'arrête ici subitement, probablement

faute de place pour l'achever.

Le tableau qui occupe le bas de la stèle montre le défunt imen-em-hat el

si femme !•¥ o. assis l'un à côté de l'autre. Leur fils Ousertaseh apporte

une offrande consistant en une cuisse de quadrupède. Sont ensuite nommés :

l n lils du défunt, n~*^ :

Un fils, ^i^! '

Un fils, j^;
• -. r,is.^Y^ ;

I ne fille, "K{^-

Une fille,A^P
l n frère, ' '

"'
;

l n frère, R » :

Le père du défunt, I

Un personnage avec la légende I <«*) ' ' :

I n personnage avec la légende ! .. i I

l n personnage avec la légende I («) I V=|

Un personnage . introduit comme père (du personnage précédent (
'.'

) |.

qui s'appelle
1

1 I Je J
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I ne femme, introduite comme mère (du personnage principal), qui

s'appelle [^^jÇ&Çi
Une autre mère dont le nom esl illisible [I'

'

^>l (')]•

Cette stèle esl publiée dans VAlbum photographique de M. de Rougé, sous

len-iûy.

619

ENCEINTE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\6i; larg. o"M- — M. B.

Strie de forme rectangulaire. Excellente conservation. Le défunt el sa

femme reçoivent les offrandes en vases, fleurs, fruits, objets mobiliers, que

«lis personnages divers déposent dans leur tombeau. Le défunt est \k

11 m. \\\
kmmi^

ga femme est \n ^^. L'apport des dons est l'ait

620

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",38; larg. -,t5. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Le nu des bommes est rouge, le nu des

femmes est jaune. Les robes des femmes sont peintes en vert. Les hiéroglyphes

sont rehaussés de bleu.

Le tableau principal montre le ^\)\a lk^^ et sa IIU>1
'

I* II-

recevant les offrandes d'un frère du défunt, nommé ^^Im^m^- ' " autre

frère, Vj ~Z^ Vft. est, au registre suivant, en présence de trois de ses

sœurs, qui sont : [S]J-J, l^J V 1^J
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621

NÉCROPOLE m NORD

Calcaire. - II. o ',64; larg. o",45. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire, peinte. Les deux lignes de grands hiéro-

glj phes i|ui en occupent la partie principale nous font reconnaître -m^\ \
pour li' nom du défunt

Inoub-holep-u ne parait plus aux autres registres. \u sommet, ' ^ Il et

-.i sœur ! ^r I reçoivent les offrandes que leur apportent la -^| J?\ V
o^p el sa sœur^~^ïW

\ an autre registre, \M '^ sl femme «%|% "1 |<=> reçoivenl les

offrandes de Vî^t^À H ,lr leur fiUe V^lfciY
Enfin, le lias de la stèle nous montre, en présence, I \^ II, I

5^4^^^. x ^ ^in
de rautre '

622

NECROPOLE m MiRD.

Calcaire. — H. o",2{); larg. o
m
,33. — M. B.

Stèle '•!! forme de façade de naos. Le nu des hommes est en rouge pâle, le

au des femmes, en jaune. La stèle est partagée en deux registres. Le premier

nous montre V $*J en présence de la table que
|1 J^^ Vj^

et *„ "
I IJ ont chargée pour lui d'offrandes, lin tableau analogue couvre

le second registre. L'offrande est faite à II ^ I J par *> gr-"-

Mf Y "m^ ^ £fï~W "^ et une femme avec cette légende : I • 1 +

I lj- Excellente conservation. Scènes animées.
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623

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o",a6; larg. o™,35. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Los membres de la famille de ¥• ^ \

s&
sont rangés devant lui; sa femme 1 J est assise à côté de lui. La

conservation de ce monument est parfaite. Le nu des hommes est peinl en

rouge clair, le nu des femmes en jaune. Voici les noms des parents du défunt

qui prennent part à l'offrande laite en sa présence.

g -r y ss 2j ** y ¥• Sa

624

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",68; larg. o"',35. — M. B.

Stèle. Personnages gravés et peints en rouge et en jaune, hiéroglyphes en

bleu. Au sommet, proscynème à Osiris, maître de Mendès, etc., pour que

t^Ell#i^ etc -' to,

^
leschoses'"I^^1î^T^

yjv pour •:' né de -i¥j ^
Plus bas, est un tableau. Nakht-a, sa femme ^»-VJ fi t Je" 1 ' l'' s i

«=. sont à côté d'une table d'offrandes. Devant eux, se trouvent le fils du

défunt. •*> ^ %' et un autre fils, /~~«v V
Aux deux derniers registres, douze personnages debout assistent à la scène

<le l'apport des offrandes. Ce sont :

Un fils du défunt, IY >ww~A
i
nommé ^>T*~\-

Un autre (ils,
""*" B

§;
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I ii troisième fils, 8 !!n^ (/.'). el sa femme, ! - J
I n quatrième Gis, -2- *Z? \;

I n cinquième lil>, »_t. "* ^^ :

Une fille, n^i
La mère du défunt, [XJL]J^^
I ne fille du défunt, |p|l;

I ne fille de celle-ci, £~#~[1:

I n fils «If celle-ci . K * :

I n deuxième fils <l<- celle-ci, v I.

625

NECROPOLE 1)1 \olll>

Calcaire. — II. "".7Ô; larg. o"'.5i. — M. B.

Stèle carrée. Mauvaise conservation. Légendes peu lisibles. On \ trouve

successivement :

1

'

I ne li,",n«' verticale de proscynème à Osiris el à \nnliis qui ili\i»i> le

champ de la stèle en deux parties.

a \ droite, proscynème à "L^
J |

~ ô "]"]"] x— A"J
S"^^C"J^J

ff \.u-dessous, autre proscynème à Phtah pour le !» fi iK.™"™ «K^ïl

Le*s autres noms sont difficiles à déchiffrer.

620

NECROPOLE Dl NORD.

-

ZOHE Dl NORD-EST, CONTRE LE Ml II EXTÉRIEI lî DE L'ENCEINTE

Calcaire. — II. <>' ".'17: larg. o m.48. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. I n personnage, le bâton et le sceptre 4-
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main, est debout. Il a près de lui son fil- enfant. Deux autres personnages,

accompagnés d'un autre enfant, sonl assis devant lui. Des serviteurs défilent

au lia- de la stèle.

Le personnage principal est a M, et se nomme lai nu ls^,.

I ne prière ainsi conçue est gravée en son nom :

Mm:
Son jeune tils si» nomme S lk CT - L'homme assis n'a pas de nom: la femme

assise est appelée ^ ^~^
^Cll-

Les légendes qui accompagnent les figures du bas sont ainsi distribuées :

Un homme,^MT^V
t ue femme, Vsqi^V-*;

I ne femme, ^;

l ne femme, VJi J;

l n homme, -a»- 4^ ||| ^ *•;

Un homme, -»^«„1 !£?««;

In homme, -a«_\^
(f\ç£ , "V-*-

mi
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
M
,55; larg. o

m
,3C. — M. B.

Stèle carrée. Trois lignes horizontales au sommet, suivies d'un tableau

représentant le défunt assis devant une table richement chargée d'offrandes.

La partie inférieure de la stèle est occupée par un grand tableau de la famille

«lu défunt, disposé en damier.

On compte en somme cinq registres.
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Les trois lignes d'inscriptions qui précèdenl le tableau sonl ainsi conçue!

v iP lYYfrAMHVIISi+sy^flt::

Plus bas, sous la dépendance d'un X, A à Osiris, sonl rangés un grai

nombre de personnages dans ce! ordre :

L
" père ''" défunt

- HIICV-*' Blsde 8a ""•"•[S^ :

Sa mère.t^JJJ, fille de*^^;

s "••HV- ,lll "' 1 " t^Q} :

Sa sœur, ^^HJ<w, Elle «le tV JT}:

s ^.huo^^
Sa sœur, |

'w, nil<- de t^
JJJ:

Son frère, Op -
^, fils de t^jjj:

Sa femme, m . fille * 1
«

:

Sa femme, 8' 'w. fille de !' *;

« '"-^Q)-' '-Tili^=
s •• " H1~«\CW'
Sa fille, |~. fille de ^;

s° •«'i.>-Hlfil1ï'
S, SUe, I""»!! Aï\ . fille de

"";
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Sa Bile, Sfl. Bile de
"™

':

Son Gis, |™V—*, Gis dew;

En résumé, deux femmes du défunt, cinq frères, quatre sœurs, quatre

fils, sept filles, sont nommés, sans parler du père et de la mère.

628
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°,4o; larg. o^ag. — M. B.

Stèle. Cintre arrondi, lu texte de quatre lignes, selon l'usage le plus habi-

tuellement suivi à cette époque, occupe le sommet. On y lit un proscynème

à Osiris et à Ap-herou, à droite, en faveur du ^^mêr*"* # l~™I lK
'—

"

(I
|

, à gauche, en faveur du J^\%r~* ^ /~~~* V (T\
' %> assis l'un

et l'autre de chaque côté d'une table d'offrandes.

'Au registre suivant, la dame % m \ 1 1 1 et la dame j\V I I I sont

accroupies et affrontées.

On trouve plus lias un tableau de même composition. Un personnage
^""\

\TZ$ a devan1 lui
"•"^Pîljdb

et ^4;-
Sur la marge de la stèle est gravé un fragment d'inscription ainsi conçu :
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()!29

M i ROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. o "7; larg. o",i5. — M. B.

Dalle sur laquelle on a peint, en couleurs vives el dans le grand style de

l'époque, femme qui présente un collier à un homme deboul devanl

elle. L'homme esl rouge vif, il a la petite robe carrée. Le uu de la femme

esl ocre jaune, la robe verl sombre. L'homme s'appelle ' "
' et la femme,

630
NÉCROPOLE Dl NORD.

ZONE Dl SORD EST, CONTRE LE Hl R EXTÉRIEl R DE L'ENCEINTE.

Calcaire. — H. o",68; larg. o",3g. — M. B.

Cette stèle esl datée de l'an 2, sans nom de roi. Mais le style général de

la gravure, la composition des tableaux, les couleurs dont les personnages el

les hiéroglyphes sonl ornés, ue permettenl pas de rapporter cette date à un

autre règne que celui de la stèle n" 618, c'est-à-dire d'Amenemha 11.

Dans le cintre, la date lo, suivie immédiatement d'un X A à Osi-

ris, maître de Mendès, dieu grand, maître d'Abydos, el à Vnubis, eu l'hon-

lille de sa mère 111-+--

Le tableau principal représente le défunl et sa femme assis devanl une

table d'offrandes et recevant l'hommage des membres de leur oombreuse

famille. On voit défiler successivement :

Le (ils aîné. I I:

La fille, *~M;

La BUe,
]jtf:

i n autre fils, >—V :

I .1 autre fils, 0$LÎ :
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I ae fille, ~:

I ae sœur, gT^l-

La fille de la sœur, I ;

La fille de la sœur, "*"" il;

I ne sœur, !<=>;

Un fils du défunt,
^f\®:

I De fille de celui-ci, S
*Tl

JJ-:

1 De autre fille,
|
* (^ fille de^j

1 oe sœur, Il

La fille de la sœur, 1;

Le fils de la sœur,
[
K ii* w^:

Une sœur. I J

Une fille du défunt, kU l i;

Un fils, ^^.

SIXIEME SERIE. AN 3 DWMENEMHA 11.

V ers l'an 3 d'Amenemhaïï, un atelier de monuments funéraires, établi

à Abydos, a envoyé à la nécropole de cette ville une se'rie de petites

stèles uniformément écrites à l'encre noire, en caractères épais et lourds.

Le n° 63 1 de notre catalogue en est le type.

631

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o
m
,a'i; larg. o°\26. — M. I!.

Stèle écrite à l'encre noire. Dans le cintre . ï
| 1

1 ® y i >~~~* * vs

(ZÏÏÏÏgiy^;PriércàOsiriS,fi:|— II

"
Le registre principal nous montre le défunt avec la légende

J\
I II
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® n*~~*. || reçoit les offrandes de ses parents, représentés par

•s seuls noms propres.

* £ i = 5 ç Tp I * ^ *

632

NÉCROPOLE Dl NORD.

Grès rouge. — II. o ',3a; larg. o
m
,ig. — M. B.

Pierre de forme irrégulière, dont on a aplani un des côtés, el qu'on a u

lisée pour v écrire, en lignes horizontales et à l'encre noire, une invocation

Osiris, en faveur du X ^ HS\ 4^ I I m I

{ j* . Le pè

du défunt s'appelle I I.

633
NECROPOLE 1)1 \<>lil>.

Calcaire. — II. o ',i8; larg. <r.i 7 . — M. B.

Stèle funéraire écrite à l'encre noire. Prière à Osiris en faveur de II'

^^ lils de sa mère 1 J. Les personnages nommés à la suite sont

=v„,,Sa I m .
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!

"F,m personnage appel

n personnage appelé o

n personnage nommé *

,i"' j'iï:i
Slsd.

ra « J

7^ fils d(
ra .

634

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,35; larg. o"\^. — M. B.

Stèle en forme de porte. L'écriture est à l'encre noire, les personnages sonl

*"\5 ïJ JLriJL .A <!L^ '
Au re&sire PrinciPal

' ^ \ ^^
l<=^=> est assis. Les personnages qui lui font l'offrande sont nommés W
I

A ^V ~Tfc,
^- [I m \ . On ne sait à qui se rapportent ces mots placés

à la suite du premier des noms : \ ^ jÉ-a -i-

635

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
n
',i5; larg. o°,ai. — M. B.

Stèle funéraire écrite à l'encre noire. Sept lignes horizontales de texte,

débutant par une invocation à Osiris, en faveur des personnages dont les

noms sonl disposés dans cet ordre :
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«^rTVIO^I

caractères hiératiques sonl en fac-similé et dans le sens du modèle.]

si:i'Tii:\n: sr.mi-:. - \n 9 1»" vmi-:m-:miia 11.

Une stèle, u" 636, porte la date de Fan 9 d'Amenemha II. On ne

trouve rien dans les stèles provenant de la nécropole d' ^bydos qui puisse

lui être comparé. La stèle n" 636 forme, par conséquent, à elle seule,

la septième série.

636
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,37; larg. o'",27- — M. Ij

La stèle est mal conservée, et les légendes ont en grande partie disparu.

Dans le cintre, V ^ ff^nUULîX Pr'^ re à Osiris en quatre lignes.

La légende du défunt se lit :

\iij»r.- du défunt, est debout m w • Derrière lui, se
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BUITIÈME SÉRIE.- AN 20 D'AMENEMHA II.

La stèle n" ()3y sert de type à cette série. Elle es! finemenl gravée.

Les hiéroglyphes sont petits, serrés les uns contre les autres. Les Bgures

sont maigres. Nous groupons autour d'elle un certain nombre de monu-

ments que la similitude du style «'I l'endroit où ils ont été recueillis uous

forcent à regarder connue faisant partie du même ensemble.

637

NÉCROPOLE DU .NOIU).

Calcaire. — H. o"\8o; iarg. o",5o. — M. B.

Stèle qui mériterait d'être publiée in extenso, si elle avait été gravée avec

moins de négligence et si sa mauvaise conservation ne s'ajoutait à cette pre-

mière cause pour en rendre le texte quelquefois illisible.

Le document débute par une date, ]
~

fj JJ^ +& (^nULTUj ^ ]^\-

Puis vient un proscynème à £, jJT^? (fkxIJ '
à **»\\\\

©< au* =p/iS!ii©' à LS^^P ? et à aous les dieux d
'

He
:

mo-

polisi?, dont la seule partie qui puisse être déchiffrée avec quelque certitude

est ainsi conçue :

Kr^âTSIfclJlAE 3->=lr!rviîHa

Au registre suivant, le défunt Apou se présente pour recevoir les dons funé-

raires que les parents, rangés devant lui, viennent de déposer dans la salle

principale du tombeau.

On distingue encore assez bien une inscription mutilée dont quelques signes

laissent deviner la formule habituelle d'invocation aux vivants, aux grands de

la terre, etc.
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638
NÉCROPOLE Dl N(Hil).

^ ', M. B

Stèle funéraire. Tout le champ de la stèle esl occupé par trois rangées de

personnages. Le défunl s'appelle %|
-,sy^ rl partage l'offrande avec son père,

< VPïtf* '"•OX-¥ J-
» -m- 53:*;J

autre sœur, 1 ç^~^J- '""' troisième sœur, nommée, comme la première,

Hathor-hotep. Les membres de la famille qui pénètrent dans le tombeau pour

\ déposer les dons funéraires sonl : un je frère, H h -*— s^^- une

sœur, ^ J, un frère, nTn * ~*~ s£. un autre frère, 1
<=

s>^. un personnage sans désignation de parenté, nommé 4^ pl^^r'
'"'

sa !

639
NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o",ao; larg. o",qs. — M. B.

Petite stèle destinée à servir d'épitaphe dans le tombeau d'un personnage

dont™» b 1^:^— (IJ—Jt;;;—SV^4^
^PW; ili * ^\ Le défunl et sa mère sont représentés, au

i i i
,

7""
1 1 1_ « i >

registre principal, accroupis devanl un amas d'offrandes de toute nature.

L'appoii des offrandes dans la chambre réservée à cet usage a été fait par :

Sa femme, *"" |~;

Son frère, •+• ^ "

Son Père-!~M ;

Son «ls|™H:
Le

ffl $L

\»
1 1

1
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640
NECR JE m MORD.

Calcaire. — II. o ",->'i: larg, o ',i5. ML B.

Stèle trouvée dans l'encadrement de la porte du tombeau auquel elle ser-

vait '"H quelque sorte d'enseigne. Le défunt, contre l'usage, n'est pas repré-

senté. Il est remplacé par la formule de prière à Osiris, maître de Mendès,

en faveur du m \ nommé fi^y^ 4^ . Devant son image, censée

présente, défilent sepl personnages ainsi rangés :

I n fils («In défunt), nommé V1p
<=^~M_:

I ii personnage, sans désignation de parenté, avec la légende 1 H, \

i i i^—i
^-^*

lu autre personnage tenant en main le long bâton, sans légende, et qui

n'est peut-être que le défunt lui-même;

I ne femme s'appuyant sur l'épaule du précédent, avec le titre d'épouse el

le nom propre V + _ ^fc». ;

l ne fdle du défunt, nommée TtTtT^^ ii«iu;

I ne fille, ~^:

Une autre fille du même nom.

641

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,34; larg. o
m
,aa. — M. B.

Epitaphe en forme de stèle. Rappelons en passant et une fois pour toutes

que la plupart des stèles que nous cataloguons ne sont que des épitaphes.

Dans le cintre, sont les trois vases d'huiles. Plus bas, proscynème à Osiris.

maître de Mendès, et à Anubis, pour le personnage à la mémoire duquel la

stèle a été élevée. 11 s'appelait fi •*• _ . La mauvaise gravure de la pierre

empêche de bien lire les noms des parents qui présentent les offrandes. On

distingue : la femme du défunt, w^
;,
un lils, ài (•«'<), une sœur. - I, un
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()V2

NBCROPOLE Dl N<>ltl>

Calcaire. - H. o 3o larg. u -
. \l I!.

Stèle-épitaphe de même style el peut-être de la même main que la précé-

dente. <>n h'\ voil que des personnages, accompagnés de leurs noms propres

el des offrandes qu'ils viennenl déposer <lans la chambre principale du

tombeau.

\u sommet, le défunl |-\l ~~
. Bis de si ^re *— ^. el son père,

I | J lils (If sa mère .11. sont assis de chaque <'ôi< ; d'une table d'offrandes.

Le bas de la stèle es! occupé par la représentation de douze personnages

assis par terre, qui sont :

La dame . i I

l u homme, I^^T» fils de sa mère * m:

I oe femme, ^—- %, fille de sa mère %"

l u homme, Q %. C3s=i^
;

Son fils, l'I;

l n homme, = I 1 1

Une femme,
| ik*:

I ne femme, I;

I m' femme, ¥- #

Une femme, lte™V;
l ne femme, I
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643
NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. - II. o°,3o; larff. o",ao. — M. 1$.

Petite stèle arrondie au sommet. Trois ligues banales <l<- i A à a~~~\Hi. à

Sonpère-J(l _ ^ et à sa mère
j f

.

Le défunl esl représenté deboul au bas de la stèle, tenant le long bâton el

I,. sceptre -*— à la main. Derrière lui, nue femme debout respire une fleur.

(Ki'i

NECROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — II. o"\3a; larg. o°\i9. — M. B

Stèle-épitaphe, mutilée an sommet. Elle est partagée en trois registres

horizontaux :

i" isECiisTRE. Fragment de proscynème et généalogie eu colonnes verticales

à moitié détruites.

•>." REGISTRE. Proscynème à Osiiis, maître d'Abydos : 1" pour lk ^~ -s—1
.

par sa femme, III fille de sa mère 1 i ; 2° pour le a. a I •1* nommé

rTTF] -*^~V °r ,
'ils Hé si mère jaj .

<[ pour sa femme, * "w.. fille

de sa mère

! registre. Tableau de noms propres eu colonnes horizontales. Sont cités,

>ans formule d'introduction ni désignation de parenté, les personnages sui-

Ha •=»• 1 1 A%v*»»A I 1 I I I

l. Y^~* i*ii
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I M
i I @ Tt—%«=> ^ J

Sa sœur, J^r, non ,•
{ "^^^Vj

m ~ X w /—\ <=» ~ « J

Unfils(?),V—'
' ~ l-i

"~*i

645
M GROPOLE Dl \<>ltl>.

Calcaire. — H. o",aa; larg. o",i7. — M. B.

Stèle-épitaphe assez grossièrement gravée. Hnil lignes horizontales d'écri-

ture mêlée de signes hiératiques. Proscynème à Oshis, seigneur de Mendès, en
i

i

l'honneur de MM, de sa mère, \^?~~~~> % BJ- 'I'
1 so11 frère,

f
m

I I V. de son frère, jTf, de sa sonur,
nœn

, de son frère, j_j(-)\- e' de

son frère, <Tj. La stèle est toute en texte; aucun personnage n'esl représenté.

NEUVIEME SERIE. - REGNE D'AMENEMHi II (saksdmb).

Les stèles de cette série sont, en général, très soignées. Les hiéro-

glyphes sont gravés avec une fermeté toute particulière. Le champ sur

lequel ils sont établis est peint en ocre jaune, et ils sonl eux-mêmes

rehaussés de vert. La stèle n° GMi portant les légendes d'Amenemha II.

sans date, serl à classer celles que la similitude du style nous force à

rapprocher (Telle.

646

NÉCROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — II. 66; Lu;;. ,55. — M. I>.

Stèle funéraire. Le champ esi évidé el a reçu une stèle plus petite de grès

lin. encastrée dans le milieu.
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Sur le somme! du pourtour, on lit :

MONTANT DROIT. MONTANT GAUCBE.

z r. m \ T, \ l
u\h I " ~ w\ ^ *

ii | ^ ! Sr flffi
-«>- s «

r V *r
i KS
3: U -

jj :? a »

L'évidement du naos forme un tableau qui représente le défunt et son père.
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647
M CROPOLË lit MillD

Calcaire — H. i",i , .
— M. Lî.

Grande stèle gravée avec l'ampleur el la Gnesse qui appartiennenl à la

mi dynastie comme l;i marque distinctive <\r son art.

«-»* -z^^^Pfr^TrfiiCMr:

!//(/•/// esl représenté au registre principal avec cette légende :

Il esl précédé de sa femme, ^-^ * ^> 8 i
""" * Pv31^

Les personnages qui sonl représentés au lias de la stèle, (tpportani des

offrandes, sonl :

y h s » ï £„ ii ... ._ v |_

n| I h § h

i i i
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648
NÉCROPOLE lU NQBD.

Calcaire. — II. n'..",(',; larg. o",ao. — M. 1!.

Stèle. Très courte prière à Osiris an nom de I
J J(t)^ ^

•
A " I"

1

' ''

registre, le défunt cl sa femme, fi I _ 11^ reçoivent les offrandes de leur

fils, V V"****- to second registre, A^V ^''
1 " lie dame ^=>

(

"*

.M sont en présence de il* fi 11. Des parents défilent au lias de la stèle.

<= — v -vvx ;.DiWrMm
649

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o"\35; larg. o",22. — M. B.

Stèle funéraire. Un homme assis devant une table d'offrandes. Au-dessus

de sa tète, prière à Osiris, dieu grand, seigneur d'Abydos, {J i
|
*

J\
m

=JZ-

650
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",4i; larg. o°,38. — M. B.

Stèle funéraire. Elle est encadrée par une ligne d'hiéroglyphes où on lil

nue prière à Osiris et à Ap-lierou, en laveur de liV-f ^ , lils de I -^r

11. Sa (ille s'appelle 1-^mll, connue sa grand' mère.

Une liste de noms propres est gravée au registre inférieur, à côté de la

représentation de 1-vtll elle-même. Sont cités :

Une fdle de I -w- Jl nommée l I mî

I n livre, 5?;

Un fils, P~;
Une fille, |~;
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I ii personnage nommé "™, fils de i i :

I ii personnage n mé R - 1 . lil- de il

Un Bis de celui-ci, ^ 1 V Bis de^™||, d'où l'on c lui que

la femme de n • J s'appelail Scheschi, comme sa belle-mère.

651

NKCRO .E 1)1 NORD

( ialcairi .
— H. o™, ig ; larg. o ,a8. — M. li.

Epilaphe en forme de stèle. Au sommet, el comme dominant l'ensemble

du monument, est une ligne horizontale ainsi conçue :

1 souhait : «Que toutes choses bonnes, pures, dont vil un dieu (soient

accordées) au dévoué Khoti, le véridique,r ne s'adresse pas au personnage

pour lequel la stèle a été exécutée, lequel s'appelail ]V- On conclura de là

que c'est Khoti qui ;i fait déposer la stèle dans le tombeau tic flk- et que

c'est en souvenir de cet acte pieux qu'il sollicite pour lui-même la faveur des

dieux.

La stèle proprement dite commence après la ligne qui en couronne le som-

met. Le défunt, IV, est assis avec sa femme, ^èC|I"—>%• devant une

table que leur lils. ¥• 1^- charge îles offrandes habituelles. Les vides laissés

i;i et là sont remplis par des noms propres qu'on lit : ? «sa servante»,

¥ V Si*. ' une autre servante, ^^
\u registre suivant, Khoti apparaît à son tour assis sur le fauteuil et rece-

vant les offrandes funéraires; il a près de lui sa femme, i^l^^J: ,- | > ,|s le

fauteuil de Khoti esl le nom d'une troisième servante, fi'^v "^^" ^es
I"'

1

"

sonnages <pii apporlenl les offrandes sont : um' quatrième servante, ,
un frère (du défunt?), JJ. un personnage sans désignation de parenté,

f ® y
Rbgistbb imi'.hikih. Tableau de famille. Personnages divers apportant des

ollrainlfs. On voit successivum'iil paraître :

I ne femme, avec la légende 1^: J.:
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I ne autre femme, qui esl une sœur du défunl . avec la légende V

I m' autre femme, .—t.
j
\ll~-

Le père (du défunt), gT*'
-

;

I n frère, ' V 4^;

Tous ces personnages sont chargés d'offrandes diverses : fleurs, victuailh

masse-mouches, bandelettes, qu'ils viennent déposer dans le tombeau.

652
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\3o; larg. o°\ao. — M. [!.

Stèle de tonne cintrée. Le champ est occupé presque tout entier par une

grande figure d'homme, tenant d'une main le long bâton, de l'autre le sceptre

.

-^-. Au pourtour, la légende l^^j I^ Hl O =d
*"""

ffi f"v *
.

653

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',3o; larg. o"',2i. — M. B.

Stèle-épitaphe dans sa forme la plus simple. Trois personnages sont debout.

Ce sont : /Al jkM' sa m^re
[' I*' son P^re A " '

^u sommet> on

i*ijKiiT*Mi::i"•

654

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
n,

,38; larg. o
m
,5o. — M. I!.

Stèle carrée. Encadrement multicolore. -\u sommet, deux ligues horizon-

tales de texte. On y lit un proscynème à Osiris. seigneur de Mendès. dieu
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grand, seigneur d'Abydos,\k II "^ ic dans toutes ses de ures», i .fie.

îvi t; 5 ->z ! Tn~ if. - « * fanai:
fc=*g~|i»VÎ

,

7rr!LD*-fl*-:i=J
;—.î^^.*.. lequel esl assis devanl une table d'offrandes. I n petil

chien à longues oreilles el à la queue retroussée esl sous le fa ml du défunt.

655
NÉCROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — 11. o"',,
r
>o; larg. o"\45. — M. B.

Stèle rectangulaire, de bon style, exécutée pour décorer le tombeau d'une

femme • ^^ IlJ Tanii. Seize lignes horizontales, encadrées entre deux

colonnes verticales, occupenl tout le monument. Le texte esl divisé en plusieurs

parties. La première o'esl que l'invocation habituelle à Osiris, à Vnubis, pour

^

—

îvl \ \\:*,1\ *i i vi i^i i p„
~

<=» 1 « j* US ^Q-, que les dons funéraires, y compris l'encens et le

lia m me produits ce par le grand territoire de Kher-Khera* (nous allons revenir sur

ce mol ). soient fournis à la défunte, qui était X^ ^ * k royale parente véri-

table*.

Dans la seconde partie, la défunte elle-même prend la parole, elle s'adresse

à tous les prophètes, à tous les prêtres, à Ions ceux qui entrent dans le temple

d'Osiris, pour qu'à certains anniversaires ils prononcent le proscynème au

grand dieu d'Abydos.

La troisième partie prend un tour plus personnel. Tanii raconte qu'elle s'est

imposée à l'admiration de toutes les personnes de distinction, qu'elle a été la

dévouée el l'honorée de son maître, que les paroles qui sortaient de sa bouche

faisaient les délices du roi à cause de leur justesse, qu'alors le roi l'admettait

chaque jour à sa table .... que cette même faveur du roi, elle l'obtint de la

reine (que malheureusemenl elle ne nomme pas [dus que le roi) à cause de

la perfection de sa parole.

Plus loin, Tanii se transporte au jour de sa mort (en ce jour, dit-elle, dont

on ne parle pas). On l'amène à Abydos. Elle entre dans la divine demeure.

Elle voit les choses cachées. Elle monte dans la barque sacrée. Elle traverse

le fleuve. Elle descend dans le champ de 1U. Des fleurs pour ses yeux, son

nez el ses oreilles, lui sont données par la déesse Tôt. De même, le grand

Horus, le jour où il a pris lui-même la couronne, lui donne des vêtements.
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On remarquera la phrase qui termine l'énumération des offrandes funé-

raires. Il s'agil de l'encens el de la myrrhe produits par «le grand territoire

de tli m^J- Kher-khera, Localité que M. Brugsch place aux environs d'Hélio-

polis. Or n'est-il pas surprenant que, près de trois mille ans après l'érection

de la stèle qui nous livre cette curieuse mention, il soit encore question de

plantes odoriférantes qui croissenl à Héliopolis? xLebaumier, dil \bd el-Latyf

(Relation, p. 20), esl encore au nombre des végétaux remarquables de

l'Egypte; car on ne le trouve aujourd'hui que dans cette contrée, à Aïn-

Schems (Héliopolis), où on le cultive dans un lieu enclos el soigneusement »<u<li :
,

de l'étendue de sept feddans.n Cel enclos, dont le célèbre arbre de la Vierge

marque probablement le site, n'est-il pas le ttgrand territoires de la stèle?

La tradition des jardins d'Héliopolis n'est d'ailleurs pas complètement perdue,

et. bien ((lie le dernier arbuste de baume cultivé à Maiarieb ail péri, selon

M. île Sacy, vers 161 5, les jardins odoriférants d'Héliopolis sont encore

célèbres au Caire, et c'est à Matarieb qu'au jour du Scham en-nesim les habi-

tants de cette ville se rassemblent pour respirer l'air pur du printemps. Il n'y

a que l'Egypte pour produire ces phénomènes de durée.

Ce texte, comme on le voit, n'est pas dénué d'intérêt. Nous le transcri-

vons ici intégralement.

ilAwl'^Eirn^îTryTîfî+^.ÀSSS

U\±\r\^±lâX^Zl!Uo±7^
-VTHJ^P^TJ^ffii-TM^fJîPlfc

rjiT5 î?JiPP--4"j!2j|i*rfceafc

tlV^tj^TVliP^iSTSVt,^^^
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-VP^inZUPTiP-^raTl^TX

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o '",2<i; largf, 0",17. — M. I>.

Stèle arrondie au sommet. I n seul registre. Le défunt, lT\\- nommé o I

-f-, (ils de son père i et de sa mère Vj , est debout devant

une table richemenl chargée d'offrandes. I n fils,
-f

~ %, est présenl à la

657

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o ".."..">
; larg. o' .->-. — M. B.

Stèle qui n'a pas été achevée; les hiéroglyphes seuls sont gravés; 1rs figures

n i n sonl esquissées qu'au trait. Style d'ailleurs assez grossier.

i'
r rbgistbb. Proscynème à Osiris, maître de Mendes, pour Jl ^^. fils

de sa mère j\ _ J. On lit à côté le nom de la femme, j^»..

il un (ils dont la figure est accompagnée de cette légende. ^ ^

I m , et d'un autre 11 I s , ^- *~~* I .

• rbgistbe. Le &-
. I - I est assis avec sa femme, - 4. 11 a

devanl lui son fils, V
J-
—

> m à, son frère. ! Ir^lfll
ŝ"

) -
'''

sa -nue M « j, dont le nom n'a pas été gravé.
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DIXIÈME SÉRIE. - AIN [3 D'OUSERTASEN III

Les deux stèles que nous introduisons dans cette série onl été trou-

vées dans le même tombeau, et, bien qu'elles ne soient pas composées

sur le même plan, ni gravées par la même main, nous les réunissons en

un seul groupe, qui forme la dixième série ^\c<. stèles de la \n" dynastie

découvertes dans la nécropole d'Abydos.

()5<S

NÉCROPOLE DlJ NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5o; larg. o".38. — M. 1!.

Stèle qui ua d autre intérêt que celui de présenter en tète une date de

l'an i3 d'Ousertasen III, traimé d'Osiris, maître d'Abydos. u Après un proscy-

nèine à Osiris, <r maître de Mendès,n conçu dans les termes ordinaires, vienl

un long tableau de famille dont les membres se présentent dans l'ordre sui-

\anl :

Le défunt lui-même avec la légende —— I % j
ljK m ik^O^

So» fils, j*&U;r£ ;

Son fils, 5SSJ V Vf^i

Sa fille, ^(-£;
saii.ic^uPJ;

Son fils, *~~* w ^V
Sa femme, J^J;
Son père, ^-^^J^^;
Sa sœur, tittt"^\*lT J;

Sonfrère'V£%oè ;

Un personnage sans désignation de parenté, JS^Ii^^:
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La sœur de lui, sans qu'on sache ^ i I s'agil de la sœur du défunl ou de la

-..'m du personnage précédent, ll*J ;

I n personnage sans désignation de parenté, J^VjFl^^ j^ :

^fiisdelui.j^llS^Zk^
Le «la de lui, ^-^-t^;

La fille de lui,^j;
La BHedelui,

W
J:

La Elle de lui, \f— JJL^J
Le Frère de lui, ^f—^™^^^b"

i ni 11 i il % i » o
Le fils de lui, gj^i^ï
Lafilledelui,^r"j~^P^-;

La fille de lui, ~Up :

La BHedelui, -||-^_j|:

La fille de lui, ^^-î
Un personnage sans désignation de parenté,

I j^J^ /~~* "V (™™

La femme de lui,
^^ \\~

,

m
,

~ **-;

LeBlsdehii, Ji^J

Lefilsdelui, ""ssbl ;

U 61. de lui, ""^V ~*^ll-s
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La Bile de lui, j^j;

I m personnage sans désignation de parenté, 1 JW

659
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°,3a; iarg. o",ai. — M. B.

Stèle en calcaire. Sommet arrondi. Elle est partagée en cinq registres super-

posés.

i
er registre. Deux proscynèmes affrontés. D'un côté, prière à Osiris, maître

d'Abydos, U §% ( iMtftl P 1
• De l'antre côté, prière à Ap-herou pour

:>
c registre. L n personnage, avec la légende jT ft -i«*-, t'ait des offrandes aux

deux défunts assis devant lui.

.'!' registre. De chaque côté d'un grand tas d'offrandes, deux personnages

sont assis. L'un est kA ~ I. l'autre kA ~ f I « .

4e registre. Tableau de même composition que le précédent. A droite, le

|VH à gauche, le i^^|J.
.V registre. Noms propres sans représentations. On lit :

ni < pt x x x 7
1t • T^
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n\/ii mi. v| i;n . AN 15 mil s| RTASEN II

Le règne d'Ousertasen III, si long qu'il ail été (Ousertasen III a régné

vingt-six ans), n'est représenté dans La nécropole «I Abydos que par des

stèles sans importance el sans style. Celle que nous allons cataloguer

-mi* len°66o et dont noire planche (Ain/dos, I. II. pi. 27) offre un fac-

simile calqué sur une épreuve photographique, en esl une nouvelle

preuve. Cette stèle esl L'unique spécimen de ce genre que nous possé-

dions, el forme par conséquenl à elle seule I; zième série.

660
ENCEINTE Dl NORD. KOM ES-S1 LTAN.

tire. — II. o".3o; larg. o"',->i. — M. B. — Publié dans Abydos, t. II, pi. 27. a.

Nous sommes dispensés de la description détaillée de celle stèle par la

reproduction en fac-similé qui en esl faite dans notre volume de planches. Le

trou rectangulaire simule la niche qu'on trouve dans quelques chambres des

tombeaux de cette époque, et où le défunt lui-même esl représenté par sa

statue. Plus tard, el à partir de la wur" dynastie, on voit plus souvent dans

la niche une statue de divinité. La niche devienl alors un naos.

Le défunl -appelle fi H \^s^^- L'époque du monument esl certifiée

paF
' '

date }Ôm<iîJ^1i~5^^ fo*^1. Ouscrtasen III est

rappelé plus loin non seulement par ses deux noms de cartouches, mais pai

son nom d'enseigne.

DOUZIEME SERIE. - AN I D'AMENEMQA III.

La Stèle U° 661 donne sa date à une dizaine d'autres stèles ;;ra\ées

dans le même style qu'elle, et sert de type à la douzième série. Les stèles

de relie série sont généralement encadrées au sommet et sur les deux

côtés par une bande d'hiéroglyphes rehaussés de vert sombre.

()(>1

NÉCROPOLE Dl Nom»,

ire. — II. o"',58; larg. o",3a. — M. B.

L'inscription qui encadre la stèle esl un double proscynème, d'un côté à
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Osiris, de l'autre à Ip-herou. Le champ de la stèle esl occupé par un texte

que nous transcrivons en entier, el qui est ainsi conçu :

};-.I!.lV*£££S1fci*(-3l¥(^l

(m)

Ce texte est suivi de deux tableaux superposés. L'un représente le défunt

Sebek-em-sa-f et sa femme • • » 1 en présence d'une table sur^ rawn • /—s, V m •

laquelle un ^"^ relief de maison-, nommé rw.^—j^ m ^m, vient.

en compagnie d'une femme (sans nom), de déposer les offrandes funéraires.

L'autre tableau montre une seconde table d'offrandes au pied de laquelle sont

assis deux hommes et deux femmes. Les deux hommes sont les frères du

défunt,
—^ I et -a—- I. Les deux femmes sont ses deux sœurs, *JiL et V

^m^m. Au bas de la stèle est une liste un peu confuse de noms propres.

On distingue : un frère, I, un autre frère, l™™* Jl> '"'s de sa mère ^^J

un troisième frère, ££5 , fils de sa mère 8 ». le ^^V «maître de mai-
g ' > A A m m I V

s mi-. I, lils de 1», la femme de celui-ci, J^ , fille de , plus

un -a^-^
|
V et un 1 (^ Il i , sans désignation dépareille.
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662
M CROPOLE M \<>RD.

Calcaire. - II. o 3a; larg. o ao. — M. li.

Stèle encadrée par une ligne d'hiéroglyphes peints en vert sombre. Deux

proscynèmes affrontés, l'un à Osiris, l'autre à Ap-herou, tous deux en Faveur

de (Vil Gis de sa mère

Dans le champ de la stèîë, deux personnages reçoivent les offrandes que

déposenl sur une table deux femm.es accroupies. Les deux hommes sont trie

dé> \ à Phtah-Sokam <j| \ii et son frère, \^- Les deux femmes sont

et I j|ii. Derrière celle-ci, un personnage oommëlvjm e6t cité;

mais sa figure n'a pus été gravée.

Le bas du monument est occupé par inscription de huit lignes dont

voici la transcription. On n'\ lil rien autre chose que des noms propres

663
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o' ,4oj larg. o",39- — M. B.

Stèle avec encadrement en relief couvert d'une ligne d'hiéroglyphes, in
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centre est un trou rectangulaire qui a pu servir de niche à une statuette repré-

sentanl le défunt. Dans l'encadre m, double prière, d'un côté à Osiris, de

l'autre à Ap-herou, pour!
\ 0* \ '

''"' '''''""' ''' sa femme

I IN • sont debout de chaque côté de la niche. Au lias, sont nommés :

une lîîl7<lu~lrïnnl. p^"-' IRJ, et un fils, s^bl également fils d( sa

mèrelflJ .

(m
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o'",26; larg. o"',i6. — M. B.

Stèle de style négligé. Les deux ut'as occupent le cintre. Six personnages,

rangés deux par deux sur trois étages superposés, occupent le centre de six

tableaux déterminés, selon l'usage dès fréquent à cette époque, par des lignes

qui se croisent verticalement et horizontalement. Le personnage principal est

le l|
!J',

nommé I Sl I I Devant lui comparaissent : la dame ***t \k

•V('), un personnage avec la légende ^y\ -) "~~~1^^<, fi "|
|)

, la dame

, la dame I jS i et la daine I.

665

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,2c,; larg. o'°, 19. — M. B.

Cette stèle a été recouverte sur toute sa surface d'un enduit vert clair.

IT ^P
/

~P et sa femme, /

—

^t'~^ m V-N, sont en présence d'une

table chargée d'offrandes funéraires. La liste des parents emplit le bas de la

stèle. On les trouve en cet ordre :
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H«VJZPTW

am
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",6a; larg. o
m
,35. — M. B.

Stèle destinée au tombeau d'un personnage donl voici les titres et le nom :

f

É
À

La stèle <>t entourée d'une bordure en relief sur laquelle on lit, dans la

forme ordinaire, une prière à Osiris et à Ap-herou en faveur du défunt.

Le ebamp principal est occupé par un proscynème suivi d'un tableau repré-

sentant les membres de la famille. Le défunl est ici appelé deux fois S^'~

tk. § u^' " ' "' ^ s ^e sa m^re rivj^^«J - ^a u'"" ii(
' se ,|,in||nr

OH
| J. Bile de ! . D'autres personnages sont représentés au bas de

l,i stèle, sans qu'on puisse savoir par quel lien de parenté ils se rattachent au

défunt. Leurs noms sont pour la pluparl i 1

1

i>i t>l<"~.
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L'invocation principale esl ainsi conçue :

667

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',G7; larg. o'",35. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Elle est divisée en trois registres :

l« REGISTRE. J-\Î? n CËL=DI Ct Sa femme
! jÈ'^ S0Ml

(levant une table d'offrandes.

2
e registre. Tableau de la famille.

Une sœur, *J jk*;

Une sœur, I m;

3 e registre. Suite du tableau de la famille.

Un fils, (iPTZQlfe

Un Gis, f^*^]p"p-

668
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,65; larg. o

n
,3a. — M. B.

Stèle encadrée d'une inscription dont les hiéroglyphes ont été rehausses de

vert. Style négligé. L'inscription circulaire est au nom du ( V^ i -^
j^

V
* JVlH" ^ne nomm'euse famille entoure le défunt.
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• tu hi les noms dans I ordi e suivant :

¥-~,zrs

-I 1

j ^.^ç

^-z^pzsr-.
C—

3

M-ZE
izzPTZ^m
<JL^*?P7Z«H-

VtDZK--
EMZEh-
"H I

fa^'WVm; le premierla la forme hiératique T..

iZVST^J^ZMPf

«69
NLCROPOLE DU INORD.

Calcaire. — H. o"\55; larg. o",-"iy. — M.

pavée. La pierre s'effrite. Le défunl ^~~{ r*
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présence d'un autre personnage, également assis, qui se nomme *—
*j

. Los assistants sont :

'-
', 'j

TREIZIÈME SÉRIE. - RÈGNES D'OUSERTASEN III ET D'AMENEMHA III.

La treizième série n'est représentée clans notre catalogue que par la

670

ENCEINTE DU NORD. - ROM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o^gG; larg. o
m
,46. — M. B.

Cette stèle est publiée dans notre deuxième volume, pi. 26-26. Nous

n'avons par conséquent qu'à la faire connaître sommairement.

La stèle a été érigée pour servir d'épitaphe dans le tombeau de Ra-s-holep-

het, personnage important qui vécut à Abydos sous les règnes d'Ousertasen III

el (I \1neneml1a III.

Sur la face principale, Osiris, représenté par sa figure debout et ses titres,

reçoit L'hommage du roi Amenemha III, rappelé par sa bannière et son car-

touche-prénom. Le long texte qui suit contient un éloge pompeux de Ra-s-

hotep-het fait par lui-même. Il se termine par l'invocation ordinaire aux

ancêtres, disposée d'une manière inusitée en lignes verticales.

Sur le revers, l'adoration est faite à Osiris par le roi Ousertasen III, éga

lenienl représenté par son nom de bannière et son cartouche-prénom, Ras-

hotep-ket raconte ce qu'il a l'ait à Abydos : il a restauré et peint de ses couleurs

réglementaires la barque Neschemt. A la ligne 8, le ton change et, sous le

titre d'Instructions à ses enfants, il adresse un véritable hymne au roi Ame-
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i ici n lia III, analogue, parla pensée el la coupe littéraire du morceau, à l'hymne

adressé au roi Ousertasen I" dans le Papyrus de Berlin n I. Ou Lrouve à la

ligne 19, après quelques éloges que le personnage s'adresse à lui-même, une

variante de la formule aux vivants.

Sur les tranches, Ra-s-holep-hel esl représenté en adoration , à droite devani

Osiris, a gauche devani \md>is. l'un el l'autre non 6gurés.

Les deux lignes où sonl transcrites les formules d'adoration a Osiris nous

oui conservé un renseignement donl des études ultérieures pourronl peut-être

faire ressortir l'importance. Les grandes fêtes d'Osiris \ sont, en effet, mises

en rapporl avec ce que le texte appelle itle commencement de la saison*.

Ql tTORZIEME SERIE. - \\ 31, SANS NOM DE ROI.

Nous avons découvert dans la nécropole d'Abydos un certai unbre

de stèles d'aspecl identique. Les hiéroglyphes sont grands el rehaussés

de bleu vif, le nu des hommes est d'un rouge éclatant. I ne de ces stèles

porte une date de l'an 3i, sans nom de roi. Si nous avions affaire ici à

une date de l'an 3i du roi Ousertasen I
er

, le style de la gravure serait

moins rude, non- trouverions parmi les noms propres plus d Entef, plus

d'Amenemha, plus d'Ousertasen. Nous sommes donc forcés de descendre

jusqu'à \iiicnrinlia III (qui a régné quarante-deux ans) pour trouver un

règne auquel convienne la date susmentionnée.

()71

NÉCROPOLE m NORD.

Calcaire. — II. c> ".'.'ny. larg. o •\ — M. !'•

Stèle. Personnage en rouge vif et hiéroglyphes rehaussés de bleu. Dans le

cintre se trouve la date j^finni l

'

1
"'"' ;

' Osiris en faveur de :f:^.-w

^vP^VJ '' h. ib, le hi ,:[
—

l
—HJL

IZ^T IZtfT* IZSVA- IZP-të

m izratf- IZIT-J-
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(S12

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. cr',27; larg. o°\i8. — M. I>.

Stèle. Dans le cintre, j'onDI- l)|lls bas
' Prière à ,)hi|s

- ^^~
I—— . Sa mère, » \\ -, offre les dons funéraires au défunl en présence

des personnages suivants :

C \ h. h. h. ^ V
à ^ p: pi eh pj pp*

IV \- PP V * T
T f| "" ^

Les ligures sont d'un rouge vif et les hiéroglyphes rehaussés de bleu.

073

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,wj; larg. o°\ao. — M. B.

Stèle. L n homme et une femme debout sont en présence. Le nu de l'homme

est rouge, le nu de la femme jaune. Les hiéroglyphes sont rehaussés forte-

ment de bleu. L'homme s'appelle *~ ^, la femme, S ji V -2_

674

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",73; larg. o ".Vi. — M. B.

Stèle divisée en trois registres. Vu premier, prière à Osiris Khenl-Anienl

pour qu'il donne le per-kherou au "SKI! fi Jfff S 1

1

%
Sis de I jS , sa mère. Le deuxième registre est occupé par un grand

tableau représentant le défunl et sa mère, auxquels I x^ \\
f\

•

présente de nombreuses offrandes. Six personnages, rangés au troisième

registre, assistenl à la cérémonie. Ce sont : son frère, JJ^WI^ %»,• p;l
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P"ll. son frère,
]

I . Le nu des hommes esl en rouge louer, le nu

îles femmes en ocre jaune,

<>75

NÉCROPOLE m NORD.

Calcaire. — II. o",6i; larg. o",38. — M. B.

Stèle de même style que la précédente. Divisée en trois registres. \u pre-

mier, formule de proscynème ainsi c mic : F || ^ 4^V I T *"**

Vj <W. Le deuxième registre esl occupé par un grand tableau

qui représente le défunl et sa femme, flttl^i i i
fa^, accueillant les offrandes

que déposenl devant eux leurs deux fils, "V-nf ^ et [tît]-] I I
^ a. Au

bas de la stèle, ci formant le troisième registre, esl un autre tableau. Le

défunt, sa fem t sa (il le l« 1 1 sont en présence <lu fils du défunt 18^—

v

fils de sa mère Hathor-se-t.

()70

NECROPOLE m NORD.

Calcaire. — II. c>'",:i!S; larg. o°,a3. — M. B.

Stèle occupée presque toul entière par la figure du défunl , debout et tenan

le-*- en main. Légende
: \^^^J\ \^ ^ Mw~^ ffi "^

U

()77

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o
m
,56; larg. o". ."><). — M. Ii.

Stèle. Proscynème à Osiris Khent-Amenl pour lo k/i" cr^il -V I

- » O /l~v~A *=* -*» T_ v <• il.n I ]"l >~~*

I cl sa femme, -f-^ - \ V —3r. inoub-aa ei sa femme sont

assis de chaque colé de la table îles offrandes. \ leur suite sont rangés sur

deuxiignes:ie ^ ty |^^t^V-fT '" tl=TT?^
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hi li'iniiic |§
'

i ^^ -£m\ I mil, c'est-à-dire fille de son père Inoub-aa el

de sa mère Aka, la femme II * I i , la femme I ~^ j| II. la

' àV^ZYP."^ TYZ^^àVf

()78

NECROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o°\Go; larg. o°,38. — M. 11.

Stèle. Deux personnages sont assis devant une table d'offrandes. L'un esl

''• ^t: \£>V. ''«""« - lc Hl 1

1

1A^ ^- D- '-

cintre est un proscynème ainsi disposé :

1 1 A^v-\ «

1 1 M»«^ 4k

Le nu des personnages est peint en rouge vif, les hiéroglyphes sonl e li

679

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,65; larg. o

n
',4s. — M. P>.

Stèle. Le défunt est assis devant une table d'offrandes. Au-dessus de sa
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dame 1 ~ \\-4- est accroupie à ses pieds. Onze lignes horizontales

renferment l'énumération de la famille ainsi composée :

^^MWpIPT——2M- lequel doil être "" """' ''"

défunt;

Ltfcmmedelui.^p—^|p ;

1 1 ^~~*. a~~a #"

i .^JV*~»«\'^, 1"

La femme de lui,
o r"ll • **"

Lo Gis de lui, ^l\-

Le nu des personnages est peinl en rouge vif, les hiéroglyphes sonl en noir.

680
M CROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,55; larg. o",37. — M. B.

Strie. Trois registres. En premier lieu, proscyneme à l'Osiris du Mendès.

sans nom de défunt. Eu deuxième lieu, tableau représentant une table

d'offrandes, accompagnée, d'un côté, du défunt, nommé I
t£J tH- '" l (^e sa

femme, ç"™l%- «le l'autre, d'une seconde femme du défunt, appelée

. En troisième lieu, tableau de même composition. Un frère du défunt,

*~a^ , et sa femme, Ri \ii reçoivent les offrandes apportées dans
S J a I Al ji e\ ^- — -*. -.44-

la chambre funéraire par leur lils. nommé "fil . Le nu des person-

nages esl en rouge, ei les hiéroglyphes sont en noir.
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681

NÉCROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — H. o
m
,3a; larg. o"',i8. — M. B.

Stèle. Le personnage est en rouge vil'. Les hiéroglyphes sont en bleu.

Le défunt est vôtu de la longue chemise laissant le torse à nu. La poitrine

est tombante, en signe (l'opulence. Sa légende <-sl ainsi conçue : ^~"Y J5U *
_ . Les blancs ont été remplis par les noms gravés de quelques parents.

On lit : le nom d'un frère, ; . , d'une sœur, a~"~* •¥« _ , de la femme

du défunt ,8 4-, pins deux autres noms dont l'un a été martelé et dont l'autre

se transcrit .
®

. D'ailleurs le style est mauvais, et les hiéroglyphes sont

quelquefois difficiles à reconnaître.

6cS2

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,ii; larg. o'",26. — M. B.

Stèle de style médiocre. Le personnage principal a le long tablier dépas-

sant les genoux. Le défunt s'appelle il; il estILAi i . Sa mère se

nomme n , son frère,
| , et sa sœur, I. Scène ordinaire de

l'apport des offrandes en présence du défunt et de sa sœur par un homme et

une femme dont le nom n'a pas été gravé.

QUINZIEME SERIE. - AN 37, SANS NOM DE ROI.

Nous n'avons à choisir qu'entre l'an 37 d'Ousertasen I
er (en supposant

qu'il soit acquis à la science qu'Ousertasen I
er

ait régné 45 ans) et l'an 37

d'Amenemha III. Mais aucune des trois stèles qui forment notre quin-

zième série n'a le fini de la gravure qui distingue les œuvres du pre-

mier de ces rois. C'est donc à l'an 37 du second que le groupe appar-

tiendra.
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683
M i ROPOLE Kl NORD

Calcaire. — H o 35 larg. o",a«. — M. B

| | |/~~^ QStèle funéraire. Elle porte dans le cintre la datei"" I

sans désignation de règne. Légende du défunl : ^^\^J JJ^'
^

f*
. I n autre n - • 'i' s de . l'ail rollVandc. I*i\ lignes verticales

I I !•— . 1K
viennenl ensuite. < >n les lit

Zt f f V i f f f f £

£ n ft î ^ pm k h i i
_> V — — = **~

i si ^ <

± - v

684
NÉCROPOLE l'I NORD

Calcaire. — H. o".ai; larg. o",ai. — M. I!.

Stèle. \n premier registre, proscynème à Osiris d'Abydos pour *J V—i

Ijlll&^T^. Va deuxième, le défunl et !«• ^V^jI"^! sont assis de

chaque côté d'une table d'offrandes. Lo troisième registre esl occupé par deux

femmes agenouillées, l'une qui s'appelle 1 1 I. l'autre, Il i [1 J|"" [

685

NÉCROPOLE DO NORD.

Calcaire. — H. o^.ig; larg. o",98. — M. B

Petite stèle rectangulaire.
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Devant le personnage principal se trouve la légende suivante

il o

I . 1 | Il^^m

~
7 s

Quatre membres de la Famille lui présentent une table chargée d'oflrandi

Ce sont :

A~~A t~*~*\ mium-% il « -> —H

—

SEIZIEME SERIE. REGNE D'AMENEMHA III.

On"ne se trompera pas au style des monuments qui forment ce groupe.

Le champ de la stèle a été évidé tout autour des personnages, qui sont

en relief, et sur la face de ce champ ainsi évidé on a gravé les hiéro-

glyphes en creux. Une autre particularité est à noter. Le relief des per-

sonnages est plat, sans modelé, et le plus souvent les détails ne sonl

indiqués qu'à la pointe. Les noms propres qu'on rencontre surtout sous

la \ui
c dynastie (Sebekhotep, Sehek-âa, Sebeh-to-ta) commencent à devenir

plus nombreux. L'époque du groupe auquel ces monuments appar-

tiennent nous est révélée par la stèle G8G. qui porte en tête le cartouche-

prénom d'Amenemha.

686

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',5a; targ. o"\32. — M. lî.

Stèle funéraire taillée en forme de façade de naos. Le cartouche

plan'' au sommet donne la date du monument. Il est flanqué à droite

et à gauche des figures d'Osiris et d'Ap-herou, et dieux d'Abydosu.
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\n registre principal esl i prière à Osiris pour qu'il accorde ses dons à

p~nii h j-*jta. d m gede Kiifcï^;- 1 a

le père se nomme n m .

Le bas de la stèle esl endommagé. I n tableau de la famille \ était gravé.

On distingue encore les noms de deux des frères qui se lisenl I i I el

687

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire, — II. o ,53; larg o' ,3o. — M. 11.

Stèle en forme de façade de naos. La stèle esl partagée en deux sujets

principaux. Le défunt, avec cette légende : 1 A~±-^*ji^^^\o *T1

^^?!JJVV5A~^^^^,esta88isenpré8ence

des membres de la famille qui lui apportenl 1rs dons funéraires. Ce sont :

T-2VJ. £ntt& ZlTM iPîr^^r
>-£=,<}nmi kjïïzï

L'autre sujet est de composition analogue. Le défunl reçoit les offrandes de

ses parents. Mais la formule Xk etc., esl remplacée par celle-ci: *~~~*

| w— T-^I^^TT <"""""'• iLM^^-
iL^UM^ &^2¥*. ZlJ^ÏZl £

«—-^V> \ [1 I j j» . I n personnage immole un bœuf. Légende

difficile à lire.

688
NÉCROPOLE l>l NORD

Calcaire. — H. cT'.oy; larg. o"'.iG. — M. I!

Stèle taill» d forme de façade de uaos. Elle esl gravée el peinte de cou-

clatantes. I n personnage, nommé pi. lils de m —* J. est assis en
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présence d'une femme, égalemenl assise, qui s'appelle "^^-fi V J- ''"'' ''''

Le frère et la sœur occupent par conséquent la partie principale de la

stèle

l n groupe semblable est représenté au second registre. Le personnage ;i

pour légende : | CI j^f^ . ! Jil V- ^a l(
'm ass'se devanl

lui est >a mère, 1*3) \- Une jeune fille, qui est sa sœur et <[iii s'appelle

-"* J- rs t accroupie à ses pieds.

()89

NÉCROPOLE Dli .NORD.

Calcaire. — H. o™,^; larg. o
m
,a8. — M. B.

Stèle en forme de façade. Style négligé. Prière à Osiris. Texte U i \

par les personnages qui suivent : ç-j* | J , ]| ft -f@ fj^ \ \ ,

690

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',64; larg. o'",3o. — M. B.

Stèle rectangulaire. Personnages en gros relief, hiéroglyphes en creux. Au

sommet, proscynèmeà Osiris d'Abydos en faveur du ^™\fSÇ»| ^k - fils de sa

mère _±_i, et en l'honneur de sa femme, • . Le tahleau principal représente

Sebek-aa et sa femme devant une table chargée des offrandes que leur appor-

tent une femme, |V . et un fils du défunt, encore coiffé de la tresse de

l'enfance, nommé Iy\V. Huit personnes diverses de la maison du défunt

assistenl à celle cérémonie funèbre. Ce sont : son Sis ¥. sa fille

il, sa fille *~~*hk ^a fille i sa mère J. sa sœt

"
11, et enfin une femme, avec la légende 1V 'f3|\ j \k • Celle-

là "jVT
"*"

du premier registre, porte des fleurs d'une main, et de l'autre

soutient des fruits et un grand vase posés sur sa tête. Ce sont, sans aucun

doute, des servantes de la maison, et leur titre IV en fail probablement des

surveillantes des troupeaux.

ci, comme
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691

NECROPOLE lu NORD

Calcaire. — Il M. I!

Stèle do forme rectangulaire. Personnages en gros relief, hiéroglyphes en

creux. Figui s en rouge vif, femmes en jaune.

Le défunt esl
^"~"\ r^: il se nomme % . Il esl assis devant un eroupe

d'offrandes que pose devant lui son pore, \^ ^^"Hl- ^ i |,|m ''"' ensuite,

comme témoins de la cérémonie : la mère du défunt, Mi. son frère,

» (

|_« «ISA. •» —£MV '"'" -Itd
Elle ^ J^ soi nis » JJ,

sa ,,,„. y" =, Sa sœur 2j| £
sœur ~^|

692
NÉCROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — 11. o",aû; In;;, o ,18. — M. B.

Stèle arrondie. Relief des personnages très épais. Hiéroglyphes mal gravés

«•I sans profondeui

.

Dans le cintre, les deux utas sont suivis d'une invocation à Ip-herou par

la dame ^k V i et sa fille l*™^[T|. Plus bas, six pers tages sont

en présence de tables d'offrandes. Les noms propres sont illisibles, à l'excep-

tion de celui d'un homme qui parait s'être appelé I i "£1 ^k Jh-

693

NÉCROPOLE Dl \ORD.

Calcaire. — Il o' ,29; larg. o",93. — M. I!.

reçoivent lesLedéfunt t^^^ JLU! J '' l sa femme 3 S
offrandes funéraires de leurs fils |H , V'' 1 J ! Au-dessus

de leur tête esl une prière à l'Osiris de Mendès.
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694

NECROPOLE Kl NORD.

Calcaire. — II. o",a6; larg. o",38. — M. B.

Pierre rectangulaire qui semble être la moitié inférieure d'une stèle détruite.

EHe»porte incontestablemenl la trace de deux époques très différentes. Le re-

lu haut appartient à la \n" dynastie, el celui du bas n'est qu'un texti

ajouté sous la xvihc. Le relief (''pais <lrs monuments qui occupent cette sei-

zième série, la coiffure des hou s el des femmes, se retrouvent, en effet,

au registre supérieur. Quant au registre inférieur, la date ne nous serait pas

donnée par la rédaction du proscynème qui \ est gravé et le style de la gra-

vure, que nous la reconnaîtrions avec certitude dans le martelage du nom

d' \mmoii.

Le nom du premier propriétaire de la stèle a disparu avec la partie du

monument qui manque, et les personnages que nous voyons rangés au pre-

mier registre ne sont que les membres de sa famille. On distingue successive-

ment : trois hommes. .àjjm^
^ ^ ^ ^^ "^Jv e| six femmes,

i^r H -WV V|| -"y J^\ ., plus une dernière femme,

non figurée, avec cette légende : ~4é^
J^- | % J-

Le proscynème est une prière aux dieux de Thinis, ainsi rangés : i 4 f

i i ifiTî-Jjlk'd Vffl.Tr Le resle "'"
i*"

s élé 8ravé '

695
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,a3; larg. o",38. — M. B.

Stèle rectangulaire. Prière à Osiris, ^m. \ . en faveur de rjh
CT3

\ x
'

défunt est représenté, au second registre, assis à côté de

safemmej II et de sa fille /*~~*. Son fils * fissafille ¥•. son père

J] hk son frère
*

, son frère Jl —». . lui apportent des offrandes.

Les deux lignes supérieures des hiéroglyphes sont en bleu, la troisième esl

en jaune. Les robes des femmes sont en vert clair.
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696
M I ROPOLK Dl NORD. .

Calcaire. — II. o 35; larg. o",ai. — M. B.

Stèle rectangulaire en trois registres.

r r
rbgistre. Proscynème à Osiris d'Abydos en l'honneur du rT\j jl el de

sa femme f~~~* ^. Tous deux sont assis devanl ane table d'offrandes.

registre. Trois personnages accroupis, qui sont : le père du défunt,

zwiy «"Viz- ^
''>' registre. Vutre tableau composé de trois personnages accroupis, <|ui

sontHIe fils du défunt, jjF^Jy son fils §f:|JVf s°" lils OJ
T f—v 1

'

697
NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o",33; larg-, o' — M. I!.

Stèle en forme de naos. Sur la corniche se trouve l'inscription : I j^ +

i i i a Jr n -m. , HlJfeL J\\ i i^ i J I /

—

\s=±>> il _— li i i

¥ ^ o y=-
,

Il^>. Trois tableaux superposés couvrenl le fond du

naos. Le premier esl occupé par nue figure du défunt assis; on ne lit plus

qu'une partie du nom propre j il ^ . Sa femme est devanl lui. Elle se

nomme -
, fille de 1 4-o. Trois personnages occupent le deuxième tableau.

Ce sont trois (ils du défunt : l'un V S^Û A>^ V l'autre V *F~,
"*—

!

V. le troisième *• .Au tableau qui convie la rangée infé-

neure, trois autres personnages paraissent. Ce sont: *> II: une femme

accroupie, portant un grand panier sur la tête, et accompagnée de la légende

]V 8'l^tJ) jk ^^ "

'

;l bergère Ptoh-où qui apporte les provi-

sions «le son maître»; un frère du défunt, 1 1 I Y _ . I n autre frère, non

représenté, paraît s'être appelé ']T~| % '

"2
nm^ ' ' '"' ''<'"'' horizontale de texte

borde le bas de ce troisième tableau. Nous la transcrivons : i i 1 1 ï^^
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698
NÉCROPOLE lU NORD.

Calcaire. — II. o ,a8; larg. „'".i-. — \l. I!.

Stèle rectangulaire. Figures en relief sans modelé. Les hiéroglyphes du

premier registre sont en creux; par exception, les légendes qui accompagnenl

les figures sont en relief.

Lu stèle est divisée en trois registres. Le premier esf uni' invocation dans

la forme ordinaire à Osiris Khent-Âment, en faveur de ^ y «%. fils de sa

mère "II. \u second registre, le défunt parait ù côté' de -a femme w^
¥«. Trois membres de la famille occupent le troisième tableau. Us sont ainsi

rangés : une fille "II, un lils ^ V . • "" frère K Vp Une

ligne gravée horizontalement, au-dessus de ces trois derniers personnages,

nous lait connaître que la stèle a été dédiée par un autre fils du défunt. Cette

ligne es! ainsi conçue : 1 ->

P T£^ v^/J^ -^ J^
•

699

XIXROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5a; larg. o"\3o. — M. 1».

Stèle rectangulaire. Personnages en relief, hiéroglyphes en creux. Cinq

registres.

i
ra registhb. Devant une table qu'une

j
V nommée T{J couvre d'offrandes.

sont assis, d'un côté, un personnage qu'accompagne cette légende : 4= A*
j I * iVPllK

~ ]^l I, et sa femme V" ; de l'autre, un second

personnage avec cette légende : ^JJ ;£ gj | J£ï g} | J
^ -*-V '-

et su femme _±_ m .

2 e re(;isthk. Table d'offrandes au milieu. D'un côté, un frère du défunt,

^ jlj'^^î^. et sa mère
^jf^.

De l'autre côté, un second frère.

j|^!JIj— , un troisième frère,^ ->•<-
T

'(j
. un quatrième frère. ^

3' registre. Personnages assis par terre, qui sont : une sieur jfcll- " l|r
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autre sœur fi <r $\ • une troisième sœur fi V—"'- "" M '
s l'ïV^71 - ""

g.' "'"ilif

'i rbgistrb. Même disposition. Les personnages assis par terre sonl : un

frère ^. une sœur \", un frère hTM V"- nommé 1^^- une sœui

,

yo. une esclave
(y J

nommée 1 1.

5' registre. I ne esclave,
y y NV une autre, "

1
1. une autre, |l

WT' une IKTnJfe' lr" is autres
liv

Qommées vv- \J " i 25
1

|
-.. (les quatre 1V semblent être nues; une grosse tresse de cheveux

bouclés tombe par derrière.

700

NÉCROPOLE Dl NORD

Calcaire. — 11. o",i8; larg. o'".q'i. — M. li.

Stèle rectangulaire. Un seul registre. Le défunl I il et sa femme I I \ (*«]

sonl assis. Devant eux, sur deux registres, quatre personnages de la famille,

1
1-« -i- lioiiiiiit-s cl une femme. Noms illisibles.

701

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°,38; larg. o
m
,a 7 .

— M.

Stèle encadrée d'une bordure multicolore. Quatre registres.

i" registre. Les deux ut'as et un proscvnènie à Osiris d'Abydos pour I

: registre. Pepa reçoit les hommages de la dame ,^^, \^ * | , de

l'homme I ÏES'V* et de l'homme
J^J^-

3' registre. I n
"|P

<=
I reçoit les hommages de lyl «

555"V«, de
2 ^ Œetdejl

j
g-"*V.

V registre. Quatre personnages en deux groupes. A gauche. |r|^
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i)l\ -SI PT1ÈME SÉRIE. C IPl I \loi.Tl l 1/

Un certain nombre de stèles appartiennent à la m' dynastie, sans

qu'on puisse dire exactement à quelle série il faut les rapporter. Nous

les cataloguons comme elles se présentent à notre examen, sans autre

soin (jue de réunir celles qui
,
par leur style, la parenté des personnages

qui \ sont figurés, ou leur origine, doivent être rassemblées en un même

groupe.

702

NÉCROPOLE 1)1 \<>RD. -

ZONE 01 NORD-EST, CONTRE LE Ml Et DE L.V GRANDE ENCEINTE.

Calcaire. — H. o'",i'i; larg. o°,3o. — M. B.

Stèle rectangulaire. Tableau d'offrandes surmonté d'un texte en deux lignes

horizontales. Le défunt est jj\ ^~ i ~; il s'appelle U
|

,
fils de sa

mère *~~*<^ I. II est représenté assis devant un autre personnage debout

qui lui apporte une offrande. Celui-ci se nomme j\ m II i _ (««) \k

ML. La place où ses titres devaient être gravés a été laissée en blanc.

703

NÉCROPOLE DU NORD.

-

ZONE DU NORD-EST, CONTRE LE MUR DE LA GRANDE ENCEINTE.

Calcaire. — H. o™,56; larg. o
n,

,32. — M. B.

Stèle rectangulaire de la même main que la précédente et trouvée dans le

même tombeau. Le personnage que nous venons de voir officiant sur l'autre

stèle est mort à son tour, et il est ici représenté assis comme défunt devant

une table d'offrandes. Son nom a\ Il l est accompagné, non plus du nom

du père, mais du nom de la mère, qu'on lit I l U II 11- ^ (
' s titres sont

v VV ^ ^^H I Q iii'u\i'n net I iilo •'> IIciimc *l<"ïne lit . I « L> ,.,! i r i , i
, .1 JfJlf ^" . La prière est faite à Osiris dans Te style ordinaire.
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704

*t\ ROPOLK lu NORD

Calcaire. — II. o' .'i"' ; larg. o",43, - M. B

Stèle rectangulaire. Scènes variées de l'apport des offrandes par des per-

sonnages dans toutes les postures et de toutes les grandeurs. Si 1rs noms

propres étaient j»lu-. significatifs, on ferai! remonter cette stèle jusqu'à la

si dynastie, attribution que sembleraient autoriser la rudesse particulière du

style «'t la disposition générale de la composition. Trois registres.

I
er registre. En tête est une ligne de proscynème à Osiris en l'honneur du

dévoué ii Osiris Joui h> nom est ainsi écrit :

Le défunt est assis à côté de sa femme ! I II et de la fille de celle-ci,

nommée . Un fils du défunt, avec la qualification de I * *> *—* el le

nom l^^ll. un j^v^/- une ^^''vante ^2 J^ • . leur apportent (1rs

•
1 1 1 , 1 1 1

< I
.

a registre. Deux parties. \ droite, le fils du défunt, * '%i '
'''

sa femme .
assis à côté de leur fils ^- II, accroupi sous le fauteuil

de >a mère, reçoivent l'offrande que leur apporte une i nommée ^^IJ.

\ gauche, un _±_ ^ Vw ct sa ' ,,|nme """*"** ^ reçoivent, île la pari

de leurs fils I I I ,.| \*u. l'offrande qu'une v^. nommée {'( est

charg le leur présenter.

3 registre. I o personnage nommé ^^
I J, fils de sou père

| |-j

[SU), el s;i IrlllIlH' * iecul\rllt [ I II Ulllliajje (lf la l'rinilir
jf _ ||| (aiculll-

pagnée de son fils enfant T~~t)- ^ ""° ^'" e l' c ^er'- T & ? V- ''' ''""''

femme, Bans qualificatif, nommée |
w \-
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705

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o",5o; larg. o™,4a. — M. B.

Autre stèle de même stylée! de même composition, quoique trouvée dans

un autre tombeau. Trois registres.

i" registre, adoration à Osiris pour . jK-. m ^^", Bis de sa mère ^^

T • P*
' >(> défunt est ass ' s avec s;1 n ' 1111110 "jTjl- " reçoit les offrandes du

L lk, gsT""
'' e ' escïave (y )

nommée I*, dune autre esclave,
|
V.^.

:>.' REGISTRE. I ii personnage (nom effacé) est assis à côté de sa femme ^|
vV^M^P- Devant lui, son fils y •V.un ^ I , une £•, nommée

'! registre. 1 et son fils
| ^^ sont en présence. Plus loin, cinq

femmes apportent des offrandes. La première a pour légende *J5^ p (j| v_.

iil: elle tient en main une petite table et un chevet. Les quatre autres sont

des j». Deux seuls noms propres, ^é^-t '
t
j
t il sont lisibles.

706
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,25; lai'g. o

m
,i6.

Petite stèle formant avec les trois suivantes un même groupe. In seul per-

sonnage, vêtu de la longue robe, les bras tombants, y est représenté. Dévotion

à Osiris, pour le ^\)\#R •#-, qui est debout.

707

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",a8; larg. o"\ifi. — M. B.

Autre petite stèle. Un seul personnage debout, les bras pendants,
j est

représenté. Proscynème à Osiris pour Ain î (•») 8 % >
*'' s de j I

"*~
et de |*.
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708
M ( ROPOLE Dl NORD

Calcaire. — II. > ,3o; larg. o ao. — M. I'.

Troisième petite stèle. Légendes en creux profond, la figure du personnage

i été tracée au trail h n'a pas été gravée. Proscynè ;i l'Osiris de Mendès

pour
P*

V

J"TT J •
,i|s ' |,É sa "' "

l^ffc^-

709

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. o ,3ij lai£. o",aa. — M. 11.

Quatrième petite stèle trouvée dans le même groupe de tombes que les

trois précédentes. Le personnage esl deboul et tient en main le long bâton <!<•

marche. Notons le nom propre ..
'

.. qui ne nous permet pas d'attribuer les

quatre stèles que nous venons de décrire à un règne antérieure celui d'Ame-

neinlia 11.

Proscynème (sans nom de divinité) pour le iy\ («j . Puis viennent les

i i- des parents rangés en cet ordre : sa mère - 10 "'•"
. son père

. sa sœur H i 8 y, le « ni I H i J(_ , la mère de sa mère JiJ.

*VZH

710
NÉCROPOLE DD NORD.

Calcaire. — H. o"',i5; larg. o'Wi. — \1. I!.

Petite stèle rectangulaire. Le père a l'épaisse perruque noire. Les trois fils

portenl sur le derrière de la tête une grosse tresse bouclée. Le nu est partout

peint en verl pâle. Les hiéroglyphes sont gravés sur un fond ocre jaune.

Quatre personnages debout occupent le champ de la str-L- et défilent pro-

cessionnellement. Ce sont :

8 -.«^£20*:^
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711

NÉCROPOLE !>l NORD»

I alcaire. — 11. o ,90; larg. o°,54. — M. I!.

Grande stèle mutilée par le haut. Restenl douze lignes ou fragments de

lignes. For les laudatives à la première personne, suivies de l'apostrophe

ordinaire aux vivants, aux prêtres du temple. Le personnage en souvenir

duquel cette stèle ;i été érigée s'appelle Amenemha-t. Voici ce qu'on lit encore

des douze lignes de texte :

T<slPA*ïtfPîïTPJti«*5kSPX*
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M i ROPOLE DI NORD.

Calcaire. — II. o",a8j larg. ...',:;. — M. B.

Partie supérieure d'une stèle. Beau style de la ni dynastie. \ droite, esl

un personnage adorant, avec cette légende :

1 «^
je

fiV
\ gauche, esl une prière à Osiris. Formule se terminant ainsi : I JL |?

S*P*^*lîH^l£itîo£m::fc

713

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"','i5; larg. o'"..*Î7- — M. I>.

Stèle arrondie par le som i. Prière I m. X^**^ 1 îi I y~! \
*—* w - su n™« v m 1 o^ T I I -n J c-3 &—1 w

m fn I J «a-*- m. IT018 personnages assistent a la scène de la
JT> ^-A-H | Il | J ^ A ..*V lu A~™A ,. | ^-.

présentation des offrandes : une dame fil-»— Il J. un (ils du défunt, ^^
Vy "***",

et un autre fils, i
mm

II.
*

714
M GROPOLE 1>I NORD.

Calcaire. — II. o"\25; larg. o"',^. — M. B.

Cette stèle el les quatre <[iu suivent paraissenl appartenir au même type
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el êlre sorties du même atelier d'Abydos. I>a stèle a° 71 '1 esl divisée en trois

registres.

1" registre. Deux proscynèmes affrontés, l'un à Osiris d'Abydos pour le

3;Vf
•>.' registre. Ouserlasen et Hathor-hotep sont représentés assis de chaque côté

il une table d'offrandes.

.'!' registre. Même composition que le registre précédent. Les personnages

assissont^ # #% et /—^^ ™\W-

715

NECROPOLE DU ÎN'ORI).

Calcaire. — H. o
m
,a6; larg. o'",ao. — M. B.

Petite stèle exécutée pour le tombeau Je fi . Le défunt s'avance suivi

des membres de sa famille, qui sont :

Son fils |r^, un fi , un J^U\, un gr"-, le - fi (ce dernier

avec le bâton et le sceptre), sa fille 4^ ^V. sa fille •*>! , sa sœur "4-^

. sa femme fi_t_ , sa tille yy ,
sa fille gT~^. Au bas de la stèle.

une autre fille I (en hiératique, comme le nom de la première) présente

des offrandes.

Tous les mots « filsn et tr fille n sont écrits avec la forme hiératique -2r et -^.

716
NÉCROPOLE DU 1NORD.

Colcaire. — H. o'Y^a; larg. o'",i5. — M. (î.

Petite strie trouvée avec la précédente. Trois registres.

1" rbgistre. Offrandes de toute nature.

2e registre. Le (léfunl "•'" I
™"

1 1 et sa femme \H fc^ avec leur lil
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I ® reçoivent l'hoi agedeleurfila
-

fP

<=> ~M
~- deleur fille ofl-

4
^-*.

de leur Gis [\\\\ el de leur Gis a\-^ p~.

3' registre. Cinq personnages défilenl processionnellement. Ce sonl : nue

Glle «, une fille l^^ilj, unfils ^H' le

1^\^ "
l

'
aPPUyé ""

un bâton, el le sceptre -+— à la main; il est accompagné de sa femme /~~~*.

Le signe w^ des mots trfilsn el -tille- esl partout écrit par sa for hié-

ratique -2^. et le signe I simple ou doublé, (.

1X1

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. o .ag; larg. o",i5. — M. B.

Petite stèle. Deux registres. Le défunt sappelle (iiîl . Il a pour femme

la dame *• >¥• ~ . Les onrandes leur sont présentées par un personnage

(sans qualificatif) nommé .'•"ti_l ('.'). la fille du défunt, ^~ll- Ml|i

Gis jj^^L- son frère
[1 j^V un ^^ et s;, femme "^«^M'

718

NÉCROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o°',25; larg. o",»u. — M. B.

l'riiic stèle. Trois registres. Au premier, énumération des offrandes appor-

tées dans le tombeau. Le second est occupé par un tableau. Le défunl

J"""ll el la (laine |r"- - reçoivent les offrandes qu'apporte à \mem son

fils, le I .1 _• , nommé 8 vu. Au Iroisiè registre, six personnages
1 »l C 3 ï Jr

î • à ^^u 1 1 ~?

s'avancent processionnellement. Ce sonl : un frère du défunt, I II L^.

une sœur 4^ \yj- un I^^JJ, uu frère
j

[I „ une Bœur {^Im-
derrière laquelle s'avance un personnage qui n'a pas d'autre légende que

celle-ci, ! / i .

Tous les ^^ sonl écrits par l'hiératique .&.
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719

NECROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o"',i<); larg. o
m
,a8. — M. 1!

Fragmenl de slèle. Trois personnages en adoration. La légende du premi

5l effacée. On lh devant le second ^ , devanl le troisième --
•

I I M

17 \m

a r
i—j

c
H

720
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°',i9; larg. o"\i3.

Petite stèle carrée, de même style que les précédentes. Prière à Osiris pour

le défunt *^\\^L V- % et sa femme 8 1 J . Apport des offrandes

fait par la fille <Ju défunt, I™*!!, un frère V , un fds ^ \\\

_±_ et sa femme (la femme du précédent) »»- ^^.

721

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',28; larg. o"',2i. — M. B.

Stèle qui rappelle par son style les mauvaises stèles de la \ï dynastie, mais

que les noms propres nous forcent à classer dans la xu e
. Deux registres super-

posés.
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GiSTBi Prière à Osiris de Mendès pour T V^f I û I
"^

•^elsafe ^f
• regi8trb. I.'" défunt et si femme ,i-siv sonl censés recevoir les offrandes

lr cinq membres J' 1 leur famille, donl les noms seuls uni été gravés. Ce sont :

leur fille k
mm

*LT. la sœur du défunt, Jj-flT- une autre sœur, j~
£. une autre sœur, ~fi, une autre sœur, "4|ZI jjj |-

722

NÉCROPOLE IM NORD.

Calcaire. — II. o°',s5; larg. o'",a2. — \l. 11.

Stèle si grossièremenl gravée qu'on distingue à peine les trois lignes de

proscynème gravées en tête el l;i longue énumération de parents qui termine

le document. Le défunt principal s'appelle jl \^PJ ^' ^es noms

II- I

<

iJ
v

\ 1 I v •> ''''•
,
aPParaissent assez souvent. La stèle |>n ; -

sente le mélange, commun à cette époque, de signes hiéroglyphiques et de

signes hiératiques.

723

NECROPOLE ni NOIin.

Grès ordinaire. — H. o'.'io; larg. o",37. — M. B.

Sièle en colonnes verticales sans aucune représentation. Les hiéroglyphes

ont rehaussés de vert.

Proscynème à I "¥--^> pour les personnages dont les noms suivent

U père do .i.-l IV-\ » fV^ f l^'^PT

hi» -rzr^zRjP
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^ZÎiHjïiT 5 '3. Le y^^o— J :

- \iz o 'i. La sœur (du défunt?) II.

Hors cadre, à droite, o» a gravé la légende

f: J l-T|™V-
, „. .

724

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5i; larg. o"',3g. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Elle est partagée horizontalement en cinq

registres superposés :

i
er registre. Proscynème à Osiris Khent-Ament avec la variante :

^ m I

<" registre. Le père du défunt ^tT^^ ^^_l' sa femme
(
sans nom )>

et leur fils ^mT^"*, occupent l'extrémité droite du tableau qui forme ce

deuxième registre. A gauclie est une scène d'apport des offrandes dont celte

vignette reproduit la disposition. Le personnage qui tient la cassolette à par-

fums est accompagné de la légende I ^Tfi"^^*' Par l af
I
ue" ,! ll0,ls

apprenons que c'est au père du défunt que ce personnage fait l'offrande. Une
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. utre donne son nom el celui de sa mère \\4- V^
|
4^ . Quanl

à l'esclave coiffée en danseuse bouffe qui arrose les offrandes, aucun texte ne

nous révèle son nom.

3' registre. \n centre, une autre table d'offrandes. \ droite, le père de

la mère du défunt
(^

"
^|jjp), nommé "T"^! J—^~ """Yj*) V- r

'

)

=-—

»

. esl assis à côté de -la tille d'elle*, "wll rlll-i
^"*. ^ gauche,

représentation analogue, lu homme (sans légende) esl assis à côté de sa

rerame'cL§CS(A)Vu-
'i registre. Procession de six membres de la famille, apportant la fleur,

symbole de la renaissance promise aux morts. Ce sont : un lils L^ Vi I

-V
J

. une Mis ~, «ne «Ile "S, m frère j
»

J|l j$. s -^.^
-*-âli-

.) registre. Autre procession ainsi composée : une sœur 'v^ , un Bis

\ e& U' "" '" s * •««*?• ' '"'
l''

;
"'

( ' Ul ''' es
.'
occupée Par

n '"
1

' inscription

^•~P:f»^:ïnmjjji^ etc.

725

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o".'i'i; larg. o°,38. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Proscynème à Osiris pour q»|J dans la

formule ordinaire. Cinq personnes de la famille, sans nom, apportent les

offrandes.

726

NÉCROPOLE 1)1) .NORD.

(ialcairi'. — II. o'",45; larg. u".3i. — M. 1>.

Stèle. Mans le cintre, prière à Osiris de Mendès el d'Abydos pour ^y i i

jff •? et sa femme ^xT

-
!! • ^« - . I-'' défunl el sa femme reçoivent

les offrandes d'une 611e ^-|, née d'un^utre femme ly. et d'une femme
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*fc^. \m bas de la stèle, le père du défunt, ~^![Sj- et sa femme^
m, ni assis, ayant près deux leur fils '4k

h> hKJ tt-f- Trois personnages,

sans désignation de parenté, présentenl leurs hommages. Ce sont : o I •

727

NÉCROPOLE J)l NORD.

Calcaire. — II. o°,a4; larg. o
m
,4a. — M. 13.

Stèle funéraire de forme rectangulaire. \ chaque extrémité esl un person-

nage adorant. Celui do droite a pour légende m n - -«>-.lll. Celui

de gauche a pour légende pf| n • [H [écrit m < "•>) ^|ll- ^ est accom-

pagné de sa femme, ^ji-'Vin V '

728
NECROPOLE DU NORD

Calcaire. — II. o°
,

,a3; larg. o'",i7. — M. B.

Stèle funéraire divisée en deux registres.

1
er registre. La dame ^^^^ agenouillée aux pieds de son mari 1

lils de sa mère 1^^; le nom d'une sœur est écrit en cette forme : ! ~ m
_
m

. derrière la figure du défunt.

?.
e registre. Six lignes verticales dont voici la transcription :

i ik v & ¥ t.

S £ è 2 M

ïji i ^ g y•— I- ^ _i_ I _Hl

i
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72!)

M CROPOLE m NORD.

Calcaire. — 11. o' ,a8; larg. 0.17. — M. B.

On trouve dans cette stèle !<• style ferme el ael de la \u' dynastie. Il n
j

a

aucune représentation. La stèle ne montre qu'une suite de noms propres ••!

dix lignes de texte horizontales. Les hiéroglyphes sonl gravés el rehaussés de

noir. Le défunt s'appelle "jN J (lit) llT J- Viennent ensuite :

730
NÉCROPOLE DU M Mil».

Calcaire. — II. o",'!;; larg. o°,a8. — M. \>.

Stèle en forme de porte, écrite à l'encre noire Le texte osl liés effacé.

\i,rr> l'invocation à Am.l.is, on lit : 1T f tr î *~
'
**""'

fl
~T 'l"

"^

t:mî2;vm=tjz:w *** u f *
par une généalogie que la mauvaise conservation du texte rend assez confuse.

Quelquesnomscomme^™^^,S^^;^,|P J , ©j^
Àr' *!• • ^W( J 1 se laissenl cependant lire.

731

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — 11. o
m,5a; larg. o'".33. — M. I!.

Stèle en forme de façade de naos. Prière à Osiris en faveur du ^.
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.jumm^a-jn^-*- Qn énumère au bag de | a stèïe | a famiUe du défunt

ainsi composée :

i; a s v U -|jî -^ tii

ff * ~ JJ Tn
v. j w

f~ IL

732

NECROPOLE DU MORD. - ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — II. o
m
,go ; larg. o

m
,58. — M. B.

Stèle inachevée. La place réservée aux inscriptions est restée en blanc et

les ligures seules ont été gravées. A une époque que nous ne saurions pré-

ciser, mais qui remonte certainement jusqu'à l'antiquité, le profil de toutes

les figures a été martelé. La gravure est d'ailleurs du meilleur style de la

XII
e dynastie, et l'ensemble de la composition a une animation qu'on ne ren-

contre pas souvent dans les monuments de l'art égyptien.

733
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,26; larg. o°',i9. — M. B.

Stèle funéraire. Tableaux de famille. Légende du défunt : i/ËT\ X
-» J -

-— --»>- ;.™^ k | JL_t\ V I I I A A*v>~A

% ^T^III- parents sont ranges dans cet ordre : son frère

I il, sa mère
A

,("> mil» s;i femme 11, son père @ .1, son frère

y\.- sa sœur
^ II, sa sœur ^J

-*-— ,
sa sœur ll(~),son frère I^S

j
j. L'offrande est faite au nom de \"^\\, fils de £j<'*>\^, probable-

nient le frère du défunt.
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734

NECROPOLE 1)1 NORD

i lalcaire. — II. *. 'i, l

,

\i. !'•

Stèle funéraire. Le défunt esl assis devant une table d'offrandes richemenl

chargée. Quatre lignes horizontales de texte occupenl le sommel de la stèle.

Du \ lit une invocation à Osiris ainsi conçue :

735
NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o°,ai; larg. o'
n
.i3. — M. I>.

Stèle funéraire peinte, encadrée d'une grosse ligne uoire. Les hiéroglyphes

rs. On voil le défunt | I v* et sa femme, dont le nom n'a pas

été gravi

736

NECROPOLE DU NORD

Calcaire. — H. o"",36i larg. o
B
,a3. — M. I!

Stèli i raire, en partie peinte, en partie gravée. Le défunt s'appelle

•»-, sa femme "I, sou fils ° J^ J 1, ses deux filles wî et » jp| . ses dew

Bis
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737

NÉCROPOLE 1)1' NORD.

Calcaire. — II. o",a5; larg. o-.ai. — M. H.

Stèle funéraire grossièremenl peinte. Le défunt s'appelle g>F~- Les autres

noms m' peuveni être lus avec certitude.

738

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",3a; larg. o"\i8. — M. B.

Stèle peinte ru couleurs vives. L'habitant d'Abydos dans le tombeau du-

quel elle a été recueillie se nommait "| ' Tî Au sommet, prière à Osiris

suivie d'un tableau divisé en deux parties. D'un côté, Ousertasen lui-même el

sa femme n •+- #. %; de l'autre, un n • et sa femme !S\, à côté

de laquelle est écrit le nom de son fds gT"*~. Aux deux registres du bas esl

une liste des parents. Nous la transcrivons :

^ M I V F <*» Xï 1* ï: ^ * I* 1*
== ?U *

V ni „^ ^ = ? j: 1

k p j v ^ ^rl

739

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",7a; larg. o
m
,h"j et o"',3G. — M. B.

Ces deux pierres ont l'ait partie d'un mur, avec une ou plusieurs autres

<|iii ne sont pas venues jusqu'à nous. Elles viennent de l'un des côtés d'une

petite chambre du tombeau construit par un habitant d'Abydos : —*

}jim UPt^jV iK^lll^^" ^" es cn 0CCl,
l
,a ' tM,t chacune une exiré-

mité.
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D'un côté esl représenté le défunt, debout, vêtu de la longue jupe tom-

banl au-dessous des genoux. Sun torse esl nu. Les plis de graisse qu'on y

remarque sont une indication soit d'opulence h de richesse acquise sur cette

terre, soil de l'abondance de toutes choses qui esl réservée au défunt quand.

pai ses bonnes actions, il aura été jugé digne d'entrer dans le séjour éternel.

L'autre côté esl occupé par une longue file de parents donl toute la partie

médiale a disparu quand, à nue *'-|m

m

[

iw inconnue, le tombeau <\ <>ù nos pierres

oui été tirées lut dévasté el mis en pièces. En d'autres termes, du grand

tableau <jui couvrait une des parois du tombeau, il ne nous reste que le com-

menceraenl el la fin.

Les parents énumérés sur le frag ni de liste que nous possédons sonl les

suivants. Us sont partagés en trois registres, aucune indication ne permet de

reconnaître à quel personnage les pronoms icde lui- el tr d'elle n se rapportenl :

r r
registre. Le pore, ! "^c: JL

:

Sa mère (de lui),
; ^;

[ci prend place la lacune que devaient combler les parties détruites de la paroi.

Sa fille ((relie).
J' 'J:

Sa fille (d'elle), ^^;
Sa fille (d'elle), |™^;

Sa sœur (d'elle), '^|_*_'
É

(T:

Son frère (de lui), I >
_

.

2 e registre. Sa sœur (d'elle), >*~^:

Sa iille(?),|<r|g;

Lacune.]

Sa sœur (d'elle), *~~^ê^m

Son frère (d'elle), \, ;

Son frère (d'elle), "^fj
Sa sœur (d'elle), ^^ \k :

son frère (.Telle), •ii.
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!' registre. Son frère (d'elle), ^"^l}:

^ . sans indication de parenté;

I.Hi-IHIC.

\ i . sans indication de parent!':

Son frère (de lui), j]]]]]^^;

Son frère (de lui), J~^

740
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. cr'.yi; larg. o
m
,4a et o

m
,4o. — M. II.

Même tombeau. Paroi opposée à la précédente. Il ne nous en reste égale-

nent que le commencement et la fin.

La représentation est conçue sur le même plan. Le défunt debout assiste

iu défilé des membres de sa famille qui viennent déposer dans sou tombeau

es offrandes d'usage. Quatre registres.

1" KE<;isTnE. St^t ^ ;

[ci prend place la lacune que devaient combler les parties détruites de la paroi,
j

Sa fille (d'elle), H-^fgjj •

Une femme avec celle légende : SÉIk 4h^ 'gT^

Son fils (d'elle), (JJ^^;
Son fils (d'elle), ~^*J*;
Son fils (d'elle),

i
jj"^-

2' REGISTRE. Sa fille (d'elle), ^ ^JP:

Lne fille, O^;
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MIIHiliHliM

va:

.'!'
I.l I.ISTIII . ^ % Mt ^

A' UK(.ISTHE. V C~ '.
'. il

[Lacune.
]

*iil
—

*

7^il

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o .•,:!: !§w. o",56. — M. Il

Stèle Funéraire donl le champ ;i été peint tout entier en jaune vif. La piern
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s'effrite, el il n'esl pas probable que le monument pourra être conservé long-

temps.

Dans le cintre, la [»Iaco du disque ailé esl remplie par un tableau qui

représente l'abattage des victimes.

\n registre principal, le défunt e>t assis. Sa légende esl ^\\ V^T*"I

fc^fi
"~~

1 1 Derrière et devant lui est sa mère deux fois représentée.

ÉHe est ù\k de "™@ 1

I ii personnage esl assis au registre inférieur. 11 se nomme . Bis <\r

Îk " ° —..

<=>. Il reçoit lis hommages des personnages suivants :

l n homme, *~~~*U>;

l a homme, R 1 1 ï ;

l n homme, I II;

Lu homme, m •

Un homme. I~"JI;

Une femme, "^.

742

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DL NORD-EST, CONTRE LE MLR D'ENCEINTE.

Calcaire. — H. o'",Gt>; larg. o™,53. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Trois registres.

i
er registre. Invocation à Osiris en faveur du personnage dont voici la

légende complète :

5nit£twi*fci:fj.p-tfiTÂi?£=
(«à i

y registre. Le défunt V
|
yxff— _ est assis à côté de sa femme

I *fk- Une femme (sans indication de parenté), nommée 2 . leur fils

*fr— , leur fille I I, sont devant eux.

•'!' registre. Ce registre est remarquable par le sujet du tableau «pu le
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couvre. Deux personnages, l'un sans légende, l'autre avec la légende *1

II, sonl occupés à traire deux grandes vaches aux cornes évasées qu'ac-

compagnenl leurs veaux. On lii entre les cornes (l'une vache '^\ ^ i el au-

dessus de l'un des veaux, |\ m • Bans M'"'
''''" '''" |s ' ;l disposition de ces

deux groupes indique qu'il puisse \ avoir ou ne pas avoir un rapporl entre

eux. I.e tableau est très animé, et, quoique lointain, le souvenir des jolies

scènes qui couvrent le- parois des tombeaux île l'ancien empire s'j retrouve.

743

NECROPOLE Iil NORD. ZONE 1)1 NORD-EST, CONTRE LE MM! D'ENCEINTE.

Calcaire. - II. o^o; larg. o ',56. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. .Marnais style. Le nom du défunt esl ^
^V celui (le sa femme _ I. Deux lils. Ri/—\ ei 'çT'X- sonl nommés. Ces

noms qu'on trouve à côté, ^flY ^ et "
, sont probablement

ceux de leurs leinnies. La famille esl représentée aux registres inférieurs

apportant les dons funéraires. Ce sonl :

i»«MH ;
l " ,ils'H§l

Un fils, [*\[. Unfiis,-fp ;

lue lillf, pj= ; Un fils, |~^;

Un fils, V~v~; I ,, lils.J^fi;

Une fille,
J"""^

( " , ' ,il1 ''' 2;V
Une fille, J^^*^ï Une fille, "^.

744

NÉCROPOLE ni Milll». ZONE DU NORD-EST. - CONTRE LE MUR D'ENCEINTE.

Calcaire. — 11. o",5o; larg. o
m
,3o. — M. B.

Stèle en forme de façade. Elle est couverte d'inscriptions jusque sur la

corniche où on lit un texte de quatre lignes horizontales. Ce texte est une

prière dans la tonne habituelle à Osiris, <[ui se termine par ces mots : U
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n~f-AJL*lJffiPTfJ_^l-l^.lT

Le champ de la stèle es) occupé par des représentations i ibreuses. Le

défunt est assis cl rcçuii les ollVaiidcs de ses parents el il'"- serviteurs de sa

maison. On \ \nii 1 1
(j|

I
*~~* tv2J^ , son lils ci en même temps le

dédicateur de la BtèleTViennenl ensuite :

z\ \j*m\- ^.i^m wti- ij^y i\jl

745
iNECROPOLE DU JSORD.

Calcaire. — II. o™,47; larg. o"',3o. — M. B.

Stèle en forme do porte de naos. Par exception, la prière inscrite au som-

met de la stèle est faite à Animon-Ra. Le défunt est ! J I , ce qui

explique la prière, et se nomme I 1 1. 11 est assisté de • ^^ j^ i tW »
.

Au registre du bas, I ^^ fll*^i fait une prière à Ammon, en

présence de -"-x » , _.

S

746

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",35; larg. o
m
,a8. — M. 1!.

Stèle. Le bas est évidé pour recevoir quatre figures debout en ronde bosse.

Deux hommes et deux femmes. Les deux hommes sont en gaine, les mains
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. comme les statuettes funéraires: les detix femmes onl les bras cdlléî

au corps. Leurs
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749

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. —H. o"\5o; larg. o"\ao. — M. B.

Stèle. Dans le cintre, Panneau entre les deux nt'as. Proscynème à Osiris, à

Kbem-Hor-nekht, à Ip-herou, pour le ^""V
Jjjf

*
t *fl|3vi il' u ' s cm

"V^ JLi^ikt^ |. Représentations ordinaires de l'apport des offrandes. Les

noms cités sont :

—

—

1 i (sans qualificatif), le père du défunt, >•*, X

h,IV "" tfSH' uue dame py et son frère V^J]^-
un autre frère, /"À1 8^^, un fils de celui-ci (nom effacé), un autre fils.

:pt

750

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\3i; larg-. oVi5. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Trois registres.

1
er registre. Texte ainsi conçu :

H,*,?,*"!!,*,- •*• ^~*J.4JHSK- *-
; Z J

2 e registre. Le défunt est assis devant une table d'offrandes que son frère

~\J^-^fltPm lui Présente -

3e registre. La mère du défunt, —* An » I "jK 1 1 - est assise de-

vant une table que lui présentent : la grand' mère maternelle du défunt,

fàH I-"w-V-CtàM ••""' "'"'" I^tf
Z1W • •JJ*2T*4
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75 I

M i ROPOL1 Dl NORD.

Calcaire. - II. o",3i ; larg. o ',i5. - M. I'..

Stèle funéraire. Quoique la gravure de cette stèle soil en général peu soi

gnée, on ceconnaîl encore, particulièremenl dans la tête de l'homme, le Btyîe

Fer '! en mê temps délical de la su' dynastie. Vu sommel de la stèle, le

défunl a les titres de ^ i^f*] H se " ul "
| ^j)

a\™ ^-^
i él litres qui sonl écrits autre pari /^J I *^F\ "V "V-^^ • Sa femme

esl la dame de maison I ] i J.

7,r2

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o",5o; larg. o
m
,ao. — M. I!.

Stèle funéraire. Quatre lignes horizontales de texte, suivies de trois séries

de personnages assis, rangés sur trois lignes. Voici le début de l'invocation :

. etc. La stèle a été exécutée pour V- Gis de sa mère A V'ih^-

époux de X *. 611e de la dame /»~~a m^^- Les autres noms s'enchevêtrenl

tellement (|ii"il n'est pas toujours pos-ihle rie les distinguer, l'arnii les noms

d'hommes, on lit encore ceux de aS V • | P
- I
^^ iy

n ~ , IL IM> l| : parmi les noms de femmes, ceux de i—

\

V

753

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o
m
,53; larg. o"\33. — M. !!•

Stèle funéraire. Elle esl taillée en forme de porte. Le lias est mutilé. La

prière est au nom de deux personnages. L'un, celui de gauche, a pour légende

•^-^IP^VI-BII- 1
""""' '" 1 " 1 ' 1"' 1

'- -2Î^M1



STÈLES DE LA \ll lil\ \STIK.

Les noms de trois femmes sonl conservés. On les lil :

LT^¥~P7*

75/i

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",66; larg. o°,48. — M. 15.

Fragment de stèle en forme de porte. La partie supérieure est brisée. Le

défunl esi assis. Il est armé du fouet. Sons sou siège est un nain avec cette

légende :
^™^-tp"~p. Le défunt est \J^^Û^ V-. D se nomme

I I X^\k^_j, lils de son père >k i et de sa mère H \ 5-

755

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. cT.Sij; larg. o"\5o. — M. B.

Cette stèle ne tient pas ce que ses dimensions et son apparence soignée

semblent promettre. Le style en est négligé et souvent incorrect. Elle a été

érigée pour servir d'épitaphe dans un tombeau commun à deux personnages.

L'un prend le titre et le nom de *q\ 3^ H! V j—J
fl
"TV^

fils de

IlJg- sa mère
>
r»tre

_«
tT\STï\¥T ,

l
w- Tous

deux sont représentés au premier registre assis devant une table richement

chargée d'offrandes.

Les registres inférieurs sont réservés aux parents. Le M 1 8 *= rt\ * ^.

tation des offrandes et prononcent la formule d'invocation à Osiris,
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756

I Ni l l vu: Di \ nu l>. K i) M ES-SULTAN.

Calcaire. — II. o 53 lafg ', • - M. B.

Stèle. Elle esl percée, au centre, d'un trou rectangulaire Gguranl un naos,

au Fond duquel reposait une statuette qui a disparu. Les noms el litres du per-

sonnage sonl les suivants : jT^ -^" ^^ jj Ij\ V"""i % J^I^^ j^

SMI^MtcITTICHI- [ ">- d°°"eS

757

ENCEl \ïi: m \<>i;i>. kom i: s - s i i.i \n

Calcaire. — II. o ..-,.!; larg. o",4o. — M. B.

I ne 6gurine perdue occupait la cavité rectangulaire percée au milieu de la

stèle. On demande à Osiris de favoriser l'apport des dons funéraires dans le

i beau de
i
8fl-?-'~ J~~~Oï'-

a K I I AVA—A, J /«W«* I

Les parents sonl cités au registre inférieur. Ce sonl :

Sa femme, |*£, fille de
l-flflfi~\i

Sa fille, ^"""Olji

Sa fille,

~ <=>
p'^:

Sa fille, jp|^ S

Son fils. *^|V;

Sa sœur, à
"

jjHj.

Puis deux noms, sans désignation de pareille, ainsi ('-ci'ils :

vilain§§ A *>™^ M Q 1 1 1
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75S

NÉCROPOLE m NORD.

Calcaire. — II. o™,45; larg. o"\38. — M. B.

Stèle funéraire. Le beau style de la xti
c dynastie se reconnaît a première

vue. Les hiéroglyphes sont larges, bien espacés, et traités avec cette Bnesse

de gravure propre à l'époque. Les figures sont en relief, les hiéroglyphes en

creux. Ij 1 nu des hommes est rouge clair, le un des femmes jaune. Les robes

des femmes son! en vert.

Le défunl est assis dans le cintre, a côté de sa femme. 11 est V et se

nomme I M^l- Sa femme s'appelle "4^ "il • Aux registres suivants.

défilé «les membres de la famille : * a~~a^, ^- i__i lk, <^. A , y

j%£; une femme, sans désignation de parent/', avec le nom 1^*-

759

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,7o; larg. o

m
,7.'!. — M. B.

Stèle eu forme de porte. Un personnage est assis devant une table que ses

parents couvrent d'offrandes. Au sommet de la stèle, trois lignes horizontales

de texte où on lit une invocation à Osiris, à Râ et à Seb, U I 4»r\ Il

^V^îWsKI*û±,'l T«^« «- -'s
d'offrandes ne sont pas lisibles. On distingue : ^jk m^" l-^lly^

(frère du défunt). |A J (sa mère), I J (la mère de sa mère).

La stèle est peinte en couleurs très vives. Les lignes que couvrent les légende*

sont en ocre jaune, les hiéroglyphes en bleu.

7G0

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o ..li; larç. o",i3. — M. B.

Stèle. Excellente conservation. Le défunt agenouillé reçoit les offrandes de

•"9-
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S0I1 frère p^~. nommé [T. H s'appelle J[ yy. Bis de ^(ï~f ^£
^J.samèrT

761

M i ROPOl i: m NORD.

Calcaire. — 11. o™,ig; \arg. o™,n. — M. I!.

Stèle funéraire. Exécution très diocre. Le personnage principal s'appelle

^tf''"" 1
' ' '

son '''
s

I M" ''' s
r

;
"'' ll|s

-

i|vs
' s

Par terre, rendent

hoi âge au défunt. Ceux des noms propres qui ont été gravés sonl illisibles.

762

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\6o; larg. o",37. — M. I!.

Stèle de forme rectangulaire. Deux personnages sont assis de chaque côté

d'une table d'offrandes. A gauche esl ^^Y >^, ]*• ft "V^ j^- '^' l'autre

>< \L^iZ'J^<k-

763
NECROPOLE DU NORD.

Albâtre. — II. o",aa; larg. o
m
,i7. — M. B.

Stèle gravée avec une adresse remarquable de ciseau. Une table d'offrandes

occupe le milieu de la scène. A gauche est un personnage assis. Il est <'^"îï\

jk /X- l droite esl une femme debout, avec la légende m _i_V

764

BNCElNTE DU ISORD. - KOM ES-SULTA.N.

Calcaire. — II. o",53; larg. i",io. — M. B.

Tableau sur une dalle rectangulaire qui a dû l'aire partie de la décoration

du tombeau dans lequel il a été trouvé. Un personnage est assis devant une
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table chargée d'offrandes donl une liste symétriquemenl disposée esl jointe à

la représentation. \ oici cette liste :

= I*- i * k T < I""

£~~* 1 ^- •
s=* A ^T"" ^* ^~^ *~*~**îîi,?Ti « ^ ^ =

• 1'

Le défunt est représenté à droite. L'inscription suivante esl placée au-dessus

de sa tête :

z -> a a :p nn e
mi rj •$ * ï î

£ ~ pt i S: I
i* M ^b ^ n P

Ù I fî
ÎV

f *

A gauche, des personnages divers s'avancent processionnellement et défilent

devant la table qu'ils viennent de charger de leurs offrandes. Un prêtre por-

tant la grande capse à contenir les papyrus, une large hande d'étoffe passée

en écharpe sur l'épaule, marche en tête. Il a pour légende :
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Il esl suivi des personnages d< sign< - ci-dessous :

'"•"" Ï2^PZJÎ.,!v23M
.VIAV1V,
*v-^PT ;

Un homme, IjJ^JI /»

l n homme, V
f "'W P I

'—

^

1:

u'
• OJLZ/JP-JÏlv

< -irU'Hi-JU*
"»* -IZ^VV^iP^

Sun style élégant el sa parfaite conservation cla&ent la stèle 76a parmi les

morceaux choisis de la \u dynastie que possède le Musée. Cfette pierre appar-

tient incontestablemenl aux premières années de la famille royale que nous

venons de nommer, sans que nous puissions dire précisément dans quelle

série nous devons la rangqr.

765

NECROPOLE Kl NORD.

Calcaire. — II. o",35; larg. o
m
.i8. — M. B.

Stèle en forme de porte. Proscynème à I *~~a I •¥• _ — pour

|VT^S\L. La mère du défunt, P^P, est représentée accroupie

île l'autre côté de la table d'offrandes.
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§ h.

STÈLES ET INSCRIPTIONS DES XIII' ET XIV DYNASTIES.

Nous rangeons dans ee paragraphe toutes les stèles qui appartiennenl

;'i la période comprise entre la fin de la xne dynastie et le commence-

menl de la wm".

Les stèles des Sebekhotep el des Nofréhotep en présence desquelles

ooUs allons nous trouver prouvenl que la \m" dynastie a occupé toul au

moins une partie de la nécropole d'Abydos.

D'un autre côté, si. comme le Papyrus royaj de Turin semblerait le

l'aire croire, le roi SâA-het est de la xiv
e dynastie, la stèle du règne de ce

roi que possède le musée de Boulaq et que les fouilles <l Ibydos nous ont

donnée, démontrerait que la dynastie qui a sui\i celle des Sebekhotep

eut aussi ses représentants dans la ville sainte dOsiris.

Trouvons-nous dans les stèles d'Abydos quelque chose au delà du roi

Nââ-het et de la \iv
c dynastie? Rien ne le prouve. Notre paragraphe 'i

s'arrête donc, selon toute vraisemblance, à la \i\
l dynastie . el tout l'ail

présumer que les fouilles de la nécropole d'Abydos ne nous ont pas livré

de monuments qui soient postérieurs à celte époque.

Les stèles des xme
et xiv

c dynasties ont entre elles un certain air de

famille et une manière d'être générale qui servent à les reconnaître. On

sent (ju'on est encore dans le moyen empire et près de la \n e
dynastie.

C'est le même style, mais dégénéré. Les hiéroglyphes sont devenus petits

el maigres. La sculpture est plate et sans modelé. Les figures en pied

de divinités sont toujours rares, quoique des images d'Osiris et d'Ammon-

Kliem se montrent quelquefois dans le cintre des stèles. Des symboles

compliqués (les deux chacals, les deux ut'as, le sceau) occupent ces

mêmes cintres. On ne voit plus ces couleurs vives qui égayent les stèles

de la xii
e dynastie; sous les \m" et \i\' dynasties, les tons par lesquels

on rehausse les figures et les hiéroglyphes sont plus uniformes, et une

seule couleur est appliquée sur toutes les parties du monument. In autre

trait sert à reconnaître à première vue quelques-unes des stèles de ce

groupe. Ce sont les tableaux symétriquement posés où les parents du

défunt sont représentés accompagnés d'une longue énumération de leurs

titres et de leurs noms. Enfin ces noms eux-mêmes sont, en beaucoup
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de cas, significatifs. On peul dire qu'en général les noms de la ui il\

nastie sonl exclus. Les Ousertasen son! très rares, el si l'on trouve

encore des ^menemha, des Ra-s-hotep-het, des Ra-kha-ké-ou, c'esl que

des rois de la mi dynastie, plus ou moins ci m nus par le papyrus de Turin,

oui porté ces noms.

Les stèles qui composenl le groupe des \m" et \i\ dynasties son! au

nombre d'environ deux cent cinquante.

Nous ii avons pas, pour classer ces deux cent cinquante stèles, les res-

sources qui nous onl si efficacement aidés pour classer les stèles de la

dynastie précédente. Les jalons nous font défaut. Le Musée ne possède,

en effet, que six stèles que l'on puisse rapporter à l'un des règnes do lu

période en question, el comme, sur les doux cent cinquante monuments,

il en est à peine une quarantaine auxquels une seule de ces stèles donne

sa propre date, on voit qu'en définitive pour les deux cents autres nous

nous trouvons à peu près sans gui'de.

Le catalogue des stèles des xmc
et \i\' dynasties n'a donc pas la inv-

asion scientifique du catalogue de la \n'. Nous ferons bien avec les stèles

royales une première série; les stèles contemporaines du roi Vââ-kel en

formeront une seconde. Mais la troisième série ne pourra comprendre

qu'une collection de stèles |>résenlée tout d'un bloc et presque au hasard,

heureux quand, certains indices plus ou moins sérieux aidant, des sub-

divisions basées sur le style extérieur des monuments plus que sur leur

caractère scientifique pourront être établies.

C'est, en somme, selon les séries indiquées dans le tableau suivant

que va être rédigé le catalogue des stèles d'Abydos appartenant aux un'

et xiv
e d\ aasties.

Première série. — Stèles d'origine royale.

Deuxième série. — Stèles contemporaines du roi Nââ-het.

Troisième série. — Stèles diverses comprenant :

i*
e
parfie. Stèles portant des images de divinités.

9
e partie Stèles présentant des tableaux de famille.

3
e

partie. Stèles sans caractère précis.
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PREMIÈRE SÉRIE. - STÈLES PORTANT l»KS noms ROYAUX.

Nous similis déjà qu'elles sonl au nombre de si\. Quatre onl pour

auteurs les mis eux-mêmes dont elles portent les cartouches. Des prin-

cesses son! nommées incidemment sur les deux autres.

766

ENCEINTE Dl NORD. - TEMPLE D'OSIRIS.

lires. — II. i™,8o; larg. i'",02. — Laissé en plaça.

Slèle royale. Le lecteur en a le texte sous les yeux dans notre deuxième

volume à'Abydos, jd. 28, 29 et 3o.

Le roi auquel cette stèle appartient est le Vofréhotep /'' de la xuie dynastie.

déjà connu par d'autres monuments. Ce Nofréhotep était le frère de Sebek-

hotep 111 (puisque les deux rois ont eu la même mère, la ^L j||--^^

V 1- J «royale mère Kema-l-n); il paraîtrait en outre, d'après un bloc de

grès compact trouvé pendant nos touilles de Karnak (Karnak, Elude lopogra-

pliiquc et archéologique, page 65), que Sebekhotep III et Nofréliotep auraient

régné ensemble.

On sait qu'une sorte de rue non dallée unit le temple d'Osiris à la grande

porte percée dans la face occidentale de l'enceinte; on sait encore que celte

rue est bordée de chaque côté par de liants murs en briques crues et que ces

hauts murs servaient à appuyer les stèles officielles dont on voulait rendre le

texte visible aux yeux des passants. La stèle de Nofréliotep est une de ces

stèles.

Nous n'avons pas trouvé dans le temple de l'Osiris d'Abydos un monument

d'un intérêt plus considérable que la stèle de Nofréliotep; mais nous n'en avons

pas trouvé non plus qui fût d'une lecture plus difficile. Gravé en caractères

à peine indiqués sur une pierre que l'humidité du sol a presque entièrement

décomposée, le texte de la stèle n'est pour ainsi dire plus visible même sur le

meilleur estampage. Aussi sommes-nous loin de donner nos trois planches

comme absolument correctes, bien que le texte qui y est reproduit soit le

résultat comparé d'une copie faite surplace par Th. Devéria et de deux autres

copies faites par nous-mème.

La stèle de Nofréliotep a été déposée dans le temple d Abydos pour conser-

ver le souvenir d'une visite faite par ce roi à l'édifice sacré. Sa Majesté s'adresse

à ses sahou, à ses smerou, qui étaient à côté de lui, aux écrivains de la vérité

de la langue divine, à tous les chefs des secrets, en disant : rrMon cœur désire
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voir les livres . . . du dieu \toum, afin de connaître la science divine, sur-

luiii par rapport à la connaissance de la nature «lu dieu, pour que je puisse

agir conformément aux règles exposées dans les manuscrits sacrés, t Lesdites

personnes lui répondent qu'il ;i la liberté dans les maisons des livres pour

qu'il puisse étudier toute la littérature divine. «Sa Majesté, étant entrée dans

la bibliothèque, lii dérouler les manuscrits avec ses smerou, et voici que Sa

Majesté découvrit les livres de la maison de l'Osiris d'Abydos. t Vprès cela, le

roi s'adresse aux mêmes smerou, leur disanl irqu'il voulait honorer le dieu con-

foriiu'meiii à ce qu'il avait vu dans les livres, parce qu'il s'esl regardé comme

fils d'Osiris. • Il s'agit ensuite de la restauration du monument. Il donne l'ordre

à un soulen-rekh qui est près de lui d'amener des hum ici-- el des Va
^\i aperou (il est didicile qu'il suit ici question des llélireuv). Ce qui suit

•si l'énumération de ce travail. On a apporté des essences du pays de Poun,

des pierres précieuses du To-nouter, etc.

767

ENI I I Vli: Dl NORD. - TEMPLE D'OSIRIS

Grès. — II. ..".'.,,; larg. .. ,a8. — M. 1!.

^
Fragment de stèle. Le roi "*

ec cette légende : -^ jk gT^^M

At
devanl le dieu eénérateui

^

Stèle. Le roi

768
KM II NIE 1)1 NORD. -TEMPLE DOSIRI!

Grès. — II. (V'.jo; liii'g. o
m
,a8. — M. B.

I
devant le dieu générateur,

ivec cette légende : -*«- \k H|^ II-
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769

ENCEINTE 1)1 NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — II. o°,56; larg. o",36. — M. B.

Stèle divisée en trois registres.

i
cr registre. Un personnage Sm^ m, né de la (laine fi

*sI
-,--«• accom-

pagné de deux de ses filles (noms effacés) et de son chien -»- ^»^ (5e aah,

-le (ils de la Inné-), est assis devant sa femme, la princesse
—* ^ar

|

fille elle-même de la royale épouse X

2 e registre. La pierre s'effrite. On distingue encore à droite deux lils du

défunt assis par terre; ils semblent s'être appelés tous les deux lK^
\k Noub-ém-oua; à «fauche, deux fdles qui, bien que petites-fdles d'une reine,

n'ont [tas le litre de princesses. Le nom de la première a disparu. Le nom de

la seconde est I Neb-t Anl. Une troisième fdle devait être présente à

la scène; il ne reste que le commencement de la légende.

3 e registre. Cinq lignes horizontales de proscynème. rr[L. î] vous qui

subsistez sur [la terre, tout prêtre], tout [scribe], tout kher-heb, qui passez

devant ce tombeau [1. -j] que je me suis fait . . . du fils qui [m']aime, [alors,

dites] à Osiris, dieu grand, seigneur de To-t'er, à Ap-herou, [1. 3] et à Rà.

seigneur d'Abydos : qu'ils donnent la gloire au ciel, la force (
] J

sur la terre,

la véridiction au Nouter-kher, des pains, des liquides, des bœufs, des vins, des

gâteaux, [1. l\] à celui qui projette sa terreur au sein des multitudes . . . , [1. 5]

le chef de la table (?), Fou, fils de . . . Ameni.-n

La stèle est publiée dans notre deuxième volume d'Abydos, pi. h(i.

770

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — II. o'",43; larg, o"',25. — M. B.

Cette stèle est de même style cl très vraisemblablement de même temps

que celle dont nous avons donné le texte (Abijdos, t. Il, pi. 60).

Elle a servi d'épitaphe dans le tombeau d'une princesse nommée =L^fc. 2



MON] \ll.\ rS D'ABi Dos.

La conservation de la pierre esl médiocre, el toul ne peul pas être lu avec

certitude.

Quatre bandes horizontales partagent la Btèle en quatre registres.

r r

rbgistre. La princesse assise a devanl elle un personnage dont le nom

n'est pas lisible el une femme nommée *
, •Il <J-

registre. Deux femmes assises par terre. A gauche, t n J; à droite

(sous la princesse), ^^T^^TJ.
.'!' registre. \ gauche, petit tableau représentant deux hommes accroupis

«h face l'un de l'autre. Les légendes ne sont pas suffisamment claires pour

être transcrites. A droite, deux hommes dans la même posture. Il semble

qu'on puisse lire, pourl'un, 1 4^\rk • pour l'autre, X 4^ i
•

li
1
' registre. Un tableau à gauche et un tableau à droite. Le tableau de

gauche représente deux femmes assises par terre. L'une est sans légende. On

lit encore auprès de l'autre : ^T\ 1 1 11 I
* X \ »

. A

droite, l'homme accroupi a pour légende X w "w Y © . La femme accrou-

pie en face de lui est accompagnée de ce texte .

-~ % fil I ~
m

•

771

ENCEINTE DL N(Hil). kOM E8-SDLTAN.

Calcaire. — H. i'".on; laig. o'".7o. — M. B. Publié dans Abi/dox, pi. 27, b.

Au sommet, un roi inconnu que, d'après la place qu'il prend au Papyrus

royal de Turin, on doit ranger dans la xiv° dynastie, est appelé par sa légende

complète, qui se lit :

i
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ilii : r Salut à toi , Klit'ui . (Mi paix ( \iinii)'. Salul a lui Khem, serviteur d'Ho-

rus, en paix I 1//*'//)! Salul a loi. Osiris Khent-Araent, en paix | imen)ln

Les hiéroglyphes de cette stèle son! aniformémenl peints en vert clair. Le

style en es) médiocre ei aussi bien que possible de la grande époque des Ou-

sertasen. Notre planche 27, h, du tome II i'Abydbs, calquée soigneusemenl

sur une épreuve photographique, en donne une idée.

Nous n'avons pas besoin de nous étendre beaucoup sur le secours que la

stèle du roi Nââ-het apporterait à la science, dans le cas où il serait bien

prouvé que le roi Nââ-het appartient à la XIV
e dynastie. Deux points nous sem-

bleraient élucidés :

i° Si l'on en croit Manéthon, la xm ,? dynastie est originaire de Thèbes, la

xi\" île Xoïs, ville obscure de la liasse Egypte, puis viennent les Pasteurs, qui

occupent les \v e
, xvi

e
et xvu' dynasties.

On a voulu faire de la xiv dynastie une dynastie contemporaine de la xnf.

Nous avons combattu autre part cet arrangement. Comment les Sebekholep

et les Nofréhotep de la xme dynastie, qui ont régné sur l'Egypte de Tauis à la

Nubie, auraient-ils permis qu'une dynastie rivale et assez puissante pour avoir

mérité de prendre place dans les annales officielles vécût à Xoïs, ville voisine

de Tanis? Comment ceux des contemporains du roi Nââ-het dont nous ren-

contrerons tout à l'heure les pierres tombales sont-ils venus à Abydos se

faire enterrer à côté des contemporains des Sebekbotep ? .4 priori, l'arrange-

ment ne peut donc être accepté sans contestation. Deux dynasties rivales n'oc-

cupent pas le même cimetière, et tout prouverait que la xiv'' dynastie a suc-

cédé à la xiuc
.

2 Raccourcissant de plus en plus le temps qui s'est écoulé entre la tin de

la xnc dynastie et l'invasion des Hycsôs, on a voulu que cet événement capital

de l'histoire d'Egypte prît place, non au commencement de la xv e dynastie,

comme le veut Manéthon, mais au commencement de la xiv°. La stèle du roi

Nââ-het montre que, sous la xiv
e dynastie, les Pasteurs n'étaient pas encore

en Egypte, ou tout au moins n'étaient pas encore à Abydos.

C'est donc en vain qu'on cherche, soit à supprimer une dynastie entière,

en la confondant avec une autre, soit à diminuer le chiffre des années qui

séparent la sne dynastie de la wiif en rapprochant le plus possible de l'époque

des Ousertasen l'invasion asiatique. Jusqu'à plus ample informé, l'argument

que fournit la stèle du roi Nââ-het est de ceux dont il est impossible qu'une

bonne critique ne tienne pas compte.
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Naturellemenl la stèle du roi Nââ-hel Berl de type. Trois subdivisions

pourraient \ être établies.

i I ne stèle d'adoration ;'i Khem ( n" 7
7 *

) donne le ton général de

l,i première. Khem \ a la Forme de Khem de la stèle royale, el l'on

remarque des deux côtés la double ligne qui épouse du haut en l»as la

partie postérieure du corps divin, les deux grandes plumes rejetées en

arrière el gauchemenl posées sur la tête. Cette stèle d'adoration à Khem,

par la similitude du style dos légendes, en entraîne avec elle un certain

nombre qui, à leur tour, par quelques détails (la longueur dos robes

taillées en pointe et faisant sur le pied une saillie), en attirent à elles

plusieurs autres ( n°
3

778-79 1 ). Ces subtiles distinctions, sèchement pré-

sentées sur le papier, comme nous lo luisons ici. no sont peut-être pas

propres à convaincre; elles frappenl suffisamment dos qu'on ;i les monu-

ments sous les yeux.

> ' l)i\ stèles composenl la deuxième subdivision. I ne négligence par-

ticulière de sl\lo. les têtes d'hommes petites el coiffées de la simple ca-

lotte serrée, les schentl rayées i\r lignes profondes, deux ou trois lois des

noms propres cou Vââ-hei el S-nââ-het, servent à tonner ce deuxième

groupe ( n' " -99-802).

3° En tête, el comme type de lit troisième subdivision, nous plaçons

une nouvelle adoration à Khem, du même style comme hiéroglyphes et

comme figures que l'adoration officielle du roi Nââ-het. Les hiéroglyphes

sont maigres, sans profondeur. A une exception près, les cintres des

stèles sont sans ornements. Sept stèles prennent place dans cette troi-

sième subdivision ( n
os 808-809).

Voilà par conséquent trente-sept stèles que nous pouvons sans trop de

risque attribuer à l'époque du roi Nàà-liet. L'arrangement que nous ont

déjà fourni les statues des rois Sebekhotep el Nofréhotep découvertes

pendant nos fouilles à Tanis reçoit donc ici une nouvelle force. Le roi

Nââ-hel aurait pu accidentellement et par exception venir se faire enter-

rer à Vbydos s;in> \ avoir régné; on n'en dira pas aillant de toutes les

familles que représentent nos trente-sept stèles. Evidemment, mois \àà-

bet, Vbydos reconnaissait ce roi comme souverain, el par conséquent il

5 a régné.
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PREMIÈRE SUBDIVISION.

772
l NCI'.l NTE DL NORD. ROM ES-S1 LTAN.

Calcaire.— II. ..'".'17: larg. o™,q8. — M. li.

Stèle rectangulaire. Le disque ailé au sommet. L a trou au milieu pour

recevoir quelque figurine. Le champ sur lequel les hiéroglyphes sonl gravés

esl peint eu ocre jaune.

V droite <lu trou esl une image eu pied d'Osiris avec une invocation à ce

dieu
j

j
^7 ^- »JL ^ J

^^ ^^- Le nom d'Ounnophis est écrit ^^ ||
I.

\ gauche esl une image en pied «le Khem avec une adoration à -^— \^

T| W^^^ '^vw^^^l ^ 4=_.' au 110m " u ,n(M)le personnage.

773

ENCEINTE DU .NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o'",5o; larg. o
m
,3o. — M. B.

Stèle. Le défunt est en adoration devant Kliem. Les deux yeux sonl dans

le cintre. La légende est ainsi conçue : 1 ***
^fl| ft -^ -T \^

tTtVVA-

774

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',67; larg. o°,98. — M. B.

Stèle. Les hommes sont peints en rouge, les femmes en jaune. Le champ

des lignes d'hiéroglyphes est à fond jaune. Les hommes onl la longue jupe

tombant en pointe sur les pieds. Dans le cintre, l'eau sur le vase entre les

deux yeux. A droite, le 'i, à gauche, le ^. Trois registres viennent ensuite :

1
" registre. Prière à Osiris de l'Amenli dans la forme ordinaire, pour le
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a registre. Le défunl esl assis. Devanl lui, itson frère de -.1 mèreT V^
j^m^*. -, re ^*1TV n

A~^.
i,, n i [a cérémonie de l'offrande. Devanl

la mère, le nom isolé •»—
^_J.

Derrière elle, le nom de sa fille ^f^Pf

.; registre. Le père du défunt, §4iw- Devant lui, sa sœur \ ri ,

.sa femme 1 1^ mhi! accroupies. <>n a profité d'une place blanche pour

écrire le nom d'un lils du père, par conséquent frère du défunt, lequel s'ap-

pelail égalemeul X i^.

'1
ri gistrb. Trois femmes assises par terre : la dame 8 |0, uommée avei

>a fille j^ I. la dame ^Vt *sr, nommée avec la dame V
] li'"'

f>
'

enfin, comme troisième personnage représenté, la dame fi 1.

NÉCROPOLE ni NORD.

Calcaire. — H. o
m
,43; larg. o",a7> — M. B.

Stèle de même style que la précédente. Le champ des hiéroglyphes esl en

jaune. Le personnage esl vêtu de la longue chemise ramenée «mi pointe au-

dessus des pieds. Les cinq filles du défunl onl les cheveux courts; une triple

mèche frisée tombe du sommet de sa tête sur le dos. dette stèle esl divisée en

quatre registres.

1
er registre. Prière à Osiris, "^^"t a —r^. en l'honneur du \~^k <«o

J

•>'" registrb. Le défunl est assis en présence de sa femme MX [t] I
*=*

PT
.!• registrb. I n lils du défunt et deux filles. Le fils esl "^"^"J^

('"> . les deux filles sont et \ I.
« I , V

'1 registrb. Trois filles assises par terre comme les précédentes. Elles sont

s
r:v SA\\\ .

el „J' j
•
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776
NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. <>"..r>7; larg. n ,.">>. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Les hiéroglyphes mil l'ampleur des hiéro-

glyphes de la stèle n° 772. Le personnage as>is est vêtu de la longue robe

relevée en pointe sur les pieds.

Dans le cintre, l'anneau est entre les deux ufas, le (oui sur une longue

table à offrandes vue par sa tranche. Plus bas, proscynème à Osiris, à \.p-

herou, à Khem-Horus-vigoureux, pour qu'ils donnent ... ~ m
\

'"

-=^J
(||

I ^"^
, I .,

• ^ n 'a<0 ^u défunt assis, debout sur deux registres

superposés, sont le ^W]^ et le *V^^J|-

777
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,34; larg. o
m
,a9. — M. B.

Stèle. Proscynème à Osiris pour le ^^V m I I % ^^ k ,j et sa femme

p|^. Sa fille j-|-, son fils yx, sa fille
y\.^jP*J\

sa fille ^, sa fille

Il V, assistent à la cérémonie de l'offrande.

Le nu des hommes est en brun, le nu des femmes en jaune. Robe du per-

sonnage assis tombant en pointe sur le pied.

778

NECROPOLE DU NORD.

— II. o-,58; larg. o"\38. — M. B.

Stèle. Aucune couleur. Le proscynème est fruste par le haut. La stèle est

partagée horizontalement en quatre registres superposés.

i

rr
registre. Proscynème en grande partie illisible. Prière à l'Osiris d'Aby-

dos, d'un côté en faveur du 7™\ Ttj n—s par le
f5) ^—
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—
, de l'autre côté en faveur du *"^\/jfl^M ^ *p Par son li|s

-
'«' *0\

ffcPT
a' rbgistrb. Tableau divisé en deux parties. Les mêmes personnages s') re-

trouvent deux à deux. Légendes difficiles à déchiffrer.

,!' registre. Le frère du défunt, le ^£^%- nommé ^ | ffj
—

»

Hr"-""* mi< ~hiH' « a
'îsîfli-

ih

autre tableau montre un frère du défunt, 1 551=11V. agei illé en face d'une

sœur du défunl Dominée 1 1 %.

h' registre. Mê composition. A droite, le I Vi^ ~~~*
"=~

î -**- ML. *n C3

nommé ' t «a
• ,,s ' agenouillé en présence du frère (du défunt?), I

*\~—
r^""'- * *""'"•• la """^''-''•"""'^ZHH' "

son père (?), prêtre de 4®, du nom de fi i X *' t , sont en présence.

779

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",h'j; larg. o",3a. — M. I!.

Stèle arrondie au sommet. Aucune couleur. Les deux ut'as sont dans le

cintre. Robe eu pointe.

Proscynème à Osiris en l'honneur d'un MM 3^ , nommé I *~~* !

^p_-H.Lc«, nt ,,Çoi l |'o lf,,„dc J^—(1H-PT- D

'

femmes son! présentes : la dame I 1 et la dame I ^<=

eux

780

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o-,4a; larg. o
m
,3i. — M. B.

Stèle. Robe en pointe. Hiéroglyphes el figures rehaussés de vert somhre.

Sl\|e tirs né{;lij;é.
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\u cintre, les deux yeux. De chaq :ôté, un chacal. Sous chaque rime, il.

""' accroupi droite ^fXpJi— à 8 HjfcM>"
\n registre suivant, deux tableaux affrontés. D'un côté, le ^:\JLJL

^^^ présente ses hommages «S^T^PT' *

l'autre, le même iV JL JL fait l'offrande au £)~ "*" \ "*'
^

La suite ne présente qu'une série de personnages assis par terre ou debout.

Lad" ~-V2;*v- '"" '

«« '"X—^iw
-Iî- el .:„ ,,,- PTZ-¥^PÎ^i^MZ;
iV- entend les prières de

f -s— ""*" ~3*"
<I V - . Dans un autre

tableau, la daine IfJl - -s—Z»^ est en présence de ~l jJ), et la dame

S ""j
*""-""

^V - reçoit les offrandes de sa fille ~l. Enfin, au milieu

de ces dernières scènes, quelques noms propres mis bout à bout ont servi à

combler les vides. On lit :

ffl .^f [ fyZZS^lM ^^^

781

NECROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — II. o
m
,3'i; larg. o°,3i. — M. B.

Stèle. Champ des hiéroglyphes en jaune, hiéroglyphes en bleu. Proscynème

à Osiris et à Anubis pour \k I «V '• ^e proscynème se termine par

ccttephrase:^^^—~|^|gV PSlZJ» *"

nous apprend que la stèle a été érigée par le fils du défunt, nommé Hathor-si,

fils de sa mère Kéka. A la suite viennent les scènes habituelles d'offrandes.

On nomme successivement : la petite-fille du défunt,
"^-

1, coillee des deux

tresses qui tombent du sommet de la tête, la dame J. née de 4é^.(«")

81, la dame "5^ SI, née de si, la dame "^J, née de ^J§l, le fils enfant

\MK "•' de ¥ I !•
u *- ?1

!

néeHK H- u" *— ! J

UWÇ' "^' m ' "W.^*' u " homme(?) ^ v 11, né de 1
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782
Mi ROPOLE l»l Milil).

'' M. 11.

Stèle sans couleur. Ii<>l n pointe tombant sur les pieds. Dans le cintre,

deux chacals affrontés.

Proscynème à Phtah-Sokar-Osiris pour /3
(l"

I i i. sa femme fa^

PT ^. . GHe PX » * !*« » *«^J=>*^S
J

°ir
J

(qui paraîl être la mère de la femme), ses fils S^j I, iv et

PTi

783

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o",38; larg. o
m
,a8. — M. B

Stèle rectangulaire. Hiéroglyphes et figures uniformément rehaussés de

vert. Robe en pointe. Proscynème à Osiris pour! ^t, fils de la dame

\ WV ^ • '"'' ''''""' ,,>l ,|sHS
-
^' x l ,,|mi|l ' s - sans désignation de parenté, Boni

auprès de lui. Ce sont : la dame 1 née de fi ^, la dame I (»)«v, née

de \k I, la dame I , née de I i^T*, la dame !%»>. • Qée de I

^ M j-£- JjO-A-tj^
la dame ^, née de^$g, et la dame fo

/~~~a, née de I J^/
.

784

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o°,4a; larg. o",a6. — \l. I!.

Stèle gravée, suis couleur, du plus mauvais style, bien qu'appartenant

sans contestation à la série des stèles précédentes.

(|j
II ^^ S- Le défunt est assis et reçoit l'hommage du ^™\ —-•-— ri I r
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Cinq lignes de texte occupenl le lias. On n\ voil que des noms propres,

pour la pluparl illisibles. On disting ncore : <j^(]\^ VJ^"^

nomme v -rs la 11,

7cs;>

NECROPOLE l»l NORD.

Calcaire. — II. o",5o; larg. o°,33. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Style <le la strie de l'adoration à Khem ( ^772).

Personnage assis tenant le fouet, la jupe en pointe sur les pieds. Le défunl

~*^
|, né de 1^1 l>s

' ass's devanl une table d'offrandes. Les

légendes disposées ça et là nomment successivement :

Sa femme ^^»^»< née de [>3~i^, son fils ^fcTjjlSI {Nehhi), né de

tâh- le 5\tfPTV' »* ^H sa— Kv la dameH
^^ede^p.safiUe^^.J^néedeSV'OC

H '"'' de
^iP'

un VZ1?' ué dc LS^- la dame *%-\ '""' de

<3M! - *T^S - >lT^_iiée de f? Z> une

II» y née de ^P- ,e^ Qé (lc
lUr* y im î • *T- né de

îV£b u,,e dame IJjIV née deVYv^ un ^J J1<
né tle

786

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m

, •.>;); larg. o°',iç). — M. I!.

Stèle. Les hiéroglyphes et les figures sont uniformément rehaussés de vert,

comme la stèle royale de Nââ-het (n° 771). Le personnage assis tient le fouet.

Sa robe se termine en pointe sur les pieds.
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Dans le cjutre, les 111 entre les deux yeux. Proscynèrae à Osiris d'Aby-

dos pour li- +• _ I • , né de »y\ et sa femme !•, née de ^j^^,-

Sonl Dommés: un (ils, HH\ -*-. né de IU(?I, un autre Sis, ~, lié des—s 2r • Il @ «

If

787

NÉCROPOLE DU NOEUt.

Calcaire. — 11. o",a8; lare, o' ,00. — M. B.

Stèle. Sans couleur. Les trois 111 entre les deux chacals. Style des stèles

précédentes. Proscynème à Osiris d'Abydos. Le défunt esi al \^

^à .
Ses deux frères, aés de la même mère, sont près de lui. Ils se

nomment 8 jj e*
|

' • Au ' ,;IS ^e ' a stèle, sont représentés : un

i
(,,îuZTii' ,in vu^z;^- un î^z^i •

7<ScS

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o°,ai; larg. o
m
,i7. — M. B.

Stèle inachevée, de style très négligé. Figures en rouge. Les trois 111

sont entre les deux yeux. Prière à i'Osiris de Mondes. Le défunt est f J

^- il • Les autres noms ne sont pas lisibles.

789

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"',a5; larg. 0'°, 16. — M. R.

Stèle du style de la précédente. Le nu des hommes est en rouge. Les trois

III Boni dans le cintre. Proscynème à I'Osiris de Mendès pour le if
^~

fj j|| tt v 1 • ^es ^'b
ren(^es 1m suivent ne sont que l'énuméra-

tion des noms de quelques parents. On cite : un frère •¥> ^ et sa femme
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^-^-*-^, un frère {0*7 " ^~~T la mère du défunt, J^^' "^ ""

I
j

,1111 autre frère ¥ ^
™

I j
.

790

NÉCROPOLE DU INOlil).

Calcaire. — H. o
m
,3o; larg. o

m
,i8. — M. B.

Stèle carrée. Le personnage assis a la robe en pointe. Une des femmes porte

la triple tresse ondulée tombant sur le derrière de la tète.

i° Prière à Osiris et à Ap-herou, TT^^'V ^ ^M^IJ™
V , sa mère.

2° Le défunt assis reçoit l'offrande de son frère ^"^ \k

3° Trois personnages accroupis, qui sont : le père du défunt, 1
j ^ç V

(le reste n'a pas été écrit), sa mère v\\ I I , sa femme ^|

k" Trois autres personnages accroupis, qui sont : un père V
une fille I V?» une femme I 1 -> ^|. .

5° Au bas de la stèle, une seule ligne ainsi conçue : . Il ¥ •

—I 1

J 'JVP^Vi ;•

701

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°\3o; larg-. o
ra
,i7. — M.

Stèle en forme de porte. Hobes tombant en pointe sur les pieds.

On lit sur la corniche une invocation à Osiris de l'Amenti en faveur du
^"\ nommé . Le fond du naos est partagé eu trois registres. Le défunt

et sa femme - i~ I #• i AI J^; \h- sont devant une

table d'offrandes. Au registre suivant, le père du défunt, I ^"r„!
, reçoit

les hommages de la mère (du défunt) m B . de la sœur j ! !(«<•) et d'une autre
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m-. «%. Trois pers lages deboul occupenl le registre inférieur. Ce Boni :

»««•' -|j||iV..fcVî^» *VJJ1-

Dl i MEME SI BDIVISION.

792

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. o",5o; larg. o
m
,3a. — M. B.

Stèle gravée, nuis couleur. Le personnage a le petil bonnel collant sur la

tête (comme le roi Nââ-hei de la stèle 771)- sa sckenti est rayée de lignes

profondes.

Les deux chacals du Nord el du Sud. Le nom d'Ap-herou au milieu.

Proscynème à Osiris d'Abydos, à Anubis »~~« à 0'^^ 4> H . el à tous

les dieux d'Abydos, en l'honneur du y |
• nommé I . et du

^^L_LÎTJJT<T- Une dame i^f MI^T; ,M debout

devanl lui. Deux lignes sonl ajoutées au bas de la stèle. On y lit les noms

d'une sœur do lui ^L , d'une sœur de lui X 4^. d un 11^ I I ,

d'une sœur de lui |j m II. d'une sœur de lui I 1 , d'un fds

d'elle pj^.
LiJJU *- 11

'
'

J

793

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",/»7; larg. cT.ay. — M. R.

Stèle. Dans le cintre, le vase w entre les deux yeux et les deux signes /*~~a.

aucune trace de couleur. Quatre registres.

1" registre. Proscynème à Osiris de l'Amenti pour le ^" X \^ 8 J

•> c registre. Le défunt est assis. Devant lui, dans la posture de la prière,

son frère ^J^^ (nom illisible) et le jjl^ï-^- • Le défunt a la schenti

rayée en lignes profondes, comme tous les personnages de cette deuxième

subdivision
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.'!' rbgistre. Deux tableaux affrontés. La sœur de lui I i jlnV ri

la sn'ur de lui '

i sont en présence. Le frère de lui H I

el la sœur de lui • I 1 V**!^ s""' en
|

>n ' si '" n '-

V registre. Le p{| s— ri^
"*—- et la sœur de lui •* — 111 soul

en présence. La sœur de lui "•" \k I * et le frère de lui I i sont eu

présence.

794
NÉCROPOLE Dll NORD.

Calcaire. — H. o'",Q7; larg. o"',it). — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Au sommet, prière à Anubis et à Ap-herou

pour le ^ËËilJfn llj*'" 1 '''. Le Las de la stèle est occupé par

lame

deux registres qui nous montrent les parents du défunt agenouillés. On trouve

successivement : sa mère (*) nlr, le ^""Y ^J ] 11 Jj , la de

devant elle, le frère de lui~ 1 et la fdle
"""^(J)-

795

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\3-j; larg. o"',5o. — M. B.

Stèle rectangulaire gravée, sans couleur. Les hommes ont la schenti rayée.

Les hiéroglyphes rappellent par leur style la stèle de l'adoration à Khem

(h° 771). Deux registres.

1" itE(iisTni:. I 11 personnage est assis devant une table d'offrandes (légei\de

de la table, TfT)' " ost fT\K|:i cl sc nomme fl ,
lils du

HH.7.i#i ";-^ A
<

lui
>

s°" *>'*
ÎS\ Hllinïiï—

1 , né de la dame M_J , fait le proscynème à Osiris.

2
e registre. Même composition. Le personnage nommé I m» <f.

*=*

1 reçoit à son tour l'hommage de son fils ^^ fi I jS<«0 . ., né de la



MOM MENTS D'ABYDOS.

796

NÉCROPOLE l>l MU.

h

Calcaire. II. ...',,,; larg. -,t8.— M. li.

Stèle fanéraire. Dans le cintre, le sceau entre 1 es deux yeux, Banques eux-

mêmes des emblèmes de I Esl et de l'Ouest. Schenti rayée. Trois registres.

i- registre. Le défunt, le g* T^^^TV~ VI <*«« H

devani lui la dame "*"
(S) I II assise, son fils encore coiffé de la tresse de

'-'• t*-lliPS^:— !V~:iè- - " •*• to

a
e registre. Le M Ja\ et sa femme VVJ reçoivent les liom-

mages de t ^ © I i et d'un autre personnage du même nom.

3' registre. Représentation d'un frère du défunt, il"
3- *^/~~~*. d'un

797

NÉCROPOLE DU .NOIîD.

Calcaire. — II. o
m
,4'j; larg. o",2G. — M. lî.

Stèle gravée, sans couleur. Le sceau entre les deux yeux et l'eau a~»^. Sept

lignes de proscynème à Osiris et à Ap-lierou, au nom du pf| ]
J

,

s==>

Wé? cr snibe du temple de Thinisu \\i
^

<r^lM' !
,;n ' su " frère

Am-hour tata-ou Ankh. Le bexte esl ainsi conçu : 1 ' ¥* ^ *~~* //*

Schenti rayée profondément. Style assez grossier.
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798

NÉCROPOLE DU rsi<>lïl>.

Calcaire. — II. o ",','.
; larg. o",3g. — M. li.

Stèle de la même main que la précédente. L'anneau entre les deux ut'as el

les deux"]. Prière à Osiris pour
^>^•.T^flC^ (

,e "»»' "'"

pas été gravé). Le dédicateur de la stèle avait inscril sou nom à côté de la

tuble d'offrandes. Ce nom n'est plus lisible.

799
NÉCROPOLE Dl NORD.

— II. o™,33; long. u"',i<j.

Stèle de la même main que les deux précédentes. Rien dans le cintre. Prière

l'époque de toute la série que nous cataloguons.

800
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"\5q; larg. o",33. — M. li.

Stèle arrondie par le sommet. Le champ de la stèle a été couvert tout

entier d'une couche de ce vernis rougeâtre dont, sous la xixe dynastie, on a

enduit la face extérieure des cercueils de momie. Dans le cintre, le vase entre

les deux yeux flanqués eux-mêmes du signe de l'eau. Quatre registres.

i" registre. Proscynème à Osiris en l'honneur du ^* JL a~~* %
n*~p, fils de son père ^"^U ' \^j|l et de sa mère p~-P^ Le défunt

est assis devant une table d'offrandes à côté de sa femme i_J—•*—

.

2
e registre. Autre proscynème à Osiris en faveur de \^8!

-^ et desa femme | «Hn. Un^"jL H ]
a~~a et un fils du défunt,

dont le nom n'a pas été gravé, leur adressent des hommages.
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:; registrb. Quatre personnages assis par terre. Ce sonl : le H
| |

Y a~»~*

»"!=- "'- '•' la PT-P"- '• \Y\M- lil -'"' '*

h registre. Quatre Biles du défunl sonl assises par terre. Elles onl toutes

1rs cheveux courts el la triple tresse tombant du soi si il'' la tète sur le dos.

' i-'^P-P^Z^CV- 6» '»

même mère, ^"^^IsEi!- fille de la même mère, v\\[l*~p. fille de la

même unir.

801

NÉCROPOLE m NORD.

Calcaire. — II. o .:!;: largr. o.'.<i- — M- '''•

Stèle rectangulaire gravée, --ans couleur. La date en est donnée : i° par le

style des hiéroglyphes, qui esl le style des stèles d'adoration a Khem placées

en tête (!' la présente série; a par l'homme assis au premier registre qui a la

perruque ronde tuyautée el la schenti rayée. La stèle n° Soi peut donc être

rangée parmi les monuments plus ou moins voisins du règne «le Nââ-het.

Notre stèle 801 compte deux registres superposés. \u premier, le défunl

principal, le r^Ml'i l\^~*{ • n ' s de U -#- el de la dame

P~fj|,
reçoit rhom-age ,1c se, 01s^ \fâgP~ Tj^j.

fcr.
»•• KVffiP

—~1H

—

t a'
ils

'

—•-*-
I . lil- de la même mère.
l-.ii

\u registre suivanl . procession de deux hommes el de quatre femmes. Les

deux hommes sont
:

le
Jf\fflj jjlJisîli^PTClt'î*

le I T\ uT\ \-\ ! fl
~*~ * ÏÏ\ /

—

'O^SLV- '^°b quatre femmes sonl

I. I I 1, Elle de la même mère, , fille de la même mère.

Les quatre femmes du registre inférieur ont la double tresse tombant du som-

me! de la tête sur les épaules.

Cette stèle paraît Être contemporaine à la lois de la stèle du roi Nàà-liei
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(u° 77 i) et de la stèle de9 princesses Ha-t scheps-ou, Vefer-hotep , du prince

Hor-hotep, etc. (ii'
s

76g et 770). On pourrai! donc croire que dous avons

affaire ici à la famille du roi Nââ-hel el que le 00m de la reine, é] se du roi,

aurait été I Sefer-l.

802

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o'Vj.'Î; larg. cT'.iy.

cl s'êtreStèle funéraire. Le défunt parait avoir eu pour titre #u^^\
appelé R| s

^^' comme le roi sous lequel il a probablement vécu. C'est

tout ce qu'on peut lire avec quelque certitude sur la stèle de mauvais style

«pie nous cataloguons.

TROISIEME SUBDIVISION.

803

NÉCROPOLE DU >ORD.

Calcaire. — H. o°7io; larg. o"\33. — M. B.

Stèle. Style très négligé. Dans le cintre, l'anneau entre les deux yeux.

Proscynèmc à Osiris, à Ap-herou, à Kliem itbyphallique, à tous les dieux et

à toute les déesses du \'^ !'<""' Ic Kî*¥Î-l*âî I^Z^Hl

,—N J.
Au bas de la stèle, Khem ithypballique reçoit l'offrande du ]=f|T«f

1

804

NÉCROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — H. o°,ûi; larg. o"',29. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Style de la précédente. Rien dans le cintre.

Elle a été exécutée pour être déposée dans le tombeau de i~i^ "V
*!£"*

•*«--=»<•) , /w* JV a~£*
il. Le défunt est représenté debout en proportions colossales. On
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grand nombre de personnages Boni assis par terre devant lui. <>n les trouve

'

«*• : "- )\Zs*- la ' JLiWZZlt la

TïtëïrT- - iV~ZJ>_?- '

le fils de lui ~~~*
. un >--•*.¥. S^. . sa femme l^fe^ï. son frère

v~rïï- » >-~spt Szzit- -
ii.'iv *—* Il I -7. sa femme - <=%. la dame -¥-11

v£#i~^: i^p-^fJnïoZe ir^rzsj'

805

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o",a8; larg. o
m
.i8. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes cl figures rehaussés de bleu.

Les deux yeux tlans le cintre. Un personnage debout occupe le champ de

la stèle presque tout entier. Devant lui, prière à Osiris de l'Occident, dieu

d'Abydos, en laveur du^>y|-—'^J^LffiP'
—'rTlJLV'

La prière est faite I*»*! ^">«juI u^*—>.

806

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,3o; larg. o",22. — M.

Stèle. Les hiéroglyphes et les figures sont rehaussés de vert.

\u sommet, (trière à Osiris, dieu de Mendès, pour I I m%k

V sa femme , sa mère (écrit » ], nommée Ik.'Ss Par 1° ^' s { ' u

défaut, S">
"*^

. C'est ce personnage qui fait l'offrande.
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On lit devanl lui :

1

De nombreux parents sont rangés aux autres registres. Tous les noms ne

sont pas lisibles. Ou distingue :+
ft

I j (femme), un lils I |a—i, un

frère II J ^, une fille (de la première femme) I
® "i^. une autre

fille I J V- une femme "•"
\
—

î, une femme |iÉËiÉi7^
U|| nomme

807
MX.ROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. i",35; larg. u'
n
,28. — M. B.

Stèle. Les hiéroglyphes et les figures sont rehaussés de vert somhre, comme

la stèle du roi A'àâ-het. Rien dans le cintre. Cinq registres.

î" registre. Prière à Osiris de l'Occident, maître d'Abytlos, pour le ^T\

Jz I LJ i I I /**«~A *««»^ I I jI

2 e registre. Le défunt assis. Devant lui, sa sœur ^n S - V-

3 e begistkb. La mère du défunt, !>¥•, et sa femme ^| -

v \\ sont agenouillées de chaque coté de la table d'offrandes quelles pré-

sentent au défunt.

/i
c registre. Même composition. La mère de la mère du défunt, j$|

A
_F

I , est en présence de la sœur du défunt, I I % ^ fju.

5 e registre. Il est occupé par deux lignes de la formule : crO vivants-, etc.,
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NON

NECROPOLE Dl \()ltl>.

Calcaire. II. , .::'.: larg. o a3. - M. B.

Stèle. Le champ de la stèle a été recouvert toul entier d'une couleur brun

clair. Rien dans le cintre. I ne ligne verticale d'hiéroglyphes c nanl une

prière à ^p-herou pour le H~}q'—M J
-*-

^ l'OîS <uu|ic la stèle

du liaul en bas en deux parties égales. Quatre petits tableaux sonl disposés

de chaque côté de la grande ligne médiale. Ce sonl :

\u côté droil :

i° Le
m^v iiill

y^j|.|xMs devanl une table d'offrandes.

>" La femme du défunt,
JJ I fl'^T*, sa fille |'

k\ '
el sa Bile |||.

défilanl processionnelle ni.

3 Défilé «If trois fils du défuni ainsi désignés : pf| T" 1 y » •

•HJV- ipy " + >

i I n Bis el deux filles. Le fils se nomme ^jj ^. 1rs filles ™^~^
et I

"
] .

\u côté gauche :

i° Deux personnages debout, en forme de momie. Légende du premier :

viHà-"«-.. mjlki^xpj-
a" Une sœur du défunt, ® iV" sa m^re

' '" f~\ Jv.4m '"^

sonl assises par terre.

:; Deux frères, f^ .

—

^"J**
et le

f^j
*£ i^ [1 "j*

. égalemenl

assis par terre.

6° Le tTI I""" 4^' el le <==> I dans la posture des précédents.

800

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Granit gris. — II. o'-yS; larg. o",43. — M. B.

Stèle arrondie au Bommet. Dans le cintre, la légende . est entre les
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deux yeux flanqués îles deux chacals d'Anubis el d' Vp-herou. Vu registre sui-

vant, proscynèi n cinq lignes horizontales. Prière à Osiris de l'Occident el

à Ap-herou, pour qu'ils accordent toutes 1rs choses que donne le ciel, que

produit la terre, qu'apporte le Nil, V -*--
' "

,?'I"^^V , Pour '1" 1,s

donnenl V^ ^fj^^w à '" Personne (lu Xr^oTl^S
4^- né de la dame ^^I»tv

Le défunt est ensuite représenté assis. Sou fils, avec la légende X
M V — §/S ÎICP J „»' récite Ie Proscynème. Une Bile du

défunt, Il
| -*- iï| «m» est accroupie sous le fauteuil.

\u lias de la strie, procession de quatre personnages. Le grain de la pierre

et la mauvaise gravure empêchent de lire les noms avec quelque certitude.

(La stèle est du même type que le n° 8o5.)

TROISIEME SEME. - STELES DIVERSES.

Il est évident que, parmi les deux cents stèles des xm e
et xiv° dynas-

ties qu'il nous reste à cataloguer, il en est qui se réunissent en groupes

autour de certains règnes, de même que nous en avons trouvé qui se

réunissent en groupes autour du roi Nââ-het. Nous aurions ainsi une qua-

trième, une cinquième série, comprenant les stèles du règne de Sebek-

hotep, les stèles du règne de Nofréhotep, comme nous avons eu, pour la

xne
dynastie, les stèles des Amenemha et des Ousertasen. Malheureuse-

ment, si certains que nous soyons de l'existence de ces stèles, nous

n'avons pas le moyen de les distinguer et, par conséquent, de les pré-

senter ici dans leur ordre chronologique.

Nous répéterons donc ce que nous avons dit plus haut. Le caractère

de notre troisième série est, en quelque sorte, de n'en pas avoir. Les

stèles y sont placées à peu près sans ordre et comme elles se présentent

à notre examen. Trois subdivisions peuvent cependant être établies.

i
re

subdivision. Stèles portant de* figures de divinités. — Nous choisis-

sons dans les deux cents stèles celles qui portent dans le cintre une

figure de divinité, et nous en formons une classe à part. Nous n'en avons

pas trouvé une seule sous la vi° dynastie; nous n'en avons trouvé que

33
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deux sous la \n': à l'époque où nous sommes, le triage des stèles nous

en fournira douze. Les stèles portanl dans le cintre des ûgures de divi-

nités sont, sous l'ancien el le moyen empire, une exception rare. Nous

rappellerons que, pendant toute la durée du nouvel empire, l'exception

devienl la règle. Il n'esl pas en effel . à ce momenl . une stèle où quelque

dieu ne soil représenté.

• subdivision. Tableaux de famille. L'usage d'introduire dans lt*s

représentations qui décorenl les stèles funéraires quelques figures des

parents du mort, à côté «lu mort lui-même, esl de tous les temps.

Sous l'ancien empire, la femme, un ou deux enfants des deux sexes,

son! seuls admis. Sous la me dynastie, l;i mode commence à venir d'élar-

gir ce cadre; elle atteint, sous la xme
, son plein développement, lia suite

du défunt comparaissent alors sou père, sa mère, sa femme, ses Bis

ses Biles, ses frères, ses sœurs, les employés de sa maison, ses servi-

teurs, ses esclaves, les frères et les sœurs de sou père, etc. Tous ces per-

si âges, le plus souvenl encadrés par dos lignes horizontales et verti-

cales qui se coupent symétriquement, Foui ce que nous appelons des

tableaux de famille.

Les personnages ne sont pas toujours, dans les tableaux de famille,

rangés selon le même ordre. Tantôt on les place les uns à la suite des

autres sur une ou plusieurs lignes horizontales; tantôl on les place en

colonnes verticales les uns par-dessus les autres] tantôl on se contente

d'écrire leurs noms en un texte courant qui couvre quelquefois la stèle

tout entière.

3
e
subdivision. Stèles diverses. — Nous mettons dans celte troisième

subdivision les stèles très nombreuses qui n'ont pas trouvé place dans les

deux autres. Autant que possible, nous réservons les premières places

aux stèles qui nous paraissent se rapprocher le plus par leur style de la

lin de la \n' dynastie; les plus mauvaises, celles où se trahit facilement

une époque de décadence, sont reléguées aux derniers rangs. Tant bien

que mal, nous arrivons ainsi à un classement chronologique.



STÈLES DES Mil ET XIV m \ \sTIKs. 259

PREMIÈRE SUBDIVISION. STELES PORTANT DES FIGURES DE DIVINITES.

810

NÉCROPOLE Dl NORD. - VERSANT DE L'EST.

Calcaire. — II. o",a4; larg. o",i6. — M. 1!.

Stèle. Style grossier. Le champ des légendes est peint en ocre jaune, les

hiéroglyphes sont en bleu.

Si cette petite stèle a, sous ce rapporl , le caractère des stèles de la xin° dy-

nastie, elle s'éloigne par sa composition de l'époque à laquelle nous venons

de voir qu'elle remonte. On y remarque, en effet, une adoration faite par un

personnage, 1rs mains levées, a un dieu à tête d'éperviër, coiffé de U que les

légendes appellent -»—j \l "V * * . » . Le défunl a

pour titre cl nom propre ^* 1* I • La dédicace de la stèle esl

écrite "" marSe - °" ,a lit : JLl3PfcEAÎPeE J

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o"V>'i; larg. o
n
,ai. — M.

Stèle funéraire. Le style en est grossier, et les hiéroglyphes sont si mal

formés qu'ils ne sont pas toujours reconnaissables. Légende du personnage

dans le tombeau duquel le monument a été trouvé : —*^|" !)+( I|

y ^| C~D. Après lui sont représentés quatre hommes et deux femmes

dont les figures accroupies sont accompagnées des textes suivants :

~3 I A.'
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On trouve au premier registre la représentation, très rare sous les dynas-

ties antérieures à la xviu' dynastie, d'Osiris adoré par le défunl agenouillé

devant lui.

«SI-2

NÉCROPOLE ni NORD.

Calcaire. — H. o"',/i8; \arg. o'".-.;. — M. B.

Stèle funéraire. Elle esl partagée en cinq registres horizontaux.

i

cr registre. Trois lignes que i
s reproduisons in exten so : f-9l

ft w

(«)

•>.'' registre. L'exception que nous avons déjà signalée en décrivanl la stèle

n° 811 trouve ici une nouvelle application : les stèles de l'ancien et du moyen

empire sont en effel aussi sobres de représentations de divinités que les stèles

des époques postérieures en sont prodigues. II n'est 'loue pas inutile d'appeler

I attention sur le tableau qui forme le deuxième registre de notre stèle. Phtah

\ esl représenté recevant les offrandes des deux personnages placés devant

lui.

3e
, V el •> registres. Les membres de la famille du défunt sont assis par

terre, prenant leur part de la scène d'offrandes funéraires figurée au deuxième

registre. Le style de la gravure est si négligé que les noms propres sont à peu

près partout illisibles.

813
NÉCROPOLE DU \()RD.

Calcaire. — II. o"\27; larg. o"\i8. — M. B.

Belle stèle. Les hiéroglyphes sont rehaussés de vert.

I n petit tableau occupe le cintre. Il est suivi d'une longue inscription de

treize lignes horizontales qui couvre la stèle presque tout entière.

Le tableau représente le dieu générateur en présence d'Ap-herou sous sa

loime de chacal accroupi sur un autel. Des vases à offrandes et une courte

invocation à K.hem en faveur du X « fO "V* \\V sont placés entre

les deux divinités.
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Le texte esl ainsi conçu. Noua le transcrivons t» extenso.

^ cr \ r ^ ^ t ~
î g: v

814

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\-?.-j ; larg. o'",i8. — M. B.

Stèle. Deux tableaux affrontés dans le cintre. D'un côté, Osiris de l'Occi-

denl debout, tenant le fouet et le crocbet. De l'autre, Ap-berou couché sur

le bâton d'enseigne.

Plus bas, deux autres tableaux. Une dame I
* - l-f- &. reçoit

I <=>^^m»aI 1 *&
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l'hommage du fils d'elle (l~f^\ I n
| jfj^- ^! jfcli entend

la prière de Son fils Ai > I

Trois hommes el deux fem - occupenl le troisième tableau. Les huis

hommes son! : le fils du défuul j^^V un autre fils, [ITï. un autre

Bl-m-Lesde-fe Hh^fc IX""^
une autre fille, III.

Des noms propres symétriquement arrangés en deux lignes horizontales

occupent le bas de la stèle. On lit : ^n'T*. la ,lal1 "' -^à-VII- un

X«-VT.' h * YÎ^*r-ra- h4-«
-

8 1 5

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o",38; larg. (..•>'.. — M. I!.

Stèle gravée, sans couleur, Vrrondie au sommet.

i

,r registre. Représentation d'Osiris en gaîne, tenant le sceptre. Derrière

lui, un personnage%Spl * lk- l*'' l'autre côté, représentation d'Ap-

herou sous sa Forme de chacal debout sur une enseigne. L'inscription qui

accompagne le tableau est une prière à Ap-herou pour le ^~"\ V1 nommé

IJL1Ï
2e registre; Au milieu est une table d'offrandes. I) un côté, £ll .

de

l'autre, 1 Tk. ions deux assis par terre.

.'! registre. Même composition. D'un coté de la table d offrandes, la dame

I, de l'autre, un $> Il I également assis par terre.

di:i \u;me subdivision. - tableaux de famille.

816

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o"',3a; larg. o
m
,59. — M. li.

Stèle de forme rectangulaire. Tableau symétriquement disposé. Trois
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registres el trois familles répondent aux trois fils de la dame tutjH*, fille de

-;i nière ^^ •. Ces trois frères se présentenl successivemenl avec leur famille

(huis l'ordre suivanl :

S,,,, père, \jj\\ Bis de

Sa mère, j^L^' Bile de ^a^;

Sa sœur,

Cinq autres fils ei filles dont la mauvaise

conservation de la pierre empêche de

lire les noms.

!~V~ ^• So,ilMJ'MI1

j
'
filsdesamèi

Sa fille, ko_i|^^~'"ÎKr
Son 61s,«m"

[
La figure et la légende (Je cet autre membre de la

famille ont été intentionnellement martelées dans

l'antiquité.]

Son fils, ^j^];

Son fils,JJ^PT 5

Son fils, -|pX.

y j^ \{^rv^y^ '
fils de

sa mère a»~~\ I I ;

•V

Sa fille,
J ( f # ;
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3 e registre (mite). S,. m 61s, a^JH ik.Jj :

Si AH-'
Sa fille, -~|)Ti

PT

(S 17

NECROPOLE DU CENTRE. VERSANT NORD.

Grès. — H. o™,46; larg. o

Stèle funéraire, sans figures. Série de aoms propres. La mauvaise qualité

de la pierre el l'extrême négligence de la gravure ont rendu les légendes

presque indéchiffrables. C'est à peine si l'on peut lire le nom du défunl IR

818

NÉCROPOLE IX CENTRE. VERSANT NORD.

Calcaire. — 11. o",43; larg. o",3i. — M. li.

Stèle funéraire. Longs tableaux de famille, au nombre de sept, correspon-

dant à autant de séries de noms propres.

i

a' série. Le défunt est le
^"\ nommé S~J-

. tils de son prie . Sont

i mes avec lui : sa femme lil fille de la dame m; sa mère («•),

fille de la dame -s—- ; sa fille («tic) ^ Vg?T'"> 611e l'° ' a dame |i|.

- sifilE. In autre ^^Y nommé <J %S^"> fils de la dame I il. Sont nom-

més avec lui :

, sa femme, fille de la dame »^^;

l ne femme inconnue, avec la légende I 11 ~ (*) * '%r*~ :

I n liomine inconnu, avec la légende ^^ 'ÎJ^HI \ _ :

l n homme inconnu, avec la légende ZZ^T v— I 1

I n homme inconnu, avec la légende *— ^ \
9
\
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\imh. à s'en rapporter aux seuls renseignements fournis par les deux pre-

mières séries de la stèle, ces deux premières séries se rapportent à deux per-

sonnages, ^r*- et %gT^- qui semblenl n'avoir aucun lien de parenté entre

3e siRiB. Les incertitudes augmentent avec la troisième série el les suivantes.

Ici, en effet, la méthode fait défaut. On dit Br* "la mère de lui-, *• «le

filsde lui-, V- « le fils d'elle D, etc., mais sans qu'un fil conducteur permette

de retrouver les personnages antérieuremenl nommés auxquels ces désigna-

tions de parenté s'appliquent. De là l'obscurité qui enveloppe, au point de vue

généalogique, les tableaux de famille qui Forment les cinq dernières séries de

notre stèle.

Voici le texte de la troisième série :

V ¥ £ k. £. JL JL ^Zî< £ £

us g = y J ^ 2
-* 3£ tt

A e
série. En voici le texte :

|- = %\ %\ £ %± £ £ -^ == îp*^

Î , < ^ - \. y St H ^ 4 V

5 e
série. En voici le texte :

V 2r *
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6' skrib. En voici le texte :

I «w , , 1 * \

7' série. En voici le texte :

nu, \\*>

'iï&/j£ÛÀ%;<%fâfc',,'Â

819

NÉCROPOLE DI NOBD.

Calcaire. — H. o",i3; larg. o"',-25. — M. B.

Stèle funéraire très fruste, trouvée dans le tombeau de I I 4mt I. La stèle

es) couverte par les figures et les noms propres des parents. Les noms encore

reconnaissants sont les suivants :

La femme du défunt, l\~p~i~;

Sa Bile (la lille de sa femme), "™*J:
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Sa fille (la Bile de sa femme),
^P"]"*:

Sa fille (de sa fille), —- % {

Sa fille (de sa femme), I
-**!:

munit o i > / •

Son fils (du défunt),™^^ :

Sou fils (de sua (ils), rîimwj—

|

La formule |^/,V P"^^ -

:
"

j fx I~f J- Placée à la 8uite de évoca-

tion à Osiris, montre que la stèle a été exécutée par les soins du fils du défunt.

820
XÉCItOPOLE DU >0RD.

Calcaire. — H. o
m
,4ç); larg. o

m
,3o. — M. B.

Stèle funéraire. Dix personnages, rangés deux par deux sur cinq registres

superposés. Ce sont :

u "— —> K Ai Ut A
tfc

Les noms de deux personnages qui n'ont pas pu trouver place clans le

tableau ont été placés en dehors. Ce sont :
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821

NECROPOLE HI CENTRE. VERSANT NORD.

Calcaire II o 38 larg o i M. B.

Stèle funéraire. Tableau représentant trois personnages, précédé d'un texte

de quatre lignes qui contienl une prière à Osiris, el suivi d'un autre texte de

huit lignes où l'on ue trouve pas autre chose que des noms propres : m défi-

nitive, ce sonl trois registres qui partagenl la stèle en trois bandes horizon-

tales.

r r begistbb. Prière à Osiris qui se termine par la mention <lc> IV-ies qu'on

doit célébrer dans le tombeau à certains anniversaires. La série se développe

< ^ = £è$[Zfr~"^~k:zn\ ;*

ua* - Htt'-HI'J'
a' registre. Tableau. I u personnage assis. Devani lui, deux personnages

debout. Le personnage assis esl le défunt. Le premier des deux personnages

debout est son père [Il %, Gis de i i^: aucun lien de parenté n'esl indi-

qué pour le second, qui se nme I il. fils de Ij^i^^-

.'!' registre. On \ trouve successivement énumérés les personnages dont la

parenté et les noms se produisent dans l'ordre suivant :

.. Jf (la mère de lui)
| jftiJ,

H!e de ^ :

a. ^P(la fille d'elle) |^.;

3. ^p (la fille d'elle)^TM S

4. V (le fils d'elle) [g"^j

5. Vp(le Gis d'elle) ^"J";

6. V (la fille d'elle) ^-*Lp;

7 . I^Oefrèredelui)^y~ fi,sde:? ;

8. J— (le frère de lui) gj]^, fils de 2£j

9 . V (la fille de lui)
J~J-jj-

Bfledew»^;
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.i: "»cii ;

,,.
w

*(sa Feu •) S;

,,^P (la fille ,1',II,)-^TM:

,:;. ^p(ufiis dyie) gg-^i

,6. I~= '"li—V-*;
1.=—iinra Mm»«aJI« i

,8. fj; f
fille de^;

i 9 . VP(lefilsd
'

eMTMiZj
20. ~^[1 (le fils d'elle) ^\ J«£f~%-

Cet intéressant tableau de la famille de i ^=V 1 1 1 donne lieu à plu-

sieurs observations :

i° (N"s 2-6.) Le pronom féminin se rapporte sans aucun doute, non à

l'jS ^
°

, la mère du défunt, mais à 2^ , sa grand'mère. Nous serions

donc ici en présence des oncles et des tantes de celui en souvenir duquel la

stèle a été exécutée.

2 (Nos
7 et 8.) Il est impossible d'admettre que ces deux fils de 2^: soient

deux autres frères des cinq personnages qui viennent d'être nommés. On ne

sortira de la difficulté qu'en admettant que la 2s, mère des nos
7 et 8, n'est

pas la même que la ^ï du n° 1, et qu'il s'agit, selon toute vraisemblance,

d'une épouse de II I V> père du défunt. Les personnages des nos
7 cl 8

deviennent ainsi véritablement ses frères.

3" (N"s 12 et i3.) Le texte cite de nouveau, pour des motifs que nous

ignorons, les n - .'! et h. Les personnages des n"s 3 et h sont donnés comme

les enfants de 2^: . leur mère, ceux des nos 12 et i3 comme les enfants de

J^^JJ, leur père.

h'' (N"s 1A-20.) L'usage de citer à la suite de la famille certains fonction-
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naires de la maison est assez fréquent smis la) tit el miï dynastie* pour que

nous n'ayons pas .1 le faire remarquer ici.

lui résumé, le tableau généalogique se construil de la manière suivante.

Les déterminatifs ^^ el J suffisent pour désigner les sexes.

I

I I 1 1 I I 1

¥J - Pi>£ .< lâi^J ITJ ¥miJ EV* °Prï+* ^4>n

!

JPHJ

822

NECROPOLE Dl NORD

Calcaire. — II. o'".'iô; larg. o",a8. — M. I!

Strie. Hiéroglyphes rehaussés de ver! clair. Prière à Osiris jj

^IPtfTklTSlZJJUZITPTVlZliJ

l^M^IPT

823

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT NORD.

Calcaire. — H. o",44; larg. o"..i-2. — M. B.

Stèle destinée au tombeau du ~^î IL l'' s de sa mère j* . Lue

femme, avec la légende |V JV . apporte des offrandes. Les parents

assistent à la scène, rangés sur trois lignes horizontales et accompagnés de

leurs nome.
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On lit :

^ ^ _SL ^~: 3^ l - 1-^ r? i ^ ^

£ : 4* 3; g nf J

824
NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o",3o; larg. o",aa. — M. B.

Stèle divisée en trois registres.

Au premier, prière à Osiris pour >¥> ^ I, fils de sa mère ^- i i, et

pour sa femme m i . Le défunt et sa femme sont assis de chaque côté

d'une table d'offrandes.

Lu tableau analogue occupe le deuxième registre. Cette fois, c'est le père du

défunt, I " "8
, et sa mère, déjà nommée, qui reçoivent les offrandes.

(«)

Au bas de la stèle, tableau de famille où sont nommés : n -. , fils de

\feri-t, -jp, Gis de Meri-t, "jp^^V lils de 0uka
' V^T' &S de

Ouka,
"¥>P

<=>
' bis de Ouka, la mère d'elle i i, ^^11-, fille de Ki,

"|, _ , i*\ - 1*11' sans autre désignation, P^T> I fils do

j|*p^;*- VIS sa m,Ve - ,a llllc delle
' ^MJ-

825
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\4&; larg. o™,28. — M. B.

Stèle funéraire. Les trois lignes placées dans le cintre sont divisées eu deux
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parties affrontées. On lil à gauche une invocation à Osiris, U

PTp£l V; - ** : \Bk "1PÏ^l«l
"jP^^^"

~^V ÏiTi, cequi nous apprend que la stèle a été

déposée dans le tombeau par les soins du fils du défunt nommé } l_4î_.

d'un personnage inconnu, nommé -aVÎ- ''''* ' |,
'

l,
' s rl des sœurs du défunt.

Les deux registres suivants sonl occupés par la figure assise du défunt et

six autres figures accroupies. On les trouve rangées dans cet ordre :

La femme du défunt (nom propre que nous ne pouvons déchiffrer);

i " f' is-i^;i>^îi*—^.îv

I ne femme, sans désignation de parenté, I ~ — ^^tlk^™:

I ne femme, sans désignation de parenté, •^^t.lk » j^ V:

Trois hommes, sans désignation de parenté : MlTlk V

KIPTSTT

L<- quatrième registre contient la liste de la famille du défunt. En voici le

texte :

KAJ \\ I J^ A~-A « M
"

Il I * *~~A @ . Il 1 * ^t* \ CD , V @ m. Il 1 « 1

t s J X II /*m~*~^7 AI III
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826
NECROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — II. (j',.'ii>; lai •;;. o ,ig. — M. B.

Stèle funéraire. Quatorze lignes horizontales grossièremenl gravées. Tableau

de la famille du défunt, qui est
r-

"l el qui s'appelle 1 JJ lils de 111.

L'intérêt de ces noms, que l'on ne déchiffre que très partiellement, esl nul.

827

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o"'.-jo; larg. o"'. l 'i.

Stèle funéraire. Dix-huit personnages assis, rangés sur quatre lignes hori-

zontales. Aucun texte religieux; les légendes qui accompagnent ces représen-

tations ne sont rien autre chose que des titres et des noms propres. Le défunl

s'appelle
J

1

s

j$X., sa femme ai I, son père I g—sV. Trois familles sonl

en présence. La première est celle du défunt lui-même. 11 a quatre fils.
**'

.

1^9 9' 9 1^ ^) '''
i m^ "

'''" sa ' , '" 1 'n '' M I? deux autres fds, l'un qui

appelle H ï \ et qui est T~V l'autre qui se nomme
|

I "ft^.

son père, ont pour mère une autre femme du défunt, probablement morte à

l'époque de l'érection de la stèle, dont le nom se lit <==.. La seconde famille

esl citée comme ayant pour chef II l »~~*, fils de I ?
—^V probablement

un frère du défunt. Sa femme est ^; il a deux (ils et deux filles dont on

distingue mal les noms. La troisième famille ne se rattache par aucun lien

apparent aux deux autres. Le chef parait s'appeler
|

II. lils de la dame
""*""

. I n homme et trois femmes sont devant lui. L'homme porte le nom de

n - , lils de Hotep, la première femme celui de *~~* "V- • fille de llotep, la

seconde celui de JZ^ il fille de 8 JIL, sa mère, la troisième celui de *~~~*.

également fille de Ucl'-cr-l.
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. 828

NÉCROPOLE l>l i l vi i',i VERSANT NORD.

Calcaire. — 11. .. -.17: larg. o",i5. — M. B.

Stèle funéraire écrite à l'encre noire, au nom de . y ,
fils d<

sa mère. Les membres de la Famille sonl ainsi énumérés :

- v - 1 : 1 : 1 1«^ cL *<c *L^ «L^ «L. ï~

v
\ -v \ - \ \

829

NÉCROPOLE l»l CENTRE.- VERSANT NORD.

Calcaire. — 11. o",i8; larg. o°,io. — M. 11.

Stèle funéraire. Rien autre chose fjue deux personnages agenouillés et des

noms propres. Les deux personnages sembleraient s'être appelés tous deux

""^T ^ ' ' J ' s (

l"
aln ' |lulns cités au bas de la stèle se lisent I II, y

V \ • I I %• ^k \
- "'I sonl donnés comme les noms de

quatre frères, probablement ceux des Ran-fankh cités plus haut.

830

NECROPOLE DU CENTRE VERSANT NORD.

Calcaire. — II. o
m
,3&; larg. o"'.i7. — M. B.

Stèle funéraire. Le ebamp de la stèle est divisé par des lignes horizontales

•'I verticales qui se croisenl de manière à figurer des tableaux carrés, dans

l'intérieur desquels des noms propres sont écrits. Vu le mauvais style de la

ravure el l'arrangement exceptionnel «les signes dans les tableaux, un petit

nombre de ces noms propres et des liens de parenté qui rapprochent les uns

des antres ceux qui les portent, peuvent être lus correctement.
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831

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT \oi!l>.

Calcaire. — H. o
m
,25; larg. o"',i8. — M. B.

Petite stèle d'une conservation parfaite. Les hiéroglyphes sont rehaussés de

vert, le fond sur lequel ils sont gravés est teint en jaune clair. Le défunt

JZ^^VP est °" présenci
de la (lamM J^M3*JLti- Le

défunt paraît avoir eu pour surnom I. Six personnages dont voici les légendes

assistent à la scène :

[femme] ' [femme] o# [homme]
I
homme

I I [jeune fille
|

|
i

É ± X ? \ ±
y n T J- h n^ J I* S: U

y v
u

Un J '— * a été ajouté après coup. Le nom seul a été gravé.

832

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,a4; larg. o",ia. — M. B.

Petite stèle en forme de façade de naos. Les hiéroglyphes sont rehaussés

de vert tendre, le personnage est peint en rouge vif. La prière à Osiris est

faite au nom du *V 8
"~~~"

1\k *W l^X, J • Des noms propres, sans

indication de parenté, se trouvent au registre inférieur. Ce sont : C I V ï.

tolM- I1HJ Jt> J- K>J.^,î J. P7J

*PTlPViP.~J.ja>:U-tàMJ
;
E*TJ-

*t:pj-h«—vm
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833
\H ROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. o ."7 ; larg

Stèle funéraire. Tableau de famille. La stèle esl au nom de deux person-

nages; d'un côté, le ""T nommé . p v. Bis de sa mère §«': : de l'autre, le

^"> nommé \* . fils de sa mère t .

Les deux personnages sonl représentés, au registre principal, assis l'un en

face de l'autre. Le second est accompagné de sa femme x*!i

Le bas de la stèle esl partagé par des lignes verticales el horizontales en

douze pelils tableaux, au milieu desquels sonl représentés douze personnages

assis ou accroupis, \ucun degré de parenté n'est indiqué. Les noms propres

se suivenl dans ce! ordre :

v ç, l« 2: n V v
; v • .7 * v

! \\ g ' j* j_
A * j J J j

834

NÉCROPOLE DO NOM).

Calcaire. — II. o",ai; larg. o",i3. — M. li.

Jolie petite stèle linemeiii gravée. Le défunt s'appelle fk^^' '"" ''''

sa mère - J- Ses parents sont représentés agenouillés à ses pieds. Ce sont :

**
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835
NÉCROPOLE DU \oitl).

Calcaire. — IL o",M; larg. o",a6. — \I. B.

Stèle funéraire. Prière à Osiris en faveur du V ml- li' s de sa mère

I I. Ounliv personnages soûl assis par terre, (|ui sonl : la mère du

défunt, sou père *^~w\ une *
J

l, fille de jl m j
fl, une autre dame

de maison sans nom. Au lias se trouvent des noms propres rangés en colonnes

verticales. On lit successivement :

ir 11 <* ïv fc â il «> jj v;-^ i

^a>. ^a^. ^sfe>. ^s>- £—| -*- ^a>. .«>_ ^b^- .S*- M | à #

C-3 C-3 C-3 m « ~ ^ j n'— *£* J— ^r 1 lit

Vil
m^ ^ I

*~~a I

( j( , (]orn i ,. nom a ,:(,. niartt'lr intentionnellement dans 1 anlimiile. I

AI =,-.,

ri

836
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'Vi 7 ; larg. o"\3i. — M. B.

Stèle. Bordure multicolore. Hiéroglyphes et figures rehaussés de vert

f°nCé '

, ^ (riB)

La légende du défunt est f"~j\ J
"* "**

jj

"""^ **"*. Les offrandes son!

laites par les personnages qui suivent :
— j^i A i „^»-_ B H

-~1 1 1-.
* ^^
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,s:>7

NÉCROPOLE m SORD.

Calcaire. — II. o ."7; larg. ',ao. — M. il.

Stèle écrite à l'encre noire sur les deux faces. Généalogie rendue confusi

par la mauvaise conservation de la pierre el la mauvaise m.un du scribe. Le

défunl s'appelle I
I jk ^^ : 'I «'s' Gis de sa mère J J) 1 1 J- Sa femme

1 J est SUe de T fi Lj
s^^- s|m père. Divers autres membres de la famille

sonl nmés, mais sans que l'on puisse déterminer les liens de parenté qui

les unissaient entre eux.

838
NÉCROPOLE Dl NORD

Calcaire. — 11. .'>i: larg. ,57. — M. I!.

Stèle funéraire. Le côté gauche îles deux premiers registres appartient à

^^ ei à sa femme^ J:
«" côté droit, à

f
*JM^ el à sa

femme 5 m J J. Le nom d'une 611e à'Aker, ^^ J. est écrit sous le Biègi

de ce personnage; le nom d'un fils de Hennou est écrit sous le siège de l'autre,

on le lit V'ft. auquel a été ajouté le nom propre ""^^ ^^' 'I'"
''"'

probablement celui d'un autre lils.

\u registre suivant est une énumération de noms propres. lisse présentent

dans cet ordre :

2 * s fi * 3 F^ S 3 r-
* * $ I» V * *• C * 4 J

J
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839

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT \OI!i>.

Gajicaire. — II. o°,ag; larg. "' .19. — M. B.

Stèle funéraire. Trois personnages entourés de textes où l'on trouve une

prière à Osiris el une longue énumération de noms propres. Le défunt a pour

légende V| m
! •+•• ^es noms se suivent dans ce) ordre : ^%jjll-

®l, %S==3
I< I(«) t ^ U *

('l
11 '

|,s| donné comme un nom

de femme), sans désignation de parenté, le frère du défunt,
| % "V II

si mère r^sn», ses deux su-urs I I ^k I et ^—| |j|
• ses cinq frères

MO
NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — II. o°,43; Jarg. o"\a4. — M. B.

Stèle au nom de ° ""^ i\'J et de la
^ QÈ *t"V J"^

éd. Les autres personnes nommées sont : son fils f™~* ¥< llUlL

sa fille | g, son père ©P^ +^^PTnJ^ mère
J <±

i! Jlv(D'
son fi,s °P~

i
^"1'

• sa fille ir J- sa smt PTP J' son

frère l

1

J u^' so " ' 1 ^ 1>e ^%%MM"r u^ 1
sa sœur l^^ll*J »

Si1 S "' IM

O I "*"J' son frère
j

I
V

^T' ^es autres noms ne sonl
|

K1S

841

NÉCROPOLE Dl NORD. - ZONE DU NORD-EST.

CalcHire. — II. o°,35; larg. o
m
,aa. — M. B.

S*tèie. Wune couleur. Prière ~^V"^0~^~^^ j.

Le défunt est représenté en face de Vj'm^ t* %• '^ ll Das S0Jl1 énu-

raérés les parents qui prennent part à la cérémonie.
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i !e sonl :

>4 V è i p ï 5
,J

?- 5

842
NECROPOLE Dl NORD. ZONE Itl NORD-EST.

Calcaire. — II. o
m
,ao; larg. o°,ii. — M. 11.

Stèle funéraire écrite à l'encre noire. Tableau de la famille du défunt donl

voici l;i légende: §. Les personnages nommés à la suite sonl :

V

i: g ^ c e ii £ 1 ii ii e i

Les do I sont en caractère hiératique dans l'original.

843
NÉCROPOLE DO NORD. ZONE DL NORD-E8T.

Calcaire. — II. o'
"''*-

; larg. o"\2i. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes rtehaussés de vert. La stèle est au nom du ^1 - fi h
"*•-V S VT "' ^ Î^IHIV Prennent "àÉl
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de l'appprt des offrandes : " [se rapporte à |TjT] * * " Z^ I

^mf^iw °p^zivr-hmzïw

Kn fflfi£;vziy-rn^ip vrji-
;

-
du bas, séparée du reste, est ainsi conçue J I llli i I w«

SVi

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"', ."!<); larg. o",ao. — M. B.

Stèle funéraire. La formule d'invocation à Osiris se termine par les mots

^U^XjTj I, sans nom propre, à moins qu'il ne faille voir le nom du

défunt dans les mots .a__j il -«^^^ placés dans le champ de l'un des tableaux

suivants. Ces tableaux nous livrent les noms des membres de la famille ainsi

rangés :

y% }r% ^ ^ ^ ^ ^
SS S " ^ w *^L ^L

^ i l, f s m n
-t ^ J

J
J

J

8/(5

NÉCROPOLE DU i\ORI).

Calcaire. — II. o
m
,a3; larg. o"\i7. — M. B.

Stèle carrée. Les hiéroglyphes et les figures sont rehaussés de vert écla-

tant. Le monument est au nom de ^"^ *»~*IJ et de sa femme °"~
'

i •
t . " - ii,—

«

l^j • Les parents admis à l'offrande sont : Z^ J, V I ^f^^M^-
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846

M CROPQLE ni VORD.

i lalcaire. — II. o ,ag : larg. o ,a3. - M. I!.

Stèle funéraire. Tableau de famille mutilé et rendu difficile à reconstituer

par les cassures de la pierre. Le nom lui-même du défunl a disparu. La femme

du défunl s'appelail ^®. fille de<J. On cite ses fils ^I^V ^"^V *T~

Tr*l-1PTZ:-"-- <•"'- »V|if U*» rlr.

847

NÉCROPOLE ni NORD.

Grès rougeâtre. — II. o ',33; larg. o'.iy. — M. li.

Stèle funéraire. Courte prière à Osiris, suivie d'une énumération de nom

propres. Le défunt a cette légende : ( \^ JT* i
j

~^ 5^\l | 1 fil I

•™vf*^- Puis vient le texte suivant
: l^^fj^Jll ffiflyjyj

8W
NÉCROPOLE ni MiRl).

Calcaire. — H. o™,27; larg. o",9i. — M. B.

Stèle funéraire. Prière à lp-heroru el ;> Osiris. suivie d'une liste 'I

propres. Style grossier. Le défunt s'appelle I^^JI. BJs de i J^?—
'
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Sonl nommés sans désignation de parenté :

849
NÉCROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — H. o
œ
,26; targ. o

m
,i9. — M. B.

Stèle funéraire. Neuf lignes horizontales de texte. Liste de noms propres.

Sont cités, sans désignation de parenté :

Vy V—* V' '[ u > semble être le défunt;

\ . ^^ et sa femme"
P-;

I ^* et sa femme 8 *ÎI _ ;

mi

850

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",66; larg. o",a6. — M. B.

Stèle. Aucune couleur. Quatre registres.

i" registre. Prière à Osiris pour
^
—

j

\ s^ 8 !! V.
W * t~~! J
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•.>'' registre. Présentation < l»-s offrandes. Aucun texte.

— -i~m "• ^kvmzjjj
*£-£tdJ.£JZfJ-

V registre.
! i^_

:*^i
-i
^

>^ H
P ] I

"^
^^ i~j "^ """ l en présence

ms^j- iziw- fêiivj-

851

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",4o; larg. o™,a3. — M. I!.

Il es! impossible de tirer quelque lecture que ce soit de celle stèle, que son

style estraordinairemenl négligé classe parmi les plus mauvaises que possède

le Musée. L'arrangement général des tableaux et la pose des personnages qui

\ son! introduits nous aidenl seuls à \ reconnaître un monument de la siii' dy-

nastie.

852

NEGROPOLE IX NORD.

Calcaire. — II. .."'.38; larg. d",m. — M. lî.

Stèle écrite à l encre mure. Le personnage prmcipal est n h Vl^
y, t—> -j-r-r- -_ -» - jT-r >-__ ' o r j yjjj m xx f ^£
(T) 1T fl fl Sfck.l1 • ^es autres noms ne peuvent être déchiffrés

que difficilement. L'écriture est détestable, et tracée avec une bâte qui ne la

rend pas toujours très claire. Il ne s'agit d'ailleurs que de listes de parents

comme celles, dont les stèles de ce temps sont si prodigues.

853

NÉCROPOLE DU MJHI>.

Calcaire. — H. o"\io; larg. o",2Ô. — M. 11.

Stèle funéraire. L'exécution en est médiocre et les hiéroglyphes ne sont pas

toujours facilement reconnaissables. La légende du défunt est T I
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1 s~~**\ 3^"

854

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',5o; larg-. o
m
,39. — M. 15.

Stèle au sommet arrondi. L'anneau entre les deux m'as et les deux chacals.

Quatre registres.

i" registre. Le X ^T 4"
'^'if (HP*""*

1^ reço' t lcs oln '

an(,, ' s

a e registre. Deux tableaux affrontés. A gauche, le I ^^ • i
|

k^i est assis en présence du |\^-'l» i^~ ; a droite, 'e ( f^
I est assis en face du \ %l I ^Ç I.

3 e registre. Deux autres tableaux affrontés. A gauche, le ^^ c~3 I %k

1 1 et le ^^Y "Z^ VS^ sont en présence. A droite, le «p- ^y^g -

"^ ( 'l le (\ ?£? fJfTl
*~^ ~*~ sont en présence.

£ c registre. Liste de noms propres. Le («)J .rD {——.y^^T ^ -
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855

M i ROPOLE ni NORD.

i alcaire. — II. o" 5a; larg. o",3i. — M I:

L'anneau entre les deux ut'as ainsi représentés "^P^V ^ droite ri

,i gauche, l'Orienl et l'Occident avec un bras faisant L'offrande du vase é

Quatre registres. (lic)

\u premier registre, proscynème à Osiris pour le 4" JË_ 1 1 Jl

ffiPS^ kX^I/iPf^DPT^-M~
•+• _ %. tim-- deux assis à une extrémité du tableau. Les autres

/—K I Q i i T
registres offrent la représentation de douze personnages assis par terre et

i anges sur trois Lignes Ce sont :

m 1 1" l\ m «= 1 ^
<y

*
îd ïiî

i* iï V! A v n i i'J ht i* ^ n

; U m I S c ç g m

:v

856

PJÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,57; larg. o",35. — M. B.

Stèle de même style que la précédente, et probablement de la même main.

L'ai .m entre Les deux m'as, symboles de lumière, terminés par une queue

de crocodile, symbole des ténèbres (voyez la stèle précédente). \ chaque

extrémité, L'Orient et l'Occidenl avec tin bras qui fait l'offrande du vase 9.

Cinq registres.
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\u premier, prière a Osiris
|

le <^^\^ ' ^.-"^'
ffl I

",^1

Les trois registres suivants '-uni occupés par seize personnages assis par

terre, qui se présentenl dans cet ordre : le * t ^ . né Je

^JLII: ^ femme "^î*^; son lils. le ( * /V^-V Sil

-r ^.^. „,, de^^ . ,
^JM-

,, ^7\:
^; sa femme ^'îfcj"'8

) jl> ttée de
fl J C ; la ,ill,>

(
de l;

'
femme

i" *—):i=«i ^\.ir^ : * f—C2T'^i ! '

^;ipt~ » « pt >' a^-ît:^, v -

" f~ ^tU^'^VIlt^Vifil'-k
Au lias de la stèle est une liste de noms propres rangés sur deux lignes

horizonU.es.^~U**^V V.~VV ~
JW> ^b£ 1 1 *W I.A I, o^k.- toutes nommées sans dési-

gnation de fonctions ni de parenté.

857

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'", •'!<}; larg. (J°,ao. — M.

Stèle. Dans le cintre, le nom d'Osiiïs de l'Occident accompagné des deux

chacals accroupis sur un autel. Prière à Osiris et à Ap-lierou pour le -JL»
*-~~* * i

«=> n a~~-a vu n immr
(

.,,, ,
« » .

C 3
*—

'

I (T)
'
Aw~* «=>\l. Le deiunt est assis devant une

table chargée des offrandes que lui apportent divers personnages ainsi rangés :"• •"'-' M~M '« X(ROT * deW h ~J
^^, néede A^"^; le^\ Ji_|, né Je la ^~^ le _$)^
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858
NECROPOLE Itl Mtlii).

Il o 5 i larg. o ,3o. M, B

Stèle. Dans le cintre, les deux chacals accroupis sur un autel. Prière à

"-"'- '""" i- ^TPH~]]f "' *=»—VT- Vi -
ensuite divers personnages rangés sur quatre registres superposés.

i rbgistrb. Le défunt, avec la légende ï ~ =1^c "^ V '^T' * \)

VLET^iVIJAJVî^TEH: —'-'

une table chargée d'offrandes funéraires. In 4= Ml 1 M* || a V-
esl près de lui.

•> registre. Quatre personnages assis par terre. Ce son! : le père du

défunt, H^^V^, sa mère ~l, un 1 " Ctf"^!, un Bis aîné (du

''"' P~rf-

hmmm. I*£«;|V' - de >• ~| *V '« #= 11

kJiVHiM^Tnpjv-

859
NECROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5o; larg. o",37. — M B

Stèle gravée, sans couleur. Dans 1»; cintre, les deux ut'as. Cinq registres.

rT registre. Prière à Phtah-Sokar, *«v •*< ~ '
"

. Osii'is, maître de

Mondes, dieu grand, pour le HL\—"Il I j|-=*
fl I i

''' Pour '"

»' rbgistrb. Le Htl——• [I
I esl assis devant une table d'offrandes. Par
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exception, il tienl d'une main la croix ansée; de l'autre, il porte à son nez

un alabastron. La dame f**. **=- ci uni' autre dame, i (non

représentée), sonl devanl lui.

3e registre. Le
fy J^-R son lils. I.-

^\^ pj sa fille

^"'fll j (coiffée d'une seule tresse tombant du sommel de la tête), la

fi*, sonl dans la posture de l'adoration.

/i
e
registre. Autre série de personnages prenant pari à l'apportdes offrandes.

Ce sonl : h Gile du défunt, I***!, l->

'""
"
J
*

et sa fille AT"! le ^j

">' itEGisTi\E. Tableau île même composition. Les personnages représentés

sont :
la ~JT{ le ^~~J"£ " '"' h°mme HkP' H "" ^V

nommé tout simplement X.

860
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — M. o'",.3i; larg. o'",ai. — M. B.

Stèle gravée. Sans couleur. Dans le cintre, le sceau enlre les deux ut'as.

Trois registres. Six personnages y sont rangés deux à deux, (le sont :

.. »«-. lc^:. iLinvp*wtr ia ~ppt
(tj^j/IV

**-* Le nom d'une tr fille d'elle », Lî , est écrit en marge; la figure

n'a pas été gravée.

2 e registre. Le fils d'elle Lî !•¥<, le lils de lui. VjTj- ^es Qoms

d'une lille d'elle, -»»_^^, et d'un lils de lui, -a-»_ -2—' ] •*• , accompagnent le

tableau où les deux premiers personnages sont représentés.

3 e registre. Le i^fll\ ( 't la ^»ft(«^n*T» occupent les extré-

mités du tableau. En marge est écrit le nom de la dame V T (jeu

n (T)
^~~~

(
'"'

1" " u " représentée.
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861

\i l ROPOLE l'i SORD

i la li aire. Il . i 6 !" g. o -
:

,
M. B.

Stèle rectangulaire représenlanl vingi pers âges assis uniformément deux

par deux <'l rangés sur cinq étages superposés. Il en résulte 'li\ tableaux que

min- décrivons dans cel oi dre :

l ° TABLEAU. Le
J__J ] \

st>ut en présence.
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I
e* registre. Proscynème à Osn> de l'Occidenl ri m ^.p-herou, pour qu'ils

d '""' (AIT. ) le rePas funéraire au tlf "Ci "•
J Jl

•' ;

OVTll *••» JJ<

> registre. Deux tableaux. Le premiei représente ^'TT^. ftifl V fji[

SS2IJV2. en présence du fils du défunt, ~^J^V né de
"

". L<
cj^:

second représente la femme de lui, *— Tifi
"^^

f~"* ^-- en présence

d un personnage sans nom, qui doil être le défunt.

.'!' registre. Quatre personna'ges assis par terre, qui sonl : le frère du

défunt, H I . Sis de (nom illisible), un autre frère, i m lj±3- né

fe "«•• ÂJJMI-"
4e registre. La fille de lui,

"^^
§ *w fTl P^' I I J la soeur de lui,

^"

I^T"
-

*", née de I
* û~; une fille d'elle, "^T^p'T*. Qée de

m g—

s

: la femme de lui, *» g
—

->, née de la c"-D[|) 'II--

863

JiÉCROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — H. o",3a; larg. o°,ai. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, les deux ut'as. Personnages

rangés en colonnes verticales. Quatre registres.

i
cr registre. Proscynème à Ap-herou pour le r I , le Hf I V

a . , Er„5,„E. La ~5. la ^*^^|. la ^fc'V

tlTlt-V
ru~
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864
M CROPOLE Dl Milll».

Calcaire. — II. o",46; \arg. o",a8. — M. I!.

Stèle gravée, en forme de porte, aucune couleur Sur la corniche, quelques

ii- h peine lisibles. On distingue encore : le ] I i * I - 1K

Utrs.ii. n* * - l ^ XN I J a^J *

..
'e HH VPÏ—_ V * '«' cha '•' I- stèle estoccunénar cinq

rangées de pers lages assis par terre. En voici la liste : le H 11 Vl'l

qui est le personnage principal, la dame , le (ils de lui, O • U . la

sœur de lui, A^P*J*, le fils de lui. «T^~ji*>- la dame ^p|, le

HMWTV liL * 1— ' 11!' '- «'•"'"Vl> '-

Pï H V.'JZ- '"
'''

I- '• - 1"' HMV.tJ. 'e "I- (— «li-

sible), la .1 e |^-, la Elle d'elle,
-J",

I ère d'elle, 0*T. la dame T.,

' HMypî^w-- "- pt u * ni- - î'-i^w-

865
NÉCROPOLE Dl \OItl).

Calcaire. — II. o",34; larg. o",a3. — M. li.

Stèle gravée, sans couleur. L'anneau et les deux ut'as dans le cintre. Sis

registres de personnages placés les uns au-dessus des autres en colonnes ver-

ticales. Style 1res négligé; hiéroglyphes le |>lus souvent indéchiffrables.

i
tr

rbgistre. I h personnage nommé I , ayanl devant lui la dame

*. Entre les deux, courte prière à Osiris.

bgistre. I h personnage i

'

|
, ayant devant lui la dame

^m \ j| . Entre les deux, courte prière à Osiris.

'< rewsthk. I ii personnage «
T
:i. ayanl devant lui la dame «"V 18.

Entre les deux, courte prière à Osiris.



STÈLES DES Mil ET XIV l>\ N ISTIES. 293

U c registre. I ii personnage omé . ayanl devanl lui la dame

\^ x. Entre les deux, c 'te prière à Osiris.
«

5 e registre. I n personnage tït , ayanl devant lui la dame |*a~~~a.

Entre les deux, courte prière à Osiris.

I ..!..• I

6e registre. I n personnage nommé . ayanl devanl lui la di

•"
. Entre les deux, courte prière à Osiris.

866

NECROPOLE DU \oi!l>.

Calcaire. — il. o ',27; larjj. o",i7. — M. B.

Stèle gravée. Traces de couleur bleue dans les hiéroglyphes. Prière à Osiris

de Mfendès pour U* ^%. Quatre personnages, rangés sur deux registres,

sont assis par terre. Ce sont : le fils du défunt, iv %"y
. une

867

NECROPOLE DU IVORD.

Calcaire. — H. o
m
,33; larg. o",94. — \l. B.

Stèle gravée. Hommes en rouge, femmes en jaune. Le fond des bandes sur

lesquelles les hiéroglyphes sont gravés est en jaune.

Dans le cintre, les deux ut'as. Trois registres superposés.

-" registre. Prière à Osiris d'Abydos, ~§^VPÎk ffi^TI"
>.'' registre. Le défunt assis par terre devant une table d'offrandes. En lace

^ registre. Le
P f^jLîlT* a devani lui la ^T! jfcl!

''' ,a ^T
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868
NÉCROPOLE 1)1 MUil»

larg. o",ao. — M. I!.

Strie gravée. Il mes en rouge, femmes en jaune, hiéroglyphes en bleu.

Le fond des bandes sur lesquelles les hiéroglyphes son! gravés esl en jaune.

Dans le cintre, le sceau entre les deux yeux. Quatre registres.

registre. Prière à klicm el à Vp-herou, t \ )W~ { ^ H ^L .

registre. Le défunl el son frère 'V^ X V.
T I II r-nr-i

~

3' registre. La mère du défunt, » r^*v '
I

• e' 'c frère de celle-ci,

V registre. Deux personnages debout avec le titre de «fils d'éllen. Noms

illisibles. Devani eux, un frère d'elle, nommé "w|/î)

I ne li'jjfiidt' liés effarer i'>i
j 1 1 ;

n
•

<

' t fii inai'op de l.i stèle. On en distingue à

peine quelques signes.

869
M CROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o",aa; larg. o'",i-'i. — M. B.

Stèle gravée. Le champ des hiéroglyphes esl en jaune; les hiéroglyphes

sonl rehaussés de vert.

Proscynème à Osiris pour I ^^ J J -jk S . Six figures assises

par terre. Ce sont : celles du défunt lui-même, du
^"""^ m

I
|

*%|

8 . de la dame
| (
„>J. fille de la même mère que les deux précédentes, de

!*,JiL, fils de sa mère "I, de la dame *%
jj

'
, fille de |" 1, de la dame

V"<ofi. lille de la même mère.
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870

NÉCROPOLE DU \<>Iil>.

Calcaire. — H. o",38; larg. (.'",3/1. — M. I!.

Stèle gravée, -ans couleur. Dans le cintre les deux ul'as. Prière à Osiris

de l'Occident, maître d'Abydos, pour l^rS (*) % • Le défunt est assis à

côté d'une table d'offrandes. Il a devanl lui son père, le ^J ^=—

1

. nommé

V I TT '(!)', sa femme, la dame — —». un lils|)î
W

yA, sa

sœur li'Jf ~^J^ la damc Vil' la dame S*"2)' U " C ,H1

défunt, /^«a'jS.

871

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o,'"55; larg. o",3a. — M.

Stèle gravée. Figures et hiéroglyphes en noir. Les ut'as dans le cintre.

Coinine sur toutes les stèles qui précèdent, on y voit un tableau de famille

symétriquement arrangé en colonnes verticales. La gravure est mauvaise, et

les légendes sont difficiles à lire. Proscynème à Osiris pour le JT)
(^ \k

5

Il 11- Le défunt est assis. Un homme et quatre femmes lui adressent leurs

hommages. On peut lire : le if , la I "]) il. la ^, la

«72
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5i; larg. o'",3i. — M. B.

Sièle gravée, sans couleur. Dans le cintre, l'anneau el les deux ut'as. Quatre

lignes de personnages superposés. Lue cinquième ligne contient un proscy-

nème. Par conséquent, en tout, cinq registres.

i
a registre. Prière a Osiris U I—»-

•

(«>) Slk' Devant lui,

la dame • .
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»" «"'«ICéMîÉU 'M
*^^. Devanl lui, la dame y •jf\ <«•< dernier signe en hiératique).

3' rbgistrb, Prière à Osiris I „ B i
*— . Devant lui.

.—

s

> >—\i-— «nX...I J w
la dame _, I. (Quelques mots difficiles à lire suivent le nom du premier

pei sonnage.)

'i rbgistrb. Prière à Osiris t M™^_ij|i^. En face de

lui, la dame
[1 \|-

.i rbgistrb. Proscynème à \nubis el à Khem-Nakbl pour le défuni 1

|

Cette stèle se rapproche, par son style, des adorations à Khem comprises

dans une série précédente, et, à la rigueur, pourrait être placée parmi les

stèles <ln roi Sdâ-het.

873

NÉCROPOLE Dl NORD

ire. — II. o",44; larg. o",a6. — M. B.

Stèle gravée. Hiéroglyphes rehaussés de bleu. Dans le cintre, les deux cha-

cals d'Ap-herou. Prière à Osiris de l'Occident et à Ip-berou pour qu'ils

accordenl le repas funéraire à une série de personnes <|u<' le texte présente

dans l'ordre el avec la disposition que nous reproduisons ici :

Zlk'^-.J17I1
!>k\Œ«S^Z

ftVPiî^^5L^Z£r»rr;*TA=*
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87 'i

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o
m
,63; larg. o",'n. — M. I!.

Stèle gravée, encadrée par une bordure multicolore. Hiéroglyphes el

ligures rehaussés de vert. L'habitanl d'Abydos dont la stèle conserve le sou-

venir avail pour légende J y 11 iï^- " rst représenté assis,

recevant les nlliandes qu'un certain nombre de personnes déposent devant

lui. Sont successivement nommés : la fille de lui, '""*¥. <*

^

| (
,,,_

>
| , son lils

Pi^Mt - r'

\\\
"'" de r^ "" n- nis de im »¥

fafr , lils de la même mère, le père du défunt, g*"*"!, Gis de °
*J,

sa femme

|<pj, née de ^P^ •« fils d'elle *{ né de . . ., la fille de lui, ~.

née di 1 I , la fille de la fille de lui, | j) Q , née de . . . , la fdle de lui,

I J, sa femme I, née de I , la fille de lui, #1. née de lii, la fille de

(?)

lui, mV^ I . née de lil, la fille de lui, I v , née de Jil. la fille de lui,

I 5 , née de la même mère, un IV IV, né de | J\ 5 , le J £fj

^k v , né de , sa femme I, née de IV , un I JS»"V> né de

lw, un n n V, né de ^^1^ la femme , née de |\\,

une femme I w, née de JJJ. une V l^, née de III, un I I ^Ç, né

HT
'

875
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',4o; larg. o",a8. — M. B.

Stèle au sommet arrondi. Hiéroglyphes et figures rehaussés de vert clair.

Tableaux de famille précédés de trois lignes de prière à Osiris en une sorte

de boustrophédon, pour le ^^^"^"^"^^O *£• Ces

tableaux son! disposés sur trois registres horizontaux.
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i " rbgistrb. Le défunl esl assis. Il a devant lui son père avec la légende

dxp/^—u —vsP£^r.MV
rbgistrb. In frère I \*fcf*}

1 1
t-iA et une femme II i

" — -

-w V sonl en présence «l'un autre frère, n*~p - H ffl
. e| d'

•

sœur y , GHe «le la même mère.

3'' registre. Une sœur fl'V-f- • M ct l ""' il,lllv sœur, III

^P>!!' sont en présence d
'

une 8œur JJ!3T^M d <u' Ia

femme tmm ^ y

876
MCCROPOI.I' Dli NORD.

CalcaHre.— II. o",3a; larç, o-,a4. — M. I!.

Stèle ;;r;i\('c Hiéroglyphes el figures uniformément rehaussée de vert. Trois

i egistres.

i" rbgistrb. Proscynème à Osiris pour JL fi •*•• ^e défunl reçoit les

offrandes de son fils |[l §T <a ' H"' Presse également ses hom-

mages a une dame II .. ^j^" "..

•j° registre. A droite, la daine ^k^^tJ accroupie; devant elle, un homme

A~'~A T st ^ , un autre homme JÎSk I
I

• l| " troisième person-

nage, "j 11 T> et une dame I A ^k . également accroupis.

3' rbgistrb. Le nommé v\\ I I est assis devant une table d'offrandes

de l'autre côlé de laquelle se présentent la daine , ,
\L et trois hommes

""'• s VI: C- P^P^;* et Î^V "•
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877
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,42; larg. o

m
,3i — M. B.

Stèle gravée. Hiéroglyphes et figures uniformément peints en vert. Cinq

registres.

1
er registre. Proscynème à Usiris; à gauéhe, pour le

^"\
"w^ I £ né

le frère .le lui, le ^"\"^J _». '" : 'le [Sj^'y7 - " "":
'''''

2
e registre. La femme de lui, la dame i^ Vj > née de ^^ Vj :

la mère de lui. \^\ k, née de fi J ; le frère du père, le ^""YHJ

^¥^' né ,le !^! ; ,a mère tlu père ' !2iTt^' m'e de ^LS-
3< registre. Le père *Ç^ \

j.~
fy,

né de "^ [g -}; la sœur du

père, la dame '"^'11, née de ^kJ^J*/ ; ' e frère du père, le \\\i I

né de M
|
-flw; le frère de lui, le ( \t~~~* J né de l'%f^ T ' e ln-' lt '

'"'"'"Jjfcîf

i
r registre. La femme du frère du pore, "w^ \^l*/ ; ' a m ®re c'e 'a

mère de lui, la dame fi I , née de t^ ; le père de la mère de lui.

le cpi^'y, né de [Jj|; le père du père, le r^f^l' né de ^? :

la mère de la femme de lui. wj^j' née de Ijï'^J: la sœui' de '"i-

m i.î.^éede^J.

5 e registre. La dame 5Ï5 >)«*, née de Z^l^j, et la dame » .
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878
M I ROPOl i l'i I in 11:1 M r.MNT Dl NORD.

Calcaire. — H o ,6o; larg o 90. — M. B.

Stèle rectangulaire. Hiéroglyphes rehaussés de bleu. \u sommet, cette

1,,.„.,.^, ;;
™„,-

:
,,,^ faSL^ÎftJM:^™

| V ^| * .*—'V
ij
TV iu-dessous, <'t en caractères plus

petits, esl un long texte disposé en colonnes verticales, au nomhre de trente-

six. Le chapitre cxlvui du Rituel, sous la forme très ancienne qu'il avait sous

la \iu' dynastie, occupe les quinze premières colonnes. Le titre est ainsi conçu :

1 1 1

Un autre chapitre du Rituel, qu'on ne trouve pas sur l'exemplaire du Musée

de Turin, mais que nous connaissons par le texte gravé au plafond de l'une

des chambres voûtées de Deir el-Baliari (Dùmichcn, Historische Inschriften,

Band I. Tafel XXXVI), occupe la fin de l'inscription, c'est-à-dire les vingt et

une autres colonnes. On a peine à comprendre l'énorme négligence du gra-

veur, qui nous donne le titre du chapitre en cette forme : ~~p\ au lieu de

1 , qu'il esl si facile de restituer. ?~~î

I 1

H
S
m

pi

11
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Au bas de la sièle. de nombreux noms propres, <|iul o'esl pas toujours

facile de lire, couvrent les deux registres. On distingue des n • . des

I I , des II I
v^^, tirs M I y , et autres noms usités a celte époque.

879
NECROPOLE DU CENTRE. VERSANT DI NORD.

Calcaire. — II. o°,4a; lare. o"\a8. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, les deux Ap-herou du Sud el du

Nord. Quatre registres. Famille rangée en ligues horizontales.

i
rr registre. Prière à Osiris de l'Occident pour un personnage qui porte le

nom curieux de \\~ et dont les titres méritent d'être signalés. Il était

f-.u

2
e registre. Le défunt est assis devant une table d'oflrandes. Une femme

et un homme sont agenouillés à côté de lui. La femme est la I i -*»-

l'homme a pour légende 1
*frfi

Il il) 11

3 e registre. Le ' iSâ I "^fs I reçoit les hommages du ^"\ ^y

T"" • '

6 e registre. La dame I reçoit les hommages des dames

880

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"',33; larg. o",aa. — M. 15.

Stèle gravée. Figures et hiéroglyphes rehaussés de vert. Les deux ul'as dans

le cintre. Elle a été trouvée à sa place antique, encastrée dans la muraille, à

droite de la porte d'entrée du tombeau de a^-aH
I . Une femme nommée



\Ki\l M KM S J» Vil
1

! DOS.

a^i"*"-? - . deux autres Femmes Y i?
-"

el
"*—

!

r^1
. deux hommes

J3* el
l
1 ^' la femme

^f
"•*

I'"'"
1 "'" 1

I

1 '" 1 à la cérémonie de l'apport

des offrandes.

881

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — il. o*,4i; larg. o
m
,a8. — M. B.

Stèle gravée. Figures en rouge h en jaune. Rien dans le cintre.
(lie)

Le jJ"*V ^ esl assis devant une table chargée des objets destinés au

repas funèbre. Il a derrière lui, debout, Ba femme fi/JLUô ê. Sent membres
X A~~*\ III «

de la famille sonl assis par terre devant lui. Ce sont : son lils Am> ^ii fils

V
, son lils »^^, sa fille

"J
-

, sa fille l""*"!^ > il Wlé {II--

^H«^. Une place vide a été mise à profit, cl l'on y a gravé, en lig

horizontales, les noms de quatre servantes de la maison, qui se lisent :

y

sa

lies

I

882

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o"',o2; larg\ o
m
,\>8. — M. B.

Mêle gravée, sans couleur. Les deux yeux dans le cintre. Tableau de

famille par rangées horizontales, l'rosrvnèine ;'i Osiris. ;i Phtah-Sokaris, a \|>-

herou, en faveur du lTT\ tK_/? I V'm^ It' ^ "' ranges devant lui:

I,, dame nj(A)2C la fille d'elle, HlllV M ~
' la fiUe d

'

eile ' ^T\
le père du défunt, J)V Jb, la mère de lui, ^J T^\. la fille d'elle,

Z^V la fill« d'eHe, ^~-J. I" «le d'elle. ^ \jfy
la fdle

délie. A 1

^. la fille d'elle, /f^T^^ •"

.
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883
ENCEINTE 1)1 N»>i:i>.

Calcaire. — II. o»,38; larç. o\3o. — M. I!.

Stèle gravée, sans couleur. Le tombeau est en forme de pyramide. Au coté

sud s'élève la petite chambre où les survivants viennenl accomplir les céré-

monies funèbres. C'est dans le mur de celle petite chambre, à droite en

entrant, que la stèle était encastrée. Les deux yeux en occupent le cintre.

Dans l'angle de l'œil droit, la légende alrc^f^, dans l'angle de l'œil gauche,

l,i légende M^-2- I \ • La partie principale de la stèle esl remplie par

une réunion de figures et de noms propies, précédés d'une invocation à Osiris

d'Abydos pour le 1 T —*l ~ i iV _±_^~^ ****>. Neuf personnage-, sont

assis par terre devant le défunt, auquel une table chargée des offrandes funé-

raires vient d'être présentée. Ces personnages sont rangés dans cet ordre : le

lils de lui, V"4-^^, le frère de lui, IS-j'Ill "^1, la

Au bas de la stèle, neuf autres personnages sont présentés par leurs seules

légendes, écrites en deux lignes horizontales. Ce sont : le i ^ | %k

*.. ^\p."rA< '» ^"j=K.«" TH.§»"n^
1k, • , un T @\ i—I

m
, un i__| • , un ^r"", né

/w^w^A Il I I I 1 _Ta~~«N I I I • Byww-A^l II ®«
de la même mère, un [' I

w
.

884

NÉCROPOLE nu :nord.

Calcaire. — II. o'",67; larg\ o
n
',5o. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Elle est de forme rectangulaire. Le sommet est

garni des fers de lance A. Nous n'en possédons qu'une moitié, celle du côté

droit.

On ne voit sur ce qui reste de la stèle qu'une suite de nombreux person-

nages accroupis et rangés sur quatre ligues horizontales.
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i

1 m, m:. I u homme debout, l'écharpe en sautoir. Légende effacée. Puis

des titres el des noms propres ainsi disposés :

Le frère de -.1 mère, I""
. (Le pronom féminin se rapporte sans

aucun doute .1 une femme aommée dans le commencement de la ligne, que

nous n'avons plus.
)

'•"'-'•"••• 12 ITHr
l.a Bile d'elle, """-V^ 1

'•""'"'"""PTk*',-
La fille d'elle. (nom martelé, peut-être celui d'Ammon) :

I,' dis d'elle, Y :

La lille d'elle, *-ï^|-;

La fille d'elle («le la fille), ^^^^^^5
m, m:. Le lil> de lui. <J V V—^ (fiO *~~*

i
m * ! (^e |

)|( ""»m maSr

culin se rapporte sans aucun doute à un personnage nommé dans le commen-

cement di' la ligne, que nous n'avons plu-.)

Le lils de lui. I \/~~~*. (martelé) ;

Le lils du lils de lui. Kl"12 (martelé);

La fille de lui. [1^ tj* :

La fille de lui, ^ :

La fille de lui. i (martelé) :

La (détruit) ~^;

Le fils d'elle, ^^"P'T":

U fil. d'elle, ^ft^'
3e ligne. I 11 personnage dont le nom a disparu.

Lefil8delui,-£-|gp~^~
;

k tlllllllt f\ Mil -^

La tille de lu..l™n™-^:
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Le Gis d'elle, ^™f © PTf^ 5

La Elle d'elle, ^™"^
La fille d'elle, ^jjof;

La fille d'elle, l '^^î
La nourrice, ^—! yT ^ >

Le fils Me,^PT*
Le fils d'elle, f]~JJ|-
V ligne. Elle est gravée avec beaucoup de négligence.

Un personnage dont le nom est effacé;

Le fils de lui, ^^nJP~
Lefilsdelui.frJÇflî^

l ne femme, sans titre, nommée n %:

Le 61s d'eHe, ^2."|ft^;

Le 61s d'elle, JaPTA+V
Un personnage, sans degré de parenté, ^^\ _

A4P 1^ ;

Le fils de lui,
p If^,',^;

La fille de lui, t. X*.

885
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°,i9; larg. o
m
,i6. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Assez bon style. Dans le cintre, l'anneau et les

deux yeux. Prière à Osiris d'Abydos, à |W] Â *, pour la dame x

Sa fille
JJ

|V, sa fille
p |^p,

sa fille J^^., sa fille^ *
|

^, sa fille
J

"==>

J , 7 ,
, la fille de sa fille, I— *—

', sa fille

J
—

—
', la fille de sa fille,

P
4 il, la fille de sa fille (nom détruit), la fille de sa

39
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fille, J"v Ji », la Bile de sa fille,
~®

j) l ne dernière ligne nous apprend

sous celte forme que la stèle a été exécutée
|

r le tombeau <le la défunte

p- »^vp::p?7~^:wv<-

886
Mi ROPOLE Dl NORD.

Calci — II. o 56; \arg. o ,36. — M. li.

Stèle. Dans le cintre, l'anneau entre les deux ^§, les deux H et les deux

w. Proscynème à Osiris, ^^ •*•
"

< >'
> . à Ip-herou, pour le k^ nommé

B
v ^OlP'"**'! V *ijV ^es

|

,illvllts 8°nt rangés à la suite, dans cet

ordre He J«JL¥J«^ljh-t5 '"^JV^
îlZ^>P~M' la clamc

! |->""Hjfc'î' <§> flzz

r& M^Z^-MP^'O^a
z^îii.T knEZPTroE<^.^?tr
IIMP—^ l"^![]' lod"mc

J!J-
la <kl"

ft y . la dame I . , la dame y . toutes filles de n-") . le ^^V H i

,v,^:v- ^T-âVI-TiliP-ÈV '-'-PT

}fflPHî>' f=HIBh--T^J^IIiP-
n- lr ^^^—^.tlf © • u 4^* n <Lc rcs,c n

'

esl

plus lisible.
|

887

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. (.".53; larg. .."',28. — M. 11.

Stèle rectangulaire, gravée sur les deux laces. La face principale est en

forme de porte. Aucune couleur.
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Proscynème en deux parties : d'un côté, à Osiris de POccidenl
| r le pT|

ïnAV^V^EE [!T : de
'

"""'"' à 0siriS] ''"'" srand '
pour quil

22?? "™Aulture excellente (^fflï) au ^SaVUM"?*
,—vVP I i

\u premier registre, Ankef assis entend la prière que récite devant lui /»««-*

sc«i, ce qu'indique la formule X À placée en avant de la figure

de ce dernier personnage. Les noms et les titres des six habitants d'Abydos

présents à la cérémonie couvrent le bas de la stèle. On lil successivement : le

^„i^! n°mmé^ i6^y^zzu^ u°mmù—f Quoi 'iue

le déterminatif manque, il est vraisemblable que tt %> est le nom dune

pyramide au service de laquelle le défunt était attaché. L'analogie des noms

autoriserait à croire que la pyramide ainsi désignée aurait servi de sépulture

à un roi de la ve ou de la vi
e dynastie.

FACE POSTÉRIEURE.

Les cinq registres sont encadrés par une. ligne horizontale qui couvre le

sommet, el deux lignes verticales qui bordent les côtés. La ligne horizontale

ne contient que ces deux noms: ] I -\ v|^"~ \ ^7^ |el I.

tille de la même mère (dont le nom, dans ce second exemple, n'est pas plus

clair que dans le premier). On lit au côté droit les noms suivants : la

~
P T" \ --\

fl,
la
"~" .\—VA -IIL, u„e *

»~~<* I I J a»«a J^». Jr I u^m/—^ Jr /w^ Jr Jr 1

si'
mic ~1

!
0n lil au '""' $""*" lcs noms 17"! !K I J

"•'
ÎËL

SZ.-U « „,„,„ *-)i;pTZ:Hir.S^«! '•'

"'"" Ml- es* a remarqier. Il semblerait indiquer que la stèle dont nous

faisons l'analyse est voisine de plus ou moins loin du règne du roi Ndà-hel et

devrait par conséquent être rangée dans une des séries précédentes.

Quant aux cinq registres, ils se présentent dans le même ordre que nous

les reproduisons ici.

39:
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,rr rbc,stw
•

'" fflïAhîMI^ZWT rt ;,sms
par terre

enfaceduKUi!U^;i3PT
a' registre. La -f-ls^ a devant elle les quatre scribes (deux seule-

ment, peul^être faute de place! onl été figurés), le KlT^I tf)^ le K|

.; registre. Même représentation. La —* J. est en face de trois

personnages assisjparterre, 1"
ftj 7^, 1

". Hl TiAl ï *LV [e

il vJMI ' -3^ - Deux seulemenl sonl figurés.

.V registre. I ne femme, donl le nom n'a pas été gravé, reçoil les hum-

i >" «JaJIXPT^- ''" ^lUCIVIV d"

pT|r3.2.[ni l^W, s IMtZTM' re |"' ,- sclll^s par deux seules figures

assises par terre.

5 e registre. Même représentation. Une femme, dont le nom n'a pas été

gravé, a «levant elle le g^^^/j^ 1" f ŒŒ)^ P
T '

le^
Jfjf yuJJ^ • ! i^. Le premier et le troisième personnage sont seuls figurés.

888
MXROPOLE DU KORD.

Calcaire. — H. o"\a4; larg. o'.iy. — M. I>.

Stèle du plus mauvais stylo. Personnages à peine ébauchés. Noms à peine

lisibles. Ceux que Ton réussit à lire sont les suivants : un homme k~T, un

homme 'ZzZ,. une femme 'ZzZ. un homme ^ , un homme #V , une lemme

ï I. un bon
-f [], un homme CV , un homme f . un homme ^

~
.

X H 2! V
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un homme ^^, un homme V . Puis viennent quelques signes encore plus

h s
U

indéchiffrables :
*^~*

, I**.

Y n
V

889

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",48; larg. o°\33. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Mauvais style. Cinq registres. L'anneau entre

les deux yeux est dans le cintre. Il est flanqué à droite et à gauche des signes

de l'Orient et de l'Occident, armés d'un bras qui fait l'offrande du vase #. Le

personnage principal est le ^V^W oll> né de 1 ^T\M-

Au premier registre, le défunt reçoit l'offrande de son fils, le $ %"^K

|
. Derrière celui-ci, est assis 'e 4=^>T§\^T^ ^ %•

•Le deuxième registre nous montre, d'un côté, la dame I recevant l'hom-

mage de la dame hul^, née de • , et du Hl*— -s-—
1 -5—

-

1
, né de

la dame •' . On voit, de l'autre coté, le ^^\ W- * *v V*" —» en

présence de sa temme ^fc*-*%*-

Au registre suivant, le f^| mi C-dIj^ Il a en face de lui sa mère,

la dame 1 suivie d'une autre dame, Uv. Tout à côté, un frère duw 1 1 J

défunt, "^^ Y'" , est en présence du „ nommé I I .

Les personnages qui occupent le quatrième registre sont : le kA ~ ^

m

71
,
né de I P , sa femme I ^^. fD ; |> ' a dame "§ fa^- née de



MON! MENTS D'ABYDOS.

«%• le ^ m^». '

I

sl ''" 'w "
ll " Persouna8e avec (V "''

légende: j£^ A\_UT

890
NÉCROPOLE UI Nolilt

Calcaire. — II. o '.;>(» : larg. o",ao. — M. B

Stèle arrondie au sommet. Gravée el suis couleur. Hiéroglyphes en creux,

figures en relief. Elle provient du tombeau de . Le défunt esl repré-

senté recevant l'offrande de I , son lils. Lu autre fils, le prêtre n • .

sa femme, la dame l J
a~~-a

|a sœur ( | (
,

s; , mère, 11^—'• et la dame j.

se joignenl à Sebekhotep.

891

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o"'.i.'!: larg. o",9&. — M. 11.

Stèle gravée, sans couleur. Rien dans le cintre. Trois registres.

i
cr registre. Pcpscynème à Osiris, o ^ pour le \ \"~|p'

>~

X& el sa femme, la . Le défunt et sa femme sont assis de chaque

côté d'une table d'offrandes.

registre. Tableau représentant un personnage assis. II est
^""\ y^ •

£^1 ri se nomme "7** Un **"> "
| "SL

^
et la dame J jf}-»

sonl assis par terre devant lui.

3e registrb. Tableau représentant cinq personnages assis par terre. Ce

• \T\\t\\ r^T:i^*- - izttpj-
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892
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,5i; larg. o"\35. — M. B.

Stèle gravée. Figures et hiéroglyphes rehaussés de hleu. Dans le cintre,

! inniaii entre les deux yeux et les deux chacals. Tahleau de famille. Les per-

sonnages sont rangés sur quatre registres superposés.

i
cr registre. Le défunt ^""Y ^^^ fil, né de sa mère IhK esl

assis devant une table d'offrandes que lui présente sa sœur *«m ô , née

de son père I I V.

2 e registre. Tahle d'offrandes au milieu du tahleau. D'un côté est assise

parterre la femme du défunt, ^H^**^, née de \w; de l'autre côté, égale-

ment assise par terre, est sa mère !•¥••

3 e registre. La sœur du défunt, I I %, née de f$o, et la mère de sa

mère,
f

SU A j I l , sont assises par terre.

kc registre. H est occupé par la formule «0 vivants», etc., sans variantes

dignes d'être notées.

En reconstruisant le tahleau généalogique de cette famille, on remarque

que le défunt principal Ouah-ka était fils de son père nommé Omh-ka, comme

lui, lequel avait épousé : 1° une Ran-s-ankh dont il eut le Ouah-ka de la stèle

et une fille nommée Bebou; 2° une Bebon dont il eut une fille nommée Ka-

lirn-t. Notre texte a donc raison de donner au défunt Bebon et Ka-hen-l pour

sœurs, bien qu'elles ne soient pas de la même mère. Il y a, dans les docu-

ments que nous cataloguons, d'assez nombreux exemples de ces doubles ma-

riages; la question de savoir si les deux femmes ont vécu ensemble ou succes-

sivement auprès du mari, c'est-à-dire si la polygamie était tolérée en Egypte

chez les particuliers, doit cependant, faute de preuves suffisantes , être réservée.
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893
NÉCROPOLE in NORD.

i aie — il o ,3o. — M. lî.

Stèle partagée du haut en bas en six bandes horizontales. Les nombreuses

Ggures qui la couvrent sont petites; les hiéroglyphes sont peu distincts. Le

li.mi de la stèle esl effrité. \ l'exception du défunt el une fois de sa femme,

tous les personnages sont debout, anomalie assez rare dans les & tableaux de

famille n pour qu'il ne soit pas inutile de la noter.

r 1

registre. Deux personnages assis, quatre autres sont debout devant

eux. \ uriiii iiDin n'est lisible.

registre. La scène est surmontée (l'une bande horizontale où on lit une

invocation à Phtah-Sokaris t | ! Wl f J^ k Un personnage

assis, dix autres debout occupent cette scène. Le personnage assis est Se-Bast

lui-même. Les personnages debout sont : sa femme I, sa sœur I %k |ï||,

sa sœur t^rV 1. sa sœur «=». six hommes sans désignation de parenté :

i»ti- \:zn— i>i—k~p^s- i:u-
11""" Il

j ,, Qom j u .sixième parait avoir été omis.

3' registre. Bande horizontale où on lit une invocation à Osiris en faveur

du 1 I I m. Ce personnage comparait ensuite en présence de sa femme I

Jm, de sa sœur ^ . de sa sœur II—>, de son frère fi. de son

frère
^~~-

1, de sa sœur ^^ | - ) de sa sœur , d'une femme nom-

/T REfiisTiiE. Bande horizontale où on lit une invocation à Osiris-Ounno-

phris en faveur du père du défunt, i comme lui, et nommé **^ . Plus

bas, Sebekhotep est assis. Il a devant lui une femme J ^f^ -^^ !• so "

'"'"'
S iK > sa sœur l^v;" ^k • Les autres noms sont difficiles à distin-

guer.

ô' registre. Bande horizontale où on lit une invocation à Osiris (nom

oublié') de l'Ainenti. à Anubis. pour le 1 nommé I -. Dans le tableau.
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[bel esl représenté assis el recevanl les hommages de sa femme ( nom difficile

.1 lire), d'un enfanl qui doil être son 61s el qui s'appelle "T II . d'une

sœur ii JJ JM iîi <w„ accompagnée de son lils ~lu . de deux

autres femmes el de leur lils.

6- REGisTnr. Bande horizontale où on lit une inscription affrontée, avec

prière, d'un rôle, àAnntà pour le^X!T ^|-^^ ;
,k> l

'

aUtFe '

pour le 1 I - I . (.es deux personnages sont représentés à chaque

extrémité du tableau qui suit. \u milieu est debout une ^ K travailleuse t

qui apporte le lait dans deux grandes jarres. Le nom de cette femme se con-

fond dans |e> légendes compliquées et enchevêtrées dont la scène est couverte,

et ne saurait être lu avec une suffisante exactitude. Ou peut d'ailleurs en dire

autant d'à peu près toutes les autres légendes, que le peu de netteté de la

gravure rend, comme nous l'avons déjà dit, toujours plus ou moins obscures.

Voir le n° 1001.

894
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — IL o'",55; Iarg. o"',35. — M. B.

Stèle. Dans le cintre, le chacal d'Ap-herou debout entre les deux ut'as.

Plus bas, offrandes diverses adressées à un personnage assis par ses parents,

rangés un peu pêle-mêle dans les autres parties de la stèle.

Il serait difficile de trouver autre part une stèle d'une gravure plus négligée

et d'un style qui rappelle de plus près un griffonnage d'enfant. Quelques noms

propres comme I l V, J~^4^1^ (porté par une femme), peuvent à peine

être déchiffrés.

895

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE LEST.

Calcaire. — H. o
m
,54; larg. o",35. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Au sommet, prière à Osiris de l'Amenti eu

faveur du !&^ M t """ ^\ IZTAl!' ® %• '-e tableau que celle

prière accompagne représente le défunt assis auquel trois personnages appor-

tent des offrandes. Légende du premier : y> fi fi .S- -Légende

du second : |
IMMMIBIj

J, r ,rende du troisième : <=> ^-. J ] il
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\u registre suivant, quatre personnages sonl assis par lerre. Ce sonl :

izzs¥ ( > ~*v!!!:2;ti
« • :\^z

Le registre du bas esl occupé par quatre autres personnages, également

-par terre. C ^f^V™* '

'' ^"VJ

esl illisible; on voit seulement qu'il s'agit d'une femme, Bile de ^J^U-

896
NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT DE L'EST.

Calcaire. — II. o",36) larg. o",aA. — M. I!.

Stèle gravée. Hiéroglyphes et figures rehaussés «le noir. ,„>>

Dans le cintre, prière à I >siris d' Uîydos à la fois pour le jt^l J

fl - et le _L, !•¥ _ . La prière esl suivie «I un l;il>|ean fini
, *X w ^—i^^>»~~^\ \ ® r •

représente les deux défunts assis de chaque côté d'une table d'offrandes, lu

bas sont les noms de la famille rangés en colonnes verticales. On lit :

Hi \z i: IL f* -^ Hi V **

C 5? = =2 à
<

=
a i - Ë z j'j û

H = !J t 1 è u ^
PT J £ nls =
fl P j

Sî
ju - -

U

897

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT DE L'EST.

Calcaire. — H. o",3a; larg. o
m
,i7. — M. li.

Stèle gravée. Les hiéroglyphes sonl peints en bien. Rien dans le cintre.

Courte prière à Osiris précédant un tableau où le T°^r° T a js—> et sa
»« O ***- , I I A*~~*\ Si—liM

femme %
x
A '-~~* M,Ml représentéa assis devant une table d offrandes.
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lu-dessus du groupe est l'inscription ^ <1 V -jL ' ~~~
"2J" 0. se rapportanl

à un personnage donl l'image n'a pas été gravée el qui esl peut-être celui

auquel esl dû l'apport des offrandes qui constituée le repas funèbre placé

devant le défunt.

Les deux registres suivants sont occupés par deux séries de noms propres

rangés en lignes verticales. On lit :

Ç }a PT X X * X Y PI py

u

1*1 ss J3. U U

•» ï J
1

ll

(c'est-à-dire cret à toute personne qui est sur cette stèle n).

898
>ECRÛPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE LEST.

Calcaire. — H. o
m
,hj; larg. o'",i7. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire, gravée, sans couleur. Le défunt est repré-

senté au sommet faisant une adoration. Il est suivi d'une femme. Sa légende

1—3™!?^^ @ l^fHnTiUPîJ- La ,,M""K
'

<|U1 '"^«""Pg™ :>

pour légende T^T \ H

.

•

Viennent ensuite quinze lignes horizontales de texte. On lit : J"T) V ^-



316 M0N1 MENTS D'ABYDOS.

HM)

NÉCROPOLE 1)1 CENTRE. - VERSANT DE L'EST.

Calcaire. — H. o",4o; larg. o"a4. — M. B.

Stèle gravée. Hiéroglyphes sur fond jaune. Dans le cintre, les deux ut'as el

les deux chacals. Aucune représentation sur le champ de la stèle, qui est

occupé tout entier par des bandes horizontales el verticales d'hiéroglyphes où

Ion oe lil [tas autre chose que des noms propres. Le style de la gravure esl

très négligé, el les signes, mal gravés, laissenl deviner plutôt que lire les

n-. La stèle paraît avoir été érigée en souvenir d'un
[ \~^î nommé | u

. Peut-être était-il fds de la dame 'W oll»- Beaucoup d'autres

ns sont cités. Aucun ne peut être lu avec certitude.

900

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE L'EST.

Grès. — II. o ,43; U-. o",3o. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes sans couleur. Le nu des hommes est en rouge sale. Les

deux chacals sont accroupis sur un autel. Plus bas, courte prière de deux lignes

à Osiris de Mcndès. Le défunt n'y est pas encore nommé. Au registre suivant.

tableau représentant deux hommes el une femme marchant. Le premier est

le défunt lui-même; il esl i% "V* ^e scconô est so " Pere
*~~~*

lj\*«. La femme est sa mère ^- lli - * -h—. Un tableau
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de noms propres rangés en lignes horizontales es1 au bas de la stèle. Sont

successivemenl nommés :

i. La femme du défunt, Il | Sk I **Z^ s~z^

•?.. Son fils, n —?',

3. Sa fille, ^||-;

5. Son frère, ^Y? (Jfc)

ï{îi ;

G. Sa sœur, -a\D
]

ï

y. Sa sœur, • I;

8. Sasœur,
n
TkçL.\P"-

Cr^ll.;
• • • _J2 I AWM « > 1 I

9 . Sasœur,~*^VJM-J m I /~~~A J^ Ail

901

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE L'EST.

Calcaire. — H. o"\3o; larg. o
m
,23. — M. B.

Stèle en forme de porte. Hiéroglyphes et ligures en vert clair. Prière à

Osiris d'Abydos pour le ^\ ^™^j$ Z^|^ "T/] \
Son fils

'
le ^\

C^rÎ^VV né de la dame J~^j^. fait devant lui le

X A. La femme du défunt, I I i l ^, ii lie de sa mère ^^ ^J -/

•

est présente à la scène. A la suite de ce tableau est une inscription de Imii

lignes horizontales où l'on ne lit rien autre chose que des noms propres, énu-

mérés dans cet ordre :

Son fils, ^^\
I , né de I I>~~*l;

Son fils,
^""\

j^ , né de 1 ï^~-> J;

Sa fille, il fil 11, née de la même mère (Banerim)',

Son frère, * \IHIB
1I'M. né de &<T]l,
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s •".£tfTy»"'*M'
Sa sœur, la dame

(1*J*-*-,
née de ^Jp]|;

».*TH !"Vi

<-«•< .«vvîrt-- a«VBa->
La fe le de son Bis,

*""*^, née de *^
jj J J):

La femme de son fils, I i
—"—

. née de +• -> -~*~* :

La •• nourrice d, «lu^ I v '"''' '''' *"~~* ^*^ '

902

NÉCROPOLE Dl CENTRE VERSANT DE L'ES!

— II. o ,5 U larg. o
m
,3i. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Hiéroglyphes el figures rehaussés uniformé-

menl de vert. Le bas de la stèle esl couvert, comme le bas de certains sarco-

phages, de deux (''normes uias peints sur fond jaune. Deu\ registres.

i REGISTRE. Tableau. Deux hommes et deux femmes asM> juir (erre el

respirant la fleur, symbole de la renaissance promise au défunt. D'un côté esl le

I^IVI, né de la dame . et la dame -*»-^ née de W.I" ç

De iaufe* c6té ' ie ^.f^n^U' Qé de r^M^- h ia ,ii " 1 "'
~*7 hée

!' registre. Noms propres rangés en lignes horizontales. On lit successive-
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il m. "^"a^U-

903

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DK L'EST.

Calcaire. — II. o'",3i; larg. o°,23. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Une prière à Osiris d'Abydos occupe le cintre.

Elle est au nom du ™
1 1 1 II i . Le tableau qui suit est la représenta-

tion du défunt assis devant une table chargée d'offrandes que sa femme

l^=V II et son (ils
I HP déposent à ses pieds. Puis viennent sept

lignes horizontales de texte ainsi rédigées :

^w^arpsiPZà-MU*»

TROISIEME SUBDIVISION. - STELES DIVERSES.

904

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD-EST, CONTRE LE MUR D'ENCEINTE.

Calcaire. — II. o™,77; larg. o
m
,48. — M. B.

Grande et belle stèle. Le défunt ^g *""> V«^ I
M

\k est assis sous un naos richement décoré. Une prière est faite à Osiris, a

Ap-lierou, a tous les dieux d'Abydos, en sa faveur.
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Elle se termine ainsi :

Le classement de ce beau monumenl ne B'opère pas sans difficulté. On
j

trouve li' grand style, la largeur el le fini de la su1 dynastie, époque à laquelle

l'ail égalemenl songer le nom propre Ameni. Mais les deux ut'as terminés par

des queues de crocodile, les chacals du Nord et du Sud assis dan- le cintre.

appartiennent à la \nr, el ce n'est que sous la xm' dynastie ei parmi les stèles

plus ou moins voisines du règne de Ndd-het qu'on trouve la robe terminée en

pointe aiguë sur les pieds, dont notre Imeni est vêtu.

\ première vue, on classerait donc la stèle n° 90/1 parmi les monuments

contemporain- des bnenemha et des Ouserlasen; un examen plus approfondi

et la lecture des textes nous forcent a la ranger dans le nombre de ceux qui

ne -"ut pas antérieurs à Nââ-het.

905

NÉCROPOLE HL NORD. ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\88; larg. o
m
,48. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, le sceau entre les deux ut'as.

Le défunt est assis en avant de la porte d'un palais. Il a en main le long

bâton et le sceptre 4. Il s'appelle ^™^- B est ^I^'^iPf12
• V ^"> ~^- %•". Devant lui, sont assis par terre : la M L 1 %k M

Les trois registres suivants sont occupés par d'autres personnages, égale-

menl assis par terre. Ce sont :

"laifllIifwîV*
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--^ililU.»?*

"KlALLi*
^^n^iiiPrAHir

Cette stèle rappelle par son grand style la stèle précédente. Tout d'abord

on la croirait de la xu e dynastie. Le nom pfî "*" nous force à la reporter

beaucoup plus bas, et c'est jusque sous le roi Nâd-het qu'il faut la faire des-

cendre.

Le classement chronologique des monuments égyptiens est impossible si

l'on ne tient pas compte de ces différences. On trouve des stèles de mauvaise

exécution sous la xuc dynastie, qui est la bonne époque de la gravure, par la

même raison que l'on trouve des stèles d'excellent style sous la xiuc
, où l'œuvre

des graveurs ne se distingue généralement cpie par son extrême négligence.

Peut-être y a-t-il là une affaire de mode et d'usage. Ce sont peut-être les

mêmes mains qui ont gravé les murailles des admirables salles voûtées d'Aby-

dos, qui sont de Séti, et la détestable salle liypostyle du même temple, qui

est de Ramsès. On était correct et châtié sous Séti; on n'était plus que négli-

gent et insouciant sous Ramsès. Il n'y a peut-être que cette différence entre

Ousertasen et Nùà-hel.
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906
NÉCROPOLE DU NORD. ZONE Dl NORD-EST.

Calcaire. — II. o ,5a; l..i
;;

. ,, ,3a. - M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, les deux chacals il Ip-herou,

seigneur d' Vbydos.

Le texte qui accompagne la Bgure du défunl se divise en trois parties. La

première contient la formule kO vivants sur la terreu, etc., avec des variantes

dignes d'être recueillies. La seconde est un proscynème dans les termes ordi-

naires adressé à Osiris, à ^p-herou, à tous les dieux d'Abydos. On trouve

dans la troisiè les souhaits en faveur du défunt, qui esl ^^"fl""?*

jLsmîn~HPîrimT,;,mTms/s^i

907

NÉCROPOLE DU NORD. -ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — H. o",4o; lafg. o°',û2. — M. I!.

Stèle avec un rebord en axant qui, bien que sans ornements, semble être

une table d'offrandes. Hiéroglyphes et figures rehaussés de vert.

Les trois registres qui occupent le milieu de la slèle sont encadrés par deux

prières affrontées à Osiris, en faveur du t£V^™# V \ *' ^es Pe,
'sonnaBos

qu'on trouve dans les trois registres sonl les suivants :

î" registre. Le *^j
P IV-^^ ou gain®) assis par lerre.

a' iiKf.is.TUK. La dame 8 - en gaîne, assise par terre, suivie du nra

V debout et en gaîne, comme une momie.

3 e registre. Le nra\ u I *~~* en gaine, assis par terre, suivi de

ebout et en gaine.
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908
NÉCROPOLE Dl. NORD. ZONE DD NORD-EST.

Calcaire. — II. o",5o; larg. o'",a8. — M. li.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, les deux uias. Quatorze lignes

horizontales de texte couvrent toute la strie. On y lil un proscynè a Osi-

ris, à Anubis sur sa montagne, dans l'embaumement, à Ap-herou, au dieu

grand, '^^ j vv
- I

'

11 faveur des personnages dont les noms suivent :

Son frère (qui l'aime vraiment), I*"*— >~d " '-tT^fl

SaM,1,"'-l^lM~4»T ;

Son père, le
^"\

d ;

Sa soeur, S=5PX;01;

Son frère, f^\ ^"^
Son frère, n~V I né do la dame ^P :

Le ... il I i ^"-^^, né de >~~*
[|

i
;

Puis vient la formule^ m _ ^L-^ +^_Al .li/l i'

ipii indique que le proscynème est fait par i <rà ses pères défunts i>. I ne

dernière ligne, qui semble être d'une autre écriture, donne des noms propres

difficilement lisibles. Peut-être faut-il lire : J^ l V."r5 Sir=
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909

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. - II. o le larg. o' 3a. — M. I!.

Stèle. Les deux irfas dans le cintre. Les hiéroglyphes el les figures soûl uni-

formémenl rehaussés de bleu.

Prière à Osiris de l'Occident, dieu d'Abydos, pour le fï^^î-^V
né de \^ J^V- ^e tableau principal représente le défunt «! sa femme

!-L 1 1 - ! M^T' devanl lesquels une femme /—*"* esl assise par

terre. Plus bas, un VV j\\ reçoil l'hommage 'I'' J ~*^ debout,

el de '— • I

]
• a>sis par terre.

910
NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o™,29'; larg. o
m
,i(). — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes en bleu sur fond jaune. Le nu des personnages est en

ocre rouge clair.

Dans le cintre, un seul chacal accroupi sur un autel. Il est accompagné de

la légende d'Ap-herou d'Abydos. L'inscription qui suit est une prière à Osiris

de l'Occident, à Plitah-Sokar, pour qu'ils donnent le souille agréable au pf|

f
"^-a—.'j—j^, né de sa mère ^

l .Le défunt est assis. Il tient sur

ses genoux un enfant de sexe indéterminé. Au-dessus de la tête de l'enfant

esl une légende ainsi disposée : Z^Z ^^ ^T". Devant l'enfant est une

femme agenouillée qui lui tend un vase. Légende :
^ »¥ „ *• '») il ^^

. Deux noms propres sont inscrits entre les pieds de la table d'offrandes.

Ce sont ceux d'un fds du défunt, a~~a V , cl (l'une fille lffi£2< 1 "
g—s JT m i £-~3

chien dès gras, les oreilles droites, la queue retroussée, est debout sous le

fauteuil du défunt.
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NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o'",Go; larg\ o™,3i. — M. lî.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, les deux chacals d'Ap-licrou du

Nord et du Sud, debout sur une enseigne. Trois registres complètent la stèle.

i
or registre. Prière à Ap-herou d'Abydos et à Osiris de l'Occident en faveur

,,„ msnTè^. - * Hirrrîrcv * "• •

US- «".««*0*=rTT<J*«-
2e registre. Le tableau représente le défunt et son frère assis de charpie

côté d'une table d'offrandes.

3 e registre. Quatre femmes sont assises par terre. Ce sont : la mère du

défunt, déjà nommée; ses filles I
, ^^ il .dfc^, et 1~±~

.

912
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,37; iarg. o"\24. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes et figures en vert.

I
e* registre. Les deux chacals accroupis sur un autel. D'un côté, Anubis

|ï: de l'autre, le même Anubis, T»V'

2 e registre. Proscvnème à Osiris, neb ankh ta-oui, pour le ^^\ À^k v_~ .

né de S "w" \^ , par son fils
v~v- V jX\, né de «=>.

3 e registre. Le défunt et une femme (sans nom) reçoivent les hommages

d'un personnage dont le nom est difficile à lire et d'un ^ =d wi • nommé

6 e registre. Deux femmes el deux hommes occupent le tableau suivant.

Ce sont : la fille d'elle S, la^ *, "\$, le ^\\\~\< le frèrc

de lui, le f]^Vï' ,C SCI
'ibc HîVT"ï(w)

'
"6 de "II Y
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9 I 3

Mi ROPOLE Dl NORD

Calcaire. — 11. o ,44; larg. o ',3o. — M. I>.

Stèle. Le persi ge principal e>i peinl en rouge; les autres sonl -ans cou-

leur. Les deux chacals <l \|> lierou, maître il Vbydos, sonl dans le cintre. La

prière esl faite à Osiris pour le ^/g^j \ ^- né de la dame ||i-i

par son Gis, le J
_

' I . Le tableau qui occupe le milieu de la Btèle

représente le défunt, auquel son lils présente la table chargée des mets du

repas funèbre. I a personnage non figuré assiste à la cérémonie. Il a pour

légende : j} ! vj* I ]• 1Jn second tableau couvre le bas <lr la stèle. I a

,V F§_^-V ,o,o,i l'hommage du ^^^j^ el d« £j

"pj-rm-'^ii^v,,.,.,.

91 'i

NECROPOLE IH NORD. ZONE Dl NORD-EST.

i alcaire. — II. o ,8a; larg. o",48. — M. Ii.

Stèle gravée, -ans couleur. Dans le cintre, les deux yeux et les deux cha-

cals. La partie principale de la stèle est remplie par un texte de huit lignes

horizontales ainsi conçues :

Trois personnages figurenl ao Bas de la stèle. Ce sont :
* çC^

|

% vif ie gvs>*mufj;. '" ^iTÎPTr;
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915

NÉCROPOLE I)U NORD.

Calcaire. — H. o°'/io; larg. o
m
,i8. — M. li.

Stèle. Rien dans le cintre. Deux tableaux. Le premier montre, à droite,

<^- m ' de ^hJVvsj; à gauche, ^ |k. >
m> ^° ' a même mère; tous deux

assis de chaque côté d'une table d'offrandes. Le second est composé sur le

inê plan. Les nommés I "~
, né de "Wj^J. et 1 •» né de "—

•>

!)I6

.NÉCROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — H. o°,ao; larg. o'°.i5. — M.

Petite dalle rectangulaire. Le défunt debout, appuyé sur le long bâton du

commandement. Sa femme est derrière lui. Le texte contient une courte

prière à Osiris en faveur du 8 ZB 1 «
j ^ . Vl l

1^ ~~
_ ^f. Sa femme

fst la ~ m»J ~ •

917

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,63; larg. o™,27. — M. B.

Stèle funéraire. Elle a servi d'épitaphe dans le tombeau de deux person-

nages dont les légendes affrontées se lisent :

"«^ M««"A ArV- n * r-._

« a m
i—=. m
4 PI
L *
l H
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La gravure esl très grossière. Quelques Qoms des membres de la famiiii

peuvent seuls être lus; on ne peul <jue faire des conjectures sur la véritabli

lecture des autres noms.

91 N

M CROPOLE Dl CENTR] VERSAIST IX NORD

e, — II. o i'>; larg. o",i i. — M. I!.

Stèle funéraire. \n premier registre, Osiris esl assis. I n éclal de la pierre

.1 fait disparaître la figure et le nom du personnage adorant.

\n deuxième registre, une femme «! deux hommes sont en adoration. \

côté de >a femme se trouve 4 ^^ -iJ : ' '"''' ''" premier des deuj

hommes, 1 8 S; à côté du second,

919
Mi ROPOLE 1)1 CENTRE. VERSAN1 IX NORD.

Calcaire. — II. o' . i<J; larg. o",ia. — M. I!.

Stèle funéraire. Vu-dessous des deux uias, ce seul texte

920

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o"'.2o; larg. o
m
,i5. — M. B.

Stèle funéraire au nom de la m tHHz \** J et de la m
I i

*~~*
J.

On ne trouve pas sur la stèle d'autre nom ni d'autre figure que la figure et

le nom de ces deux femmes.
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92 1

M i ROPOLE Dl NORD. VERSANT D1 NORD.

Calcaire. — H. <>".32; larg. o"',ai. — M. I!.

Stèle funéraire gravée. Suie très négligé. Los hiéroglyphes sont à peine

ébauchés e( ne se laissent pas toujours deviner. Le défunt se nomme

922
NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. cTV'y; larg. o"'.-2~. — M. B.

Stèle funéraire. La prière à Osiris se termine par ces mots qui contiennent

toute la généalogie et les titres du défunt : JJ
_
p__. ^ \ ^ ^^ I W^

J "M
I »N ~ I^Tt \ • Au bas de la stèle sont représentés le lils du

défunt.
"==>

n I . et sa sœur I
*^

$ V .

923
M ::CROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,tç); larg. o'",n. — M. B.

Stèle. Le défunt s'appelle pBH ' a^- La sl^le a été érigée par les soins

de son frère |-+-|,r ^ •

924

NECROPOLE DU NORD.

Granit gris. — H. o",o3; larg. o".:>/i. — M.

et au noiStèle au nom du jL,T'""î"T'£~ZPPTJ
le
*^| 112| m ~-/>-~ ® "l^O- Une légende gravée sur le côté non-

•i'i"-" l 'i""Z;PPT'- li;il '- il")CM^'
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925

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE Dl NORD-EST, CONTRE LE Ml It D'ENCEINTE.

Calcaire. — II. o ,4o; Inrg. o ,a8. - M. I>.

Stèle re» (angulaire. I ae coupure dans l'angle supérieur de gauche montre

que la stèle devail être encastrée dans un mur donl elle suivait la forme. Prière

à Osiris. Le défunl
"*""

il el sa femme !âi*^L reçoivent 1rs offrandes de

leup m lUMMéill
( | u frèré du ^funt, v^^^^- A " deuxiè registre,

un personnage nommé M m fil
'"' sa sœur I* reçoivenl les

offrandes de PVv)"^ J et du T^l""" "^^ Halhor-sori a pour titre

!-

926

NECROPOLE H! NORD. ZONE Dl NORD-EST, CONTRE LE MUR D'ENCEINTE.

Calcaire. — II. i
m
,oo; larg. (.".77. — M. B.

Stèle funéraire. Elle débute par cette inscription :

iJfllBTi.MAS+Z.iTXyftTSS^ïP??

?^Z:*sV!kJ?RJ™ 1:.T
,

«T!IW«lirrî"
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Le bas el les côtés de la stèle sont occupés par de nombreuses représenta-

tions des parents el des serviteurs du défunt. Mais la pierre s'effrite considé-

rablement, el déjà la pluparl des légendes sonl illisibles. On distingue encore

le nom de la mère du défunt, I VlnrHi le nom d'un frère I
* 1 1 ,|,.

927

NÉCROPOLE 1)1 NORD. ZONE Dl NORD-EST, CONTRE LE MUR D'ENCEINTE.

Calcaire. — H. o"',49; larg,. o"',28. — M. I!.

I ne stèle et une table d'offrandes placée au pied et en avant, le tout taillé

dans un seul bloc. La .stèle débute par cette inscription :

Les parents du défunt sont énumérés au bas de la stèle. On lit : ! i y 1

•*W * /~~~+ <=
, « a~~* -i | » A A _^_ -est— | k * *—- * i

• 1 * , I • II. ^1 M* ^es autres noms ne sont

plus lisibles.

928
NÉCROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — II. o"
1^; larg. o°\aa. — U. B.

Stèle carrée. Deux cavités rectangulaires de destination inconnue onl été

ménagées sur le côté gauche. Style confus. La prière se termine par
^
U

_

m

^8>^.*^1 I*. Uôtédumortest
W-^"ll.. km

. A )l ii \>—vt J i =^—- rj m <=* 1 1

autres registres figurent
: V Vk

%^'4^' fV^^r
5^^ ( " '

'
J "J"
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929
M I ROPOl l m i

I NTRE. \ BRSANT Dl NORD.

Calcaire. — II. <> ,a4; larg, o .17. - M 11

Mêle funéraire. I m' prière faite à Osiris en faveur du ^^ JL 1 x
r

'
.

de la pari de -m frère p^^^. donl L légende se lil ^^j'jJPJ

930

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT Dl SORD.

Calcaire. — H. o",4i; larg. o",a3. — M. B.

Stèle funéraire. I ce partie seulemenl a été gravée, l'autre nesl encore

que tracée à l'encre noire. Mauvais style. Le défunt est I' J# .. fils de lii.

Sa femme est 11J, fille de ~V" ' j(S allln ' s personnages cités ne sonl

appelés que par leur nom, --ans désignation de parenté. Ce sont :

^ iv « s: ~ n i\ 1.1 in -5 ivv. s
ïl T5X. I I i H m. U Uj ç= -s- 2:— ^ s -i a -s- ^ -|ii rr 1 $r l t

w
<r- IM |M m ]{|

I" ^ T T

931

NECROPOLE 1)1 CENTRE. - VERSANT l>! NORD.

Galcaire. — II. o-,a8; larg. o
m
,i8. — M. B.

Stèle funéraire peinte. Figures sans noms propres. La formule d'invocation

lions apprend le nom du personnage à la mémoire duquel la stèle a été éri-

gée. Il était ct"\ el s'appelait 1 I %. lils de . Sa sœur était la daine dr
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932

NÉCROPOLE Dl CENTRE. - VERSANT Dl NORD

Calcaire. — H. o"',48; laq;. o",2g. — M. I!.

Stèle funéraire inachevée. Les légendes seules onl été gravées. Le défunl

paraît avoir en pour fonction celle de 2| -*£^m~- et s'être appelé "^ ^v

Son fils, se nommait I 1
*— . sa femme T 1 .On cite encore un per-

sonnage, dont voici la légende 1 1
*—-, el sa fille III- La nourrice

du défunt, avec l'inscription _ I ^^, est citée au bas de la stèle.

933

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",2i; larg. o"\ i(j. — M.

Petite stèle peinte en couleurs très vives. Le défunt est kA - I II. lils

de sa mère ~ J. Sa grand'mère maternelle est - J. On cite encore :

son père (1^P^~^> *011 frè,
'e ^\\ \\J & un autre frère,

1fr^-
t )fe

un autre frère
,

jj || [j
^

.

934

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,33; larg. o^aa. — M. B.

Stèle en forme de porte. Le ^"^f^f""!V ost en P résence de sa femme

m. Sa mère
=

I figure au registre inférieur en présence de sa fille m.

935

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
n
',.'>5; larg. <i ".•>(>. — M. B.

Stèle funéraire de bonne conservation. Les hiéroglyphes sont en vert clair
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sur un fond d'ocre jaune. Le nu des hommes esl rouge, le nu des femmes esl

jaune. Le pers< âge principal esl hTM wI-fM I
•» ' JS porteurs d'of-

rrandessont:^JPj; (
fe |.J^(fc , HHEP7

(homme), ^J^ (homme), frH^hon > ^iVJ'^
(I ' ),ffJ^^P"f (homme), ^'jjjj'"^"*(homme),la fille de

celui-ci, 1 1 _é_.

936
\l< ROPOLE Dl \hI!1>.

el albâtre. — 11. o ,53; larg. o ,3o. — M. B.

Stèle en forme de façade de naos. I ue plaque d'albâtre encastrée dans le

calcaire du monument figure l'évidemenl central, qui n'a pas été pratiqué.

La stèle se divise ainsi en deux parties, le pourtour de la porte el le fond <ln

naos.

Portb. Linteau, Prière à OsirisT -
fl"î

*' - T 1^^

lants. D'un côté : 1 "
_t_/\ ^«^'JT"*'^ i -fl - .De Vautre

Fond de naos. Doux invocations occupent les quatre lignes du liant. La

première est faite à Osiris en faveur du ^"*\
<V «Il k II- 'a seconde

a Sokar en laveur de la dame w
i fy

•
I l • I. Sur toute la stèle.

CL i) I A ni A~~~\ I J I

1rs hiéroglyphes el les figures sonl rehaussés de vert.

937

NECROPOLE I»! NORD.

Calcaire. — II. o'.kj; larg. o",i5. — M.

Mêle en loi nie de porte, grossièremenl peinte. Sont cités : le défuni I \
5- _. * s^. -a Bœur ('.'). sa mère Ail V, une fille de cdle-ci,
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sœur du défont, 1^^^, un frère du défunt, f^
VN

, un fils du défunt,^^

'

938

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o",3o; larg. o"'.i8. — M. B.

Stèle funéraire. Cinq lignes horizontales. On n'y trouve qu'une prière à

\|i-liiiuu, suivie d'une liste île membres de la famille du défunt. Celle liste

est ainsi conçue
: jJ^J"5^^^"V^™î ^'•"M"

i V ]% e ' 'e *-ex 'e se,n ^' e n'avoir pas été achevé.)

939
NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,35; larg. o

m
,ao. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes en vert. Les offrandes sont peintes en couleurs écla-

tantes. On lit au sommet de la stèle deux proscynèmes affrontés; l'un (à Phtah-

Sokar) pour ©Il -f-, fils de son père ; l'autre (à Osiris d'Abydos)

pour | Il , tils du même Holep.

Deux proscynèmes affrontés se retrouvent au registre suivant, l'un (à Halhor)

pour la dame ^J~ , née de la dame ~ 1, pour son (ils I V, né de

; l'autre (à Osiris) pour fS^Hi, né de
jjjjjjj* %^fc>

Une table d'offrandes occupe l'extrémité du registre inférieur. Trois femmes

sont assises par terre devant, celte table : *• ~ V, née de (homme);

a~~a V—*— >
" (

'

t; d» même Hotep; -v^.%, fille du même père.
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!)'|0

m i ROPOl i Dl SORD.

B. - H. .'.7; I.h;;. ,34. — M. B.

Stèle grossièremeni gravée. Dans le cintre, l'anneau entre les deux nins el

les deux chacals. Le champ de la stèle esl partagé en quatre registres hori-

zontaux.

1" rbgistre. Le défunl esl assis, tenanl en main une sorte de sceptre. Il

s'appelle O'ITIV^*^ e1 '' sl gT\- Devanl lui, son fils, le («iJ*""^
I. présente les mets du repas funèbre el récite sa prière à Vp-herou.

registre. Li' 'vj ^ #1 esl assis par terre. Trois person-

nages, égalemenl assis par terre, lui présentent l hommage. Ce sonl : le ^A

<—> n aw^\

.; registre. Tableau composé comme le précédent. Le personnage assis

devanl les trois autres esl *A o a|:\ ^iKl'' ' (,> ''"' v a,llr< '

s " Ml ''

même titre el se nomment xl. et # II.

V registre. Même composition. Le p(| /=*% es ' i,ss i >
|

,;I1 ' terre en

j

941

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — il. ,5a : larg. o" -''"

Stèle funéraire très effritée. Deux registres. Le coté droit du premier registre

esl illisible. \u côté gauche, on distingue encore une prière à Ap-herou en

faveur du défunl <|ni a pour légende f5^ ^~~\. Sonl nommés avec

lui ^"^M'-iHa—'^11 el
t

""^\iP"
'

• ^" deuxiè registre, un per-

sonnage dont le nom a disparu esl assis recevant l'offrande de "

-i^siii-i
"*~
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942

NECROPOLE Dl NORD

Calcaire. — H. o",3o; Iarg. o",20. — M. B.

Stèle écrite à l'encre noire. L'invocation à Osiris esl terminée par ta légende

du défunt, conçue en ces termes : jj 1 -M- ^\^\ i * . La pierre a beaucoup

souffert, et l'écriture ne s'est pas toujours bien conservée. Les noms I' J

^^ - ^>*I" "^"^J' I 1 1J son* encore reconnaissâbles. In
\
—

j

1^
S

U^ I
He1 "' '° ^re, assez rare à cette époque, de ^^V|lJk.

943
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",3o; larg. o
m
,a6. — M. B.

Stèle arrondie par le sommet. Dans le cintre est en neuf colonnes verticales

une liste de noms propres :

il ^ s ik ^ V

Le proscynème qui vient est adressé à Osiris de l'Occident en l'honneur du

l*^\ \~^^\\ /2\ \
K dessinateur-sculpteur Tali-».

Des personnages défilent professionnellement : la femme du défunt, I

"^rt *—
', sa sœur -, sa mère 5555. L^, son père 4 I , son fils

ÎJ, un autre fils, DiD V _# . Un nom propre isolé, 1^^ s'ap-

plique à un personnage qui n'a pas été représenté.

Le défunt est debout au bas de la stèle, déposant une cuisse de bœuf sur

la table des offrandes funéraires. Tali fait ici exceptionnellement fonction

d'officiant. Autre part les survivants se chargent de l'apport des mets compo-

sant le repas funèbre. C'est le mort lui-même qui, cette fois, semble se faire

l'offrande lui-même.
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944

NECR0P01 l DE l i ST. VERSANT PI NORD.

Calcaire.— II. o .'...; larg. o ,18. — M. li.

Stèle funéraire de mauvais style au nom de ^k a . Hiéroglyphes el

figures, toùl avail été primitivement couver! d'une grossière pâte bleu Bombre,

qui ;i rendu les légendes presque partoul illisibles. \ une époque inconnue,

la figure assise du défunt a été remaniée. <>n a gratté la paie bleue, el le nu

du personnage a été peint en rouge, pendant qu'on gravail devant lui la

légende ] . I ne autre légende, I . a également été gravée après cotrp

Ù 5

fj v
J

sur une pailic laissée libre du deuxième registre.

945

NECROPOLE DD NORD.

Calcaire. — II. o
m
,aa; larg. u .17. — M. B.

Éclat de pierre sur lequel on a gravé une petite stèle au centre de laquelle

nu homme et nue femme sont représentés debout. L'homme a pour légende

946
NÉCROPOLE 1)1 \ORD.

Calcaire. — H. o
m
,ai; larg. o",ia. — M. B.

Stèle l Taire. Aucune figure. Dix lignes horizontales de texte. Prière à

Osiria en faveur de ¥• -. . Son père est ^f^\ , lils de 811 Sa
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mère est jj'T*. Elle de JJ^JT. Le frère de sa mère esl I^JiM Le reste

n'est pas suffisamment clair.

947

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o"'^; larg. o"',Qa. — M. Ii.

Stèle funéraire peinte et de forme rectangulaire. Prière à Osiris en faveur

de ^^ V <—c X V- Gis de , sa mère. Son lils est • , sa fille est
g S JT \ T JT /*~~a ^ \\ *.

, un autre fils est
^"\ FM i et se nomme Y"~! %, sa femme est

^^ v ^é^. Près de la figure de 7"~{^i représentée au bas de la stèle,

es! une légende ainsi conçue :
*~~*X\ a^ °g\ *~~*

.

948

ENCEINTE DU NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. cr,ao; larg. o
m
,i8. — M. B.

Petite dalle carrée. Au centre est la crois ansée découpée à jour. De chaque

côté, adoration a Osiris. fT^ >* S^PO^P^l^

949

ENCEINTE DU NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. O
n
,63; larg. o

m
.3 7 . — M. B.

i, sa mère.Stèle funéraire. Le défunt se nomme *a*w'-~~H, fils de I j|*"i,

Il est assis, ayant sa femme j j\ ^ ~
i à son côté. Des parents apportent

les offrandes de toute sorte qu'à certains anniversaires on doit déposer dans

le tombeau. On cite : son frère n Lt i. sa sœur fi . une autre sœur,

ss>~ •¥• _ , son père n'Li i, fils de sa mère fi
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950
\K ROPOLE ni M)lll).

Calcaire. — II. o ",91; larg. o",8o. — M. B.

Encadrement d'une petite porte dans an tombeau. Les hiéroglyphes el les

figures sonl uniformément rehaussés de bleu.

,j} a i r l. y ryt . ?r^ i r iîi -:* .T. ~ ~ i : L

-

tc *» à i
j

QQÙ -^^VlEt^f^^^n^TTI/

T l i: = i /• JL = T, !>'_• s = ~j ? rî

z '"*
lET;sx-^r.:.pjr:

ri

ir

ft

y

i
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951

NÉCROPOLE Dli NORD.

Calcaire. — H. o°,45; larg. «'",27. — M. I).

Stèle. Prière à Osiris au nom du ct> ^ n a^~~^
«^

jj
n <= h- . -_

personnages sont représentés déposant aux pieds du défunt les offrandes quils

lui apportent dans le tombeau. Le nom d'un seul est écrit. Nous y trouvons

un nouveau paient omis dans la nomenclature précédente. C'est un fils du

défunt, nommé I J^l"==*l*^r-

952
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,45; larg. o

m
,3i. — M. B.

Stèle. Le monument a été enduit tout entier de couleur rouge pâle. Il est

évidé au milieu; une figure de ronde bosse en occupe le cintre. Les hiéro-

glyphes sont rehaussés de vert.

Le défant e,, !e^Tik^îl^PT^^H¥'

953
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,3o; larg. o",aa. — M. B.

Stèle en forme de porte. Hiéroglyphes en vert sur fond jaune. Le person-

nage principal est U I . Sa femme et son fils ! J
^^ lui adressent

leur prière. Les porteurs d'offrandes sont : pQ ..
Jj,

p*\H[, g ' J, m

ï- v w "mm "
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954

NÉCROPOLE Dl NORD.

e. - IL o ,s i lai >. o ,18. — M. B.

Stèle funéraire. Quatre pers tages, qui sont :

Lé défunt, g|i\[î|~, ,ils ,l '' ït~' w

Son père,
V|!^/ ;

i
Sa mère, -y] *

;

Sa femme,
"*"~~.

fille de ÏJJ-~.

955

NÉCROPOLE DL NORD.

Calcaire. — II. o"'/i2; larg. o".";. — M. IL

On vient difficilement à bout de restituer à chacun des personnages repré-

sentés sur cette stèle les noms qui leur appartiennent. Le défunt semble o'avoii

pas il autre légende que Vf-J-y Les autres personnages sont :
m il, le

956
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o '".24; larg-. o"\3o. — M. B.

Stèle funéraire. Deux registres. Au premier, trois lignés de texte. Invocation

à Osiris el à Vp-herou au nom de l<S- avec le titre de ( V
f

1k
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^\. Il est lils Je sa mûre M « («>). A.u deuxième registre son! : le défont,

sa Femme^^ (w. ^"1
), sa fille f^iJJ J

J, son lils f^-4-

957

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"'.5o; larg. o '.35. — M. B.

Stèlt! funéraire que l'arrangement inusité de ses parties recommande à

l'attention. I n hou rectangulaire, dans lequel devait être encastrée quelque

statuette d'une autre matière, en occupe le milieu. Au bas est représenté

l'abattage d'un bœuf. Au-dessous du trou rectangulaire, deux personnages se

tournant le dos et suivis, l'un de sa fille, l'autre de sa femme, lèvent les mains

en signe d'adoration. C'est à ces deux personnages qu'appartiennent sans

aucun doute les longues légendes en lignes verticales qui, de chaque côté,

servent de bordure à la stèle.

Une plus longue description serait inutile et ne rendrait pas plus claires les

difficultés d'interprétation que présente cette stèle. On la trouvera reproduite

in extenso sur la planche 63 de notre deuxième volume à'Abydos.

958
NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,68; larg. o'
n
,27. — M. B.

Stèle. Deux registres. Au premier, offrandes grossièrement et profondé-

ment gravées. Elles sont de dimensions inusitées et couvrent tout le registre.

Aucune légende. Au bas de la stèle est un texte en colonnes verticales. Prière

«--fflsn^'

959

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5(); larg. o

m
,35. — M. B.

«Stèle. Hiéroglyphes et figures rehaussés de vert sombre. Le défunt se nomme
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^V*^""'?^- L'offrande des dons funéraires lui est faite |><"- ^"'^bui

V J J;v^\^ """-ÂivV £]V-V-

960
NÉCROPOLE Dl \oitl).

Calcaire. — II. o",a(i; larg. o",i'i. — M. 11.

Stèle funéraire. La stèle a été exécutée en souvenir de "Vv I III I

par son frère, qui a pour légende ï ' !-¥•
T^fc».

—-.. On a repré-

senté au lias de la stèle la mère du défunt, la ;
,
*fcu \J (

ffSa mèrei> esl

m écrit ^). et son père (Vt^Q^VM-

9()1

NECROPOLE 1)1 MJlib.

Calcaire. — II. o"',34; larg. o"\aA. — M. B.

Stèle en forme de naos. Le sceau de l'éternité entre les deux ut'as. Au-des-

sous, deux chacals sur un autel, tous deux nommés Anubis. Le tableau prin-

cipal nous montre le défunt recevant les offrandes de quatre personnes de sa

famille. Le défunt est j^=r M ^*>~. . Les quatre personnes sont : son
nnn*. Jl «— 1 '

fils ^. £„r [^VEr^"J S°D «" »^
it'

safemme^Tl^J-

962

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o",a6; larg. o"', 17. — M. 0.

M le funéraire. Prière i Osino.
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Le nom du défunt se distingue assez mal dans cette for le qui ta termine :

LLH^PTTIl

963
NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o'",3î2; larg. o"',i<). — M. B.

Cette stèle est très mutilée et n'a conservé qu'une partie du texte qui en

conviait la partie supérieure. Ou lit une prière à Osiris pour qu'il accorde

les dons funéraires à (»)• \\ Y II, qui prend le titre de ^-' JL . Il est fils du

^~i JLi nommé }~L ^^- On cite deux de ses fils,
^
—

[

v et 1 w Vi i.

C'est ce dernier qui a pris soin de faire ériger la stèle dans le tombeau de son

Père -

964
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,2^i; larg. o"'.i6. — M. B.

Stèle de s& écrite à l'encre noire. Elle est en écriture hiératique

tracée avec une telle rapidité qu'il n'est pas toujours facile de distinguer les

signes. On n'y trouve d'ailleurs, connue sur la plupart des stèles de ce temps,

qu'une suite de noms propres.

965
nécropole nu nord.

Calcaire. — H. o
m
,i6; larg. o™,aa. — M. B.

Petite stèle en forme de façade de maison; la porte est au milieu. La table

d'offrandes que l'on trouve habituellement dans les chambres des tombeaux

au pied des stèles est ici adhérente. Le défunt a pour légende T" V f^i

"m^ "m^ - ^c cnaque c°té de la porte est un personnage debout.
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966
M < KM in Muni.

Gronil pris. - II. o",4a; larg. o -7. — \I. B.

Stèle. La surface en a été à peine dégrossie, el les rugosités de la pierre

ne laissent pas toujours lire les hiéroglyphes, <|m nui d'ailleurs été très négli-

gemment gravés. Celte stèle est une de celles dont le champ est couvert tout

entier par nue seule inscription en lignes horizontales. Le défunt paraît s'être

appelé ^î^^- Bis de Ba mère lj[ll~J- On déchiffre encore le

nom de ^^ M~\J -
'I

11
' e8' , '''"' d'une de ses sœurs.

967

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o
m
.Q'i: larg. o",ao. — M. B.

Stôlc grossièrement gravée. Hiéroglyphes rehaussés de rouge. Neuf lignes

horizontales. Le défunt est X LM\ et s'appelle 1W I- ''' s '''' sa mere

N^ J. Les autres iioin> sont illisibles.

968

NÉCROPOLE DO \()RD.

Calcaire. — H. o"Vio; larg. o
m
,22. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes et figures gravés, uniformément rehaussés de bleu. La

stèle a été érigée pour le tombeau du
j

|
*~~* nommé /~~^ V^fc fl|

'

I

IJ • . Des parents chargenl de diverses offrandes les tables disposées

devant lui. L'adoration principale ''-1 faite par 1 ? •+• _ *~~* tf | •

S P J- idv .... «. « : z:Z z. PT I*Vr
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969
M i ROPOLE 01 tfORD.

Calcaire. — H. o",36j larg. o",a3. — M. 11.

Cetle stèle a été trouvée dans le tombeau de -r 'n V s

m^ ''"

courtes légendes qui la décorent font mention de la femme <!u défunt, *

a L^. et nous apprennent que la prière esl laite I r n ja j 1 i 1k i

y*. Il et par w!fll P 1S\, • Deux femmes et deux hommes sonl

représentés an registre inférieur. Les images des deux hommes ne sont aecoin

pagnées d'aucune inscription. On lit, à côté de l'une des femmes, ~

à côté de l'autre, " *_.l*%j\ 1 I-

970
MX ROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"',32; larg. o"\u). — M. B.

Mile funéraire de même style et de la même main que le n" it3. Le

défunt s'appelle
j

,
i . On nomme successivement : sa fille m , sou

lils l^^ll. sa sœur "\k , les deux filles de celle-ci, 8 *ÎT a V e '

fi*, son lils
J"U*I1 Les au tres noms ne. sont plus lisibles.

971

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"VÎ7; larg. o™,a4. — M. B.

Stèle funéraire grossièrement peinte à l'encre noire. Elle était, destinée à

la sépulture <!<• I^^Jl. lils de ^^^. («>) M . On y trouve, sans désignation de

parenté, les noms propres suivants:
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972
m ROPOLE lu NORD.

1 .'I I!
i lai o ji6. — M. I!.

Stèle funéraire. Le personnage principal est I I . Sa femme se nomme

^w Leur lils ^Jl^K^ est représenté leur faisanl des offrandes. \u bas

de la stèle, deux figures en pied appartiennent, l'une à ItJ)^ |l"§-
l'autre à mie fille !--»>-.

97:5

NÉCROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — II. o
m
,46; larg. o",s4. — \1. li.

Stèle funéraire. I n pers âge assis, qui esl le défunt, un autre debout.

Légende du personnage assis : 1 I i 1 1 I V *~~a ,3)0^-#-\-—' •

Légende du personnage debout : |^^.-.V "' 1- I'l" s
' ,;i- deux autres

personnages son! en présence. Ils sont Ions deux assis. Légende de l'un, ^""V

971
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",a5; larg. o"\i4. — M. B.

Stèle funéraire. Le ^^"4=
I ^ ^T-1 et son P^re • a0Ml ass'8 '"

face l'un de l'autre. Trois personnages, deux hommes et une femme, occupenl

!«• lias de la stèle, el sont accompagnés des légendes suivantes :

II
a

V
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975

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o°,3 3; lanr. o
m
,i8. — M. B.

Stèle funéraire dans le styîe du temps. Le texte ne cite que deux persi

976
NÉCROPOLE DU MOISI).

Calcaire. — II. o
m
,!>6; larg. o

m
,i7. — M. 15.

Stèle funéraire. Neuf lignes et demie de texte horizontales. Style extrêmi

ment négligé. La stèle appartient à la I ^fs il • I sAl™)- L»

autres noms ne sont pas suffisamment lisililes.

977

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,28; larg. o

m
,ao. — M. B.

Stèle gravée, en forme de naos. Au sommet, proscynème à Ap-herou pour

qu'il accorde les dons funéraires u —* nT\ i ^r^ I
~ * "Z^ Li

*,"

Le tableau suivant représente trois hommes debout, les mains levées en

signe d'adoration à Ap-herou, ce qu'exprime la formule À-l "V ^^^''

trois fois répétée devant leurs noms. Ces dévots à Ap-lierou s'appellent : le

—*|T"I B W> 1° mut-en-sa Igssfcll V LLfck » ; I"

légende du troisième est ainsi conçue : A*l ^k>. /-

1^?^ \k *=» * ^ "

Va\ /~~*J| • nW 1
* "W- Le tout esl suivi

d'une ligne borizontale où on lit une prière en laveur du père ff| ^^ I

Luc liste d'offrandes rangées symétriquement occupe le bas de la stèle.
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Près de cette liste sont Bgurés divers personnages donl le mauvais étal de la

pierre ne permet pas de lire correctemenl les nom-. La liste parail être

dressée au aom de l'Osiris IT]"V. V'- ,,|1|s viennent : ''' '**4H°I^^. né

de JJ£; sa femme \,\, née de \A\; sa fille JT^, née de J~
^ ;

Son Gis ^P~= son fils ~P~- >"' de A\: son fils ^*4H~

EPT ;sa sœur ~| """ de U*-- h "'" ™rï*v
de Suii mu' ligne d'hiéroglyphes mutilés.

978
NECROPOLE 1)1 NORD

Grès. — II. o°,23; larç. o l8. - M. B

Stèle funéraire. Vucune représentation. De grands hiéroglyphes spnl dissé-

ii is çà el là sans ordre apparent. On croil reconnaître le nom de \k

O- fils de I jv """"è" '''' "'"" '''' m M' '
sem^^e auss' pouvoir être lu,

979

NECROPOLE DO .NOM).

Calcaire. — II. o
m
,38j larg. o' ,34. — W. B.

Stèle qui est restée inachevée. Un nom grave dans le cintre, U sQ^-w/ •

pourrait appartenir au défunt, aucune autre légende ne donne l'explication

du tableau d'offrandes <|ui occupe le registre principal du monument.

980

\i:xi:uroi.i: ni NORD.

Calcaire. — II. o™,34; larg. o™.aG. — M. B.

Stèle gravée et peinte de couleurs vives. Le milieu est dessiné en forme de

façade île naos. Style négligé, qui, à première vue. semblerait être celui de

la \r dynastie. I n personnage à longue robe reçoit des offrandes. Il s'appelle

V ^' À -A ^ _ Texte sans aucun intérêt.
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981

NECROPOLE Hl NORD.

Calcaire. — II. o"',i7; larg. <>",i'i. — \I. li.

Stèle. Prière à Osiris en faveur de ^f» -1-
. 61s do ï' —"*. Sa

mère se i pe également I

982

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire.— II. o"\i8; larg. o°,i3. — M. li.

Stèle couverte d'un texte que la négligence avec laquelle il a été tracé rend

difficile à déchiffrer. Le défunt semble s'appeler j
I

sOl^- ''' s ''''

PTJ>J-

983
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,25; larg. o"\i5. — M. fi.

Stèle funéraire en forme de porte. Style grossier. Prière à Osiris en faveur

984

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°,ao; larg. o"\i3. — M. B.

Stèle funéraire de forme rectangulaire. Style très négligé. La stèle n'a jias

îté finie. Texte en lignes horizontales. Le défunt est , ft-, )£r*~. Sa femme

sl
t tP I V" ^°"

1
,,,|,; ,sl

fl"
'Sil m<" ! tsl

§
<==> ^T
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985
\i< ROPOLE Dl \(>lîD.

Calcaire. — II. o ~ — M. 11.

Stèle funéraire peinte. Les Qgures el les hiéroglyphes sonl en noir. Le style

• •-I mauvais. Le personnage principal s'appelle l^^lk!^J s

a^- l " l™_
^^ occupe le premier rang après lui. La Femme du premier se nomme

**^ L^J: celle du second, A k^ J. Les autres noms sont plus ou moins

difficiles à déchiffrer. On lit encore : "^^J^ el sa femme •j"^|I J-

986
M GROPOLE h! NORD.

19; larg. o",ao. — M. B.

Stèle peinte à l'ocre rouge. Elle a été destinée au tombeau de

^V i|iii prend le titre de ^"^
.

987

NÉCROPOLE DL NORD.

Grès rougeâtre. — H. o°\27; larjj. o
m
,i8. — M. Il

Stèle funéraire. Dix ligues de texte horizontales mal gravées. La stèle est

.111 nom de "II. lil- de "w, ^~ ^k sa mère.

988

NÉCROPOLE Dl NORD,

Calcaire. — H. o",53; larg. o",ai. — M. 1!.

Stèle 'i' forme rectangulaire. Trois registres.

1 registre. Quatre personnages. Deux noms seulement ont été gravés,

iVTf^lMVP»-
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•'.
,; registre. Quatre personnages. Nom- propres : I I il*-*"--*.*, el

^*~"
I 4¥ ^ —

3 e registre. Sont énumérés les noms suivants :

j\

989
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5i; larg. o

m
,3o. — M. B.

Stèle gravée. Figures et hiéroglyphes rehaussés de vert. L'inscription débute

fcveurde '^PPbJL-^lTfï et <le sa femme Di"
^ I jjl I J- L'inscription mentionne ensuite cinq fds du défunt, qu

990
NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,.'î3; larg. o"',it). — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes et figures en vert. Deux tableaux, composés sur le

même plan, la couvrent.

î" tableau. Une table d'offrandes s'élève au milieu. D'un coté est le Î*A



... i M0N1 MENTS D'ÀBYDOS.

.^V._^^J Ay* —I 1^; de l'autre, la
"^ ~"*

'• tablbai . Offrandes de toute nature. A une extrémité du tableau esl assis

le %.+ OIT V«U*' " r '"" 1- la ''
' ^J*»3:M

991

NÉCROPOLE DU NOM).

Calcaire. — II. o ,3fl; larg. o",a3: — M. B.

Stèle. Figures el hiéroglyphes uniforme ut rehaussés de vert. Le somme!

esl occupé par une prière à Osiris de l'Occident pour qu'il accorde les dons

funéraires ,i III- '"' '''' 1*1- '•'
I'

1
"'

1

'

1 ' sr termine par l'invocation habi-

tuelle - O vivants ! », sans variantes.

\u bas de là stèle, scène de l'apporl des offrandes. <>n cite : la dame J

L^. née de i II; la m , née de la même Hathor-se-t; un -A^

\—_ 1 I . né de la dame !_^ : la dame 1 I
|
I J, née de Jv^V^hJ 8a

lille I J^l- née de son père 11 11^^; sa ''"e V J' '"''' ( ''' ' a dame

|{ j4 J: son 61s y\\p~. né de ]l]l J;
une femme nommée "^p

j~], née de ||]c .,

J;
un °^, né de J^^Wl- la llllc

fV «»* («*)

*°\m- '

99-2

NÉCROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o
m
,Q7; larg. o'",22. — M. tï.

Stèle. Le nu des personnages est peint en rouge.

lieux frères
,^ \^ ffi"^ |^| et ^ x _ fR^fS]' s,)Ml assis

1
);"'

lene au premier registre.

Au second registre, un homme et une femme sont assis de chaque côté

d'une table chargée d'offrandes. A droite est \l NI 1 1 -AA fc^ fV^] ïï\

\,lt* Î"JVIÏÏ<.LIîn'Sv
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993
NÉCROPOLE l>K L'EST. VERSANT lu XoliD.

Calcaire. — II. o°,3o; larg. <>"'. M ,. — M. lî.

Stèle gravée, sans couleur. Les deux veux dans le cintre. Quatre tableaux.

Le premier est accompagné d'un proscynème ainsi conçu : X A «=-

Vu second tableau, la chanteuse Hathorse-t est représentée debout el coiffée

des trois liesses tombant du sommel de la tète sur les épaules. Sa fille >—>>

Î
4

r A m
joue devant elle de la harpe à cin<[ cordes.

Au troisième tableau, sa fille m
~ypf[l

lève la main en signe d'adoration

devant la V"
r)
\f _!_' (

1
11 ' l 'enl une bandelette.

Au dernier tableau, son fils tmmT" et J a dame jfc^ 8 £Z£ $ sont en

présence, assis par terre.

994
NÉCROPOLE DE LEST. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o°\a8; larg. o'",i6. — M. B.

Stèle arrondie au sommet. Hiéroglyphes et figures en vert. Les six cordes

de la harpe sont seules peintes en rouge.

Les deux yeux dans le cintre. Au-dessous, invocation à Usiris d'Abydos,

y MK _«_ V
, et pour sa femme a. Un homme et une femme

sont assis par terre au tableau suivant. Aucune légende ne sert à distinguer

la femme. On lit, au-dessus de l'homme, fiim*""""*^-- .y . Enfin le bas

du monument a servi à la gravure d'un tableau <jui nous montre la dame

V et la darne h^H ~T M, devant lesquelles un personnage (chanteur) joue

de la harpe à six cordes. Sa légende est ainsi disposée :

lin
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995
NBCROPOl l IH NORD.

Calcaire. — II. o 5a ; larg. o 3a. — M. B.

Stèle. Rien dans le cintre. Proscynème de cinq lignes horizontales à Osiris

de Mendès en faveur de ^^ "1 I. de son frère ' i %, «l'
1 sa sœur

J - J2l- 4< « |;I1 " IAM- •'" fiIIe z!- ''" " INI " l«~
de sa femme 8 » i. Tous ces personnages sont figurés au bas de la stèle

apportant au défunt les offrandes funéraires.

996
NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",ao; larg. o",34. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Deux personnages sont assis devant une table

d'offrandes. Au-dessus de la tète du premier: I -*-. 1 1 ®
fi -^. j »

«Dévotion à Phtah-Sokar Osirisu pour "^
I j^SJ I

I
• Au-dessus

de la tète du second, proscynème en la forme ordinaire à Anubis, pour que

aj-*-ti—auntirzs:.
* m, 1173 11 A~-~A I I M I » U

997

NKCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",a8; larg. o"\i 7 . — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Les deux uhis dans le cintre. Le tableau prin-

cipal montre le défunt, le I *+*, (~) 1%'J VII' debout, recevant Ihom-

mage de sa femme 1 Suit une liste de noms propres. On lit : le H|*~~*

^JP"Q-, le ^fjw, la d,me J^. la J» fô\\
la dame . la dame o J«^, la dame fi ___" 1 1, la mère de lui, 1

la dame I.

Une dernière li(jne horizontale nous apprend que la stèle a été exécutée

'•par leur l'rèn •- (nom illisible).
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998

NÉCROPOLE DO NORD.

Calcaire. — II. o'V'ic); laqj. o"',36. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Les deux yeux dans le cintre. Prière à Osiris

d'Abydos et aux dieux de la nécropole pour les personnages dont les noms

suivent (chaque nom fait suite à l'invocation et est précédé de la formule Lf ) :

Un m.
;

Le l ^r^ * A, nommé ^7% né de ^ aX, :

1 L J a S-/J *& m *~v«* T /~~~\

Le l gS^ « Ji , nommé ^fc^^™* né de I **

Un \k , né de "j| (ces trois derniers sont représentés assis

devant des tables d'offrandes);

Une 1 •
, née de H JiJ- J;

Un~^ - , né de p
(

j
J
- J ;

Une
"k^".'

néede ^JT ;

Une 8 - , née de J1)|P;

Une|
$

;,néedefYJiTi ;

UnpXJL;

^IPT*—

'

néde JL*J 5

Puis viennent deux lignes, que nous transcrivons :
_
U

_ /w mI

_^ , dont les coupures intérieures ne se présentent pas assez nettement pour

(|ue nous puissions en extraire avec certitude les noms propres qui s'y trouvent.
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999
MX.IiOl'Ol.K M Mlltl»

II. <. ag larg. o ,6a el o , 1 g. — M. 11.

Stèle gravée, sans couleur. Rien dans le cintre. Deux registres.

\n premier registre, tableau en deux parties. Dans la première, prière <

Osiris |»(Mir^^\ifii el sa femme*l£ïll\; dans la deuxième, prier*

à ^p-herou pour PJ—^ et sa femme ^^4H-p.

Le deuxième registre montre quatre personnages : la femme J t ^^.

son lil>
-** £_ son 61s j , son fils °tvo_i^\, tous debout.

1000

NÉCROPOLE 1)1 NORD. CONTRE BE ML!! D'ENCEINTE

Calcaire. — H. o"'.38; larg. o
m
,3a. — M. I!

\ /
Stèle en cette forme \ / . Rien au sommet. Quatre lignes horizon-

tales de texte suivies de deux tableaux superposés. Les quatre lignes horizon-

laies débute»! par +JJTi T~V"! iflT frk iUV 1^

AiU'Yt!53'*-TV*.Hr;«lll1tZÎ^V- 4"

premier tableau, le défunt et sa femme ^^(-2^)1 I
reçoivent les offrandes

qu'apportent le père (du défunt) \ I et sa femme /~\ t»^. Le tableau du

registre inférieur montre unl-«>-l et sa femme M debout, recevant l'hom-
(«) 'i •""

(
,lV)

mage de leur lille |l|^7 I (noil représentée), de leur fille /"^^^ et d'une

autre femme dont le nom est illisible.
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1001

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",38; larg. ..'",> y. — M. I!.

Stèle gravée, sans couleur. Elle rappelle par son style la stèle n" 893, et

elle est probablement de la même main qu'elle. (Nous nous apercevons de

cette identité de style trop tard pour faire suivre le n° 89.3 de la stèle donl

nous nous occupons ici.)

Au sommet, dévotion au dieu grand, maître d'Abydoa ("{ÏK 1 I
**^

f J^-),
pour le \l^fff^| et sa femme

PJ J,
née de f}\

8H/—y 4^ ^q. Un Ills, nommé & A, , un autre lils \k ^"'"HL une

fille t ]•#, adressent leurs bommages au défunt et à sa femme. Le tableau

suivant offre une composition analogue. Un -»y Jl , né de .X~- el

sa femme I m | , entendent les prières au ^\V r—\ IV "*"
et au n*"*\

w V \ ' • Enfin le tableau du registre inférieur est rempli par les deux

figures du 1 I I , né de I ij) -^^, et de i r...^/%k I \ , tous deux

assis et recevant les deux grandes jarres bémispbériques que leur apporte une

femme coiffée d'un bonnet surmonté d'une large pièce d'étoffe qui se projette

par derrière. Cette femme se nomme |~JbJJ m .

1002

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. ^— H. o"',3Ç); larg. o"',2i. — M. B.

Stèle gravée. Hiéroglypbes et figures en bleu, les cheveux des personnages

en noir vif.

Dans le cintre, les deux ut'as. Proscynème à Osiris d'Abydos. Quatre per-^

soriflages sont assis. Une table d'offrandes est entre eux. Les deux personnages

de droite sont ^" n ' Ç 1 et sa femme i •*; les deux personnages à

gauche sont \\ et la dame 1 -I -^ • Les deux registres inférieurs sont

occupés par une série de personnages assis et debout, dont la mauvaise con-

servation de la pierre ne permet pas de lire les noms.
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1003

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. <> ',33; larg. o
m
,9i. — M. B.

Stèle gravée. Hiéroglyphes el figures en verl sombre. Les deux yeux dans

le cintre. Deux tableaux.

i
" rABLEAU. Deux personnages assis de chaque côté d'une table d'offrandes;

'
•"•'""' l "'- |r ^l*

-^—
^©P "*"••

P*T^î ;

'

1 ^ite, sa femme "£J Jl .

a' tableau. Même représentation. D'un côté, le 'vjl î^lk,"- ''''

l'autre, t~~~+]ffâ. \u bas du tableau, noms de famille, sans représentation.

On lit mu) frère SrV-^- "» frère o fl

-*""-*- un frère S£~,
ni- rw J% m I - * I ®

une sœur I

J
, .

L004

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o"',Q9; larg. o'".2i. — M. li.

Stèle gravée, de mauvais style, comme toutes celles qui précèdent et qui

suivent. Hiéroglyphes et figures en verl sombre.

Dans le cintre, l'anneau entre les deux yeux et les signes de l'Orient et de

l'Occident.

Le champ de la stèle est occupé par un tableau qui représente une femme

respirant la fleur de la renaissance et assise devant la table, qu'un homme et

une I ne accroupis par terre en face d'elle viennent de couvrir des mets

destinés au repas funèbre. La défunte se nomme la il » I i : elle

prononce la formule ordinaire de prières à l'Osiris d'Abydos. L'homme en

face, <[ui est son fils, s'appelle
f

IU, et récite l'invocation à Plitali-Sokar. Quant

à la femme, qui est sa fdle, elle sollicite la faveur d'Ap-herou , et se nomme fi-.

Les formules de prières, symétriquement placées au-dessus de la tête des

trois personnages, feraient penser que la stèle provient d'une tombe com-

mune, la dame t|ui respire la fleur en étant l'hôte principal.
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1005

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. on,37; larg. o"',i8. — M. I!.

Stèle gravée. Les deux hommes sont peints tout en rouge, les deux femmes

toul en noir. Deux registres.

1
er registre. Proscynème adressé à Osiris en faveur de <«m\k II, né de

I I 1
J. el de la dumejîl, née de

jj

*"***.

> e registre. Proscynème à Osiris en faveur d'un personnage nommé I

Miî^tdeladame|]^néedej^.

1006

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",!\~; larg. o",a5. — M. B.

Stèle en forme de porte, gravée, sans couleur. Deux registres.

i'
r registre. Le dévoué au dieu grand, le jK |\ . né de ^^~T |<=>

est debout.

2
e registre. Son père IV ®

I , sa mère ^^j H, sa sœur ^^f] h.

III, sont également représentés debout.

1007

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o'",.'î8; larg. o
m
,ai. — M. B.

Stèle funéraire occupée tout entière par un texte où l'on ne trouve que des

noms propres. Style très négligé. Le défunt paraît s'être appelé IV N

^ j£, sa femme
J (

*
( J,

fille de
^ J%J- Un fils se nomme ^
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1008

M I ROPOLE IM Milll).

Calcaire. — 11. o ,q6; larg. > ."<». — M. I!.

Stèle grossièrement gravée. On ne distingue <] [uelques noms : * •¥

1009

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,i8; larg. o

m
,i5. — M. I!

Stèle funéraire. Gravure très négligée. Prière à Osiris en laveur de Ï& ', et

de sa femme |"""ll
. u n frure s'appelle *»-M|; une Bile, I

1(110

NECROPOLE l»l NORD.

Calcaire. — H. o
m
,65; larg. o

m
,33. — M. B.

Cette stèle est une de celles, trop communes sous la xme dynastie, donl la

gravure est si mauvaise qu'il n'est pas un signe sur la transcription duquel

il n'\ ait pas à hésiter. Légende du défunt : V J
•

__.

1011

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\i9; larg. o
m
,i4. — M. 1-.

Stèle funéraire. Style très grossier. Les hiéroglyphes sont à (tenir grattée

et semblent avoir été tracés avec une pointe aiguë. Le défunt s'appelle \\

Les autres noms ne peuvent être lus avec certitude.
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1012

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o'V'iy; larg. o'",27. — M. B.

Stèle en forme de Façade de naos. Elle est moitié peinte et moitié gravée.

Les hiéroglyphes sont en creux peu profond; les ligures sont eu relief très

épais. Le défunt s'appelle I II I I IIJ. Au premier registre, l'adoration

est laite a Phtah-Sokar; au deuxième, à Osiris. Les légendes sont peu lisibles

et extrêmement confuses à cause de la mauvaise qualité de la pierre el du peu

de soin apporté à la gravure.

1013

.NÉCROPOLE DL .NORD.

Calcaire. — H. o
m
,i8; larg. o

m
,itx. — M. B.

Strie d'une exécution très grossière. Prière à Osiris en faveur de
n r, I I l

", fils de la^-f ^ p - ,

1014

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o"\28; larg. o
m
,ao. — M. B.

Stèle funéraire inachevée. Les personnages n'ont pas été gravés. Style très

négligé. Le nom du défunt peut être plus deviné que lu.

1015

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o"',37; larg. o"\a4. — M. B.

Stèle qui n'a été qu'ébauchée. Quelques noms propres seulement sonl

HsMa-Cenont: Jjfj^^, CrPT^' i^tf^lZ-
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I()l()

NÉCROPOLE IH NORD.

Calcaire. — II. o .•>.,. — \l. I!.

Stèle funéraire. Hiéroglyphes si gauchemenl gravés qu'ils son! pour la plu-

pari illisibles. Le défunl paraîl s'être appelé cbll.-liU de sa mère l~rll
j* . Il n'y ;i aucun intérèl à reproduire les noms des autres parents; les trans-

criptions que nous pourrions en donner seraient moins des lectures que des

restitutions.

1017

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o"\4s; larg. o°',a3. — M. li.

Stèle tellement effritée que quelques lettres seulement sonl lisibles On

distingue les noms propres '—
^ I i '^^ I I Sl J- etc.

1018

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT DD NORD.

Calcaire. — H. cT.aj; larg. o
m
,i7. — \l. li.

Stèle grossièrement gravée. On peut lire la légende du défunl

1(110

NÉCROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — H. o'",A3; larg. o
m
,37- — M. Ii.

Stèle du style le plus déplorable. Hiéroglyphes el figures, loul est unifor-

mémenl rehaussé de bleu sale. Le défunt a pour légende
f

|-i ',-*• ^ m.

Il est assisté de la » 1 J, d'un personnage, sans titre, n mé I

V»^- d'un autre nommé r»n
jj [J [J

^\ . d'un autre nommé J
u ^ .

de trois femmes, qui sont ^\|J- ^^HJ ^T \%)\J
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1020

NECROPOLE Dl NOBD.

Calcaire — II. o'.'iG; larg. o
m
,23. — M. B.

Stèle dans 1<> style négligé du temps. Hiéroglyphes mai formés el en dehors

des proportions reçues. Prière à Osiris :
^ jj

_

n\ -^
I i III — \ I

1021

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°',3a; larg. o
m
,a6. — M. li.

Stèle en forme de porte. Peinte en rouge, en noir et en vert. Ce monument

peut servir à montrer le point de décadence auquel en arriva l'art sous une

dynastie qui a produit de si excellents modèles. Le style, en effet, est déplo-

rable.

1022

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",i4; larg. o"',ia. — M. B.

Stèle très grossièrement gravée au nom du ^""\J 1 1 fils de

Au sommet et sur le côté droit, formule banale de prière.

1023

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o°',i7; larg. o°',i5. — M. B.

Stèle liés grossièrement gravée. Légende du défunt
J ||i il H ]
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L024

m'i ROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — Il ,16. — \l. B.

Stèie funéraire. Texte de neuf lignes horizontales. Les hiéroglyphes sont

gravés el rehaussés de noir. Ils onl été tracés avec une telle négligence qu'y

n'esl pas toujours facile de les reconnaître. Le défunl semble avoir pour nom

n TvTrl-
|ils ,le >a in '' ,c 1^*! J s,,v lr, " s lilv "" ,| : P*TI< ^^

1025

NECROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. 0",. . ; larg. o' ". ... — M. B.

Stèle gravée. La couleur bleue qui avait servi à rehausser les hiéroglyphes

.1 presque entièrement disparu. On n'y voit que douze lignes horizontales de

texte, qui débutent par une prière à Osiris de Mendès el .1 ^p-herou en faveui

d'un personnage nommé I 1. fils de sa mère il» > On cite succes-

sivemenl sa femme A • I - |j^ m • l
(> père de sa mère.

I, son père k
<
^\ \k, hls de 1 1^ c

. la mère de sa mère, i^sj m,

fille de ^1, la sœur de sa mère, ! V , une autre sœur de sa mère,

111, une troisième sœur de sa mère, xx l^- ^0Ml encore nommées deux

autres sœurs dont les noms ne peuvent plus être lus.

1026

NECROPOLE DU >OIU)

Calcaire. — II. o"'.6a; larg. o'.j;. — M. B.

Stèle «'n forme de porte, grossièrement gravée. Aucune couleur.

1 Pro8cynème à Osiris orr pour le
^"> mi 1 . né de i 1 ^Ç

Le!T\3TV néde,adame -lIJ-
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2° Le if i"
> I («) assis; une femme devanl lui; légende illisible.

3° La dame" 'I, la dame ^Ll, la dame I ^js *"P *
0. le prêtre

y*|. le prêtre 1», la dame "PT!' SOn frère
II 1*1

1027

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'\46; iarg. o"\3o. — M. ?>.

Stèle entourée d'une bordure multicolore. Le fond avait été peint en jaune.

Devant une table d'offrandes est assis le défunt accompagné de sa femme.

La gravure de la pierre est si mauvaise que les noms ne peuvent être lus.

Même remarque en ce qui concerne les noms des parents. On distingue an

liisVV-^' 1" 1 m* V VI

1028

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\34; larg. o
m
,a3. — M. B.

Stèle gravée. Les hiéroglyphes sont en noir. Rien dans le cintre. Sept lignes

de texte sans aucun tableau. Style très négligé.

Proscynème de sept lignes à Osiris, seigneur de Mendès et d'Abydos, à

*H— =V/^ï J Vfflfi?V7I- p« ««rfl

.l'cllo, ^p*y,,Hic fils d'elle, A^p~P^|—.^.

1029

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o
n,

,35; larg. o"',i<). — M. B.

Stèle grossièrement gravée, sans couleur. Les deux yeux dans le cintre.

Treize lignes horizontales de texte. Divers personnages sont cités: le nom de
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chacuu d'eux esl précédé de la formule 1 -À. Tous ces s De peuvent pas

être lus. Le défunt principal est j^\p j
ïï\ *fl j *^.

1030

M CROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — 11. o' ,35; larg o ,94. — M. B.

Stèle rectangulaire. Couleur jaune dans les hiéroglyphes H dans les figures.

Style m négligé, qu'on a peine à lire. Le proscynème esl fail a Ohms Veb-

ankh-ta-oui. On distingue les noms propres I i . ji^_ 1 . ^^

1031

NECROPOLE Dl NORD

Calcaire. — 11. o"°,33; larg. o'".i9. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Le sceau et les deux yeux clau^ le cintre. Le

défunl semble s'appeler \k . tils de [1^"Y son père. La gravure esl très

mauvaise, el on réussi! peu à lire les noms et les titres des personnages

représentés. I a H"| tit se nomme I fils «le son père fi .Un autre

nom est à remarquer à cause de son orthographe, que nous avons déjà ren-

contrée une fois; c'est celui d'un parent du défunt qui s'appelait ]=f|

ni j=f|
^~J

, lecture que la mauvaise qualité de la pierre laisse indécisi

1032

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — 11. o'VjS; larg. o°\i6. — M. B.

Stèle de 1 écriture la plus grossière. Treize lignes horizontales de texte, dont

les signes rappellenl les mauvais grajjili tracés rapidement à la pointe sur les

murailles de certains temples.
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1033

NECROPOLE Dl M»1!I).

Calcaire. — H. o"',2o; larg. o'".i6. — M. lï.

Stèle gravée, sans couleur. Aucune représentation. On u\ lit qu'une prière

à Osi ris pour S # "W ^^ J i •¥, pour son fils A^ V,
i

i i

t~*~*\ m a*w-\ » I » MO a fk -«re-

polir si femme m m d^ - i- pour son lus I m —
rj| Jf%« Jf% ^^ ^^ ' i av—v jr\ m ,—

v

— V i—'-
-> à I

1034

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o°,a8; larg. o",a3. — M. B.

Stèle gravée, du mauvais style de la \iiï
: dynastie. Par exception, un disque

ailé Banque de deux uraeus en occupe le cintre. La stèle est partagée en deux

registres.

Au premier, proscynème à Phtah-Sokar-Osiris pour —>^ m 1*^^- Le

proscynème est fait pour la mère du défunt I ç* jh*—-> nommée

Le registre du bas nous montre le défunt assis devant une table d'offrandes.

Il a devant lui sa femme (nom propre détruit), et derrière lui sa mère -^t

1035

NÉCROPOLE DU i\ORD.

Calcaire. — H. o'",28; larg. o"',kj. — M. B.

Stèle grossièrement gravée. Le sceau entre les deux ut'as dans le cintre.

Deux registres.

i"' registre. Texte de sept lignes horizontales. Prière à Horsiésis,à Osiris

Ounnefer pour un personnage dont la légende est X "4^ II.

2
e registre. Le même Souten-se-Beba, accompagné de deux serviteurs, dont

le nom esl effacé, fail une offrande à l'épervier d'or debout sur une enseigne.
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1036

Mi ROP01 B 01 NORD.

Calcaire. — II. o ,a3; larg. o ,a7 . — M. I!.

Stèle en Forme de porte. Vucune couleur. Elle n'a pas été achevée. On \

lii deux proscynèmes affrontés, l'un à Anubis puni' le j :\I^^V —-« ei

sa femme p^.^- l'autre à Osiris pour le flsjlti™ el sa femme Q

1037

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o",a3; larg. o",ia. — M. 11.

Proscynème à Osiris en l'honneur du 1 X ) m \fyt

V rpy-, né de la dame I -*— . et de son frère "
8

] \ i

1038

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. (T.aj; larg. o '".
l 'i. — \l. I!.

Stèle sans aucune représentation. Onze lignes de proscynème ;'i Osiris en

faveur du A~~-A
I l . né de la daine

\ j; de sa femme <= I i] , née

de 3J| (dp); de ft~\. 1 fc— fo^i de M fi*re O $|j-

né de la même unie: de sa sœury^k >&, née de la même mère: de sa sœur

, née de la même mère. La gravure esl si mauvaise que les autres noms

ne sonl |>lus lisibles.

1039

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
n
',o6; larg. o"\i8. — RI. B.

Stèle j;ravée. Encadrement jaune. Iliér<»;;ly|dies en bleu. Nu de la femme

en jaune Baie. Dans le cintre, les deux itt'as flanqués de deux sceaux.
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,w >
"• à0siris Pourle =!5^Al( ?)ï¥

x^~¥
— -^pX- né du HJ^fP*^^- I] esl debou1 devanl m "' tab,e d

'

of-

rrandes, derrière laquelle se tient la dame^ V^î~î~' '"'''' de JT^ -

1040

NÉCROPOLE )»l NORD.

Calcaire. — II. <> ",29; lai"g. o
m
,i8. — M. I!.

Stèle. I m seul tableau. Le ""V nommé ^çu %k . e>t debout devant une

table d'offrandes. Derrière lui, sa femme - ££!!! w. et son (ils. le R|

1041

NÉCROPOLE DL: NORD.

Calcaire. — H. o"',28; larg. o'",i7. — M. 1!.

Stèle et table d'offrandes dans un même bloc. La stèle est de forme rec-

tangulaire. \n sommet, prière à Osiris d'Abydos et de Mendès pour I

j, \ J^T A '
*^ u 'jas ' tableau représentant la ~~ ^f V I

1042

NÉCROPOLE DL .NORD.

Calcaire. — H. o
m
,27; larg. o"\tç). — M. 11.

Stèle grossièrement gravée. Hiéroglyphes et Bgures en bleu.

Proscvnème à Ap-lierou pour le ÏM V-:
1 "^

, né de I I i pour le U

\\\J pour la fille de lui _^_™^ la femme J.y la sœur de lui ^
"^ el la Bile d'elle * ~, la femme

J J|,
la sieur de lui VM, le

frère de lui^\ I"« de lui ^ f£ f<
le ^P~i"
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1043

NÉCROPOLE Dl NOBD.

Calcaire. — II. o ,a8; larg. o .17. - M. B.

Stèle fii forme de porte, sms couleur. Deux personnages deboul m pré-

sence d'une table d'offrandes, lu-dessus, proscynème à Phtah-Sokar-Osiris,

maître de Mendès, pour !• I ^ I , né de la dame j "V ^T . puni'

la dame n'

—

l

II w , pour la dame I V, pour la dame caa^W,
|

1

'" e\th- ' '•vtZs!U^:i- '" -"-

sonnages debout, à côté d'une table d'offrandes, a la légende. Elle esl ainsi

conçue : I % I 1 .

Ji JT

1

—v I J

1044

NÉCROPOLE DU .NOM).

Calcaire. — II. o",5o; larg. o",3o. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Les deux chacals dans le cintre. Trois registres.

r r iii'uMiu . Proscynème à Osiris de l'Occident pourle^J ^ 11

, né de la dame zA& J.

•'• i;i(,isTi,i;. \ droite, deux personnages sont en présence, tous deux lires

du défunt; ils se nomment 1
4

7T\
J *fa eM_M* ^ gauche, deux autres

personnages : l'un est le àj fi "ft»
^"

; l'autre, un troisième frère du dé-

funt, nommé X
1 1 1 1

3 e registre. Même composition. A droite, la mère du défunt, g 1^ el

la fille d'elle. . \ anche, la dame Vf], debout; en lace d'elle, la

dame m J et la sœur de lui ^S:jS.
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1045

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o",33; larg. o°,a4. — M. 15.

Stèle gravée. Traces de couleur verte dans les hiéroglyphes el les figures.

L'exécution de celle stèle est si mauvaise qu'on peut à peine distinguer quel-

ques signes des légendes qui y sont gravées. Le proscynème paraîl être rédigé

au nom d'Osiris, seigneur de Mendès, dieu grand, seigneur d'Abydos. Peut-

être faut-il lire les titres et le nom du défunt ff|£^JU^ ? I ! '
'"' de

H* J- ' )| ' UN auto"es légendes pourraient être restituées. L'une est celle d'un

1046

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o
ra
,4o; larg. o"\hj. — M. lî.

Stèle gravée grossièrement. Elle provient du tombeau de II. La prière

est faite au nom de ce personnage et de sa femme . ,V ; elle est adressée

à Osiris. Un tableau nous montre le défunt et sa femme recevant les offrandes

de leur fils^ («)
, de la femme de celui-ci, ~*%, et d'un troisième person-

nage dont le nom n'a pas été gravé. Plus bas, un W^ ^ reçoit l'hommage

(homme), de la lille du défunt -a-^~i~, de son (ils (le fds de lui)

c*^°, et d'une femme sans nom.

fcj;

y

S 5.

STÈLES J)E LA XVIII e DYNASTIE.

A partir de la \vni c dynastie, il se fait un grand changement dans les

stèles, et comme une coupure subite. Elles prennent une autre allure.

La netteté, la correction, l'ampleur des monuments de la xn e dynastie

ont disparu. Jusqu'à présent nous avons vu le défunt chez lui et (tour

ainsi dire encore vivant; c'est devant le défunt que les offrandes sont

déposées. Ici le défunt est bien réellement mort. Autant les images de
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divinités sonl rares sous la \n el la un' dynastie, autanl elles deviennenl

fréqii 'ntes el comme I indispensable marque des stèles sous la wnr dy-

nastie el les suivantes. Le défunl a mi- le pied dans le monde d'outre-

tombe. Il comparai! devanl Osiris,qui esl à la fois son type, son guide,

son juge "i son sauveur. Ainsi un autre souffle a passé. Plus de tableaux

(li
i famille. La place accordée au défunl . à ses parents, à ses frères, à ses

sœurs, à ses domestiques, à ses esclaves, esl ici prise par des images de

divinités. El comme les stèles ne quilteronl plus, à partir de la wnr dy-

nastie, les régions où le morl avail sa divinité el se rencontre avec elle.

il s'ensuil qu'en définitive, de toutes les stèles qui emplissent en nombre

-i considérable nos musées, on peu! faire deux grandes parts : celles qui

sonl antérieures à la wnr dynastie, celles qui lui sonl postérieures. Avec

un peu d'attention, on ne confondra jamais les unes el les autres.

Les règles qui servenl à distinguer les stèles de la wnr dynastie des

stèles des dynasties suivantes ne sonl pas nombreuses. La date donnée

par quelques stèles, qui portent des cartouches royaux el qui servent de

critérium puni' les antres, vienl en première ligne. On ajoutera à celles-ci

des slèles que le martelage systématique du nom d'Ammon signale comme

tout au moins antérieures au règne de relui qui a ordonné celle mutila-

tion . nous voulons parler d' Iménophis l\ . Enfin les détails du costume,

le mode d'arrangement des emblèmes dans le cintre, les noms propres

en usa£e, un style particulier de la gravure, qu'avec un peu d habitude

on arrive à reconnaître au premier coup d'oeil, sont une autre marque

d'époque.

Les stèles de la wnr dynastie découvertes à Abydos peuvent ainsi être

ramenées à sept séries, qui sont les suivantes :

Première séiue. — Les stèles du règne deThoutmès I".

Deuxième série. — Les stèles du règne de Tboutmès III.

Troisième série. — Les stèles du règne d'Aménophis II.

Qi kTRiÈME série. — Les stèles du règne deThoutmès l\.

Cinquième série. — Les stèles du règne d Aménophis III.

Sixième sérib. — Les stèles du règne d'Amentouankh.

Septième sérib. — Les stèles sans caractères précis.

Nous essayerons, à mesure qu'ils se présenteront devanl nous, de faire

connaître les signes auxquels ces séries peinent être reconnues.
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PREMIÈRE SÉRIE. - THOl TMÈS I

l ne seule stèle appartienl à ce groupe (
n" 10/17). '-'' ^ lls,:,> de Boulaq

m- possède aucune stèle qui puisse lui être comparée par le style. Il

n'esl pas impossible cependant que, dans d'autres musées, il ne se trouve

d'autres stèles, de date incertaine, qui prennent, à l'aide de la stèle

n" 1 n'17. leur rang chronologique.

1047

ENCEINTE DU iNOIU). - KOM ES-SULTAN.

Calcaire compact. — H. o
m
,46; larg. o'",2i). — M. li.

Stèle funéraire. Les figures sont en relief épais, les hiéroglyphes en creux

peu profond. Dans le cintre, le cartouche-prénom d'Aménophis , entre les deux

chacals accroupis parterre. Deux registres.

r r registre. Un I Va, et sa femme • assis, reçoivent les of-

frandes de "V*
*

ïï\ .

•v registre. Texte (le cinq lignes horizontales. Invocation à Anuhis, à Sel),

à Osiris, à Thoth, à Isis, à Hathor de Dendérah pour le défunt et sa femme,

1—V^LPf"ÎTZ!3i ,

^3fc^ffiPifc'
c'est-à-dire .De la part

de son iils, qui l'ait vivre son nom, Thoutmès. •»

Cette stèle est précieuse, répétons-le, comme pouvant servir à classer d'au-

tres stèles sans indication d'époque qui lui ressemblent par le style. Le clédi-

cateur du monument s'appelle, selon toute vraisemblance, comme le roi

(Thoutmès I
er
) sous lequel il est né. Au sommet de la stèle, il évoque le

souvenir du roi (Aménophis 1
er

) sous lequel son père et sa mère ont vécu.

1)1.1 XIEME SERIK. - THOUTMES III.

Les temples de l'Egypte nous offrent d'excellents modèles de la sculp-

ture et de la gravure des hiéroglyphes sous Thoutmès III. Les fouilles

d'Abydos nous en ont livre un autre bon spécimen avec la stèle de Neb-oua

(n° io4g). Au moyen de cette stèle et des autres exemples fournis par

les temples, nous réussissons à introduire dans notre Catalogue un
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deuxième groupe de stèles appartenant au règne de Thoutmès III. Elles

onl toutes ce caractère à la luis élégan1 el large qui distingue lus œuvres

d'arl de ce lemps (n io&8-io55).

\u règne de Thoutmès III appartiennent lus stèles donl voici la des-

cription.

L048

I NI EINTE M NORD. - TEMPLE D'OSIRIS.

Calcaire. — II. i ,5o; larg. i ,3a. — M. B.

Partie inférieure d'une stèle donl le somme! esl perdu, La pierre esl de

mauvaise qualité el ne se conservera pas longtemps. \ ingl el une lignes hori-

zontales.

Cette stèle n'esl qu'une énumération compliquée des bienfaits donl Thout-

mès III avail comblé le temple d'Osiris. Il lui avait fait don d'une barque utes-

nefer-u ornée d'argent, d'or, de lapis , de bronze noir, de toute espèce de

pierres précieuses. Il l'avait enrichi de sistres (sekhem), de sistres (schesches),

de menais, d'encensoirs, de lampes rondes (?) et grandes. Il lui avail donné

nue autre barque (neschemt) en vrai cèdre, posée sur un escabeau, son avant

et son arrière en electrum. . . Ce qui suit paraîtrait su rapporter à ces grands

bâtons d'enseignes surmontés de figures de divinités qu'on portail dans les

I

lessions. Le roi en avait fait fabriquer «plus qu'il n'y en avait auparavant,^

et les avait dédiés à Chnouphis, seigneur de Her-our-t dans Abydos, à Chnou-

phis, seigneur de Kebhou dans abydos, àThoth, type divin, dieu grand rési-

dant dans Hesrr-I, à dans Sekhm, a llnrus. défenseur de son père,

a Vp-herOU du nord, à Ap-lierou du sud. tcet a lait Ma Majesté ces choses-là

à mon père Osiris à cause de la grandeur de l'amour que j'ai pour lui plus

que puni' tmis les autres dieu\. afin que mon nom suit stable et que fleurissent

mes monuments dans la maison de mon père Osiris-Khent-Ament, seigneur

d'Abydos, à toujours et à jamais.- Les formules habituelles paraissent aux

dernières lignes. itMoi, je suis le roi bienfaisant par ce qu'il a lait, le seul

vaillant dont le nom mérite d'être vénéré... J'ai élevé des monuments au\

dieux, j'ai consacré leurs sanctuaires pour l'avenir, j'ai établi leurs temples.

j'ai lait llenrir ce qui était ruiné, j'ai dépassé toul ce «pu avait été lait aupa-

ravant, et,-., etc.
••

Lu simple inventaire comme celui que nous publions ne comporte pas de

plus longs développements. Ce que nous venons de dire de la stèle de Thout-

mès III suffit pour en faire ressortir l'importance. La stèle est d'ailleurs publiée

/„ extenso dans Ain/dos. t. II. pi. 3l.
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10'i9

ENCEINTE m NORD.-KOM ES-SULTAK

Calcaire. — H. o"',43; larg. o'",aG. — M. 1!.

Bas-relief trouvé dans la même chambre de Kom es-Sultân que la stèle

n
1 io56, et publié dans Abydos, I. II. pi. 33.

Il représente Thoutmès III dressant de ses mains un grand emblème à tête

d'Horus. \ droite est une prière à 8 J d'Abydos pour l ('^^\lZi : •'

gauche est une prière à Osiris pour le même Neb-oua, qui prend ici le titre

de |!jj a J. Ce a majordome du temple d'Osirisu est sans aucun doute le

\eb-oua de la slèle n° io56. Il prend ici le titre de k justifié » ,
qui semblerait

faire croire qu'il est mort el a été enseveli dans la nécropole sous le règne d<

Thoutmès III. Il prend ce même titre de rc justifiée sur la stèle n° io56, et cela

semblerait faire croire qu'il est mort et a été enseveli sous Aménophis II, fils

et successeur de Thoutmès III. On conciliera ces divergences si l'on se rap-

pelle que le litre de trjustifié n n'a pas sur les monuments égyptiens la précision

que nous lui accordons, et que notre bas-relief, orné des titres que Neb-oua

possédait à ce moment, a été déposé dans la tombe, alors plus ou moins

achevée, que Neb-oua ne devait venir occuper définitivement que plus tard.

Les monuments funéraires nous montrent, dans les titres des défunts, beau-

coup de différences qu'il est impossible d'expliquer autrement.

1050

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o
m
,ao; Iarg. o°',4o. — M. B.

Fragment de stèle. A droite, Osiris-Ounnefer, i.,j l . et la déesse

* • l-*^* *> suivie d'un fragment de colonne :

i:

il
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\ gauche, proscynème en sepl colonnes verticales pour que le dieu Favo-

rise l'apporl des dons Funéraires dans la tombe du R I I - nommé

:=<^V Le Bcribe esl représenté de! lans l'angle gauche de la stèle.

1051

SÊ( ROPOLE Dl NORD. ZONE lu si D-EST.

re, — II. u ,3a; larg. o
m
,*5. — M. li.

Stèle que la mutilation du uom d'Ammon a rendue presque illisible. Dans

le cintre, le sceau sur le vase entre les deux yeux. \ droite, Osiris-Ounnefer

el Isis, la grande mère divine. In pTI B, nommé | jK — ''''"' ''"'

une adoration.

1052

NECROPOLE m NORD.

Calcaire^ — II. o'",9'i; larç. o™,58. — M. B.

Stèle gravée. I n personnage, donl l'usure de la pierre oe permet plus de

lire le nom, esl assis à côté de la femme I. in autre personnage, don! le

oom semble être 11^, fait une libation devant eux.

Nous trouvons heureusemenl au second registre les titres el le nom du

défuuf pour le tombeau duquel la stèle a été exécutée. Il était ^ j^"~"

[•¥• Le proscynème est fait dans la formule ordinaire pour *™^
Jfj n

1053

PETIT TEMPLE DE LOUEST.

Calcaire. — II. o",93; larg. o'",63. — Laissé en place.

Fragment «le stèle. La pierre, aussitôt découverte, s'est effritée sous rin-

Quence «lu soleil. On ne voit plus que les jambes des personnages et les Bepl

lignes horizontales qui formaient le deuxième registre.
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Ce deuxième registre est ainsi couru :

*ràT^5V*:jvJ£UsS-!fci™s

lli'\.=—il_Fi'*fb*^ m <==» a~~a 1 1 S Al m » « .

Une partie de ce texte est reproduite, sans aucune variante digne d'être

notée, sur une stèle découverte dans les ruines du temple de Phtah, à Mem-

phis, et publiée dans nos Monuments divers, pi. 28 e.

Le nom du défunt devait se trouver dans le registre supérieur, qui est

perdu. On ne le rencontre pas dans le texte qui est venu jusqu'à nous. Ce

n'est pas, comme il arrive assez souvent, qu'il ait été laissé en blanc. Il a été

intentionnellement omis.

1054

NECROPOLE DU MORD.

Calcaire. — H. o
m
,73; laqj. o"',^. — M. l>.

Grande stèle en forme de porte. On y distingue deux parties : la stèle pro-

rement dite et son encadrement.



180 MON1 MENTS D'ABl DOS.

En< mh.[mi:m. Sur [e linteau, l'anneau el le vase entre les deux yeux el les

deux chacals. De chaque côté, personnage adorant. I ne ligne horizontale de

texte couvre la représentation. <>n \ lii une prière à Osiris, prince de l'éter-
(«>) («)

.m,-, en l'honneur du *A«~vj|J^IJV e! de la di * j^J",- s '"' les

montants, proscynèmes mutilés : à gauche, en l'honneur du *M ' 8

—« J"W I J el de sa fem I i i : à droite, en l'I leur de (nom dé-

iniii ) ri de sa lu IIIT' j l"

Stèle. Le champ de la stèle est partagé en deux registres. \n premier, le dieu

Osiris ei la déesse ornent _P_ sonl assis à droite, ayanl devant eux une table

es
d'offrandes que leur présentent le défunt el sa femme. La légende du défunt

- •fîËâVMA- "^-^HPl^nl*" '

registre, c'est le défunt (>—^*i 8»— J^k II j
el une femme (sans nom)

qui sont assis à droite, recevant les offrandes de la dame |ll • I II

de son BkfV ^ «'I de sa fille | JJ

1055

NÉCROPOLE DI NORD.

Calcaire. — 11. o'.Tiy: larg, o'",'io. — M. lî.

Stèle. Dans le cintre, l'anneau sur le vase, entre les deux ut'as. Au-dessous,

les deux chacals. Les figures sont en relief, les légendes en creux. Les hommes

ont la perruque épaisse terminée en petites tresses nouées; les femmes onl la

grosse coiffure qui tombe carrément sur les seins. Une Heur orne le sommet

ilf la tête et le Iront. Trois registres.

r T
registre. Osiris est assis sur son trône, tenant le fouet et le crochet.

I n personnage se présente devant lui et lève les mains en signe d'adoration.

LégeI1de
:f—j"j~£~^<«—K^i ¥"^I^UVI^

la peau de panthère, les sandales aux pieds, avec la légende i
I | '"^f •

'''

un autre personnage (sans nom) assistent à la scène.

• bbgistbb. L'Osiris, ^ l*^V"^\ NX
> cl M femme . -v ** ,"W ,
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occupent au second registre la place d'Osiris au premier. Devanl eux se pré-

sentent dans la posture de l'adoration le fils <ln défunt, 8 I I j X ,
sa

sœur, X ^|. uni' autre sœur, la dame I~l ^ I ^ J.

3 e registre. Ce registre est rempli tout entier par nu proscynème en

quatre lignes horizontales adressé à Osiris «le l'Occident, aux <\ru\ Ap-herou,

TROISIEME SERIE. WIKNOPH1S II.

Les stèles de Thoutmès III et les stèles d'Ame'nophis II forment un

seul et même groupe: à première vue, il semble impossible de distin-

guer entre les unes et les autres. C'est partout le même style, le même

agencement des scènes, les mêmes noms propres, le même martelage

du nom d'Ammon.

De ce groupe de stèles, que l'on serait tenté d'attribuer au seul Thout-

mès III, il faut cependant distraire un certain nombre de monuments

qu'il est impossible de ne pas faire descendre jusqu'à Aménophis II.

Ces monuments sont ceux qui portent une date de ce dernier roi. Ce

sont encore ceux qui nous montrent les têtes des personnages repré-

sentés évidemment gravées sur le modèle de la grande tète d'Ame'no-

phis II, telle que nous la fait connaître le pylône VIII de Karnak. Bien

différent de son père Thoutmès III, Aménophis II avait le nez petit et

rond, les yeux très grands, le profil délicat et fin. De son temps, la mode

était venue de couper les cheveux courts par derrière et de les relever

carrément comme pour laisser la nuque et le cou à découvert.

Tels sont les signes au moyen desquels on séparera du groupe des

stèles de Thoutmès III le groupe des stèles appartenant au règne de son

fils, que l'histoire connaît sous le nom d'Ame'nophis II.

1056

ENCEINTE DU NORD. KUM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o™,84 ; larç. u'",'«j. — M. I'».

Nous sommes en présence de la stèle Neb-oua (voy. ci-dessus, n° 1069).

Neb-oua était grand-prêtre du temple de l'Osiris d'Abydos. Il naquit sous
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Thoutmès III. el mourut sous Vménophis II, lil- cl successeur de ce prince. Il

embelli! le temple donl il était gardien de toutes sortes d'objets en argent, en

or, en pierres bleues et vertes. En récompense de ses services el de son zèle,

Vménophis II lui lil présent de sa propre statue, d'une statue de son père

Thoutmès, de terres et de jardin-. La - 1

.'
I

« de Neb-oua est un des monuments

les plus connu- du Musée de Boulaq, el nous n'avons besoin que de l'an-

noncer. ' In en trouvera le texte dan- notre deuxième volume d' Ibydos, pi. 33a.

1057

ENC1 in II. ni NORD. kn\l ES-S1 l.T \ \

Calcaire. — 11. o
m
,i8; larg. o' -7

Stèle funéraire. Elle est reproduite dans noire deuxième volume d ibydos,

pi. 5g /..

Cette stèle et les deux suivantes (iT 1067 el lo58) appartiennent à la

w in dynastie, et vraisemblablement au règne d'Aménophis II. dont les per-

sonnages représentés ont exactement le profil tel qu'il se montre sur le

pylône \ III de Karnak.

Le personnage à la mémoire duquel la stèle a été érigée possède les charges

les plus élevées. Il est porte-flambeau à la droite du roi, scribe royal, général

d'infanterie, prince de Kouscli, gouverneur des pays du sud, premier-prophète

d'Ammon; il est directeur des greniers du pharaon, l'éclairé et le sage de

L.i i
"j. le chel ( JC.T*!) ( ' rs mercenaires du pharaon.

L'histoire a certainement à compter avec un personnage de cette impor-

tance

1058

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o"',36; larg. o
m
,32. — M. 11.

Stèle. Dans le cintre, r^^ ^7 ^^<? l '" Per80nnaBe <I
U1 s'appelle

^r^T^ est assis à côté de sa sœur ^W*^"J L'n autre personnage, la

grosse tresse sur l'oreille, brûle l'encens devant lui. Il se nomme j Y
f

^*:
il est le fils du défunt.

La stèle rappelle par son style la stèle précédente. Le personnage principal
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a le profil d' Iménophis 11. En outre, elle a été recueillie dans la même chambre

de Kom es-Sultên. (Voyez le numéro suivant.)

1059

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — II. o",ao; larg. o
m
,-i3. — M. I!.

Cette stèle rappelle par son style et l'ensemble de l'unique figure qui \ esl

représentée les stèles 1087 et io58. La légende du personnage est ^|<==>

QUATRIEME SERIE. - THOUTMES IV.

Le style de Thoutmès III, que nous venons de voir encore en vigueur

sous Aménophis II, persiste jusque sous Thoutmès IV.

Les stèles qui servent de point de de'part pour le classement des autres

sont les stèles royales nos 1060 et 10G1.

Sous Thoutmès IV, le nu des hommes est généralement en rouge vif:

le nu des femmes est, non plus en jaune, comme sous les dynasties an-

térieures, mais en rouge clair. Les hommes ont encore le plus souvent

la perruque ronde, relevée par derrière au-dessus du cou. Tantôt ils sont

vêtus de la longue robe ramenée en plis pressés sur les hanches, tantôt

ils n'ont que la schenli, arrangée de façon à montrer un pli de l'étoffe se

terminant en pointe aiguë à la hauteur des genoux. Plus qu'à aucune

autre époque, les stèles sont bariolées de couleurs voyantes. Un certain

nombre présente une particularité que nous ne retrouvons plus autre

part. Ce sont celles dont le cintre est orné, non pas du disque ailé si

fréquent sur tous les monuments égyptiens, principalement à partir de

la xvm e dynastie, mais du disque flanqué, comme on le voit ici, d'une

seule aile et d'un ut'a. En général, le classement des stèles contempo-

raines de Thoutmès IV est celui, dans toute la xviii
c dynastie, qui s'opère
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le plus aisé ni. Ce n'est pas que ces stèles possèdent toutes le même

caractère el sortent des mêmes mains, mais on \ rencontre toujours

quelque trail (-(11111111111 qui les soude les une- aux autres ei en forme

comme un toul compact. Nous indiquerons les principaux de ces traits

communs à mesure que nous les rencontrerons dans la description qui

va suivre.

1060

NÉCROPOLE 1»1 NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — II. 1 ,oa; larg. ,67. — M. I'.. — Publié dans Abydos, 1. Il, pi. /17.

Belle stèle trouvée dans le tombeau de I "^^JV W''-/"'-' avait

mu' dévotion particulière à Thoutmès IV. La strie nous montre ce roi offrant

l'encens, le- fleurs, les victuailles à itNout, productrice des dieux, qui de-

meure à Lbydos. n Sefer-hcH. était rie serviteur du roi en tout endroit <>ù le

roi est. le favori du dieu bienfaisant, 15 et d'une manière plus particulière ~\>

supérieur des travaux du pharaon dans Abydos. n Le zèle monarchique que lui

inspirent ses fonctions oflicielles s'épanche tout au Ion;; dans les quatre lignes

qui composent le registre média!. Thoutmès l\ ;i foulé aux pieds les barbares;

il a amené les peuples du sud en longues Blés de prisonniers vivants, ainsi

que ceux du nord, pour les détruire, selon l'ordre de son père. Il est le fils

d'Isis: c'est un lils que son père a aimé plus que tous les autres rois qui ont

été. . . Thoutmès IV parait ne pas avoir été aussi belliqueux que semblerait

l'indiquer cette stèle.

1061

Mi ROPOLE dl: nord. - zoni: DU sud-est.

Calcaire. — II. i",a4; larg. o",8y. — M. B. — Publié dans flbydos, t. II. pi. 48.

Stèle de v x J^J Touna. Dan- le cintre, l'anneau sur le signe de l'eau

entre les deux ut'us. Deux registres.

i
,r registre. Osiris est assis sur un trône. Touna. avec les titres de —M

1— i A^/J^t ft X , se présente au dieu accompagné de sa

femme •
'"•""• m- I J Noub-emHnut. Il associe à sa prière le roi Thoutmès 1\.

rappelé par les deux cartouches.
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V.u registre suivanl . cesl Touna et sa mère -^k J Taâa qui sonl a ssis

,1 reçoivent les offrandes. Les légendes eitenl parmi les personnages présents

à la cérémonie un autre Touna, un "^T^^k Nakht, un \k '^k Horus, un

's-1
1 U^^*'" "'s ''/' "''"

^'"I
1 Ili-infir. Mais tous les person-

nages cités n'ont pas leur place dans le tableau.

1062

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT Dl NORD-OUEST.

Calcaire. — il. o'",3i; larg. o™,a6. — M. R.

Stèle. Dans le cintre, l'anneau sur le vase entre Yut'a et le disque armé

• l'une seule aile.

Les hommes ont la perruque ronde relevée par derrière, comme sur la

stèle de Thoutmès IV (n° 1060).

Le style général de cette stèle se rapproche du style de la même stèle

n" îoGo, et, par conséquent, nous engage à placer dans le même règne

toutes les autres stèles qui ont, comme elle, dans le cintre, le disque armé

d'une seule aile, et qui d'ailleurs lui ressemblent d'une manière générale par

leur style.

< )siris est assis sur un trône. Devant lui se présentent le * ^t Y

\u registre suivant, le même personnage est assis à coté de sa sieur ~

i
IF \ %J-

^ l'autre côté du tableau, également assis, se trouvent son

frère 1^^^^, et sa mère jj£ J. Entre les deux groupes, six personnages

sont accroupis : ^= "!!£. JJ=A|^ J^^V
^^, sa fille Hl-, son fils \kV , son fils ^uua"^.

1063

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o
m
,63; larg. o°,4a. — M. B.

Dans le cintre, un nt'a et le disque armé d'une seule aile. Figures en rouge.

Quatre registres.
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i" begistrb. (>>iii- ci l-is reçoivent les offrandes e( les prières du l^fT
-*

\f X '| I 1 VM'^p ''' '' ll " personnage -ans aom.

registre Deux tableaux. D'un côté, hommage rendu par une femme à

une autre femme el à an homme, tous deux assis. Aucun nom n'a été gravé.

I>e l'autre côté, même scène. L'adorateur de la peau de panthère; il n'a pas

de nom. Il adresse .-es offrandes à un personnage qui porte le même nom que

le défunl ei à une femme sans nom.

registre. Cinq personnages assis, sans légende.

V registhb. Prière à Osiris de l'Occident pour le ^j I <-4> 8 J
fl ^fs -\j

[064

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT Dl Xui'.h ni EST.

Calcaire. — II. o",5o; larg. o*,34. — M. P..

Dans le cintre, un ut'a et le disque armé d'une seule aile. En dessous, les

deux chacals affrontés, liouge éclatant du nu. Cheveux très noirs. Hiéroglyphes

rehaussés de bleu.

Osiris, seigneur d'Abydos, reçoit l'offrande du «Ji^^ Il et de sa

-leur ft .

\u registre suivant, tableau qui montre le défunt et sa sœur assis à une

extrémité; à l'autre extrémité, son père Vw et une autre sœur II.

Entre ces deux groupes, deux personnages debout font la libation. Ce sont

deux Gis du défunt, l'un nommé -> 1 , l'autre I m _ .

Le proscynème habituel se trouve au bas de la stèle. Il est dédié à Osiris,

dieu d'Abydos, à Ap-herou, dieu du To-scr, à Anuhis H h* j, <'ii faveur du

1005

NÉCROPOLE DO CENTRE.- VERSANT Dl NORD-OUEST.

Calcaire. — II. o ',3ç;; larg. o
m
.a5. — M, li.

Dan- le cintre, le disque armé d'une seule aile, au-dessus du vase.

'•' R|M % ''' vil Bœar § devant Osiris. loutOU cl sa so-ur Honl sont
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représentés au deuxième registre faisanl ['offrande de l'eau el des fleurs à leui

père, \ x

m
^ZT-'A^' et à la dame

(
sa,ls titre de parenté)

\ m
ç.

\n bas de la stèle, proscynème à Osiris pour que "*—'^, etc. ,

C~3"^

TTAVmïjHIAMYS*

1066

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD-OUEST.

Calcaire. — II. o'",38; larg. o",a4. — M. B.

Dans le cintre, le disque armé d'une seule, aile et un m'a.

Au premier registre, un personnage dont la légende se lit *\l ^_i^k
adore Osiris. (*)

\u second registre, le même personnage est assis. Il a devant lui sa femme

n|V J el un homme (sans désignation de parenté) nommé I 1 J, égale-

ment assis. Sous le siège de la femme est assis par terre un jeune garçon, avec

la légende : "4^ 1 1

1

.

1067

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU -NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o
m
,33; larg. o

m
,a6. — M. B.

Dans le cintre, le disque armé d'une seule aile au-dessus du vase. A côté,

llll Ul'll.

1
er registre. Un m. I !> nommé 1 % —^. adore Osiris. il est

accompagné de la m
I V et de sa fille J^J| I

2 e registre. A droite du tableau, un homme et une femme sont assis.

L'homme est %^ï_4 8 V ;^^ g—', la femme *_.lr~ !#• Sept per-

sonnages sont agenouillés devant eux. Ce sont : l~j* ^f. I , une

femme dont le nom ne peut être lu, un homme appelé 1 %k A *^^, un

homme ^F J^, une femme ;-a, un homme ^-,11^^- 1 );|S de pros-

cynème.

''-..•
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1068

\n ROPOLE Dl i i STRE. \ i RSANT Dl NORD 01 i ST

Calcaire. — II. o .-•; larg. o ,9i. M B.

Dans le cintre, le disque armé d'une seul.' aile el un uia.

Deux hommes, ^ \\ el 1 , adorenl Osiris. \u registre suivant, m

homme, ^l-i u^ - e ' UQe h '" im< '- -lfc J • assis, reçoivenl lei

offrandes du prêtre 11 el de trois femmes sans nom. On a ébauché ai

registre du Lus quelques noms propres, comme I , dont il esl difficile d(

donner nue transcription exacte. Pas de proscynème.

Cette stèle est de la même maio que la stèle précédente (n° 1067) el qu<

la stèle suivante (n° 1 06g 1.

1069

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT Dl NORD-OUEST

Calcaire. — H. o'",i8; larg. o™,ia. — M. I!.

Dans le cintre, un disque armé d'une seule aile à côté d'un m<i.

Deux registres, lu personnage adore Osiris. Au registre suivant, un per-

sonnage l'ail des libations devant un homme et une femme assis. Aucune

le. Pas de proscynème. Style très grossier. La stèle est de la même main

que les n' 1 067 el 1068.

107(1

\ECROPOLE Dl CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — 11. o°,3i; lar;;. o'",ao. — M. B.

Stèle. Rien dans le cintre. Cette stèle et les deux suivantes (n" s 1071 el

1072) sont de la même main <[ue les stèles n°' 1067, 1068 et 1069. Nous

avons ainsi un ensemble de six stèles sortanl du même atelier, el que, par con-

séquent', on peut regarder comme appartenante la même époque. Les trois

oouvelles stries que nous allons cataloguer n'ont pas le disque muni d'une

seule aile qui caractérise les trois autres; elles n'ont rien dans le cintre.

Quatre registres.
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I

er REGISTRE. Le M|J ro Jii^Ç _\ % ''I Sa sn'UI'«\k adoivnl

Osiris.

Le ^—

1

1 et sa femme I II. assis devantMM 1 ****v* I A 11
" w
©•

.'!' registre. Quatre personnages accroupis, qui sont : un frère <— .vj

It , une sœur
, une autre sœur W I- la mère J.—

i

mTTT JV: 1 «ssMm^TÈ

/i' registre. Proscynème à Osiris pour le pfl i = ^t _* \ %•

1 registre. i>e

le père p(|^^"V—i et un frère s=±> m

1071

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — If. o"',a3; iarg. o^iç). — M. B.

Stèle. Rien dans le cintre. Type des nos 1067 et suiv. Deux registres.

I
er registre. Osiris assis. Un .=—i^_i| <==> ii'^r"

k
' Vî m. > sa sœur

-an» nnn«1 ^ \W m. JT k J^- X 1

•V. sa fille -^k W I sont en adoration.

2e registre. Le défunt ^r**- m 7 m. , sa sœur '"
(? •, sont assis à droite;

le X I ^1 (voy. ii° 1088) et la dame („» II- sont assis à

gauche. Une fille -lk
j] jk est debout, faisant l'offrande de l'eau.

1072

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,a8; larg. o'",i6. — M. B.

Stèle. Rien dans le cintre. Type des n05 1067 et suiv. Deux registres. Ado-

ration d'Osiris par un homme et quatre femmes, dont les légendes ont été si

grossièrement gravées qu'elles ne sont pas lisibles.



\|i)M MENTS D'ABYDOS.

1073

NÉCROPOLE Dl CEN rRE. M RSANT Dl SI D

Calcaire. — 11. o ',33; larg. o"\q8. — M. 1).

Stèle taillée en pointe. An sommet, l'anneau el le vase entre les deux utas.

Osiris, coiffé de la couronne blanche, esl assis dans an naos. Deus person-

nages se présentent, levanl les mains en signe d'adoration. L'un esl le A£i

V-
î \^ , l'autre son fils I VI •. Plus bas, une femme

la mère du défunl q\ q\ . une petite Glle aue, Elle de la daine J^f^

M.
nommée

~~
, une autre fille

^^
fi donnanl le sein à un enfant,

une dame I Tk I Kv sans désignation de parenté.

Sur la marge esl représenté un personnage ventru dans la posture de l'ado-

ration. U légende est ^1^™^=^^-.

1074

NECROPOLE DU CENTRE. VERSANT DU SUD.

Calcaire. — H. o"\33; larg. o
m
,a6. — M. B.

Dans le cintre, l'anneau el le vase entre les deux ui'as. Le champ de la stèle

esl peinl uniformément en jaune. Les hiéroglyphes sont en bleu. Les figures

sont rouges pour les hommes, jaunes pour les femmes. Deux registres.

i
cr registre. Osiris, assis, reçoit l'adoration de _^ll et de sa sœur (sans

nom).

• REGISTRE. Le nommé ^J j| et sa femme l"™™^^,- ayant à leurs

pieds deux enfants. y£ _\ et |"%r\l\- reçoivent les offrandes de deux

hommes, et *»*», de deux femmes, ^|| et I I .Aucune

fonction n'est donnée; il n'y a pas d'autre légende que les noms propres.
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1075

NECROPOLE I)L CENTRE. - VEItSAM' 1)1 SI D

Calcaire. — H. o°",3a; larg. o'",29. — M. D.

Stèle. Dans le cintre, l'anneau et le vase entre les deux ut'as. Le champ esl

peint uniformément en jaune. Le nu des femmes est de la même couleur.

Trois registres.

Au premier, Osiris, assis, entend les prières et reçoit les offrandes d'un

homme el (Tune femme dans la posture de l'adoration. L'homme est "
^! II.

ji a derrière lui sa femme I I

Le même personnage et sa femme sont assis au second registre et reçoivent

à leur tour l'hommage de leur filsQ ^""jC^V de ,eUI" fil,e

-"V I \k , d'une autre fdlc accompagnée de la légende * -

(peut-être™)^*f.
Deux lignes de proscynème à Osiris de l'Occident pour Roui, par son tils

^t \ \, occupent le bas de la stèle.

1076
NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU SUD.

Calcaire. — H. o
m
,a8; larg. o

m
,2i. — M. B.

Stèle. Dans le cintre, l'anneau et le vase entre les deux ttt'as. Même style

et peut-être même main que la stèle précédente. Trois registres.

i
CT registre. Osiris, assis, entend la prière et reçoit les offrandes du fTÏ

^v y * mm mV I] 1
1

, de sa femme x *
, de leur fils I \\J.

2 e registre. Deux tableaux affrontés. D'un côté, le défunt, avec la légende

pfl v = *\ In, et sa femme *— %^ reçoivent les offrandes qu'ap-

porte leur fils, déjà nommé. De l'autre, un t^J I*m^ ct sa 'cmme £»*

|J entendent la prière d'un M|~V '"•

3 e registre. Proscynème en trois lignes horizontales à Osiris pour le pf|
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1077

M CROPOLE m NORD

Calcaire. — II. o ,ai; larg. o ,i5. — M. B.

Stèle. Dans le cintre, l'anneau sur le vase entre les <l<-ux u'tas.

Deux registres. Deux personnages fonl une offrande à Osiris, assis. \u

deuxième registre, un homme el une fei assis reçoivent les hommages

de m'|>i autres personnages accroupis. Le nom seul d'Osiris esl gravé. Vucun<

autre légende ne nous fail connaître les habitants d'Abydos <|ui ont déposé

cette stèle «lans la nécropole.

1078

NECROPOLE Dl VOHD.

Calcaire. — II. o ."7: larg. ,19. — M. B

Dans le cintre, l'anneau sur le vase entre les deux ut'as. Trois registres.

1 registre. Osiris ii^sis. Adoration à Osiris, à Vp-herou du Sud el du

Nord, à Anubis, seigneur de la nécropole, par r»iwi' 'I.^M^V i

'''

une , dont le nom esl effacé.

registre. \ droite, le même personnage el une femme innommée sonl

Sonl assise gauche, pwmlJ ^k et la ~ I I . Au milieu

lu groupe. —^^ (>t ^-\[''" lunt " l,e lll,alio "-

1EGISTHE. Cinq personnages assis parterre. Ce sonl :
*—1 *= ^^k

1070

NÉCROPOLE Dl M»RD.

Calcaire. — H. o'".4.3; larg. o",25. — M. I!.

Dans le cintre, l'anneau sur le vase entre les deux atHs. Le champ des deux

premiers registres est peint en jaune. Le nu des hommes est en rouge, le nu

des Femmes en jaune clair. Trois registres.
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i registre. < Isiris assis. I n homme et une femme en adoration. La légende

de l'homme est : J-i- 1 vm -% 1^. ; celle de la femme est :m— a i i \\

,

—i
~ i 1 J^

^ r

'OuJ. Près d'eux se tient debout un petit personnage,

(A)

•«-registre. T " 'j^imb^VI %l N^ et sa femme fin re-

çoivent les oflVandes d'un frère "4^1^' d'un personnage donl le nom est

effacé, de 1/ |«, de deux femmes dont le nom a été martelé.

3 e registre. Proscynème en cinq lignes horizontales. Prière à Osiris dans

la forme ordinaire en faveur de U ^3 V" 1 1 ™"»\ I ]k"j^ '''

de sa femme In J. (*)

1 080
NÉCROPOLE DU .\ORD.

Calcaire. — H. <à"\-jh\ larg. o
m
,5o. — M. B.

Stèle d'Anaï. Dans le cintre, le sceau et le vase entre les deux utfas. Quatre

registres la partagent horizontalement.

(>j^j I ) •¥ 1 est derrière lui, suivie elle-même d'un personnage qui

n'a d'autre légende que >K nfJll- Devant ce groupe, dans lequel il faut

reconnaître une forme de la triade d'Abydos (Osiris, Isis et Horus), compa-

raissent en adorateurs le =L Mil jf| fVlV SOn '^>re 4" t J M '

sa femme l'^k •

2
e registre. Trois groupes de personnages y sont assis. Ce sont :

î" le —

3 e registre. Il est occupé par cinq personnages assis sur des tabourets

découpés à jour. Ils sont rangés dans cet ordre :
î" le

f j
vj J ^^ "

!|,ieHi^=tiV^ î
3° un frère du défunt f]^*^^» 4° un^

\|»^; 5° une sœur du défunt I J
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'i i.i gistbb. Proscynème ainsi Formulé :

£iBAr.É!JAM*?ï=£!M§3wPii

m _
1081

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. (>".> 'i; larg. o",i6. — M. Ii.

Stèle. Dans le cintre, ['anneau el le vase entre les deux \ qx. Style des

stèles précédentes. Osiris, assis dans un naos, reçoit les offrandes de >k n^
I de sa mère, clonl le nom n'a pas été gravé. La prière est au nom du même

ihtnès, de son frère
^

mmV I ^q Vjy et de sa sœur l^l ^k J-

1082

NECROPOLE DU .NORD.

Calcaire. — II. o",3i; larg. o",ai. — M. B.

Stèle du même Btyle que les précédentes; rien cependant n'esl gravé dans

le cintre. Trois registres. P.i^ de proscynème.

I
er registr». Osiris assis. Deux personnages, ^_j jS fn II ^ 1 fil

• REGISTRE. \ une extrémité du tableau, 11. ]kn
>^k cl ' ;1 ( ' ai1 "'

"V J sonl assis.

•'!' registre. \ l'autre extrémité ilu tableau sont placés an autre perso»-
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nage H une femme, donl les noms sont difficiles à déchiffrer. Au milieu d(

deux groupes, un maître es! debout, avec cette légende.: I ^= s>^. lai

sanl une offrande.

1083

NÉCROPOLE DI NORD.

Calcaire. — H. o"',q->; larg. o
nM7. — M. 11.

Stèle. L>> cintre es! vide.

Osiris et deux hommes en adoration. Le premier se nomme ^ ^
^^. le second ^C (?) ^^- Pas de proscynème. Même style que les stèles

précédentes.

1084

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\3o; larg. o",a-J. — M. B.

Dans le cintre, l'anneau sur l'eau. Même style que les stèles précédentes

el même époque. Deux registres.

I
e* registre. Osiris assis. Derrière lui est un grand sceptre surmonté d'un

chacal, avee la légende d'Anubis, *^| p. Devant lui, le pfl I -*»• i ni

\ l& ,a ^T

i

—H J le fils^ d elle™
î
î^- le filsw

•> e registre. Le défunt et sa femme assis reçoivent les offrandes du pfjl—»>
î fjM€ . i j i

r»!^ * *

CINQUIEME SERIE AMENOPHIS III.

Nous n'avons pas de stèles portant les cartouches ou une àate d'Amé-

iiopliis III (jui nous permettent d'extraire de l'ensemble «les stèles dé-

couvertes dans la nécropole d'Abydos celles que nous devons attribuer

au règne du roi qui vient d'être nommé.

Il en est cependant un certain nombre auxquelles on peut, sans In'si-
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lation, assigner leur date : nous parlons dos stèles où tous les person-

nages, hommes el femmes, on! le profil toujours si facilemenl reconnais-

sable «1 ^ménophis III. tel qu'il se montre à Louqsor el à la vallée de

l'Ouest. Celles-ci forment un groupe important qui prend naturellement

la première place parmi les monuments que nous allons cataloguer.

Et maintenant, comme il v a d'autres stèles de date incertaine qui,

par quelque signe observé' çà et là. trahissent leur parenté avec les stèles

précédentes, il s'ensuit qu'en définitive, au milieu des nombreux monu-

ments funéraires que nous cataloguons, on parvienl assez facilemenl à

faire la part de tous ceux que le règne d'Aménophis III a légués à la

nécropole d' Mb'ydos. I In procède ainsi du connu à l'inconnu, el la lumière

t\^> uns suffît à éclairer et à faire disparaître l'obscurité des autres.

1085

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE Dl NORD-EST.

Calcaire. — II. î-'.oj; larg. o'",7o. — M. B.

Cette belle stèle a été exécutée pour le tombeau d'un ï""^
fi i

j
m* irgar-

dien des canaux d'Ammonn, nommé I 9^^
I

Vigfer-Aei. ''-" ( ' est ( ''' '•''

même main el se rapporte à la même famille que le numéro suivant.

Contrairement à l'usage du temps, aucun dieu n'est représenté. Au pre-

mier registre, Vefer-heb esl assise la place qu'occuperail Osiris. Il est accom-

pagné de sa femme, la •=4^i |""è {j^M «chanteuse d'Ammon Her-aiv, el

de sa fille «Ijji-^^- Devant lui se présente son fils |jf '^j * «pre-

mier prophète d'Osirisn, nommé ""^Ffnll; 'I (
' sl vêtu de la longue robe, de

l'écharpe en sautoir cl de la peau de panthère. Un autre Bis,
j

j |**«,

nommé mV I J se joint à l'adoration.

Le r scribe-' fTI—"* I I est assis sur un escabeau à jour au milieu du

tableau suivant; c'esl le troisième fils du défunt. Quatre autres fils et quatre
(*L

tilles Son1 assis par terre autour de lui. Les quatre liJs sont :
^Jlf,^

aentées, trois seulement sont nommées. Ce sont : UlJ, V i iJ et %k

Le bas de la Btèle esl rempli par un itproscynème à Osiris, à Ap-herou du

Sud. a \p-lier,,ii du Nord, à Anubis. à l'hlali-Sokar-Osiris, à Thotli. a tous
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les dieux el à toutes les déesses, pour qu'ils accordent au défunt de resplendir

dans le ciel, d'être puissant sur la terre, » etc. La fin de l'inscription n'a pas

été gravée, et se termine par quelques traits à l'encre qui ne sont plus

lisibles.

1086

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — H. o'
n
,78; larg. o"\5o. — M. B.

Stèle. Elle a été trouvée dans le même tombeau que le numéro précédent

et se rapporte aux mêmes personnages. On remarquera que.Je nom d'Ammon.

qui a été respecté sur la stèle n° io85, est ici partout martelé. Même absence

de figures de divinités. Trois registres.

i
L' r registre. Le ï~\

fi / |«», nommé I fi ^w I f^, est assis avec sa

sœur, la ^Hï!±> I™^H J Le iU» du défunt, jjpp^,

font des offrandes, khem-mès est vêtu de la peau de panthère.

2e registre. Cinq personnages accroupis. Ce sont : un fils pfl — ^V
un autre fils -^f^^, un autre fils ~^|™\^, un autre fils |™
V 8 ^r

] *^k- Le nom du cinquième n'a pas été gravé.

1087

.NÉCROPOLE DU NORI). - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — II. o
m
,y4; larg. o

m
,64. — M. B.

Stèle. Au sommet, les trois lliéorbes entre les deux ut'as; au-dessus, les

chacals du sud et du nord.
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Osirie est assis sur son trône. I ne table d'offrandes richement chargée esl

levanl lui. I n personnage, dont la légende se lil J^ j v V '^^ _ , T

i R * Ç (& , se présente devant Je dieu. Il est suivi de
m

• i~ ' *

Le registre suivant débute par une prière en trois lignes à Osiris, à Min-

„akh, . à bis 3|"1^^>, à. kT de I' 1 ,„, X^P^aSJT T,

if»3ttxX=MP*< *£;*«• ' ** "
'-

gende 3^,^ v 9- et sa femme sont assis. Devanl eux est debout un per-

sounage coiffé de la tresse et vêtu de la peau de panthère. C'esl leur (ils ^3:

(ftp. lequel se présente à ses parents suivi de leur fille (le nom n'a pas été

gravé), de leur fille j*\^J ^ leur fille ^ Z=Z
J de leur fille (le

nom n'a pas été gravé.

D'autres parents étaient représentés au bas de la stèle. L'usure de la pierre

a fait disparaître leurs aoms.

1088

NÉCROPOLE IX NORD.

Calcaire. — II. o",33; larg. o",aa. — M. il.

Stèle funéraire. Trois registres. Lu -, < nommé jCtK.iv cI sa l
''"

1 ""

«V V 1 1 reçoivent les hommages «le quatre <le leurs enfants. L'acte

d'adoration esl ainsi disposa :

fTUV~~^ ^
li dernier signe étant sans aucun doute le figuratif de la barque <l<>nl fia était

le conducteur.

I ne douzaine de stèles de la wiiï dynastie ont un type commun <|m nous

force ;i ce pas |,s séparer et à en former un groupe unique. Toutes ces stèles
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se distinguent uniformément par la ressemblance des personnages avec \mé-

ii(i|)liis III. Si nous choisissons comme type la stèle n° 1088, ce n'esl pas

qu'elle sert mieux que d'autres de critérium; nous la prenons comme modèle

uniquement parce qu'elle esl la première du groupe qui nous vient sous la

main.

Pour éviter les répétitions, nous ajouterons que toutes les stèles 1I11 modèle

n°io8S on! dans le cintre l'anneau entre les (\cu\ utas.

1089

NÉCROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o
n
\38; larg. o

u,
,2i. — M. B.

Stèle funéraire. Même composition et même style que le n° 1088. Deux

registres. 11^ et sa femme "%^ J reçoivent l'offrande de la dame

V M J' Qua ^re personnages assis par terre occupent le registre inférieur.

Le nom du premier est effacé. Les autres se lisent ^ 1 1^V il jkJj ~)*i

HVj^ Le nu des hommes est peint en rouge, le nu des femmes est

peint en jaune.

1090

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
n,
,3o; iarg. o°,23. — M. P..

Stèle funéraire. Même composition et même style que les deux numéros

précédents. Neuf personnages sans aucune légende. Au bas, prière à Osiris

s'arrêtaut à U |.

1091

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,a4; larg. o'",iG. — M. B.

Stèle funéraire qui se rapproche par son style du type n° 1088. Deux re-

gistres. Le personnage principal et une femme sont assis et reçoivent l'offrande

en eau que leur fait un troisième personnage debout devant eux. Une cassure

de la pierre a l'ait disparaître les noms des deux personnages assis. Le person-
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deboul a pour légende :
•+ il. Au bas, trois Elles nommées j.

'Jetjj.J.

ff

1092

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",38; larg. o
m
,t8. — M.

Stèle funéraire qui, bien que d'un style très grossier, se rapproche du

n° 1088. On distingue les deux noms propres I ^^ el I a~~^ —

*

^^ surnommé I \l mS^^

1093

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o™,33; larg. o",36. — M. B.

Type du n° 1088. Les couleurs ont disparu. La forme des fauteuils, le cos-

tume des hommes et des femmes rappellent cependant le style général des

monuments au milieu desquels nous classons cette stèle. Le nom d'Ammon

est martelé.

I
e* registre. Un personnage, fds de la défunte, avec la légende ^^ Il II •+•

«s »|\ /]fl m^" l

)ris '' llte unc la '} le couverte de dons funéraires à

sa mère m 'l~ 1kl S et ;1 deux autres femmes dont les noms sont

perdus.

ae registre. Ln homme et deux femmes sont assis par terre. Ce sont : le

Gis de la défunte VP^IP^fc' 11110 sœur
I*Xl jfcM J'

Sa

femme (probablement la femme de Pa-sar)
m

»
, JfL J-
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I0!)'|

NECROPOLE DU Nolil).

Calcaire. — II. o"°,a5; larg. < .17. — M. B.

Stèle funéraire. Paraîl appartenir au type du n° 1 088. Le défunt se nomme

"
H (H P M1^' " esl ass 'sa l

'"
1 '' '''' 'a '' aille '''' mil ' sn " %=3>- ^a ''"''

I \ J

fail une libation. i_^

1095

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o"'.-:>6; larg. o'",ai. — M. B.

Stèle funéraire. Style extrêmement négligé. Au premier registre , adoration

d'Osiris par^ Ij
1^ el I s

O^- ^ux ^eux registres suivants, les pa-

rents rendent hommage au défunt. Légendes illisibles, à l'exception du nom

propre ^^11^. qui est porté par un des officiants.

1096

NÉCROPOLE L)L \OItD.

Calcaire, — H. o"\ao; larg. o'",ii. — M. B.

Stèle funéraire. Style du n°to88. J^IVV M^J^ et la dame

I "V J en présence de leur fils I J» "W 11^ La stèle a été trouvée

dans le même tombeau que les statues nos 5 et îfto.

1097

NÉCROPOLE DU MOUD.

Calcaire. — H. <>'". 17; larg. o'".i3. — M. B.

Cette petite slélc a été érigée par U^ en 80uvemr (' ml personnage
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qui s'appelait /^•m . lii s'esl lui-même représenté faisanl ni

ili

fleur au défunt. T> pe du nc i
" ss

1098

SEI ROPOLE m voi:l).

Calcaire. — II. o ,37; larg. .17. — M. It.

Stèle funéraire. Type du n° 1 088. Trois mbres de la famille sonl ei

présence de %k kks\ el de • II, probablemenl sa femme. Les

membres de la famille n'onl pas de légendes.

1099

NÉCROPOLE m \<H(I).

Calcaire. — II. o
m
,90; larg. o'.i.'î. — M. B

Stèle. Type «lu n° 1088. Prière à Osiris. Le défunl h 9a Gemme. I.

propres onl été intentionnellement martelés.

es noms

1100

NÉCROPOLE DU M>IîL>.

Calcaire. — 11. ,34; larg, o",ai. — M. B.

Stèle. Type du n° 1088, quoique tout à l'ail sans couleur. I n nommé %
^^et Ba sœur^Jj^^soAt en présence du^T|}^, qui

fait l'offrande du l'eu el «le l'eau.

MOI
NÉCROPOLE DL NORD.

Calcaire. — H. o"./i <i : larg. 0' ,37. — M. B.

Stèle funéraire. Hiéroglyphes et figures peints uniformément en ocre jai

Quatre registres.

\" rbgmthb. I n personnage., dont voici la légende : jî^^T"
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|"^~ ^. l'ail une libation d'eau devanl Osirisel [sis. On remarque

qu'on a placé derrière [sis la formule : $
^^ 2 ® "^V M'»'"

11 écril li;i1 "

tuellemeni derrière les figures des souverains pour empêcher les Influences

Funestes de se saisir par derrière de la personne royale,

registre. \ gauche, le défunt, une dame dont le nom est difficile à lire;

a droite, un autre groupe de deux femmes (le nom de la première n'a pas été

gravé, la seconde est une fille du défunt quis'appelle I J): au centre, un

fils nommé S^*"^? Eail l'<JÊfrande du .X. et du r
1-^.

3 registre. Famille du défunt. Six lils. qui se nomment ^V

V registre. Famille du défunt. I ne sœur l%ll Js une fille 1M ik J
""" lillr ^ J m "' li " 1

'

"WMJ-

1102

NÉCROPOLE DU NORD,

Calcaire. — H. o
m
,48; larg. o

m
,a4. — M. I!.

Stèle gravée. L'anneau entre les deux yeux. Deux registres.

i" registre. Adoration faite à Osiris et à [sis par un personnage dont

nom a disparu.

registre. Texte en colonnes verticales :

*1 JV ^ tî T, îf
v TJ

i? § tu ^ I l ffi

I it s ^ i- s
cp-r m ~~ J jH U

CT3

à.

^ ' ' v i\ — s^ 'V
il _* /* TJ l % ,*
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I 103

KEGROPOLE 1)1 NORD

Calcaire. — II. o ,46; larg. o ,3a. — M. I!.

Stèle. L'anneau entre les deux yeux. En dessous, les deux chacals accroupis.

Deux registres.

i" rbgistre. Le fif^- nommé 1 "?"^/ "" personnage suis titre

nommé V~. '"T. une dame %k * i J. reçoivent les offrandes d'un prêtre

vêtu de la peau de panthère, qui prend le titre de *p> et fils d'elle d , el se

nomme
[ X VJ-*

2
e registre. Proscynème à Osiiis dans la forme ordinaire en faveur de "V^

1104

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o'*,a8; larg. o°,ao. — M. li.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre, le sceau au-dessus du vase; de

chaque côté, les deux utas. I a homme et une femme sont assis; un troisième

personnage leur l'ail l'offrande du l'eu et de l'eau. Aucune légende. \u registre

suivant, prière à Osiris et à \nubis, se terminant par ces mots : te _î* *.

Le texte est ici interrompu, et le nom du défunt n'a pas même été gravé.

I 105

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',9o; larg. o
m
.i3.

Sièle gravée. L'anneau entre \r> i\cn\ yeux. Une seule représentation oc-

iupe toute la stèle. I n personnage est assis à côté de sa femme. Devant lui.
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1106

\ >OLE m SORD

Calcaire. — II. o",48; larg. o™,35. — M. li.

Stèle gravée. Dans le cintre, Panneau entre les deux-td'a*. Trois registres.

i" registre. Osiris assis. Il reçoil les offrandes d'un personnage qui paraîl

s'être appelé u ii- Le proscynème est une prière à Osiris <•! à Anubis ainsi

--u^imr.smiimîTi-mx-
\ côté de Pi, on a représenté sa sœur

j
debout et une petite fille i

On a gravé sous la table d'offrandes le nom d'une autre sieur. "•" J.m • • • JE

2 e registre. I n personnage, dont le nom martelé semble avoir été lu I

VI sî^a*' 'mt une libation devant le père (du défunt?) « H*^k- sa

mère (?), dont le nom est difficile à lire, son (ils [^5^ (nu des prénoms

d'Aménopbis III), une sœur • l*J-

3 e registre. Six personnages sont assis par terre, savoir : un fils II.

un fils ^ °, un (ils uT*n, un frère ®\-. un frère J
aH&i

',c= i
. Le nom

du sixième n'a pas été écrit.

Il est possible que la stèle appartienne au même personnage que le numéro

précédent.

1107

NÉCROPOLE DU NOItD.

Calcaire. — H. o'",3i; larg. o"',2 5. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Deux hommes et une femme devant une

table d'offrandes. Pas de légende.
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I ION

NECROPOLE Dl NORD. ZONE Dl SI D-EST.

i lalcaire, - II. o ,6a : larg. o ,61. M. B.

La stèle est reproduite dans Ibydos, t. II. pi. ko,. Dans le cintre, l'anneau

sur l'eau entre les deux ut'as. iu-dessous, les deux chacals accroupis. Trois

i es.

registre. La place d'Osiris esl occupée par une femme tenant sur ses

genoux une petite fille coiffée de la grosse tresse el Purëeus royal au Iront.

La femme a des titres qui sonl à remarquer. Elle est «la grande berceuse

(endormeuse?) de la fille d Immon, la grande nourrice de la fille du roi, la

grande manipulatrice du dieu ('.'). la favorite du dieu bon, Seb-l-Kaboui, née

de la royale..., Vhmès.n Quant à la princesse, elle s'appelait M™^pJ
[mense-t. Sun nom a été martelé, très vraisemblablement à l'époque de la

proscription du culte du dieu; on l'a remis plus tard, cette fois sous le caf*

touche.

La scène est complétée par un scribe du temple «I Osiris, nommé Hak-nepr,

qui vient, en grand costume, faire la libation de l'eau devant la princesse et

la nourrice. Derrière lui sonl la a chanteuse d'Ammon,* Ba-at, joua ni du sistre,

•I le fils du scribe. Khem-nefer. I ne courte légende, placée après le nom du

scribe, nous révèle l'origine de la stèle dont nous s occupons. Hak-nefer

était, en effet, le lils de Neb-t-Kaboui, el c'est à sa mère qu'il rend hommage.

?." registre. I n «prêtre <lr première classe. . .

•• Nessou (dont le graveui

de notre planche a fait à tort uni' li'innu') est assis à cùlc de si femme, la

dame Bekt-Mout. Devant ce groupe se présentent : le fils de Vessou, qui était

icprêtre deThoutmès III.- et qui s'appelait Kern-Amen, un fils d'elle Amen-

em-ha-t, un fils de lui \eb-neter-ou.

•
!' registre. Le troisième registre est rempli par une inscription en trois

lignes horizontales où on ld un proscynème à Osiris, à Anubis, à Phtab-Soker,

pour qu'ils d lenl trdes rations funéraires, en pains, en vins, etc., tous les

fruits, tous les produits de l'année, toutes choses bonnes et pures, toutes

choses agréables et douces, dont vit un dieu, ù la grande nourrice,* etc.

[mense-t est une des filles d'Aménophis III. déjà connue par d'autres mo-

numents.
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SIXIÈME SÉRIE. wiKvrm wkii.

Le règne il \ini'!itoii;mkli est représenté dans notre collection par une

seule stèle, donl aucune de celles que la nécropole nous a rendues ne

s'approche comme stj le.

1109

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o"..V.; larg. o°,3a. — M. I!.

Stèle. Le ilis<[iie solaire muni de ses deux ailes en occupe le cintre. La stèle

esl partagée en deux registres.

1
er registre. Osiris, Honis, Isis. Devant eux se présente le iZSLî

nommé /"'^l^ - Entre 'a légende d'Osiris et celle du personnage, on a

intercalé, dans une ligne laissée d'abord en blanc, le cartouche-prénom

d'Amentouankh avec le titre " I.

2e registre. Le même personnage et sa mère «S; J sont assis. Devanl

eux, proscynème en lignes verticales adressé à Osiris. Titre du personnage :

4 _=—1 1
/—\ j - ^ m m -\ '«^ %—i *~~* V . i , ;

i x I aT «=» -A- -—' Wiin-ii'-wNMwfi

(domestique) de la maison de cuisson
( _

) «« bois («==») (cuisinier en

chef) de la maison des offrandes de la cour.n

SEPTIEME SERIE. CAPVT UOllTl I 1/

Comme nous l'avons lait pour la xn° dynastie, nous rejetons à la fin

du catalogue des stèles de la xvin
c
dynastie celles qui, tout en s'accusant

d'une manière évidente comme contemporaines de la grande époque des

Vménophis, ne présentent aucun caractère qui nous renseigne sur celui

des règnes auquel nous devons précisément les attribuer.

I I 10

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o",43; larg. o
m
,33. — M. B.

Nous plaçons en tète de la septième série cinq stèles qui offrent certains
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caractères communs el que nous n'avons pas réussi à rattacher aux séries

précédentes, quoique le martelage «lu nom d'Ammon nous avertisse qu'elles

sonl antérieures au fanatique \ménophis l\. Ces caractères communs nous

sonl fournis par les couleurs qui sonl plus voyantes que sur aucune nuire

stèle; on remarquera particulièrement ta couleur noire rayée de jaune par

laquelle on a voulu donner au bois des meubles son aspect naturel, Iles six

stèles sortenl sûremenl de la même fabrique.

Le u" i i i (i que nous cataloguons en tête de la série appartient à une stèl<

funéraire où le nu des hommes esl peiut en rouge vif, le nu des femmes en

rouge clair. Le martelage <lu nom d'Ammon indique une époque antérieure

.m règne d'Aménophis l\. \ l'étage supérieur, Osiris esl assis sur son trône

el iv, mi les hommages 'l'-l^ 9 °^' el '''' l;
'
''"""'

l(
vv -^= 1 J

Le premier a le titre de %p \ "*""'•
^ l'étage inférieur, le I

ma " j,m * : '"- fc&YMniri ^'îiip

Mil
NECROPOLE Dl VORD

— II. o™,3o; larg. o°,ai. — M.

Quoique d'une exécution beaucoup moins soignée, cette stèle rappelle par

son style le numéro précédent. Le défunt es l J^C <==*T °' Sl ' " ""' jC

\k -v % s^^- H est assis à côté de sa sœur -
I,!,! i|k J- Son fils lui

offre des offrandes. Il prend le titre, rare pour un particulier, <lc ^«w i
*£"

avec le nom ''''"Iftl vj* • Le bas de la stèle est occupé par six personnages

dont les noms ne sont pas faciles à lire. On déchiffre encore o^ I <= J

1112

NÉCROPOLE UL NORD.

Calcaire. — II. o ,3o; \org. o ',si. — M. B.

\uii ( stèle, «I o ut le style rappelle le n° i i 10. Celle-ci esl d'une si pitoyabli
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exécution, qu'on a peine à croire qu'elle appartienne à la grande époque des

Thoutmès ri des Aménophis. Le défunt s'appelle
*** ^. sa s.rui-l'jr" J

Des personnages divers leur l'uni des offrandes. Ce sont : une IHle 011*=*

J, une autre fille I""" I ^ 1 La parenté des autres n'est point indiquée.

Son, ri» : 2(jj^. j£, ^£, P
—^^.-^

1113

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",i<); larg. o
m
,i3. — M. P>.

Slèle. Type du n° nio, Deux registres.

_l*—s ri^ et sa mère
i i j •

;. Le père du défunt X et le fils du défunt \^ m ^^.

registre.

1114

NECROPOLE DU \ORD.

Calcaire. — H. o"\37; larg. o",25. — M. B.

Stèle. Hiéroglyphes en bleu. Le nu des hommes en rouge vif, le nu des

femmes en ocre jaune foncé. Deux registres. Rien dans le cintre.

i
er registre. A gauche, ^A ^rf Ski I * M^ es* ass ' s ^ c^ d'une

femme dont on n'a pas écrit le nom. Un de ses enfants est accroupi à ses pieds.

Devant lui, la T' —* jj| w J fait une libation.

2 e registre. Une femme, sans nom, faisant une libation devant un homme

el une femme assise. Devant l'homme, la seule légende : if) i V- ^W.
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I I 1 5

M CROPOLE ni \OHD.

Colcaire.— II. o'",8-; M. 11.

Stèle gravée, sans couleur. Trois registres.

I-BEG.STRB. ( Isiris J^ ^^ |j^J J^ ^ZJTlC/ -

Î-—
J ^ * Éjf

Horus ^k lT"T_i_ '
^s 's ' so,,t ass 's ^ un cô ''"

tableau. I*'
1 l'autre côté, un personnage est debout dans la position de l'ado-

-' registre. Le même personnage assis à côté de sa sœur \^\ Il J-

Devant lui, deux hommes et deux femmes debout. Légende difficile à lire. Le

premier est un fils el semble s'être appelé J~\=L V- Le second est un antre

fils, dont le nom peu! avoir été «Vil. La première des deux fdles est II.

la deuxième jjSPII-

.'!' registre. Devant un homme et une femme agenouillés est gravé nu

proscynèi n cinq lignes horizontales, où on lit une prière dans la formule

ordinaire en l'honneur du défunt. Le premier des deux personnages agenouillés

est un homme dont quelques traces laissent lire le nom, qui s'écrit
^*

. La femme parait s'être appelée •% \\.

Il 1(>

NECROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5o; lary. o"',6o. — M. B.

Stèle fragmentée. Offrande à un homme et quatre femmes assis par un

personnage debout. Tous les noms sont perdus.

Sepl lignes de texte forment le registre principal. Prière Li I,
1 ° o r i a««m ^se>- I V—

I
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vtJ
Ham in

1117

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',3i; larg. o
m
,aa. — M. P..

Stèle. Les légendes sont mal gravées et peu lisibles. En outre, elles n'ont

pas été achevées. Le nom du défunt n'est pas apparent. 11 est assisté de

•lUi J' devant m ' M*
(t\f)'

sans profession. Son fils ^JV—i^V son frère

I u^' son K^' S^kj un
l
)ersonna

fj
< ' nommé .=—

i ^V sou fils |

^^- apportent les offrandes.

1118

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o'°,33; larg. o
m
$-]. — M. B.

Dalle rectangulaire qui pourrait être le linteau d'une petite porte. Au centre,

cet emblème :

A chaque extrémité, un personnage agenouillé, adorant. La légende du

personnage de droite n'a jamais été gravée. La légende du personnage de

gauche débute en ces termes : l^t /—* j*j 01
(
S (M fit , frA

*— "ÎT1

I /^w^a W| îjb 2Ei ^SS"»^** m 9 ^¥ • (I'01"' 1 emblème, voy. plus

loin, n" i i^8.)
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1119

\i i ROPOLE l'i I ENTRE. \l RSANT Dl NORD-Ol I SI

Calcaire. - II. o",a6; larg. o",Q7. — M. B.

Stèle. Deux registres.

i

,r rbgistrb. ^C 1 ' «^ ''' sa femme s=bll, assis l'un à côté de

l'autre, entendenl la prière de leur 61s
*|P ,fW?~/v^ -

a" registre. I ii tableau analogue couvre ce registre l n Gis du défunt, avec

cette légende, ^"«^^I^^ÇV-i^, et sa femme |^^J
uni devanl eux une sœur (du défunt) aommée -1k -—' J-

1120

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT Dl NORD-OUES1

Calcaire. — H. o",->6; larg. o"',27.

Stèle brisée, dont nous ne possédons que la partie inférieure. Quatre lignes

de texte. Prière à Osiris, qui se termine par ces mots : L' "5^11
I J

frJMyiZIPfEIVM^VJPA&H.

1121

NECROPOLE I>1 CENTRE. VERSANT DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o°\4o; larg. o"\-2Ù. — M. B,

Stèle. Rien dans le cintre. Deux registres.

i" registre. Osiris et Isis assis. Le * <w "^ 1 1 &J fail devant

ces deux divinités l'offrande du feu et de l'eau.

9 RBGISTRE. I n sa et la daine I ^^ il sodI assis. I n X.
p£|

et deux femmes, dont les noms sont indéchiffrables, lui apportent des offrandes.
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I 1 22
NÉCROPOLE DU NORD.- ZONK DU SI D-EST.

Calcaire. — H. i'",i4; lm
ïï

. o°,8o. — M. B.

Belle stèle partagée en trois registres, reproduite dans \hi/<l<is. i. II. pi. (il.

i
or registre. Osiris, Isis el Ncphtliys reçoivenl les offrandes (Fini person-

nage à la robe bouffante nommé ^V de sa sœur - X, lj,

de -i fille s=^"VJ de la fille de son fils "m"J|lJ.

2 e registre. A la place des dieux siège Roma ayant à son col/' la daine

Soulen-Kha. Sou tils r—-, , nommé Ijï" Il^V fait l'offrande du

l'en et de l'eau. Il est suivi de -=—'

(j|P «V personnage sans titre, et de six

femmes, également sans titre: ^| _ J, J % 1 1 J , l>\t J 1

llw A |IJ, une cinquième sans nom, X J . Derrière

celle-ci est debout un jeune (ils du défunt, qui s'appelle I
^^ ^= ^

y'- registre. Le troisième registre est rempli tout entier par une longue

invocation à Osiris, dont voici le texte :

IJ

*
XX

J



il

.
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§ 6.

STÈLES DE LA XIV DYNASTIE.

Les stèles de la \i\'' dynastie ont un aspect suigeneris qui ne trompe

pas. Les personnages sont maigres, élancés, les jambes et les bras hors

de proportion avec le corps. Le costume a changé. Une lourde perruque

tombe carrément et couvre les épaules. Les hommes ont en général une

très longue robe bouffante. Le nu devienl rare: les épaules, la poitrine

et les liras disparaissent sous les plis serrés de la robe. Les hiéroglyphes

sont mal tracés, sans style, et c'est en vain qu'on y chercherait la largeur

et la netteté qui forment le magnifique type des hiéroglyphes de Thout-

mès III. Autre marque d"époque : les symboles gravés dans le cintre sont

comme flottants; l'originalité fait défaut, et on copie, presque sans y rien

changer, les stèles de la xin
e dynastie.

Toutes les stèles que nous allons cataloguer se rattachent par quelque

trait commun à l'époque que nous indiquons. Mais autant il est facile

de former ce groupe principal, autant on éprouve d'embarras lorsqu'il

s'agit de pénétrer plus avant et de déterminer le règne auquel chacune

des stèles appartient. C'est ainsi que Séti I
er

n'a qu'une stèle dans notre

Catalogue, que Ramsès II en a neuf, que Ménephtate en a deux; pour

le reste, c'est-à-dire pour les trente-quatre autres, nous sommes obligés

d'avoir recours au Capul mortuum.

PREMIERE SÉRIE. - REGNE DE SÉTI I".

1124

NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. i
m
,23; larg. o",6o. — M. B.

Cette belle stèle a été destinée au tombeau d'un fonctionnaire du temps de

Séti I
er

,
qui s'appelait Horus. Ce personnage avait des charges exceptionnelles.

Il se dit : «le chef de. . . du temple de Ra-ma-men, le cœur joyeux (?) dans

Abydos, le chef Horus de la Villa de Ramsès. n

Horus marque son respect envers le roi en plaçant son image au premier

registre de la stèle. Séti est en effet représenté cr offrant des bœufs en grand

nombre et tout ce qu'a pris son glaive n à Osiris et à Isis ptérophore.

Plus bas, Horus s'agenouille devant Anubis. C'est bien Anubis qui est repré-
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senlé. L'invocation ne s'adresse pas moins à Phtah-Sokar et à ( Isiris : k Eveille-

loi en paix, dis le texte, Pthah-Sokar. Eveille-toi à la voix de ton cycle divin,

Osiris, roi des vivants, qui reposes sur le divan de Râ. . . Tes chairs sont d'or,

tes os sonl d'argent, ô toi qui brilles plus que le Tahen (?) en tous tes

membres, Osiris Oun-nefer, lils de Nout.n

Nous ne transcrivons pas ces textes, qu'on trouvera reproduit-- in extenso

sur la planche ">7 de noire deuxième volume à'Abydos.

DEl XIEME SERIE. - REGNE DK RAMSES II

1125

TEMPLE DE SÉT1 1'.

(nés. — II. •! ,!(j; larg. i'",5o. — Laissé" en j»lac<i.

Le déblaiement de la deuxième cour du temple de Séti I
er a amené la

découverte dune grande stèle adossée au mur du sud, près de la petite porte

qui conduit de cette cour au dehors. La stèle est trop lourde cl déjà trop

détruite pour être transportée. Ramsès II y est représenté faisant l'offrande

de la statuette de Ma à un groupe de quatre divinités. Osiris est seul encore

reconnaissable. Au bas est un texte en grands hiéroglyphes, dont voici la

transcription :

isugnïàVte^KrtiwïisvniiiP

4ÉMJ^-«C£MPàiWV¥îll ,S
tsy*#*riS'j2ttk*AP£iïïiiim
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1126

PETIT TEMPLE DE L'OI EST.

Calcaire. — II. i
m
,45; larg. o' .;.">. — M. B.

Stèle d'dun-nefer, premier prophète d'Osiris. A l'exemple «If quelques autres

personnages de son temps, Oun-nefer associe le roi régnant à sa prière aux

dieux devant lesquels il comparait en adorateur.

Ramsès II figure en effet au premier registre de la stèle faisant l'offrande

du feu el de l'eau à Osiris, à Isis et à llorus, (ils d'Isis. Derrière lui est la date

île l'an &2 de sou règne.

Au registre suivant, Oun-nefer prend, à son tour, le rôle d'officiant. Il est

vêtu de la peau de panthère, marque de la dignité, et accompagné de sa sœur

TU. Tous deux adressent leurs hommages à Hor-rès (Horus du Midi) et au

grand emblème d'Osiris à Abydos. Oun-nefer est qualifié de premier prophète

d'Osiris. 11 est fils de sa mère, chanteuse d'Osiris, Maaa, et de son père \l<n

.

premier prophète d'Osiris comme lui. Sa sœur, déjà nommée, était a supé-

rieure des danseuses d'Osiris r> et s'appelait de son surnom Nefert-l Ari. Chose

remarquable, bien que le texte la donne positivement comme une sœur,

! .
, du défunt, elle n'avait ni le même père, ni la même mère que lui. Le

père de TU était le docteur, le chef du grenier du Midi et du Nord, Pa-nakhti;

sa mère était la dame Uaaï. Le mot crsœum a-t-il la précision qu'il a dans

nos langues, et TU ne serait-elle pas simplement la cousine XOun-nefer ?

Les textes qui accompagnent ces représentations ne sont que des prières.

r. Adoration à toi, Osiris, mon maître, puissant par son immensité (litt. par sa

largeur), s'écrie le défunt, r, Il dit plus bas : et Je suis le prophète (~^f sesch-sa)

en ce qui le concerne, le grand chef dans le nome Thinite, le serviteur du

dieu à sa sortie, en son jour de Hor-rès (au jour où il se manifeste comme

Hor-rès. ..).-* On a profité de la ligne du bas pour y graver les noms de

deux frères ^Oun-nefer. L'un était nomarque et se nommait Rârhotep, l'autre

premier prophète d'Anhour, avec le nom de Khem-mès.

La stèle est publiée dans Abydos, t. Il, pi. hi.

1127

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. 0V46; larg. o
m
,37. — M. B.

Cette stèle nous montre une procession de prêtres portant la bari sacrée
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d'un temple. La bari s'appelle f^glli Pl^=sJa- Des femm<

jouanl du tympanum, suivenl le cortège. Le style démontre que la

appartient au règne i\f Ramsès.

Le monument est publié dans Abydos, i. II. pi. 5a, b.

I 1 28
M I ROPOLE Dl NORD. ZONE DE L'EST.

Calcaire. — II. i°\ia; larg. o°,8o. — M. Ii.

Belle stèle, dont les cartouches de Ramsès II donnent la date. Le Btyle «lu

règne de Ramsès II s'j montre avec Unis ses défauts, <|ui, dès le premier coup

d'œil, le r lent si reconnaissable.

Quelques villes passaienl pour posséder des reliques d'Osiris, qui étaient

des parties de son corps, uns en pièces, comme on sait, par Typhon, \bydos

avait la tête.

C'était la tête qui était enfermée dans la châsse donl l'image est Ggurée

ainsi que nous la voyons ici au premier registre de la stèle :

l

\ droite et à gauche, le personnage en souvenir duquel la stèle a été érigée

est en adoration devant L'emblème sacré. Ce personnage étail 1 H| a|jl 2S.,

scribe de la table royale, et s'appelait 1 1 1 ^^ Peri-nefer, fils de son père

\n registre inférieur, cinq hommes de longue robe, sni\is de treize femmes

(le graveur, par inadvertance, n'en a dessiné que douze), son! assis sur des

tabourets à jour, aucune marque n'indique le lien de parenté qui unit ces

<li\-huii personnages au défunt. Des cinq hommes, cinq sont des scribes; des

treize femmes, dix sonl <]<^ chanteuses d'Ammon. Il semblerait résulter de là
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que nos dix-huil personnages appartenaient à quelque corporation dont noii

Peri-nefer faisail partie.

Les cinq hommes se présentent dans cet ordre :

'ni C~3 ^= M~~* ^* S I jfil

"-HIAsîSSA-

(IK)
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I 130

i:\ili\il hl NORD. TEMPLE D'OSIRIS.

Ubâtre.— II. o" ai; larg. o .17. - M. B.

Petite dalle rectangulaire. Osiria es! assis, avec son seul nom j j. Le roi

Rarasés II, rappelé par son prénom ri coiffé de la couronne de la Basse-Egvpte,

esl à genoux devanl lui. Il l'ail l'offrande du vase plein d'eau.

1131

ENCEINTE Dl NORD. Kiill ES-Sl LT ifl

Calcaire. — H. o"\i7; larg. o"\18. — M. I!.

Linteau de porte brisé ;\ une de ses extrémités. Au milieu, le cartouche-

prénom (le liainsès II. De chaque côté est une image d'Osiris accroupi sur I;

1132

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-Sl LTAN.

Calcaire. — II. o°,5o; larg. o'",38. — M. B.

Stèle dont le sommet est mutilé. Trois registres.

itEGisTitK. Osiris, Isis, Horus. Devant eux, dans la position de l'adora-

tioj

2 e REGISTRE. A droite, le même personnage, assis à coté de sa Bœur ^%k

i J. A gauche, le père du défunt, £= ^V ei sa mère «
J sont assis. Entre les deux groupes, le lils du défunt, pfj '7*~~2 ^^

3 e registre. Texte ainsi conçu :

Trouvée dans le même tombeau que le numéro précédent.
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1 1 33

NÉCROPOLE DU NOlil). A CÔTÉ IX PETIT TEMPLE DE RAMSÈS 11.

Calcaire. — H. i
n
',4o. — Laissé en place.

Moulant de la porte d'entrée d'un tombeau. Le défunt est (tbasilicogram-

mate, scribe des recrues, majordome d'Osiris, majordome du roi Amosis,

majordome de tous les dieux, chef des greniers du [Pharaon] . . . se-lsis, né

du docteur, prêtre par devant Ilorus, Ahmès, né de la dévote à Osiris. la

dame Neb-schepsit. n

Le tombeau est de la xixe dynastie, et probablement du temps de Ramsès II.

Publié dans Abydos, t. II, pi. 53, c.

1134

TEMPLE DE RAMSES II.

Albâtre. — H. moy. o"\8o; larg. o™,53. — M.

Fragment de revêtement en albâtre dont étaient couvertes les parois du

sanctuaire du temple de Ramsès IL On y lit les cartouches de Ramsès II.

TROISIEME SERIE. - REGNE DE MENEPHTAH.

1135

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o
m
,98; larg. o

m
,55. — M. B.

Stèle. Dans le cintre, le sceau et le vase entre les deux yeux. Au-dessous,

grand cartouche comprenant le prénom de Ménephtah et la date de l'an î du

règne.

Cette stèle est du même temps et sort du môme atelier que la stèle sui-

vante. Toutes deux offrent un intérêt exceptionnel. Les personnages qui y

figurent appartiennent en effet à un groupe égypto-sémitique qui vécut à

Abydos sous Ménephtah. Le personnage qui occupe la première place sur la

stèle que nous cataloguons se nommait ~ tK.
^""" ĉn - ta ~" ur - comme

l'auteur célèbre du poème qui porte ce nom. Il était i#^f^ " ''"

royal. . . , le prêtre (celui dont les mains sont pures) n.
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\n second registre de la stèle, deux sœurs du défunt, sa mère, un Qabelii-

l'ère sans désignation de parenté, adorenl Horus. La première sœur esl

--.i il. une- {sir). |,i J_i » «m itehanteuse d'Ammon», nommée J_

I : puis vient, en costume militaire, le ^t| I { irporte-flabellum

/<<•''. suivi de la mère du défunt, -la chanteuse d'Ammon», v i i

lourta (copte oypt, arabe s)} , El-voarda --la rose», nom propre de femme

.'Heure très usité aujourd'hui en Egypte). \n dernier rang s'avance la deuxième

sœur, également chanteuse d'Ammon, nommée v j\l TrÏTT \k Roukascha

(nom sémitique à comparer au nom de la ville de Canaan r-:-. Lakuch, el

venanl probablemenl de la même racine).

i.a stèle de Pen-ta-our esl publiée dans Ibydos, t. II. pi. 69, b.

I 136

NÉCROPOLE l>l NORD. ZONE Dl SUD-ES1

Calcaire. — II. 1 ,32; larg. .."> s
.
— M. li.

Stèle trouvée avec la précédente. \u sommet, les deux cartouches de Mé-

nephtah. Trois registi es.

i
cr

hegistri:. Le défunt, qui s'appelle m ^5 Ramsès-em-per-Rd,

esl agenouillé devanl Osiris <! [sis. Nous avons cette fois affaire à un person-

nage il un rang élevé, puisque Ramsès-em-per-Râ était premier ministre du

ioi. Il était surnommé ^- ^jl j^
>^^ Meri-An.

2 e registre. Le même personnage lait une offrande à son père II V^C
^^ .=—-1

|

s^^ loupaâa, ilont le détêrminatif 1 révèle suffisamment l'origine

étrangère, ri à sa mère (dont le nom n'a pas été gravé).

3' registre. Proscynème à Osiris de l'Occident pour qu'il accorde les dons

funéraires rà ce Ramsès,» etc. Le défunt change ici son nom et son prénom.

Il s'appelle itRamsès-em-pei-nà aimé de Ramsès Meri-Amen comme le Soleil-

(Ramsès Meïamoun, sous lequel l'auteur de la stèle est probablement né). Il

ei.ut surnommé, non plus Meri-An, mais 4-\k î=^! J^. "V
]
^J l^L

1\l xV )
""""*'

• cesfr-à-dire Ben-Maiana (jso p) du pays de T'arbasuna

(pm).

Voilà donc dan- un groupe de sept habitants d'Abydos, trois Egyptiens,
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trois Sémites, plu- un septième personnage, premier ministre du roi, lequel

esl originaire de la Syrie el possède deux surnoms, l'un égyptien, l'autre

sémite.

Notons qu'avec Méneplilali et son ministre Ramsès-per-em-Rd, nous sommes

au temps de l'Exode. Notons qu'à tous ces noms on peut comparer relui du

Syrien Irisou (îonn), celui-là même que l'on voit, vers la fin de la \i\' dy-

nastie, se mettre à la tète de la rébellion qui interrompit violemment la suc-

cession des mis légitimes (Grand Papyrus Harris). Qui sait si les Sémites de

nus stèles, ou tout au moins leurs fds, n'ont pas pris part à ce mouvement

antinational?

QUATRIEME SERIE. - STELES DIVERSES.

1137

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o"'.-2-'3; larg. o
m
,i6. — M. B.

Stèle funéraire, gravée et peinte. Le nu des personnages est rouge clair.

Le sommet s'eflïite. Deux registres.

i
er registre. Adoration l'aile à Osiris, Isis et Horus par un personnage dont

le nom a disparu. •

•>• registre. Une femme joue du sistre, suivie de trois hommes dans le cos-

tume militaire du temps. Voyez la vignette ci-jointe :

La femme a pour légende

s-,;,j^c^};j
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\ oici les légendes des trois hommes :

* m y
* 1 *

il *H
H

Une inscription ainsi conçue : Ml*/ a<. i(
QM j]|^^ h&'

^iPr^^lS/iP^SHÏIr^^' Précède la^de la

femme jouant du sistre. On la traduil : irFait pour le scribe du Sa (nommé)

h Ra-men-ma d' Immon qui protège ses soldais, Ouser-ha-t, par le fil^ d'elle («te)

qui fait vivre le nom d'elle (sic), ie scribe, Ouser-ha-t r>. Ce qui résulte de ce

renseignement, c'est que la stèle a été faite pour un premier Ouser-ha-t, pai

le fds de la femme jouant du sistre, qui s'appelait également Ouser-ha-t, le-

quel esi vraisemblablement le deuxième de nos trois personnages en costume

militaire. Ouser-ha-t sciait ainsi le nom du défunt, qui a disparu avec un

éclal de la pierre au registre supérieur de la stèle.

Remarquons le nom de l'édifice (d'ailleurs inconnu) : V. (om^J JÎS!

Ç-Mi- -,
où notre scribe Ouser-ha-t était employé. Ce Sa Ra-men-ma

il' ! uniiDii qui protège ses soldats n'est pas le magnifique Ra-men-ma dont nous

avons fait autre part la description sous le nom de Temple de Séti I
er

. Le dé-

terminatif V—J après Y, qui signifie en général «protection, préservation^

( Brugscb, Dictionnaire, p. i i54), semblerait indiquer qu'il s'agit ici de quelque

fort ou de quelque caserne d'Abydos sous la protection d'Ammoii, bâti du

temps de Séti I
er

.

1138

NÉCROPOLE DU M)KD. ZONK DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o™,66; larg. o'",6-j. — M. B.

Stèle. La partie inférieure manque. Isis et Osiris sont adorés par quatre

personnages, qui sont :

^;?:^l^(Ml>
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O

Son frère "| [§1£\ J^ ^ «L
~

S X ? "^

Osiris es! représenté au registre inférieur. Ses titres sont :

Il a devant lui :

"IHtniH">PV24lll

1139

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — II. r',17; larg. o™,65. — M. B.

Stèle funéraire divisée en trois registres.

i
cr registre. Le sommel de la stèle est mal conservé; la pierre s'effrite el

les têtes des quatre personnages qui y sont représentés ont disparu. \ droite

sont Osiris, Horus, Isis; à gauche est le défunt adorant. Il a la longue robe à

plis du temps des Ramsès. Sa légende se lit :

•2" registre. Un homme et trois femmes sont en adoration.
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Leur légende esl :

fr à ^ &
V- — V- ^
7î ^ «m c^î

y C 0~î îp

S? S « S

U . elc.

1140

NECROPOLE DU NORD.- ZONE DE LEST

Calcaire. — H. o"'.3.3; larg. o"\aç). — M. B.

Stèle partagée en trois registres.

i
,T

registre. Osiris, Isis eJ lloins reçoivent l'adoration <le deux personnages.

L'un a pour légende -^Ij II m^i l'autre est Lî J^, \ .A et se nomme

W
a

( registre. I ii personnage dont le nom parait être /t Vy fait une liba-

tion. Quatre femmes el deux hommes son! assis par terre, devant lui. Les

quatre faune, sont
: ~H'#Z>jl' ^l^m\l rT

^Ts^-J et ^^1P J : lcs (l,
' ,,x ,lomines sont:

li*"
-
114 rl
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•
!' registre. Un personnage - ^k *lk I lk ^^ l;ul mi1 ' libation. Des

femmes, donl les figures n'ont pas été gravées, devaienl être assises devant

lui. Leurs noms ont été plus ou moins enlevés avec un éclat de la pierre. On

-•T.rM'T.'&TU.rzrfr*

1141
NÉCROPOLE DU NORD.- ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o™,55; targ. o'",34. — M. B.

Stèle funéraire au nom de g a i ^^ et de la dame de maison Ht

-=ï^i (variante p.^l^J).
1
er registre. Plitak-mak-oui et la dame de maison Sekli-em-nefcr-t adressent

leurs dommages à Osiris et à Anubis, assis devant eux.

2 e registre. Représentation des mêmes personnages, assis à leur tour, et

écoutant les prières de quatre personnages, qui sont : un fils (dont le nom

n'a pas été gravé), une fille nommée 11 J, deux autres assistants sans

désignation de parenté et accompagnés, l'un de la légende îu *%Tl M^-

l'autre de la légende
___, 1 1^^ ""^J^

•

3 e registre. Isis (sic), couchée dans le feuillage de l'arbre perséa, soutient

sur un bras un plateau chargé d'offrandes, et tient dans l'autre main un vase

d'où s'échappent trois jets d'eau. Au pied de l'arbre, le défunt, figuré par son

âme (épervier è tète humaine), la dame Schh-em-nefcv-t , sa fille Hotepi s'abreu-

vent de l'eau sacrée. Quatre autres assistants, dont il est difficile de distinguer

les noms, complètent cet intéressant tableau.

1142
NECROPOLE DU NORD.- ZONE DE LEST.

Calcaire. — H. o
m
,98; larg. o

m
,22. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Osiris Ounnophris est adoré par deux

personnages vêtus de la longue robe du temps de Ramsès II. Au-dessus de

leur tête est une légende ainsi disposée :

y M M m

H -J M =
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1143

S i I ROPOLE Dl NORD /n\ i: DE I. EST,

,33. — M. I!.

Stèle funéraire. Le fond a été recouverl du vernis rougeâtre donl certaines

caisses (|,. momii-s. principalement sous la \i\ (Kiiastii 1

, sont enduites. Trois

bandes horizontales ou registres la partagent en trois parties.

i registre. Osirisreçoil l'adoration d'un personnage dont voici la légende

««^^AfiiPvjQr^ri^-vMiA"
esl suivi d'un autre personnage accompagné du seul nom ^W vi .

•>' registre. Le défunt, ici nommé 4^%*^K. vT U^ - e8' aS8's !
'* e0̂

d'une Ici n me m^k II 1 à l'extrémité gauche du tableau. A l'extrémité droite,

un autre personnage ^—' -^ el une femme IIJ sont assis. Entre les

^^ * ^& feil l'offrande des victuailles.

'!' registre. Cinq personnages accroupis. IN se nomment: u^

-VSJ lTj^ VU X\

n/14

NECROPOLE Dl NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — II. o°\5i; larg. o™,3'i. — M. I!.

Stèle funéraire. Deux registres.

i
a registre. Onouris et une déesse léontocéphale, dont le nom a disparu

avec un éclat de la pierre, sont en présence de la triade du grand temple

d \li\dos (Osiris, Horus et Isis).

registre. Flathor, sous la forme d'une vache, se présente à l'entrée de

la montagne de l'Occident pour recevoir le défunt, qui, suivi de sa sœur et.

des deux Mlles de celle-ci, reçoit l'offrande du feu que lui adresse un person-

nage debout devant lui.

Légende du personnage : J ?S <
•'

>

JjJ^ ?J :
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Légende dodéfon, :^WWtWASÎ^J1IÎE
"gende de sa s,«r:^ +1"^^.
Légende de sa nièce:^4^1J^ïl^™J :

Légende de sa nièce (ou de la fille de la dame dont le nom précède) : *_m

1145

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o"\ 3i; larg. o"',23. — M. B.

JS-

Stèle mutilée. Au sommet, le grand emblème et deux dieux Anubis

A
debout. Au bas est une adoration d'Osiris par ^Cny-^M^- Aucun texte.

,1

1146

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE LEST.

Calcaire. — H. o
m
,33; larg. o"\23. — M. B.

Stèle. Osiris est sur son trône. Le pfî I ^^V su 'vi de Y.V J NCT^

de sa mère ^^ | J, se présente devant lui. Au registre suivant, i ^*>

est à son tour assis sur son siège. II a près de lui sa femme ^^ | J. Des

personnages divers sont présents à la cérémonie. Ce sont : ft ("î^^r' V

(tu)

î - \ xx J ]\\ J "^ (petit garçon), |._j^ (petit

garçon).

Le style de la stèle est confus. Le nu des hommes et des femmes est éga-

le ni peint en rouge; les hiéroglyphes son! en bleu.
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1147

NÉCROPOLE Dl NORD. -ZONE DE L'ES!

Calcaire. — II. o"',6o; larg. o°',.'W. — M. B.

Stèle. Le sommel Beffrite. Le t=^|
j

M
j;
h 4 nommé ^Ç |

,1

^x adore Osiris.

Deux groupes occupent le registre intermédiaire. Le fils du défunt ® - v—

i

^^ est placé au centre du tableau. Il rend hommage, d'un côté, au père du

défunt, qui s'appelle VJV et à sa mère. * "^ * ^pJ; de
m

(..„•)

l'autre, au défunt lui-même et à sa sœur -V
j ft J- (Conf. nos

î i
.'!

i H

"'->

1148

NÉCROPOLE DU NORD.- ZONE DE LEST.

Calcaire. — H. o"\3G; larg. o^o. — M. B.

île fragment faisait partie du linteau d'une petite porte dans le tombeau de

T e& V U^ " ^e défunt ' avec 'cs l ' ires de H I ^v I i ^ et l'assistance

de sa sœur, *Xj i v * J , se présente devant Osiris.

1149

NECROI'OLE DU NORD.- ZONE DE L'EST

Calcaire. — H. o
m
,3o; larg. o",9i. — M. B

Stèle gravée partagée en deux registres.

icr reg,stre
-
Lc 1=%™ -i 4= ç

§jV *=
l TJ^ est en

présence d'Osiris et d'Isis.

•1 e registre. Un cynocéphale accroupi, coiffé du disque lunaire, sous le

nom de Jvi *m^ reçoit les adorations de rf '<'"'>
||| ***J ;

de son fils

^r\*Û- d,: son Père TêZÀTo&
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1 1 50

NECROPOLE DU NORD.- ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o"V.>7; larg. o"',i7. — M. B.

Stèle funéraire. Le défunt, avec la légende "FV-Liï M^'
m " vi

de sa mère l\ll J de sa grand'mère maternelle fj, de sa sœur

• îji se présente «levant Osiris et Isis.

1151

NÉCROPOLE DU NORD.- ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o
m
,4i; larg. o"\23. — M. B.

Stèle. Aucune couleur. Osiris, Horus et Isis. Devant eux, on lit: *
j

^^^^"^^ Le deuxième registre met en présence un chacal debout sur

une enseigne, sans légende, le défunt déjà nommé et sa mère, - Lï

foj-

1152

NÉCROPOLE DU NORD. -ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — H. o"',76; larg. o°\58. — M. B.

Stèle. Osiris, Horus, Isis et Anubis écoutent les prières d'un fonctionnaire

qui a la charge de ag et qui s'appelle ® 4=%'ai-

Un tableau couvre le deuxième registre. On y voit ^ M^^r e ^ sa 'emme

M assis en présence de leur famille, ainsi rangée: ~V*V*j^'

une quatrième femme, dont le nom na pas été gravé.

Au registre du bas, ^^ll «^ cl 'a dame I ^k J, probable-

ment sa femme, assistés d'un enfant nommé * ^k \j ', reçoivent les

offrandes du H~|°(jiP> '1° leur fille i VU J et de trois autres de leurs

fdles, dont la pierre n'a pas conservé les noms.
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I I 53

SBCROPOl i: Kl NORD ZONE Kl si K-l'.sT

Calcaire. — 11. <> ".-7: larg. o",i9. — M. B.

Stèle funéraire. Deux registres.

1 registrb. adoration d'Osiris par nu homme el une femme. Légende:

registre. Inscription de deux lignes ainsi conçue: 1 **ç> ^U ft

ll.j'i

NÉCROPOLE 1)1 NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — K. o",9g; larg. o",iG. — M. 11.

Stèle grossière. Un personnage suivi de quatre femmes se présente devant

Osiris. Les noms propres sont gravés avec une telle négligence qu'ils sont illi-

sibles.

1155

NECROPOLE DU NORD. - ZONE Kl SUD-EST.

Calcaire. — H. o",Q2; larg. o'",i8. — M. B.

Stèle funéraire. Osiris, Isis et llorus reçoivent les adorations de onze per-

sonnages rangés devant eux. Les noms des huit derniers n'ont jamais été gra-

és. Les noms des trois autres sont rendus illisibles par le mauvais état de la

pierre.

1156

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — II. o
m
,ih; larg. o'\a5. — M. B.

Stèle. Doux registres. Au registre supérieur, le défunt est à genoux devant

Osiris e1 Isis. Il est ViÇ V—1 et se nomme ^j^PJ m"^. Trois lem -

assises par terre occupent le registre inférieur. Les noms propres sont diffi-

ciles a lire.
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I I 07

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DU SUD-EST.

Calcaire. — FI. o™,63; larg. o™,45. — M. B.

Stèle. Les hiéroglyphes el les figures sont rehaussés de jauni'. Osiris esl

debout. A ses pieds se dressent deux uraeus coiffés des symboles d'Isis et de

Nephtbys. Le personnage adoranl est 1 j-Q ^gg; ~\£ M1^-

I I 5S

NECROPOLE Dl SIM).- ZONE DU NORD.

Calcaire. — FF. o'",78; larg. o'",ii. — M. B.

Stèle partagée en quatre registres horizontaux.

i
ir registre. Osiris, Isis et Nepbthys reçoivent l'offrande de l'encens et de

l'eau. Le personnage adorant est le 7T\ I ,

—

vTL 1 1.

2
e registre. Procession de quatre personnages, qui sont: la femme du dé-

funt, la chanteuse d'Ammon, la dame -=>^ jouant du sistre; le fils du défunt.

le 7T\ i / 1 >~~~* *~~* : in autre lils, le '^^lo'£=:: ; un troisième fils,

3e registre. Procession de trois filles du défunt, chanteuses d'Ammon,

nommées "^
[ J, ^jj^- et une seconde ""jj^-

Ue registre. Un domestique sans légende porte un panier d'offrandes sur

la tête et conduit en laisse un veau pour le sacrifice.

Les hommes ont la longue robe flottante. Les femmes ont la grande per-

ruque qui couvre la moitié du dos, les manches très amples et la robe tom-

banl sur les pieds. Ce costume rappelle celui des et chanteuses n, dont nous

avons trouvé des stèles en grand nombre dans la partie de la nécropole com-

prise entre la nécropole du centre et la Chounet ez-Zébib. Ces stèles appar-

tiennent à la xx' dynastie et forment un ensemble que nous décrirons plus

tard.
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1

1

59

NÉCROPOLE Dl SUD. - ZONE Dl NORD.

II. d ,98; larg. 66, - M. I!.

Grande stèle irdu maître chanteur du roir Vefer-renpe-t el du - premier

prophète des our-heka-m ttceux qui ouvrenl la bouche des mortsu, du chef

des anir-khmi-oii itceuï qui entrent dans le sanctuaire des tombeaux i>, nommé

tah-sou.

1"' registre, \1fn-11 njii-i esl en adoration devant Osiris et Isis, tandis que

Iroen oiitili-smi offre ses hommages à Horus et à Ap-licrou. Les autres parties

de la stèle vont nous apprendre <| -es deux personnages étaient frère-, lils

tous deux de leur père Ha-t el de leur mère Ta-ouscr-i, de Thèbes.

registre. 11 est occupé par une inscription de onze lignes horizontales,

divisées en trois parties.

La première est une invocation à Osiris qui débute par la formule habi-

tuelle, *
f,

i », suivie de la généalogie et des titres du défunt, présentés

ilU-VI- ifô- p™ '" iêt """ ,l
'" l

"" ole : ri .!<*#*

ê

Le deuxième registre est une prière à Osiris, a Isis i liennouthis. à Horus.

à Isis, • «=i;. à Ap-herou, à Anubis, pour qu'ils accordent les dons funé-

— îfl\Asi*iPl>-^Uii=*JIIIIIS.-V1=:

J, à son père (J
:

^T~)- qui n'es! pas nommé, à son frère, | jff
| y 1 a~~*

Nefer-ri'ii/ir-t , avec les titres m\ ^ ~*~~"T A '
(

'

0II, ' I) "° e " c,
' s |l

' llll,,> :
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1 1 60

NÉCROPOLE DU SI I). ZONE D L NORD.

Calcaire. — H. o"',33; larg. (.",20. — M. 15.

Stèle. Les figures et les hiéroglyphes sont rehaussas de jaune. Tableau en

deux registres représentai Osiris sur la coudée, et Isis, adorés par le T™\

jl^ comme yii ^^ u " second personnage, Wt 8*4^ "" troi-

sième, nommé M Yf^ une dame, "4"1

I ,
nommée I £ V . cl

deux autres femmes, dont les noms ne peuvent être lus avec certitude. Style

très négligé.

1161

NÉCROPOLE DU SUD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',37; larg. om,û3. — M. B.

Stèle en deux registres. La gravure est plus profonde que d'habitude. Le

monument n'est pas du temps de Ramsès II et pourrait appartenir aux der-

niers règnes de la xixe dynastie.

Rien dans le cintre. La stèle est gravée, sans couleur.

1" registre. Osiris, Horus et Isis sont debout. Devant eux, le
j

|^^^~-a

2 e registre. Quatre femmes y sont citées. Elles se présentent dans cet

ordre :

"
I \ /3 J ffSa kmme ' la dame Tent-Ap-t -n;

I "^| n J ffsa première femme, la daine

*—

n

Klia-t Beset -n;

3° La fille d'elle, ^Él-J a Moul-nefer-t-n ;

h n m
. 9 ~ ^H «sa première femme, la dame Hathorv.

Il résulte donc de ceci :

i° Que Tent-Ap-t était la femme du défunt au moment où il mourut:

2 Qu'avant son mariage avec Tent-Ap-t, il avait déjà épousé Kha-l Beset,

laquelle avait une fille Maut-nefer-t;

3° Qu'après Kha-t Beset, il épousa sa seconde première femme nommée

Hathor.
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I I 62

NECROPOLE 1)1 si l». ZONE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o",3i; larg. o" ao. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Deux registres.

i" ii t gistri . Osiris esl deboul Bur la coudée. Devanl lui sont un homme,

FM7UA- " '"
îlrh Z\\J "''"'

i
i

a' registre. I m li me, i e 8 11^. une femme avec cette légende

fy^. '

J, sa Bile -f|l J- tous les Mois deboul et dan- la pos-

ture de l'adoration. On cite, à la suite de la légende de Mout-mfer, «le 61s

d'elle*, le Rl*"^ u^' '""' a,lln> 'i" (,
> %• J ''' ,ln< ' illlll

'

e fil'e -

\ I extrémité droite de ce tableau sont représentés, celui qui a fait exécuter

la stèle, à genoux, lils du défunt, et la dame nommée au premier registre, qui

esl probablement sa femme. Il est accompagné de cette légende : tzZz. I
*

A^i i i ,—* },—,^c

1163

NÉCRO .E DU SUD.- ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
.3o; larg. o

m
.ao. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Rien dans le cintre. Deux registres.

I
e* iiegistre. Osiris, '^fi#S, et Isis. Devant eux, une table que pré-

sentent le HÎ—^MVx e1 la ,!iimc
^Jkl J

2 e registre. Plus bas . L'auteur de la stèle est indiqué par |j*I (< |^

tHt. et la - i s J. Ces deux personnages sont suivis du I*— ~°jV
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1164

NÉCROPOLE Dl SUD. ZONE Dl NORD

Calcaire. — H. o",5o; larg. o
m
,37. — M. Ii.

Stèle gravée, sans couleur. Mauvais style de la \i\ dynastie. Les hiéro-

glyphes sont grossiers et à peine lisibles. La stèle ne présente (railleurs que

des noms propres. Vingt personnages debout, hommes el femmes, sont en

présence de la triade d'Abydos. Le défunt principal était a scribe des maga-

sins». Son nom n'est pas lisible, pas plus que ceux de ses parents écrits à la

suite du sien.

1165

.NECROPOLE DU SUD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,a8; larg. o'.Gy.

Linteau de porte brisé à une de ses extrémités. Adoration à Osiris et à

Armarhis
l
—ffl^lli^^Îsî. 61 S° U pèrG ^ 4 ' M

1166

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o°\66; larg. o
m
,3o.

Stèle funéraire partagée en trois registres horizontaux. Au sommet, Osiris,

Horus et Isis reçoivent les adorations de deux personnages; la légende du

premier a seule été gravée; elle se lit : j i '"Mb/ ^^*\ m
(Il P"

'-1
''

registre qui occupe le milieu de la stèle est, à son tour, partagé en deux

tableaux. A droite sont assis Rames et sa sœur (sans nom); devanl eux est la

dame ^ ^ présentant des offrandes. A gauche, le f] J* nommé l^k

il et sa sœur w reçoivent les hommages d'une femme dont le

nom n'a pas été gravé. On trouve au dernier registre une invocation à Osiris

en faveur de Rames, suivie de quatre personnages (sans nom) portant, comme

offrandes, de longues tiges de fleurs épanouies.
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ll()7

SÉ( ROPOLE Dl NORD. ZOH B DE L BS I

. — II. o st; larg. o ',16. — M. B.

Stèle funéraire. Osiris assis sur son trône ro«;oit les ulliandes de (\r\i\ per-

sonnages. Le même personnage el sa femme (?) sonl assis et, à leur tour,

reçoivent les offrandes îles membres de leur famille. Les noms n'ont été écrite

qu'à l'encre el sont devenus illisibles.

1 1 68
nm ROPOLE 1)1 NORD. - ZONE DE LEST.

Calcaire. — II. o",a't; larg. o'".iô. — M. B.

Petite stèle mal gravée. Osiris et Isis sont adorés par un personnage à ge-

noux, dont la légende, difficile à lire, se présente à peu pies ainsi qu'il suit:

% •—-r^_—1 m"^^. Trois femmes sont accroupies au registre du bas.

La première légende est rf" 1 i^ n s:=±3J - '"a seconc'e est ce^e l^ e '
a m, 'n '

du défunt, VU%1 ; ' a troisième esl celle de la mère de la mère. ™™^b>- J-

1169

.NECROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o
n
',45; larg. o°\56. — M. B.

Siele. Osiris est assis, Isis est derrière lui, levant les bras. I n fonctionnaire,

vêtu de la longue robe tombante, adore les deux divinités. 11 est q> i ^^.

1 w X: pQ OA *^ et se nomme \ 1 1 — ^^

.

§ 7.

STÈLES DE LA W DYNASTIE.

Les stèles de la xx
c dynastie qui proviennent d'Abydos se classent faci-

lemenl et en quelque sorte d'elles-mêmes. Nous en formons trois séries.

A' la première appartiennent les stèles royales. Elles sont peu nom-

breuses, mais heureusement fort importantes.
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Non-, rangeons dans la deuxième un groupe d'une vingtaine de stèles

recueillies dans la même partie de la nécropole, se rapportanl à des

personnages de même classe. Une de ces stèles porte la date d'un Ramsès

de In sx' dynastie, el serl à cataloguer les autres.

Les circonstances de la découverte, certains détails de costume, nue

parenté évidente de style, la proximité du cimetière des cr chanteuses ».

qui a fourni à notre collection la se'rie précédente, nous livrent un Capul

mortuum, que nous attribuons sans hésiter à la
\\''dynastie.

PREMIÈRE SÉRIE. - STÈLES ROYALES.

1170

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — H. o™,4i; larg. o"',3o. — M. I!.

I n prêtre, attaché au culte du roi Nakht-set, mourut, à Abydos, sous

Ramsès III; il avait fait placer dans son tombeau la stèle que nous avons sous

les yeux (Abydos, t. II, pi. 5a a).

II s'est lui-même représenté au bas de la stèle, en adoration devant Nakht-

set, et sa femme, la reine Ç] » II =—
= j ~J Tn-meri-Asl.

En mitre, comme hommage rendu au roi sous lequel il vivait, il a placé

au sommet de la stèle un tableau où Ramsès III en personne est représenté

faisant l'offrande du feu et de l'eau à Osiris, Horus et Isis.

On voit par ces détails que la stèle dont nous nous occupons appartient à

l'histoire de la xxe dynastie.

A vrai dire, elle ne nous apprend rien de nouveau, si ce n'est le nom de la

reine, épouse de \akht-set, que nous ne connaissions pas jusqu'à présent.

Mais elle nous montre que Nakht-set, le dernier roi supposé de la \i\
r dynastie,

el Ramsès 111, le premier roi supposé de la xxe
, n'ont pas été, comme on l'a

cru, en lutte ouverte, puisque, sous Ramsès III, on rendait un culte public à

Vakhtset.

L'arrangement proposé par M. de Rougé sur le passage de la \ix° dynastie

à la xxc est donc confirmé*

Le prêtre de Nakht-set, auquel appartient la stèle, de par l'ordre duquel

elle lui érigée, s'appelait, non ^=ïl »*, comme notre planche le l'ail

dire par une inadvertance du graveur, mais «=sl \& Meri-en-atef.
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I 171

i m i:i\i i Dl yORD. TEMPLE D'OSIRIS

Calcaire. — II- i
;-' ;

: larg. i i<>. — Laissé en place.

La stèle donl nous donnons le texte dans notre deuxième volume il l/></r/</.s

(p|. :','i ri 35) forme une exception an milieu des nombreuse- -lèles ,|ur

uous venons de présenter au lecteur. Elle n'a pas été exécutée en souvenir

I un personnage mort; elle n'a pas été destinée à un tombeau; ce n'esl pas la

nécropole qui nous l'a rendue. Pendant les quatre premières années de Bon

règne, Ramsès l\ (Ma-ma) avait comblé l'Egypte de ses bienfaits. 11 avait

battu les ennemis, assuré le service des offrandes dans les temples. Il rond

grâces .i Osiris de la protection que ce dieu lui avait accordée. C'est le texte

de la prière adressée par Ramsès l\ à Osiris que la stèle reproduit.

La stèle avait été placée dans le temple d'Osiris au milieu d'autres stèles

du même genre et pour être lue par tout le monde. Il ne faut donc y voir

qu'un monument destiné à taire connaître publiquement le zèle pieux et la

reconnaissance de Ramsès IV envers la divinité ;V laquelle il rapportait les

événements heureux de son règne.

Le texte gravé sur la stèle est connu par l'excellente traduction qu'en a

d lée M. Pierrel (Revue archéologique, avril 1869), et nous n'avons pas à y

revenir. Nous rappellerons seulement que c'est dans le courant des paroles

prononcées par Ramsès l\ qu'intervienl la précieuse mention dos soixante-

sept ans de règne de Ramsès II. Avec cette jactance qui est le propre de

toutes les paroles mises par les monuments dans la bouche des rois égyptiens,

Ramsès l\ annonce qu'il a plus fait pour Osiris en ses quatre ans de règne

pie Ramsès II en ses soixante-sept années.

1172

NÉCROPOLE DU CENTRE. ZONE Dl NORD-OUEST.

Calcaire. — II. 2
m
,<5o; larg. i

m
,2o. — M. B.

Cette magnifique stèle a le même point de départ que la stèle précédente,

et elle est gravée an nom du même roi. La date a malheureusement disparu

a\e i; un éclal de la pierre.

C'est encore a Osiris, qu'il lait suivre cette fois de dix autres divinités, «pie

Ramsès l\ adresse ses hommages. Il «rend compte de sa conduite par-devant

la majesté d'Osiris et de ses assesseurs; la vérité est dans tout ce qu'il va dire,
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et il n'\ a poinl il»' mensonge en toul cela.n Puis il annonce «qu'il osi dans la

maison de son père comme le lils < 1

'

1 s i s , que depuis qu'il «'si roi sur le trône

d'Horus, il porte la vérité sur relie terre.- Suil rémunération des service-

qu'il a pendus el des maux qu'il a évités, énumération suivie elle-même de

dix petits chapitres séparés, contenanl des invocations aux dix assesseurs

d'Osiris. La dernière ligne résume l'esprit de la stèle. Ramsès IV <ra fait un

monument de lui (la strie) à son père Osirisu pour qu'en échange le dieu lui

fasse le A-V-.

La stèle n'a pas été trouvée, ainsi qu'on devrait le croire, dans li; temple

d'Osiris. où elle aurait été déposée comme un monument commémoratif de la

piété de Ramsès IV envers ce dieu, mais en pleine nécropole' et près du

cimetière des k chanteuses i>. Qu'un particulier ait fait placer dans son tombeau

une' stèle d'origine royale et de la dimension de celle-ci, c'est ce qu'on peut

regarder comme impossible. Y avait-il là quelque chapelle dédiée à Osiris

qui aurait disparu jusqu'aux fondements? La stèle précédente et la stèle que

nous cataloguons, toutes deux recueillies intactes au milieu d'un temple dé-

vasté et en quelque sorte anéanti, seraient ainsi arrivées jusqu'à nous dans

les mêmes conditions.

Les deux stèles nous ont, en tout cas, conservé deux chapitres précieux de

la littérature religieuse des Egyptiens sous la xxc dynastie.

DEUXIEME SERIE.- NECROPOLE DES -CHANTEUSES".

Toutes les stèles que nous rangeons dans cette deuxième série pro-

viennent du même quartier de la ne'cropole et se rapportent à des per-

sonnages du même rang.

Le quartier est situe' sur la pente nord-ouest de la colline dont la

ne'cropole du centre occupe les flancs. Il s'étend, avec quelques interrup-

tions, jusqu'à la Chounet ez-Zébib, dans le couloir intérieur de laquelle

quelques-unes de ses tombes ont même pénétré.

Les personnages du même rang qu'on y trouve sont des ~±r*^ kemo-i

(chanteuses attachées au culte d'une divinité). On les reconnaît sur les

monuments non seulement à leur tète, mais à leur costume. Le front est

ombragé par une ou deux fleurs dont la tige contourne la tête. La che-

velure est épaisse et cache les épaules. La robe, si transparente que la

femme semble nue, couvre la poitrine, la moitié des bras, et retombe

56
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en sélargissant jusque sur les pieds; d'après quelques stèles, elle sem-

blerail rayée de rouge el de blanc.

Les fouilles Faites dans la nécropole des « chanteuses?! n'onl pas été

sans résultats.

Les tombes nous oui livré en premier lieu toutes les stèles que nous

allons comprendre dans ce chapitre, en deuxième lieu quelques-unes

des stèles du Caput mortuum, qui, ne se rapportant pas directement aux

k chanteuses » , n'ont pu prendre place ici. Elles nous ont livré aussi.

mêlés à quelques stèles, des sarcophages de 1res petites dimensions dans

lesquels étaient enfermés des fœtus humains. Ces petits sarcophages

étaient déposés, non dans le sol. mais dans l'épaisseur du mur d'en

ceinte.

Existe-t-il quelque rapport entre les «chanteuses*! et la partie du mur

de la Chouneh réservée à la sépulture des enfants venus avant terme?

Osiris reçoit dans lonl le cimetière des et chanteuses » un nom spécial

qu'il n'a pas ailleurs. Il est i *fl|[l "Osiris qui l'orme-,
j

»« n «Osi-

ris, maître de la formation», i J tT" lHI'
"' )su 'i s - le grand maître de

la formation», i I \\\y |J'
"Osiris qui forme les divinités». Osiris.

sous ce nom, est-il le dieu local qui protège la gestation? Mais alors quel

rôle les -• chanteuses- ont-elles à remplir ici?

L'époque du quartier de la nécropole réservé aux tr chanteuses-? est

donnée par une des stèles, qui nous apprend «pie la chanteuse dans le

tombeau de laquelle la stèle a été déposée est morte en l'an 97 de

Ramsès XIII. Les autres stèles étant du même temps, on voit qu'il n'j a

pas d'inconvénients à rapporter tout le groupe à la fin de la \x
e
dynastie.

1173

M( ROPOLE Dl NORD, c.uoi NET EZ-ZÉBIB.

Calcaire. — H. o°\33; larjj. o"\qi. — M. B.

Si rie trouvée à sa place antique, c'est-à-dire encore encastrée dans le mur

d'enceinte de la Chouneh. Elle était entourée de trois des cercueils d'enfant

doul nous venons de parler.

1" REfiisTur. Il montre Osiris * n assis. Une femme, avec le titre de ^J
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>«»~Aj*jTr|j, nommée ^^ T ^r-^ J, adore le dieu. Elle esl suivie de

son 61s
/"*"1 * "^ "le prêtre Nuter-kha(schenouti1)i>.

ae registre. Il contient une prière au même Osiris. ttAdoration à Osiris

a n. lisons-nous, par le prêtre d'Osiris, le scribe Hora. 11 dit: trSalut à toi,

x taureau de l'Occident, Oun-nefer, fils de Noul, le très fort, qui est dans

-Tn-ou-ncn, le dieu unique, qui réside dans le nome Thinite. Adoration à

-ton père Schou, l'aimé de ta mère Tafnout. Il le satisfait, le soleil, quand il

••-<• montre à ses deux horizons (celui de l'est et celui de l'ouest). La lune

tr rayonne (lisez :
)
pour toi à son apparition. n Puis vient la date déjà

citée el ainsi ..^^'"'^""J-S/gfft^Tl -

Bien que ce deuxième registre soit de la même main que le premier et ne

fasse qu'un avec lui, on remarquera que l'adoration est rédigée au nom du

scribe Hora, la chanteuse Ta-meri-penas étant mise de côté.

L'intéressante stèle que nous venons de décrire est reproduite dans notre

deuxième volume d Abydos (pi. 6-2 a), où une erreur du graveur a faussé la date.

1174

NÉCROPOLE DU NORD. - CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Calcaire. — II. o
m
,43; larg. o

n
',34. — M. B.

Stèle funéraire, publiée dans Abydos (t. II, pi. 62 b).

Un seul registre. Osiris est debout. Un homme et deux femmes sont devant

lui dans la posture de l'adoration. Les femmes ont le costume des chanteuses.

L'homme est le è . - ^t "Sk T^ tt cordonnier Païio (littérale-

ment: frcet ânefl)i). L'une des femmes est «la chanteuse d'Ammonn ^k «^
«^pJ Tti-iiirri-tmi, l'autre, sa mère fk 7"^*^J Ta-mcn-oua.

La prière mise dans la bouche des personnages est une adoration à i 4

IliP-

1175

NÉCROPOLE DE NORD.- QHOUNET EZ-ZÉBIB.

Calcaire. — II. o",35; larg. o",a3 — M. B.

Stèle funéraire, publiée dans Abydos (t. II, pi. 61a).

1"" registre. Une femme joue du sistre et un homme est en adoration de-

56.
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vant Harsiésis, Gguré par un épervier mitre deboul sur un autel. La femme

m| '•' chanteuse d
'

0siri8 zHA Mû l "-"tis: rhomme "• '" Mû^ i—làiiÉÉilvX
Sr/i//(/ o ltll . tlllll_ \ llltn

registbb. Proscynème de cinq lignes. Il esl adressé à Harsiésis, rnjl

la forme i le produit formé
|
du grand dieu -. la palme d'amour i épitbète

curieuse pour Horus), afin qu'il donne vie, santé, force, une longue durée

de vie, une bonne el longue vieillesse aux deux personnages mentionnés dans

la partie principale de la stèle.

w

1176

M( ROPOLE m NORD. - CHOl NET BZ-ZEBIB.

Calcaire. — II. o™,3i; larg. o"*,ao. — M. B.

Stèle funéraire, égalemenl reproduite in extenso sur notre planche (ii b.

Deux femmes en costume de chanteuses se présentent devant la déesse

\fehi-t Tu-ru léontocéphale. L'une est la chanteuse d'Osiris SchebouU User-i,

l'autre, la chanteuse d'Osiris Nefemi-As-t. Elles demandent à la déesse de leur

accorder vie, santé, force, ••( tcqu'elle leur soit bienveillante chaque jouri».

Les désinences en i abondent : Scheboitti, Nel'emi, I ser-i, \ebi ( écrit *^r I ).

Il \ a là des allitérations que le scribe a évidemment cherchées.

1177

Mi ROPOLE DO NORD. - CHOUNET EZZÉBIB.

Calcaire. — H. o
m
,3-j; larg. o

m
.2f). — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Osiris assis a le titre de mil. Devant
*<^>- ^^^ \1J fi

* " I I I I

lui, adoration à _^-t—
'fl] I par Ull(; femme à longue robe, jouant du sistre

et accompagnée de cette légende :
_

Lj
_

X i II jS J - m II jK \

k*J

1178

NECROPOLE DU NOItl). - CHOUNET EZZEBIB.

Calcaire. — II. o",a7î larg. o
m
,ai. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. A gauche, une déesse léontocéphale -ans
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nom propre, avec les titres fi

(IIP

51^^ '
9 le '—

'

' iec
.
0i[

les offrandes en Heurs et en pains d'une femme, deboul devant elle, el de sa

611e encore coiffée de la tresse de l'enfance. La femme s'appelle /*\ =L J;

elle a les litres de [iJf^P^J^ Q^'l^JS ifc jt Le '"""

de la fille est j^*..

1179

NÉCROPOLE DU NORD. - CHOUNET EZ-ZÉB1B.

Calcaire. — H. o™,36; larg. o",2^. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre occupait primitivement la stèle. On \ voil

une femme dont la représentation est accompagnée de cette légende .=Xj *~-~*

j j-^-ATT^ m ! _ J, et qui joue du sistre devant un cynocéphale accroupi

-m un autel. Le cynocéphale se nomme \y^> . Plus tard, une autre

main a ajouté à la stèle un second registre de trois lignes de texte dont le

commencement se lit X A
/Wt l""! RltlO "1 et dont la fin, où de-

vait se trouver le nom de l'usurpateur, est illisible.

1180

NÉCROPOLE DU NORD. - CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Calcaire. — H. o
m
,3i; larg. o

m
,2 7- — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Une femme joue du sistre devant la déesse

léonlocéphale. Aucune inscription.

1181

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o
n,

,37; larg. o
m
,25. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. D'un côté est la déesse léontocéphale

avec le nom » i
j
_ • .De l'autre est une femme adorant dont la légende

^^TilvXJ^ (
variante: |ÎJ^)'
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I 1 82

NÉCROPOLE Dl CENTRE. ZONJ Kl NORD-OUEST.

M Lu;;, (i .?a. — M. I'..

Stèle funéraire. I d seul registre. La - ^1j j*j fi
*^ 3î%%| *&

joue du sistre devanl Horus coiffé du pschent el accompagné de la légende

1183

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE Kl NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o°,a6; iaqj. o
m
,iG. — M. B.

Stèle funéraire. I a seul registre. Osiris esl debout avec le titre X,

!•___ V^. La femme adorante n'a pas d'autre légende que celle-ci: "M

m~a |^ J*îî- La représentation n'est que peinte.

1184

NÉCROPOLE DU CENTRE. ZONE Kl NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o°',28; larg. o"',a8. — M. B.

Stèle funéraire. Lu seul registre. Osiris S 8 est assis. I ue femme |oue du

sistre. Légende: \ jd j*j tT^i "*^2 *Xj\T ^- jj Lî fj

.

11 85

NÉCROPOLE Kl CENTRE.- ZOM- Kl NORD-EST.

Calcaire. — H. o,-47 ; larg. Om,33. — M. B.

Stèle funéraire. Deux registres.

i

,r
registre. I ne femme joue du sistre devant Osiris. La légende çrai accom-

pagne la figure du dieu est ainsi conçue: i tu ra ^k II 1 ' ' Y* '"'

femme est ^Xjj^j et se nomme -\k ^-%
I \ %•



STÈLES DE LA X\ f I>Y\ \STIE. 447

2° registre. La formule est : X j j . . . jj i . » U '
i ^k I j

«o". Les titres qui sont donnés au premier registre à Osiris occupent

doue ici la place que régulièrement la légende de la défunte, qui n'esl pas

nommée, devait prendre. Le très mauvais style du monument sert à expliquer

ces irrégularités.

1186
NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o"\38; larg. o
m
,3s. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Osiris assis et une femme jouant du sistre.

Osiris est 8 |l4 etc. L'adoration est faite à Osiris, dieu d'Abydos, par

la , nom propre effacé. Mauvaise conservation.

1187

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o°',3i; larg. o™,26. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Osiris assis. Devant lui un homme ado-

rant suivi d'une femme qui joue du sistre. Osiris est Sofi r
etc '

^"~

dessus de l'homme, légende difficile à déchiffrer. On croit lire :
M # »lk

uT $- m 'J* ^e nom et 'e ^tre ĉ e
'
a femme sont : ^ ' § •

(s 'c)

4T ==

1188
NÉCROPOLE DU CF.NTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o
m
,28; larg. o'",i9. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. Osiris 8
g
debout. Devant lui une femme

et un homme adorant. Au-dessus des deux personnages, la légende :

£=±> ^^ ^ m

1 à ïl ¥
S 9 * ? il
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I ISO

Mi ROPOLE Dl CENTRE, - ZONE DU NORD-Ol ESI

Calcaire. — 11. o",34; larfj. o'\a7- — M. B.

Stèle funéraire. I seul registre. I ne femme, revêtue du titre <l<' 'V
1

• •

el nommée "V j^ I J- jmic du sistre devant la dresse ^-fiLJi, ainsi

figurée 4^\- La déesse tienl parla main un personnage qu'ace pagne

/Ai»

1190
MÉCROPOLE DU CENTRE.- ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o"',3o; larg. o
m
,g5. — M. B.

Stèle funéraire. I n seul registre. La T "«t^ )K.M ^J) J """

des fleurs à la déesse ^~" |Ll i. ainsi figurée :

1191

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o",3a; larg. o™,aa. — M. I!.

Stèle funéraire. Un seul registre. La t j^jtHo i
*

(f\ n

jonc du sistre devant une déesse léontocéphale dont le nom est effacé.

1192

VÉCROPOLE DU CENTRE.- ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o
m
,ai; larg. o'",i8. — M. B.

Stèle dont le bas est mutilé. Osiris de l'Occident est debout. I ue femme
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joue du sistre devant lui. Elle es! "F1 \J |^^* : elle s'appelle • ^

J.
L'invocation ;'i 0>iri> est conçue en ces termes :

*â & t
£ != f
vc £ J*
V

1193

NECROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — IL o'",6o; larg. o'",3o. — M. B.

Stèle. Osiris el Isis reçoivent les offrandes d'un homme et d'une femme.
(«'0

L'homme est J^~«^^!ffiP|J. ^ kmmG ZlX^^H^ ^ '

Au bas, prière mutilée à Osiris. Style du n° 1 iy3 et suiv.

1194

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o
m
,29; larg. o"\ao. — M. B.

Stèle peinte. Une femme joue du sistre devant le grand emblème d'Osiris;

elle tient le mnuit de l'autre main. On lit au-dessus de sa tête :

*i -\\ ijjm JJ —
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1195

M i ROPOLE Dl Cl N n;i ZONE Dl MORD 01 ! ST

Calcaire. - II. o' ,3i; larg. o",34. — M. B.

Stèle funéraire. Le grand emblème d'Osiris d'Abydos esl debout, soutenu

de chaque côté par une petite image d'un roi coiffé de la couronne blanche.

\ droite et à gauche, un sceptre surmonté d'un bélier, La scène est com-

plétée |>ar une représentation <l Horus ei «I lsis, dont les figures occupenl cha-

cune des extrémités du tableau.

Le registre suivant montre quatre personnages dans la position de l'adora-

tion. La mauvaise qualité de la pierre rend les légendes difficiles à lire. On

distingue encore une ~4^-\lJ[J et^^^ J-

1196

NECROPOLE Dl CENTRE. - ZONE DU NORD-OUEST.

Calcaire. — II. o
m
,27; larg. o'".a2. — M. B.

Stèle Le champ de la stèle est occupé presque tout entier par un tableau

qui représente Osiris. Horus vengeur, la déesse à tète d'urœus, î imée
^""

5IL!T
(
|^ IsH;^£k"- Aubas '

unese",e,i^ de

texte, ainsi conçue îT^J^^/^^jj^l J<îrj.

I 197

NECROPOLE Dl NOM).

Calcaire. — H. o"/.o; Iârg. o"', 2 8. — \l. 1).

Stèle. Deux registres. Au premier, Phtah — reçoit l'hommage du

^_jNnL ImO. Ammon-Ha, maître du ciel, est assis au second. Derrière

lui. u léesse sans nom, coiffée du pschent. Devant lui. une femme jouant

du sistre, dans le costume des chanteuses. Légende : t m
^ wii C

~^'J-
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1 1 98

NECROPOLE DU NOHD.

Calcaire. — II. o
m
,4a; larg. o

m
,35. — M. B.

Stèle. Les légendes m nul pus été gravées. Osiris esl debout, suivi d'un

c) :éphaie accroupi sur un trône en forme de naos. Devant ce groupe, un

personnage adorant. Lesommel de la stèle est taillé eu pointe. Le monument

a été eiiduil t cm t entier d'un vernis brun.

1199

ENCEINTE DU NORD.- KOY1 ES-SULTAN.

Calcaire. — II. o°',36; larg. o'",25. — M. B.

Stèle funéraire de mauvais style. Le monument a été recouvert d'une toile

fine qui s'est conservée en partie. Trois registres.

î" registre. Osiris. Devant lui le défunt avec la légende : >w
i

%k \^

^V suivi de sa sœur
J

I J, de son fils —3' V^.

2 e registre. A gauche, le défunt, nommé ^k m M^' '' sa sœur - ^

droite, son père S^. ^^ et une dame nommée \k m II J. Au centre,

m, m lils :
-..

y^jf \Y\V S& fait l'adoration.

3 e registre. Six personnages assis par terre. Noms illisibles. Courte prière

Osiris.

1200

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — II. o m,3i; larg. o
m
,92. — M. B.

Stèle peinte et malheureusement très endommagée. Un personnage est en

adoration devant une déesse inconnue. Elle porte sur la tête <JxÂfe)- Der-

rière elle se dresse un uraeus coiffé de deux cornes et de deux longues plumes.

Les légendes sont illisibles.
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1201

ENCEl N'I'i: m NORD. kn\l l.s si I T \\

- H. o .'7: larg. c 17. — \l. B.

Stèle religieuse. On \ voil la seule représentai l'une déesse ainsi

I ae courte légende l'appelle P " % JJ^*- Ll dée88e

tienl '// d'une main, el ^s^ de l'autre.

1202

ENCEINTE Dl NORD.- KDM ES-SULTAN.

Calcaire. — II. o",8o; larg. o ',55. — M. B.

Stèle funéraire. Deux registres.

|~ ' u _^_^4 est en adoration devant Osiris.

•>' hegistiœ. Invocation à Osiris, à Horus vengeur, à Isis la divine mère,

en faveur du défunt. Noms et litres sans variante.

1203

NÉCROPOLE I>i: CENTRE. VERSANT EST.

Grès. — H. o-,54; larg. i»,oa. — M. B.

Linteau de porte. Une partie manque à gauche. Au centre, Osiris el Anubifi

adossés. D'un côté, Osiris reçoit l'hommage d'un personnage dont le nom, s'il

a jamais été gravé, n'est plus apparent. Un autre personnage et une femme

(sans légendes) adorent Anubis de l'autre côté.
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1204

NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT EST.

Calcaire. — H. o^SG; larg. i",io. — M. B.

\ ut re linteau de porte trouvé dans un tombeau voisin de celui qui a fourni

h notre collection le numéro précédent. Le style général de la {{ravine el le

détail des costumes font évidemment des deux personnages auxquels ces tom-

beaux ont été destinés des contemporains.

Il s'agit encore ici d'une adoration à Osiris et à Anubis. Devant chacune

de ces deux divinités comparaissent en groupes deux fois répétés le rsnj 1 \

E' nommé }IIM' etla r^MJJ-

1205

XÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT EST.

Calcaire. — H. i"\o7; larg. o
m
,29. — M. B.

Même tombeau et montant provenant de la même porte. Celui-ci est le

montant de gauche. On y lit :

—

v

i—

»

Q =
i fi

G
M

/-T

I A

tu
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1206

NÉCROPOLE ni CENTRE. ZONE DE L'ES!

Calcaire. — Il o ,97; larg. o",66. — M. B.

Grande stèle. Les figures el les hiéroglyphes sonl rehaussés de jaune clair.

Trois registres.

1" registre. Vmmon-Générateur, Horus el Anubis se présentent devanl

Osiris d'Abydos, [sis el la déesse de l'Amenti, représentée par son emblème.

\mmon-Générateur ;i le titre : -^7- ^^^ Mm©-

registre. Il esl partagé en deux tableaux. A gauche, \ ^k el sa

1 fîJ - ' a-HyàLPfZïr-HC?
p^. a iroite

, le ffltfl=£J1* <• » »':. VJ -

çoivent les offrandes du fils de Khaï P^ A_V J^ffl " !^VM4*

3 registre.
<==>

°(j1fl jft
''' ,a "^1 v^i^W V reçoïvenl 1rs offrandes

IS/£.PtSHI£«**«" i
™

ffi P*fc-
-— !s

IlJ et d'autres encore, dont l'effritement de la pierre a l'ail disparaître les

noms, assistent à la scène.

1207

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DE L'ES!

Calcaire. — H. ',48; larg. o",38. — M. 0.

(«)

Stèle funéraire. Lucune couleur. Osiris 8 8 7 a IJ-^) I I il fit V —

'1 bis onl «'ii leur présence
1
1 • ^^ —& \j^ |p^ *s^ . Le second r

gistre est occupé par une prière en laveur de "If * —^Kl08 *&* "^
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1208

VÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DE LEST.

Calcaire. — H. r',07; larg. o'".ia. — M. B.

Un montant provenant d'une petite porte du tombeau de vA , (^ . Le

défunl a pour fonction une charge qui s'écrit *— . Ce montant est rolui

de droite. On y lil après les noms et titres du défunt :

5 V- *1» 2?

Q " ^ i*n j£~ Yr; *w

fît
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truction du monument. La déesse ^ |-^ f "*"

f J
.-i en présence d'( teins, d'Horus vengeur el il Isis :

isi figurée

1211

NÉCROPOLE 1)1 CENTRE. ZONE DE L'EST

Calcaire. — II. o",4o; larg. o",3a. — M. B.

Stèle funéraire. Deux registres. Dans le cintre, cartouche d'Osiri:

entre deux uraeus. \u registre principal, offrande à Osiris, Isis, N«'[>litlj\ ^

.

par un personnage qui s'appelle %J À^ "^r - e* ''""' '*' '''"' |"' nr '[ ,a '

semble être /sr| i mm. Au deuxième registre, texte de quatre lignes, dont

l'extrémité gauche est effacée. Généalogie du défunt. Le père s'appelle -^-;

il est fils lui-même d'Otm-ne/êr, qui a les titres de 71 1 ^ ^^k -^- H| '. •

Le grand-père était tfl Z . et se nommait V^ll'^^' ' ' ' Ms '"'"' était

|
f

'

s -w • Son nom pourrait être m H „^jL I ^
^-

1212

NÉCROPOLE DU CENTRE. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — It. o
m
,fiB; larg. o".2'i. — M. B.

Stèle de forme rectangulaire. Horus vengeur est debout, l-is. la grande

mère, est derrière lui, le protégeant de ses grandes ailes étendues. I o fonc-

tionnaire d'Abydos, arec la légende fiffl j^ \/ ^—t \fJ
^~"\ )t ^—>
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\^k 11 lui présente ses hommages, accompagné de son fils ^k

*ll

1213

NÉCROPOLE DU CENTRE. ZONE DE L'EST.

Calcaire. — II. o
m
,a5; long. <>"',iG. — M. B.

Stèle. Deux tableaux d'adoration. Le défunt apporte à Osiris un coffre à

contenir les papyrus. Vucune légende. La prière elle-même n'a jamais Tic

gravée.

121/»

NECROPOLE DU CENTRE. ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o"',3o; larg. o"',ai. — M. B.

Stèle gravée. Un seul registre. Dans le cintre, un disque ailé: au-dessous

-lu disque, un scarabée entre deux ut'as.

I n personnage lève les mains en signe d'adoration. Il a devant lui Osiris,

Isis el un dieu Iiiéracocéphale coiffé du disque. Les légendes n'ont pas été gra-

vées.

1215

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",33; larg. o'",a6. — M. B.

Stèle funéraire. Osiris, Nephthys et Isis reçoivent les adorations de person-

nages agenouillés, el rangés dans cet ordre :

(«)

I n homme, avec la légende <^~\ J^, mm I Aj^^||[||^j

Une femme (titre martelé), la T* ^l\k I jfrj II J
1 '«FJfttf^lLtMA-
I ne femme, - m

\ j) J
Ù'c)

Le nu des hommes el des femmes est en rouge, les hiéroglyphes sont en

bleu. Le champ de la slèle a été uniformément couvert d'une couche de verl

tendre.
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1216

Mi ROPOLE in NORD.

Calcaire. — II. o 37 : larg. o",a4. M. B

Stèle gravée. Rien dans le cintre. Deux registres.

i

,r
registre. Osiris assis sur son trône, Isis deboul derrière lui. Devant les

deux divinités, un personnage à genoux. Légende : l,„j *«C h 1 pTl \ SS

•' registre. Le même personnage a genoux. Devant lui, un texte en co-

lonnes verticales ainsi conçu :

të ÎJ E r^
^ ^ Ml fti

21?,
£' S H

E ia i!: i
SMTP Î£ ïlf S
!.: f ^ *

1217

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\3o; larg. o™,i9.

Stèle gravée. Style du n° 1236. Couleurs très voyantes. Rien dans le cintre.

Deux registres. Le premier est occupé par un tableau représentant la triade

d'Abydos. Aucune légende que le seul nom J »|j- Au second, antre

tableau, qui représente une femme assise ayant un enfant sur ses genoux.

I ne autre femme est debout derrière elle. Un liomme offre les fleurs et l'eau.

Pas d'autre légende que ± » *
: le reste n'a pas été gravé. Traces de cou-

leurs. Le du est rouge.
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1218

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"'.a8; larg. o"\i7. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Rien dans le cintre. Offrande à Osiris et a

Horus par un personnage que cinq membres de la famille accompagnent.

Aucune légende.

1219

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,27; larg. o"',i8.

Stèle gravée. Rien dans le cintre.

i
cr registre. Osiris debout. Devant lui un personnage adorant, avec la

légende : i ^W. §^^- Ce personnage est suivi de la dame

ri
" A

"

•> ? registre. 11 est occupé par un texte en deux lignes horizontales ainsi

1220

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,38; larg. o",27. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Rien dans le cintre. Deux registres.

Osiris et Isis reçoivent l'adoration d'un homme et d'une femme. L'homme

est le \t %. *—- A^ . Le nom de la femme n'a pas été

gravé.

Pins bas, tableau d'adoration par quatre personnages debout. Le premier

,>st le Hl
c
T
a ^==

!\^^' Le deuxième est le
*t?

ç

ffjfc'V^
*^V La légende du troisième n'a pas été gravée. Le quatrième est la

* TA1Ib«*
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1221

NECROPOI l lil NORD

Calcaire. — II. o ,58; lare, o ,46. — M. I!.

Si.'ic Funéraire. L'arrangement des sujets sorl des règles habituelles, ainsi

que le montre la vignette ci-jointe, iu centre esl un obélisque, arr Ii

,ni sommel (comme l'obélisque de Bégyg), el surmonté de

^. l'épervier d'Horus. I n proscynème dans la forme ordinaire

couvre la face visible; il esl au nom du prêtre Jl %k

/, "V^ll^W
A *& Pameroupaken, En a esl Osiris del i

avec la légende i « ^ ^ el une Isis (donl la lé-

gende a disparu). En b, deux Horus sonl debout, tous deux

biéracocéphales et coiffés du pschent. Le premier esl appelé

^l^' ie second1k$^:Ml ln |m '' ''•'

— adorant couvre le côté c; c'est le prêtre Pameroupaken, déjà

nommé. De l'autre côté ('/) esl un prêtre de \k ® *=

Horus-em-Khenmerou, nommé It \ ^^[0 1^ Pa-^neb-mès. Enfin le bas

de la composition (en e) est occupé par un second proscynème à [sis en

Yeur de Pameroupaken el de Pa-neb-mès.

1-2-22

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o"\3a; larg. (T.ig. — M. I!.

Stèle gravée. Rien dans le cintre. Deux registres.

lie I eau el I riirni- à Osiris.

registre. Tableau représentant la mère du défont, Ul jk J>
''' sil

VM J taisant des offrandes diverses.

Pour des titres semblables, voyez ci-dessus les stèles i o6a . 1070.

Mi'iir
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1 2-2:5

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o",63; larg. o"\4o. — M. I!.

Stèle du scribe I Vll s^ Aouï. Pour le texte hiéroglyphique, voyez Iby-

dos, t. Il, pi. •')(), a.

La stèle est partagée en deux registres.

r 1

registre. Adoration faite à Toum, <r qui se couche eu vu, - par If scribe

df la table du roi, Aouï.

•>" registre. Il est occupé par une prière en style poétique- qu'adresse au

dieu le défunt. Elle débute ainsi : « Adoration à Toum qui se couche dans la

terre Ankh pour qu'il donne la gloire des dieux qui sont dans le Tiaou, au

basilicogrammate de la table du seigneur des deux mondes, le scribe royal

qui dllicie (r-tot, qui fait le bras ou l'action;) devant toute image d'Ammon-Râ,

le scribe des biens (neter-hotep-ou) des dieux, seigneurs du midi, Aouï. Il dit :

tt Salut à toi, viens en Toum (jeu de mots sur le nom du dieu et sur le sens

te créer de Toum, comme le prouve la suite du verset), produis-toi en créateur

«des dieux! Salut à toi, viens, àme des âmes, âme sainte qui réside en Oc-

re rident!. . . etc. etc. «

1224

NÉCROPOLE DU NORD. - CHOUNET EZ-ZÉRIR.

Calcaire. — H. o'",2i; larg. o'",i5. — M. 1!.

Petite stèle gravée, sans couleur. Une femme ollre le feu et l'eau à un dieu

en hennés, sans coiffure. Le dieu est monté sur un socle carré. Au bas de

la stèle, cette seule inscription : 8 J. Publié dans Abydos, I. Il,

I. 60.
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Les stèles de cette période son! petites, peu nombreuses, sans style.

s;m> marque précise (jui les signale à l'attention. On n'\ trouve ni digni-

taires, ni liants fonctionnaires du culte. \hydo> semble, sinon abandonné,

du moins considérablement déclin de son ancienne splendeur. Les stèles

sont ainsi connue un reflet du temps. Les grands prêtres usurpent le

pouvoir et portent à l'Egypte un coup dont elle ne se relèvera plus. Pour

des siècles, l'Egypte sera en proie au désordre et à l'anarchie; envahie

de toutes parts, elle deviendra le champ de bataille des nations. Les

Scheschonk lui donnent bien quelques années de prospérité et de paix;

mais ils n'ont pas encore disparu que les troubles renaissent. Une dou-

zaine de prétendants se posent en rivaux acharnés et se disputent la

couronne. Les Ethiopiens accourent, puis les Assyriens, et Thèbes est

plusieurs fois saccagée. Psammétichus paraît enfin, et la \\\r dynastie

commence. Les stèles de la période <|ni nous occupe ont bien luus le^

caractères de cette époque de transition. Elles appartiennent par quelques

milices aux dynasties antérieures, en même temps que l'on voit déjà

poindre les signes auxquels nous distinguons plus tard les stèles contem-

poraines des Saïtes.

En deux seuls cas, les stèles prennent un caractère auquel il est im-

possible de se méprendre :

i° On y retrouve évidemment les mêmes traditions de style, de gra-

vure, d'arrangement, que dans certaines stèles des x\n''-\\i\" dynasties,

découvertes pendant les fouilles du Sérapéum et conservées au Louvre.

2° Une stèle (n° ia33) est gravée au nom d'une dame - j^ ^'

J

qui est un des noms les plus fréquents de la xxn c dynastie; une autre

|
i a 35 ) appartient à un ©

J
sÉ

'
8^ dont le nom est composé comme

celui de Scheschonk IV. Ces deux stèles ont servi à en classer plusieurs

autres (n05 ia3k, 1236 et 1287), qui sont du même style.

Ces! en prenant pour point de départ ces indices que nous avons ex-

ilait de la masse de nos stèles d'Abydos celles que nous attribuons à la

période comprise entre l'usurpation de grands prêtres et l'avènement de

Psammétichus!
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1220

ENCEINTE DU NORD. - TEMPLE D'OSIMS.

Granit rose. — H. i'",ao; larg. i'",5o. — Laisse en place.

Publié dans Abydos (t. II, pi. 36 et 3 7 ).

Partie inférieure d'une stèle, utilisée plus tard comme base de quelque

édicule rectangulaire. Les quatre trous indiquent la place d'encastrement <b"-

quatre pieds.

H ne reste de la stèle que les vingt-cinq dernières lignes.

A l'époque des derniers Ramsès, un Nimrod, roi des Ma (l'Assyrie, selon

M. Brugsch) et co-partageant du trône avec son père Scheschonk, était venu

en Egypte, qui était probablement la patrie de sa mère Mehet-m-ousekh. La

mort l'y surprit, et il fut enterré à Abydos.

Quelque temps après, Scbescbonk franchit à son tour l'Isthme de Suez et.

en passant à Abydos, vint visiter la tombe de son lils.

Il la trouva dans le plus mauvais état. Les propriétés destinées à assurer le

service des offrandes avaient été abandonnées, les bestiaux dispersés, les re-

venus dilapidés.

Scheschonk prend pour instrument de sa vengeance l'Ammon de Thèbes.

et les coupables sont condamnés à mort.

Puis le service de la tombe est rétabli. On amène une statue de Nemrod

qui est solennellement mise en place dans le temple d'Osiris. On dresse une

stèle en pierre de ... avec une inscription en son nom de .... On enre-

gistre, avec un grand luxe de détails, les fondations pieuses par lesquelles,

selon l'usage, les mânes du chef défunt seront honorés.

Il n'entre pas dans le plan de cet ouvrage de pousser plus loin l'analyse de

ce très précieux document. Le lecteur en trouvera une traduction complète

dans YHistoire de M. Brugsch (traduction anglaise, Egypl under ihe Pharaohs,

t. Il, p. 199).

1226

NKCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,27; larg. o°',i8. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Rien dans le cintre. Deux registres.

i
or registre. Osiris, Isis et Horus sont assis devant une table couverte d'of-

frandes. Légende d'Osiris : 8 8 ? a T^ I
1
1 1 Hb »~~*

1 1 1 .
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registhb. I m homme el une femme sonl agenouillés el lèvent les bras

en signe d'adoration. L'homme récite une prière à Osiris <!< l'Occident: il ;i

l

""" '''."''" , ' 1 ' ï^^l STÎm^' ''" ' ,
'

1 """' récite une prière à Isis. Sa lé-

"• 'JLMiJ'

1227

NÉCROPOLE l>l NORD. ZONE Dl SORD-EST

Calcaire. — II. «»'"'. ."i— ; larg. o",a5. — M. II.

Stèle. Dans le cintre se trouve le disque ailé. Deux registres.

i
er registre. Osiris ci Isis sonl debout, lu personnage, donl voici la lé-

gende, i'si dans la posture de l'adoration: ^k
c ^^ É ~ll%i ilil

^k I M Tri' ^°" nom
Tkv I* '"'

' '
nl ;ill " (l essus de sa tète.

...
|

(„V)

registre. Proscynème en cinq lignes horizontales. Prière à Osiris de

" «'H^A^n^l^fliVKAIiriPTH

"inrrdil-

1228

NÉCROPOLE DL CENTRE. VERSANT l»l NORD

Calcaire. — H. o
m
.45; larg. o

m
,3o. — M B.

Stèle gravée. Couleurs effacées. Le champ de la stèle parail avoir été en-

duit d'une couche de vert clair.

I h roi (éthiopien?), sans cartouche, est assis entre Ammon-Râ, roi des

dieux, ?j^* n •prince de Thèbesn, et Moût. 11 est ainsi coiffé
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\n bas de la ^ t ù 1
«

' , quatre personnages son! agenouillés, en adoration de-

vant cette forme de la triade thébaine (le roi tient la place de khons). Devant

le premier personnage est la légende ^^1* —— ^=
|

—«—

M'r' e)
\ m^ - ^e secoiu' es ^ UI1L' femme, sa sœur, la dame *

' U J.
Viennenl ensuite la lille de celle-ci, ^~ m jN J, et sa mère (la mère

1229

NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DL NORD-EST.

Calcaire. — H. o",39; larg. o
m
,27. — M. B.

Stèle divisée en deux registres.

1
er registbe. Osiris et Isis debout reçoivent l'adoration d'un liomme et dune

femme. La figure de l'homme est accompagnée de cette légende : I
/*«~*

IÎSS5 »•Vf l

(!)
l; la figure de la femme de celle-ci : t I^^IjS

2 e registre. Sept personnages debout garnissent ce registre. Ils se présen-

tent dans cet ordre: un homme [|^2^l^^ +• ^ (n'O —— I""".
, un

I v 1 1a~~aC~~D I • 1a~~va

liomme _ ml/**»»^^^— , un homme I
j-^ 1 V Si.'—S une femme

~r> vll^TÏT- Les légendes des trois autres femmes sont indéchiffrables.

1230

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE L'OUEST.

Calcaire. — II. o~,A8; larg. o", 2 5. — M. B.

La gravure de cette stèle a été tellement négligée qu'il n'est pas possible de

lire avec une suffisante exactitude les légendes dont les figures des person-

nages sont accompagnées. Osiris, Harsiésis et Isis occupent le sommet de la

stèle. Le tableau qui suit montre le . jN nommé I ^^ et la

% Il A recevant les offrandes d'un membre de leur famille dont le nom

n'est plus lisible. Les deux registres du bas sont occupés par une série

d'hommes et de femmes assis par terre. Aucun nom ne peut être déchiffré.

5g
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1231

M I ROPOLE IM CENTRE. \ BRSANT DE L'Ol I SI

Caîcaire. - II. o ,33; larg. o aa. - M. lï.

Stèle funéraire. I a seul registre. Le défunl esl devanl Osiris el [sis. Ses

titres sonl illisibles. Il B'appelle(?) sj^lk© • Une petite inscription

gravée au bas de la stèle nous apprend que le monument a été érigé par le

Pils du défunt. Elle est ainsi conçue: % ' n o *~~* *^~> 1^ 8 „ 8 11<V 1 C-^ à 1WWM •«• *
I T *

V
I Ç 5

° M t

I 232
NÉCROPOLE DU CENTRE. VERSANT DE L'OUEST.

Calcaire. — II. o",34; larg. o°,a3. — M. I!.

Stèle funéraire. Lu seul registre. Dans lé cintre sonl la montagne solain

•t deux Cynocéphales adorant Osiris, i i . Le premier personnage l'ait mit

offrande d'eau, le second une offrande de Heurs. Légende:

il ^ *£ I *
t & £• I 'ïï

1233

NECROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DO NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o",a3; larg. o°',2o. — M. B.

Stèle funéraire. Deux registres. Un -=—J I ^i nommé *^

^ V ^. sa sœur \à sa fille "VT2"WJ '°" 1 deS ,,lll;m,les ;

''

Osiris. Le tableau suivant nous montre «\k 11 IJ, déjà m née, présen-

tant des offrandes diverses à deux groupes composés, d'un côté, du défunl

el de sa sœur "" s>» J. et de l'autre, d'un personnage, sans désignation de

parenté, avec la légende ^~
| \î^™^ e'

L d'une ^ f
nommée

2MJ
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1234

NECROPOLE Dl CENTRE. VERSANT Dl NORD-OUE81

Calcaire. — II. o",6o; larg. o
m
,45. — M. H.

Stèle île mauvais travail. Osiris esl assis sur son trône. Contre toutes les

habitudes, il esl vêtu d'une longue robe à plis flottants. Une suite de onze

personnes lui apporte des offrandes, lui tête marche le
| y f *~~*\k T**

I o~*^- Il il ' a peau de panthère. Puis viennent successivemenl : 4^' %k

12:55

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD-OUEST.

Calcaire. — H. o"\3o; larg. o"\ ... — M. B.

Stèle funéraire, mal gravée.

i
cr registre. Le (, <s "'> nommé T_îl "o^wll^^ linl uneoffrand<

à Osiris.

t>
e registre. Quatre femmes sans désignation de parenté. Noms propres

3e registre. Prière à Osiris.

1236

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU NORD-01 EST.

Calcaire. — II. o'"..'io; larg. o'",ao. — M. li.

Stèle funéraire. Le wk v| "^^ ^\ l'ail une prière à

Osiris. Plus bas, sa sœur I I J lui adresse des offrandes. Une daine -~V

I J est présente à la scène.

5o.
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1237

Mi ROPOLE DU CBNTRE. - VERSANT DU NORD 01 EST.

< alcaire. — II. o ,98; larg. o",ai. — M. I!.

Stèle peinte h en partie effacée. I n personnage, vêtu de l;i longue robe,

l.ni une prière à Osiris. Il esl accompagné de la légende
J

'

tT^t "V^ m~~

S 9.

STÈLES DE LA WYI' \ LA XXXI" DYNASTIE.

BPOQI E nwtioi B.

Ici encore les stèles sont le reflel du temps. A les voir plus nom-

breuses, plus importantes, en même temps que plus soignées, on devine

que nous assistons à une renaissance, donl l'avènement de Psamméti-

chus I
er donne le signal.

Toutes les stèles de celle période trouvées à Abydos possèdent pins on

moins les qualités des monuments contemporains de ce qu'on est con-

\eiin d'appeler l'époque saîtique. Les hiéroglyphes sont petits, très lins

el très menus; la gravure a une élégance, une netteté qu'on n'a pas

rencontrées jusqu'alors, et qu'on ne retrouve pas plus tard.

Les stèles de l'époque saîtique ne sont cependant pas, à Abydos, si

confondues dans un même type qu'il soit impossible d'établir entre

elles deux subdivisions.

Nous attribuerons à la première les stèles que rien de spécial ne si-

gnale à l'attention, que leur style même.

La deuxième subdivision comprend les stèles qui sont encore sait
i<

j

m <-

par leur style, mais qui forment, par certains détails, un groupe distinct.

Invariablement le défunt y est représenté en adoration devant le dieu

biéracocéphale Armachis. Le dieu est debout sur la coudée. Il lient le

mis. quelquefois le fouet et le crochet; le disque qui couvre le sommet

de sa tète est /'nonne. Comme caractères accessoires, on remarquera les

suivants :

Dans le cintre, grand disque ailé, les plumes le plus souvent très ac-

cusées.
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Les hommes ont la tête nue. La jupe dépasse le genou.

Les femmes ont la perruque ronde, laissant la nuque à découvert. La

robe est Bottante et descend sur la cheville.

Fautes dans le texte.

Gravure des textes mal assise. Les légendes couvrent mal le champ de

la stèle et y semblent trop disséminées.

Quant aux proportions, les stèles sont plus larges que d'habitude,

étant donnée leur hauteur.

Les stèles de l'époque saïtique sont répandues un peu partout dans

la nécropole. On ne trouve cependant pas les stèles dédiées au dieu hié-

racocéphale autre part que dans la partie septentrionale de la nécro-

pole du nord. De même qu'il y eut à Abydos une nécropole crdes chan-

teuses », il y eut donc aussi une nécropole qu'on pourrait appeler

crd'Armachis».

PREMIÈRE SÉRIE. - STÈLES D'ARMACHÏS.

1238

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,4o; larg. o™,33. — M. B.

Stèle funéraire. Un seul registre. A droite de la stèle, un dieu en gaine, à

tête d'épervier, coiffé d'un gros disque solaire. A gauche est le défunt. Le

dieu est appelé
*==*\ ^J, le défunt \l^ (lic)

J JL j^-
Le cintre est occupé par le caractère *—* retombant par chacune de ses

extrémités, à droite, sur le signe n ,
qui signifie cria droite ou l'occident », à

gauche, sur le signe -4-, qui signifie rr la gauche ou l'orient». La composition

tout entière prend ainsi un sens symbolique. Le défunt est accueilli, d'un

côté, par le dieu de l'Occident; il sort, à l'Orient, vainqueur des ténèbres et

de la mort.

1239

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',42; larg. o
m
,a8. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Un seul registre. A gauche, le dieu Liera-
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rocéphale, nommé V ^. \ droite Boni an h

cette légende au-dessus de leur tête:

Tl
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On lit, au-dessus de su tête, son nom et son titre: XÎI^yl | ni

1242

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o
B
,38; larg. o^ag. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Un seul registre. Le m'en se nomme ^>—i.

La femme qui l'ait l'offrande a pour légende : ^ j
__

I J

Elit-

1243
NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o™,44; larg. o
m
,37. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Gravure détestable. Le dieu se nomme

\J. Deux personnages sont devant lui. On ne peut lire epue le nom du

premier, qui s'appelle
| f ^ I % &— U^' et 'e *^re ^e

I A V.T^Z'

1244

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,4o; larg. o'",28. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Une femme et un jeune homme sont de-

vant <L _. La femme est \k L-r^'J* ^e
J
eune homme a

pour légende: V^K^!^

1245

NECROPOLE DU NORD. ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. oVia; larg. o°',3o. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Le dieu se nomme "^^ ; il est deboul
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devant un grand coffre à oreillettes droites el ;i couvercle arrondi. Deux

hommes <i une femme Be présentent. On ne lit guère avec certitude que le

nom «lu premier personnage, ¥ »

—

s^.

1246

mi ROPOLE Dl NORD. ZONE Dl MiRD.

Calcaire. — II. o' ..'!•.>: larg. o",ao. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Deux registres. La dame ^"\
|_ J. Bile

de sa mère m I J. est devant . Trois lignes horizontales occupent

le registre inférieur. L'invocation aux dieux est faite au nom de la mère de la

défunte. La gravure de cette stèle est médiocre, et le texte est si criblé de

fautes qu'il esl le plus souvent difficile à comprendre.

1247

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,35; larg. o

m
,a5. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. I a seul registre. Le dieu se nomme

V _. Il reçoit les offrandes de la dame X _ j^-J et de sa fille

1248

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — II. o
m
,35: larff. o".25. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. Lu seul registre. Un homme ei une femme

font une offrande à ^ . L'Iiommc se nomme ^^ *^V fils de son père

\k m^' ^a 'emme est ^a mère du défunt; elle s'appelle Ll j)
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1249

NÉCROPOLE Dl \<)lil>. ZONE DU NORD.

Calcaire. — II. o"'/i't; larg. o"\3i. — M. B.

Stèle funéraire. Type Vrmachis. Le dieu \JH|" " "T^* entend

les prières de la daim' de maison \ j ^k %ï J*_' ''"*' ( ''' son
I"'

1
''

^^ cl de sa mère, la dame de maison, Jk 3)t aJ

1250

.NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',43; larg. o"',33. — M. 1!.

Stèle funéraire. Type Armachis. Un seul registre. Le dieu «L et deux

femmes adorant.

Le texte est ainsi conçu :

n m y à
7 il i*

1251

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',34; larg. o-.ay. — M. B.

Stèle funéraire. Type Armachis. La partie inférieure est très endommagée.

Le dieu Armachis, derrière lequel est le signe ff de l'Occident. Le défunt.

4 ~M f M I 1 1 T ^~ ' derrière lequel est le signe *• de l'Orient. Style

très lin et supérieur au style de toutes les autres stèles de cette série.
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Devanl lui, on lii ce proscynème :

ft±iTNditafê

ÎVUmïVT

1252

NECROPOLE Dl NORD. ZONE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o",3o; larg. o
m
,i8. — M. B.

Stèle. Type Vrmachis. Ce monumenl se l'ail remarquer par la blancheur

éclatante du fond. \xmachis reçoil les offrandes de deux Femmes vêtues de

longues robes Bottantes. \vec la première: U |T*fl lk g?T~ : avec la

1253

NÉCROPOLE DO NORD. - ZONE Dl NOR]

Calcaire. — II. o°,45; lare. o",33. - M. 15.

Stèle peinte. Type Vrmachis. I a bomme et deux femmes sont devanl

\T. Le un de l'homme es! rouge, celui des femmes est de couleur de chair.

Tous les vêtements Boni en jaune. Voici la légende inscrite au-dessus de la
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tète des tro1S personnages : ^ j lniw k^î.Jl > j*

É*i»".TLKJ2£iy!^1Stë~ï

1254

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. <>'",i-2; larg. o'".:Î2. — M. IJ.

Stèle peinte. Type Vrmachis. Deux femmes et un homme sont devanl

\k • Vêtements peints en ocre jaune vif. Les noms propres onl disparu,

l'écriture étanl presque partout effacée.

1255

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU .\01U).

Calcaire. — H. o '.29: larg. o
m
,6i. — M. I!.

Dalle rectangulaire. Hiéroglyphes et figures rehaussés de jaune. Le dieu

hiéracocéphale ^"] est adoré par ^^, ^^Ti" Ia ,l;""" ^
^ A__| ^^Y I et une autre femme, dont le nom n'a pas été gravé.

1256

MÉCROPOLE Dl NORD. - ZONE Ul VORD.

Calcaire. — H. o'",3G; larg. 0™,a4. — M. B.

Stèle gravée. Type \xinachis. Deux hommes et une femme soûl devant \i

mai Ins. L'homme s'appelle \k "^^ ^^
'"^r

5 M^ (H r
rJ '

^" ,
'"

1

légende n'accompagne la figure de la femme.

1257

XECROPOLE DU NORD. - ZONE DU \01U>.

Calcaire. — II. o
m
,34; larg. o°,a5. — M. B.

Stèle liés grossièremenl peinte. Lu homme et une femme sont devant Ai

machis. Le nu de l'homme est peint en rouge, celui de la femme ësl couleu

de chair. Les légendes sonl irrémédiablemeiil effacées. Type Vrmarliis.



i76 MONUMENTS DVBVDOS.

1258

Mi Itoi-ul.r. DU .NORD. - Z<I\K 1)1 NOItl

Calcaire II. o ,4i; larg. o ,36. - M. B.

Stèle peinte, très effacée. Irmachis, deux hommes el une femme. Les lé-

gendes encore lisibles sonl : \^ ^ ^^ "jk -<W II

j£ T Type VrraachiSi

1251)

NECROPOLE Dl NORD. - ZONE 1)1' NORD.

Calcaire. — H. o™,33; larg. o' '.•>.-. — M. li.

Cette stèle rappelle, par sa physionomie générale el le style de la gravure,

quelques-uns îles monuments appartenant au type Armachis. Osiris el Isis

reçoivent les adorations de deux femmes. La première esl "r1 jpn ) I*

jy v^z^TiriijdfM- La scc°ndecst ~ft~^u-

1260

NECROPOLE DU NORD. ZONE DU NORD

Calcaire. — H. o"\43; larg. o",33. — M. B.

Stèle peinte. Deux hommes et une femme sont devant le dieu hiéracocé-

pliale. Type Armachis. Le nu des hommes est peint en rouge vif, celui de la

femme est en rose. Les légendes ont disparu.

1261

NECROPOLE DU \<>RD. - ZONE DU NORD.

Calcaire, — H. o
m
,65; larg. o™,36. — M. H.

Stèle funéraire. Type Armachis. Le dieu \k ,Mr
> est adoré par *C\\ ^ç
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1 262
NÉCROPOLE 1)1 NORD. ZONE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o",3û; larg. o",a6. — M. Iî.

Stèle peinte. Type Annacliis. I m; femme est devanl Armachis, Isis. Neph

thys .1 les quatre génies. Légendes illisibles.

1263
NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU .NORD.

Calcaire. — H. o"\3 7 ; larg. o",3i. — M. I!.

Stèle peinte. Type Armachis. La s^*~* J amène an dieu Ai

machis son fils I V*^V

1264
NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o"',5o; larg. o"\36.

Stèle. Type Armachis. Deux femmes enveloppées de longues robes sonl

devant le dieu à tête d'épervier. Aucune légende.

1265
NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o
n,

,a6; larg. o
m
,i8. — M. B.

Stèle peinte. Type Armachis. Style grossier. Le défunt, devant ^ hiéra-

•océphale, se nomme ^""^ \^ .
(»«)

1266
NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Calcaire. — H. o'",34; larg. o"\i-j. — M. P».

Stèle écrite et peinte. Type Armachis. Une femme est en adoration devant

Armachis, Isis et Nephthys. Les inscriptions ont tellement souffert que le nom

de la femme ne peut plus être lu.
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l'2()7

W ROPOLE ni NORD ZON1 Dl VORD

Calcain II. o 35; larg. o-,37 . — M. B.

Stèle écrite el peinle. Type Vrraachis. Deux femmes sont devant ce dieu

Le style est si grossier qu'il est impossible de lire avec exactitude les nom

propres qui se trouvent à la fin de I invocation à Osiris.

1268

m ROPOLE Dl NORD.

Calcaire. - Il o ,3i - M. B.

I h homme el une femme sont devant Armachis debout, marchant. Il est

TJZZ+niJ- u«ende ''" l

'

homme: Eil^.LinX
~\mà' "•-* *' '•'

'
: SïSrC-Vfl 5?J

La femme a, comme sur les stèles des chanteuses de la \v dynastie, la longue

robe flottante, et les deux fleurs sur le sommel de la tête. Rien dans le cintre.

1269

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — H. o ',45; larg. o",a8. — M. B.

Stèle gravée, sans couleur. Dans le cintre est le disque ailé; en dessous, le

Lhéorbe Banque des deux ut'as. Au registre principal, le dieu hiéracocéphale

debout sur la coudée, avec l'inscription iL
|

. reçoit les offrandes

que lui apporte un personnage dont le nom esl difficile à lire. On distingue

• •»-* ^^ ^- ^ .^ *"""> J
| M proscynème en deux

Vrmachis, au nom du même personnage, occupe le bas de la stèle.

Style assez négligé.
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1270

NECROPOLE Dl NOltl).

Calcaire. — II. b ,44; lare. o"\33. — M. I!.

Stèle. Dans I'' cintre esl le disque ailé. En dessous se trouve le scarabéi

flanqué dos deux chacals. Un seul registre. Un homme et une femme adorenl

Armachis, debout sur la coudée. Vucune légende.

1271

NÉCROPOLE DU NOM).

Calcaire. — II. o™,a8; larg. o
B
,ao. — \1. I!.

Stèle. Dans le cintre, h' disque aiïé. Le sceau et l'eau entre les deux vdas.

Armachis esl debout sur la coudée. Il reçoit l'hommage du n^s^fc; \^

et de "V%'' Au-dessous de ce tableau esl un proscynème à Osiris pour

les mêmes personnages dont les titres sont énumérés ici en ces termes :

1272

NÉCROPOLE DU NORD.

— II. o"',3o; larg. û"\24.

Stèle. Disque ailé. A droite, Armachis debout. Devant lui, proscynème

dans la forme ordinaire. A gauche, deux femmes debout, avec la légende-

1273

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — H. o",3o; larg. o",a3.

Stèle. Dans le cintre, le ï entre les deux yeux. \ diode, derrière l'œil
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mV^
; à gauche, derrière l'œil, I \. Le nommé ^jV"/^ adore Vil

Suil mu' énumération des litres «'t de la parenté ainsi conçue :

'* i: tf, z, # ffi P v

k < fc r T~ si 1 1

1274

NECROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o'",38; larg. o°°,2G. — M. li.

Stèle gravée d'assez bon style. Type Armachis. Le dieu ^ _ est

1275

NECROPOLE DL NORD.

Calcaire. — II. o",45; larg. o"'.3i. — M. B.

D.uis le cintre, le disque ailé. En dessous, le î entre les deux ut'as. I ne

femme el deux hommes sont en adoration devant le dieu biéracocéphale. Pas

de légendes.

1276

KECIIOPOLE DU iNORD.

Calcaire. — H. o'",G5; larg. o"\57. — M. IS.

Stèle funéraire. Cette stèle et les suivantes n'appartiennent pas directe-

ment au type Armachis; elles sont cependant du même temps el <mt été tra-

vaillées par les mêmes mains que la plupart des stèles précédentes, dont elle.'

reproduisent en quelques parties l'ordonnance.

Le personnage dont la stèle n° 1276 ornait la tombe s'appelait
^^\
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^^; il avait des litres, qu'on trouve écrits deux loi- 4 J IjfT) 'j JJL f\?

t^.. .,. sM ,,,, ,,„, iH-?+ lTli+jl!I®^;?ÇE

«nicv^jjjï- '"" iiii;^ - ™ère «» ia

La stèle est partagée en trois registres horizontaux. Dans le cintre, Ânubis

est couché, entouré de légendes où l'on ne lit que son nom et celui du dé-

funt. Le registre du milieu offre, d'un côté, la représentation du dieu liiéra-

cocéphale debout, coiffé du disque et nommé <L ; de l'autre, la repré-

sentation du personnage énigmatique Han-niout-ef, dans sa position habituelle,

devant Osiris, dieu d'Abydos. Han-moul-eJ a pour légende : |p| /—\ 1 j|

troisième registre est réservé aux formules d'invocation qui se terminent par

la généalogie du défunt et débutent en ces termes : * ^l Jl I J (1 M

^v^^ii:r:j*r;KJLE!:w;sznâî^ji
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T277

M( ROPOIS l>l NORD. /uni: ni NORD.

Calcaire. — II. o ,34; larg. o •::. - M. B.

Stèle. Type Vrmachis, modifié par quelques variantes. Dans le cintre es!

If disque. En dessous, l'anneau, l'eau el le vase entre les deux ulfas.

Vu registre principal, le dieu hiéracocéphale esl debout but la coudée el

nâM: ,-"HH $^-Tni- " reçoil "orati '-

127.S

VÉCROPOLE Dl NORD.- ZONE DU NORD.

Calcaire. — II. o",3o; larg. h'.m. — M. I».

Stèle funéraire. Type Armachis, modifié par quelques variantes. Figures

el hiéroglyphes eu reliel très épais. I ne femme rend hommage an dieu hié-

racocéphale. Aucun nom n'est donné au dieu. La fen a un nom difficile a

préciser. Elle semble avoir rempli la charge de xIihb.

1279

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE 1)1 NORD.

Ca|paire. — H. o°\3/i; larg. o
m
.a3. — M. I».

Stèle en deux registres, armachis, nommé \J" ^ . esl debout. Il reçoit

les offrandes que lui présente un homme, le j=f| ^^ ~^»- ^ I
V

U^' '*' s ^e

son père V ^k ll s^ï\ e| de sa mère, la |l «béé nommée J. Cette

stèle appartient par son style général au type Armacl Ils.
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1 280

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — II. o '',''•-: larg. o™,29. — M. lî.

Stèle. Le disque ailé dans le cintre. I n personnage adore un dieu debout

sur la coudée et donl la tête a disparu. Ce dieu, <[iii peul être Osiris ou \i-

machis, est appelé j -i f|TF| n ' I l . ha légende du personnage esl

*i»* L'--p« » - tUîIfia+iTTIlffiPS

^i
(,fc)

!•— !L!S ]4~TU\ !-¥-•—• u bas ,le la stèie " st occupé

par une prière h Osiris de l'Amenti en faveur du même personnage, donl le

iioiii. les titres el la parenté sont rappelés sans variantes.

1281

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o",45; larg. o
m
,a3. — M. B.

Stèle funéraire, dette stèle se rapproche du type Armachis par le style

général du disque ailé placé dans le cintre, par le dieu hiéracocéphale, par

quelques détails des costumes des deux femmes, bien que quelques autres

accessoires l'en éloignent; on peut croire cependant qu'elle est à peu près de

la même époque que la plupart des stèles dont nous venons de présenter

l'analyse.

i registre. Deux femmes présentent leurs hommages à 1 el à

""liPST^J-
2' registre. Texte de six lignes horizontales. I ne généalogie plus complète

de la défunte \ esl donnée. On lit:
jj j

[1^ ^
"^

-"^"^T ^'2 Jli

v:nifcatf^iP~^*ri;jii< >"*

paternelle de la défunte) 2^f^^|™
= :

^fJ|J-
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1 282
Mi ROPOLE l'I NORD.

Calcaire. — II. < ,34; larg. o",aff. - M. B

Stèle funéraire peinte. Le dieu "^O hiéracocéphale. Devanl lui, le d«

Vrmachis, modifié par quelques variantes.

1283

NÉCROPOLE DU NORD.

re. — II. o ,38; larg. o",3o. — M. I!.

Stèle funéraire. Type Armachis, modifié par quelques variantes. Deux re-

;;i-t if-. Deux personnages sont en présence du dieu hiéracocéphale. ici nommé

. -i, et d'isis. Aucune légende n'accompagne la figure des deux personnages.

\n bas esl un texte de cinq lignes horizontales. La prière est faite à Osiris en

faveur de ^^^- fils de ["[] M^' son P^re ' et l' e sa mere %i J J-
C'est celle stèle qui fournit le nom propre Achoris, dans lequel nous trou-

vons le seul indice connu jusqu'ici qui nous permette de donner une date aux

monuments appartenant au type Armachis.

1284

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"*,3i; larg;. o
m
,a3. — M. 11.

Stèle funéraire. Cette stèle rappelle par son style les monuments apparte-

nant au type Armacliis. Osiris et Isis entendent les prières d'un personnage

dont voici le nom, les litres et la parente: [j ij "]T b/ JTT

HTii*t?i:x^p^lb,itîj"
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1285

NÉCROPOLE Dl \oiil). - ZONE Dl NORD.

Calcaire. — M. o
m
,52; larg. o'".'io. — M. B.

Stèle funéraire. 1) n r i s le cintre est une série d'emblèmes ainsi disposés

An registre principal, deux tableaux affrontés. D'un coté, le dieu hiéraco-

'" *>®nVll ««• ^oré par '< "| N«V^tH^V JIS*

~Z^' V I 11 *^^' de l'antre côté, l'adoration est faite à , V 1

— I t par le même personnage, avec le titre de | ! I %£:—J |'|

Le proscynème qui suit est une invocation aux deux mêmes divinités, au

'•.imfcEIia^VKAVNU™

Cette stèle est remarquable par la conservation de ses couleurs. Le nu des

deux figures du défunt est peint en rouge sombre; le nu des deux divinités est

en bleu. Les vêtements sont jaunes. Les biéroglyphes des huit lignes du pros-

cynème sont rehaussés de bleu, sur fond alternativement rouge et jaune.

1286

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DU NOM).

Calcaire. — H. o'"/io; larjf. o",28. — M. B.

•Stèle gravée. Type Armachis. Aucune légende n'accompagne cette ador;

tion d'Armachis par trois personnages, dont une femme.
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1287

NÉCROPOLE m NORD. ZONE Dl NORD

Calcaire. - II. o 3o; Lu;; i. M. H.

Stèle peinte. Mauvaise conservation. \i machis el trois pers les en adora-

tion. Le défont s'appelie ^j~l»V&^. Ii esl 1 {TJ. Sa fille esl

^^J^amèreestpjZ^Pj .

1288

NÉCROPOLE IU NOIU). - ZONE l>l NORD

Calcaire. — II. o' ,33; larg. o",a5. — M. B.

Stèle peinte, <le mauvais si\lr. Axmachis cl trois personnages en adoration.

Les noms propres ne sont pas compris dans la prière écrite au premier re-

gistre. Le dieu esl nommé "W ^-
| J i "» "4s* (*) Q.

(Le titre de dieu de 1Orient es! à noter.)

DEUXIEME SERIE. STELES l)l\ ERSES

1289

VILLE ANTIQUE. - PETIT TEMPLE RUINÉ

Calcaire, — H. o",4o; larg. i'".'io. — M. B. (Voy. ibydos, i [, p. 5.

Linteau de porte publié dans Abydos (t. 1, pi. a b). 11 est partagé en deuï

tableaux affrontés. D'un côté, un roi Psammétichus (rappelé par son seul car-

touche-prénom) fait une offrande à Osiris, -"^ H" ^ • el ;| Horus. *!"•
m r

,
'

I # 1 \\

*~r^. De l'autre côté, une reine Nitocris, qui doit être la femme de Psammé-

tichus 11. offre les deux vases à Osiris Ounnefer. Quand le bas-relief était in-

tact, on devait voir, associé à la prière, un — _ ce chef du pays»,

nmé
I Tk "«^ Pc-i':-H'n .

Ce linteau de porte vient d'un petil temple (|ui devait être à Psamméti-

chus M ce qu un petit temple de Karnak, (pie nous avons décrit autre pari

(Karnah, pi. 56), était à Psammétichus III. \ Karnak, Psammétichus III si
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présente devanl la divinité accompagné de la reine Ankh-nas Râ-nefer-het,

qui esl suivie de son chambellan Pé-té-Nciih. Ici Psammétichus 11 a près <h' lui

la peine \etth-aher-t (Nitocris) escortée du rechef du pays* Pé-té-Hor.

1290

ENCEINTE DU NORD. KOM ES-SULTAN.

Serpentine noire. — II. o'",32; larg. o°',3o. — M. B.

(Jes treize lignes incomplètes sont tout ce qui reste d'une stèle bien gravée,

élevée à la mémoire d'un personnage dont on trouve la fonction (scribe), le

nom Pé'té-Hor-pe-khrouti, et le lieu de naissance (Abydos), dans mie phrase

j -' iHiiLVi&ATic:::*!:^
Dans l'état de mutilation du monument, il est impossible de tirer de la

partie conservée des renseignements quelque peu suivis. La formule du pros-

cynème se termine par des lambeaux de phrase appartenant à l'invocation :

"() vivants! ô prêtres! . . ., etc.n

1291

ENCEINTE DU NORD. - ZONE DE L'OUEST.

Calcaire. — H. o"\tih; larg. o"',3i. — M. B.

Stèle funéraire. La xxvie dynastie s'y reconnaît au style fin et délicat de la

gravure. Le monument est malheureusement très mutilé. Il a été exécuté pour

servir d'épitaphe dans le tombeau de la dame a x |_ J, (ille de son père

iPi% t
var< SsKl ot de sa mère P™1>V-

1292

NÉCROPOLE DU _\oni). - ZONE DE L'OUEST.

Calcaire. — II. o'Via; larg. o'".-i-j. — M. lî.

Stèle funéraire. Un seul registre. Un prêtre, la tète nue, vêtu de la peau

panthère, fait l'offrande du feu et de l'eau a Osiris. Il s'appelle i%^^



MONUMENTS D'ABI DOS.

fils de T^r

if "j^ son père. On lit, après l'invocation à Osiris, la formule

suivante, où ses titres sont énumérés : t I ~] *— t t Et
\

-

1
J. Le père «lu défunl étail revêtu des mêmes charges. La stèle a, comme

gravure, le style fini et délié qui caractérise les œuvres de la sxvi' dynastie.

1293

NÉCROPOLE Dl NORD. EXTÉRIEUR DE LA CHOUNET BZ-ZÉBIB, PACE Dl L'EST

Calcaire. — II. o°,ao; larg. o ,i6. — M. 11.

Stèle gravée. I a homme et une femme debout devant I Isiris. l'a- de légendi

1294

NÉCROPOLE Dl NORD. BXTÉR1EUR DE LA CHOUNET EZ-ZÉBIB, FACE DE L'ES!

Calcaire. — II. o",3o; larg. o",a4. — M. B.

Stèle. I h personnage adorant. Pas d'autre inscription que celle-ci :

1295

NÉCROPOLE DL \0I1I).

Calcaire.— II. o»,38; larg. o°,a8.— M. B.

Stèle peinte. Le nu des dieux esi en rouge, le au des femmes en ocre. Les

hiéroglyphes sont de toutes les couleurs.

La stèle est partagée longitudinalement en deux tableaux adossés. A gauche

est une adoration à Toum; à droite est une adoration à Irmachis. \)i- deux

côtés se répètent les légendes de la femme en souvenir de laquelle la stèle a

été érigée. Cette légende est ainsi conçue : y i -j (ijll hAP
t 1 1

"^ \ '< \ 'J !• Cette sièle rappelle par son style et sa disposi-

tion générale la stèle, également peinte, publiée dans nos Monuments divert

(pi. 'i-j). et doit rire de la même époque que celle-là.
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I 296
NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — II. o'
n
..'Î7; larg. o",-25. — M. I!.

i" Le dixjiie solaire avec les deux uneus. Du côté de l'uraeus coiffée de la

couronne à est l'inscription I

*
; du coté de l'uraeus coiffée de la

couronne ^7 est l'inscription j

2° Osiris, Uà et Touni reçoivenl l'encens et l'eau de l'Osiris & m

son tils *Y né de la dame „ A.

3° Cinq lignes de proscynème à Armachis, à Phtah-Sokar-Osiris , dieu

grand, maître du cercueil, à Toum, maître des deux terres de On, à Osiris,

maître de Mendès, à Khent-Ament, dieu grand, maître d'Abydos, pour l'Osiris~ S; ! i.fr¥V£1 « *£v oé J* "• da -\kn-
et de sou fils, le & Z~) • né de „ J.

h° A droite, sur l'encadrement, est une colonne verticale de proscynème

en faveur du ^—>
~¥

. "| /—M f fi
*

I ^ Ankk-Ounnefer, fils de J|

7V///o, né de la dame -T^,i__|J i J\J-

A gauche est une ligne analogue, avec la formule nouvelle : M I'
j

1297

MXUOPOLE DU .\ORD.

Calcaire. — H. o'".i)tî ; larj. o
m
.70. — M. B.

La stèle que nous allons décrire est de composition et d'arrangement inu-

sités. Nous sommes en présence d'un cortège funèbre. En tête marchent les

enseignes sacrées, destinées à écarter du chemin les esprits malfaisants. (Voy.

le Rituel, ch. 3 1 - 6 2 .) Puis viennent la statue d'Osiris et le coffre confe-

62
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nanl les amulettes prophylactiques. Huil prêtres sont chargés du transport de

la châsse divine.

Les parents du morl assistent à la cérémonie, niais représentés par leurf

seules légendes. La stèle esl publiée dans notre deuxième volume d' ibydos

(pi. 58); nous sommes dispensés par conséquent de transcrire les hiéroglyphes.

I.rs légendes qui se rapportent aux parents du morl sont disposées en quatre

groupes.

Pheuibb groupb. Le défunt \ préside. Il est . • . (ses premiers litres, diffi-

ciles à traduire, paraissent correspondre au litre cr scribe du trésor*, du pros-

cj ne horizontal ). Il esl prophète de deuxième classe de la déesse Meh-t, dame

(le lumière; prophète de ([iiatrièiiie classe d' [n-liour et de Srhmt. Il se. nomme

T'at- Inhour-af-ankh (I). Sou père était revêtu des mêmes dignités et s'appe-

lait Ves Ichem [\). \ iennent à sa suite :

I. Ses-ma-ra (I), lils du (ils aîné du défunt. Ce (ils aîné s'appelait Ves-

khem (II), comme sou grand-père. Il avait pour femme Meh-t ousekh, tille de

Horus.

II. \rs- \iihniif, lils du même \es-khem (II).

III. Pet-amen-ap , troisième lils de Nes-khem (II).

I\. T'at-ho, quatrième (ils du même Nes-khem (II).

V. ! u cinquième fils, dont le nom n'a pas été conservé.

Deuxième croupe. On nomme ici :

I. Un lils du défunt, Hor-taf-wakht (I); sa mère (par conséquent, la femme

du défunt) ('tait \rfcr-ou eÏ0U.

II. 1 n autre fils Ves-ma-ra (II), lils de la même mère.

III. Un autre lils, Pé-le^meh-l, époux de \es-tef, qui eut pour lils un T'ai-

[nhour-af-ankh (II).

IV. Un autre fils, Nes-Anhour-veh-scha (I), lils de \r[cr-t»t rïnu. I n rensei-

gnement est ici ajouté: celte dame Nefer-eu eïou «'lait tille de son père, prêtre

de Meh-t, daine d.' lumière, nommé aussi Vet-khem (111). e| de sa mère Snn

sem-as.

Troisième groupe. 11 se compose de neuf lignes verticales.

!>.nis 1rs huit premières, le fils du défunt, Ses-khem (H), prend la parole.

Il s adresse a ses rli. Is dans leur ensemble, el a ses enfants aussi. -• So\ez, dit-

il, toujours pieux (Mit. : "donnez les mains*) envers vos pères qui sont dans
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\/ifou-our ( la nécropole d'Abydos). Ne reposez pas vos bras (c'est-à-dire : «ne

cessez jamais de prendre soinii) de votre père (de lui) pour le faire entrer à

Tena el à llnui chaque jour el chaque nuit, (pour qu')il (\ fasse) son devoii

par devanl les dieux qui résidenl en ces lieux, n Les phrases embrouillées qui

suivent paraissent se rapporter à la résidence que le défunl avait faite à lloui

et à Tena, de l'an i <• (de son âge) à l'an 77. Après quoi, vient la morl : irQue

ses membres soienl stables, que ses yeux Qorissent, que (ses oreilles) enten-

dent, quand il arrivera aux quatre jours (euphémisme pour la mort). Vucun

mal ne s'approchera de lui. Les deux divinités (An-hour el Schou) accorde-

ronl que nous agissions de même, que nos noms soienl stables en ces lieux à

jamais. •»

\ la dernière ligne, il s'agit de paroles adressées par un nouveau Ves-

khem (IV), fils de T'ai- inhour-af-ankh (11), au (ils aîné du défunt, Nes-khem (Il ).

Quatrième groupe. Ici interviennent un Nes-Anhour-neb-scha (11), lils du

Pé-té-meh-l déjà cité, puis un nouveau lils du défunt, Hor-tafwakht (II), dont

la mère est une autre épouse de T'at-Anhour-af-ankh, nommée Nes-nohem.

Si l'on essaye de tirer au clair cette généalogie très complexe, on obtient

les résultats suivants :

i° Un Nes-khem (I), le père du défunt.

•2° Le défunt T'at-Anhour-af-ankh. 11 eut deux femmes : Nefer-ou eïou el

Ses-nohem, dont il eut six fils. Nefer-ou eïou était fille de son père Nes-khem (Il )

et de sa mère Sem-sem-as.

3° Les fils du défunt, qui son! :

I. Neskhem, (III), de mère inconnue, époux de Meh-t ousekh; il eut quatre

fils : Nes-ma-ra (I), Nes-Anhour, Pelamenap el T'at-ho.

II. Hor-taf-nakht (I), fils de Nefer-ou eïou.

III. Nes-ma-ra (II), lils de Nefer-ou eïou.

IV. Pé-té-meh-l (de mère inconnue), époux de Nas-tef. Celui-ci eut pour fils

un T'at-Anhour-af-ankh (II), qui fut le père d'un Nes-khem (IV), et un autre

lils. Vies- [nhour-neb-scha (I).

V. Nes-Anhour-neb-scha, lils de Nefer-ou mu.

VI. Un Hor-taf-nakht (II), fils de la seconde femme Neê-nohem.

Au bas de la stèle restent cinq lignes incomplètes de proscynème à Anbour,

à Scliou, fils de Râ, père des dieux, à Tafnout, 611e de Râ, régente de On.

à Meh-t, dame de la lumière, puissante dans Houl (el Tena). à tous les dieux
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de la ville el du uome d'Abydos, pour qu'ils accordent le repas funéraire, en

pains, en liquides, en bœufs, en gâteaux, Loutes les choses que donne le ciel,

que produil la terre, qu'apporte le Nil de sa source, el donl \i! un dieu, les

souffles du nord, à la personne du . . . .

•• etc.

1 298

NÉCROPOLE ni NORD. - ZONE DE L'OI ESI

Calcaire. — II. o '".18; larg. 0™,l3. — M. B.

Stèle gravée. I n personnage est devant Osiris. Pas de légende.

121)9

NÉCROPOLE Dl \<)lil). - ZONE DE L'OI ESI

Calcaire. — II. o' ,39; larg. o",a5. — M. li.

Sièle. Dans le cintre, grand disque ailé retombant sur les deux sceptres.

Le personnage a la tète nue et la srlicnii. La femme a la robe collante el la

grande perruque.

adoration d'Osiris par le , nommé \ , fils du ^^\ -^
s

(»)Nj^ , el

f\ *
par sa femme x j^ A. dont la mère est . I ^feï J.

Quatre lignes horizontales de prière à Osiris, empruntées aux chapitres du

Rituel (18-20). On les lit:
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1300

NÉCROPOLE in NORD.

Calcaire. — H. o™,55; lare. o™,4o. — M. lï.

Stèle funéraire. Dans le cintre, le disque solaire aux ailes éployées. En

dessous, le 4- entre les deux chacals accroupis. Deux registres.

I
er registre. Osiris debout sur la coudée. Devant lui est un personnage

ijui a les mains levées en signe d'adoration. La légende suivante, écrite en

style rétrograde, accompagne le tableau:

à ^ EU £ & 1! ms A r * î - — "-n
IKP tr ï fi ^ " v 31k

2
e
iiEcisTRE. Il est occupé par un proscynème de cinq lignes à Osiris de

l'Occident en l'honneur du même personnage, dont les titres ont ici les va-

riantes: ^zfeV^jy—^.Os^^^^,. Suit la filia-

tion comme ci-dessus avec deux degrés de plus. Amnéritis était * y j_

1301

.NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,5o; larg. o

m
,32. — M. B.

Stèle. Les figures et les hiéroglyphes sont rehaussés d'un bleu vit. Le dé-

funt est assis et respire une fleur, symbole de renaissance. Un personnage lui

apporte un vase et une oie. Aucune légende. Plus bas est un texte de trois

lignes. Prière à Osiris "IT^ i "!*—^ l'vV-L 0"?"^ " ^£
xx
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Vbydos n'a certainement pas été une ville ptolémaïque, el c'est à peine

si les contemporains des Lagidea \ ont laisse quelques traces. La grande

époque d'Abydos a été, ce que nous savons déjà, le moyen empire, re

présenté par la \n' el surtoul la un' il\ nastie.

\\cc les stèles comprises dans ce paragraphe, oous touchons aux dej

niers joursde l'antique monarchie, fondée, sur les lieux où nous sommes,

par Menés. I n édifice écroulé n'a plus d'architecture; les stèles perdent

de même tous leurs caractères. Elles ne ressemblent, comme style, à

aucune des stèles antérieures; elles ne se ressemblent même |>lus entre

elles. Toutes les traditions sont parties, ou sont en train de s'en aller.

Quelquefois un retour, qui doit correspondre au règne des Ptolémée6.

se produit; l'écho îles anciennes stèles se fait entendre encore; çà et là

une étincelle jaillit d'un feu qui va s'éteindre \> toujours. Mais tout

esl bien fini. Rien n'est disgracieux, hors de proportion, désordonné,

comme les stèles démotiques qui ferment, smi- les empereurs, la série

des monuments que nous venons d'analyser.

130:2

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire compact — il. o'",7i: lar^. o",3i. — M. B.

Dans le cintre, le disque ailé au-dessus de deux chacals affrontés.

Le 'défunt, escorté d'Osiris, d'Horus, des quatre génies funéraires, d'Anu-

bis, d'Isis ••! de Nephthys, est en adoration devant Râ-Armachis. Il s'appelle

lîf ~
jdb'

,ils de "kV J jt ( '' (lc la dame • I;imim,,;ui So,pil -

qui vient ensuite, est si mal gravé et en style si détestable qu'il est impos-

sible d'en faire une transcription suivie.

1 303
NÉCROPOLE I>1 NORD.

Calcaire. — II. o",û5; larg. o'".Mu. — M. 11.

Dans le cintre, le disque ailé au-dessous des deux chacals
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La stèle a « - 1 «

' trouvée dans le même quartier de la nécropole que la stèle

précédente, à laquelle elle ressemble comme disposition des textes el comme

style. Elle a été gravée en mémoire de la daine *^k ^ J, fille de

i«£>, .'I de la dam.' if)*^FJ
\n registre principal, TtiLvrbu arrose les mains d'une âme à tète de femme

el à corps d'oiseau. Elle offre des fleurs el des victuailles à Osiris, Isis. Neph-

lliys, llorus et \nubis. Plus bas, le dieu hiéracocéphale assis reçoit les of-

frandes de la même Talcerba, taudis qu'un peu plus loin celle-ci vénère la

barque du Soleil conduite par Chnouphis el montée par [sis ci Thoth.

Douze colonnes d'un hymne au Soleil, très difficiles à lire, occupent le

bas de la stèle. Ce texte semble n'être qu'une répétition un peu abrégée du

texte gravé sur la stèle précédente.

1304

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,4i; larg. o",38. — \I. B.

Stèle de mauvais style et appartenant aux derniers temps de la période.

Dans le cintre, le tliéorbe entre les deux chacals accroupis. Un personnage

adorant \rmaclns. In enfant apporte des offrandes. Trois hommes el quatre

femmes assistent à la cérémonie du défunt. Le défunt est Tknfî^)^ ®

^v i.i w!Q/—! »"il ^^l^- Les autres légendes ne

peuvent être lues. Le proscynème, de cinq lignes horizontales, se compose de

deux parties. La première est une prière à Osiris de l'Amenti, n (siV) I ~ ; la

seconde est une prière à Phtah-Sokar-Osiris, ob=i<«) lu
.

1305

NÉCROPOLE 1)1 .NORD.

Calcaire. — FI. o".4û; larg. o'°,3i. — M. 1>.

Stèle. Un disque ailé dans le cintre. Époque voisine du type Vrmachis.

Style plus négligé qu'autre part.

i ri.i.isii.i:. Deux tableaux affrontés. D'un côté, un personnage adore

\rmachis; de l'autre cùlé, il adore Osiris. Aucune légende. Les deux divinités

sont debout sur la coudée.
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• registde. Proscynème de cinq lignes horizontales. U se compose de deux

parties. La prière esl faite, dans la première, à Osiris de l'Amenti, en faveui

'" -r v *tVAV^ 1"jV1- e» *•• i'

seconde, en faveur du même personnage, donl la U nde semble pouvoii

•* ^v^AV^: VIAY
(T)

La gravure de cette stèle a été exécutée dans le |>lus mauvais --i\l<'. el le

monument pourrail être classé sans difficulté parmi ceux que nous attribuons

,in\ liasses époques.

I 306
NÉCROPOLl Dl NORD. ZONE Itl NORD EST

Calcaire. — M. o'"Ji8; larg\ o"'.-><|. — M. 1$.

Stèle de mauvais style. Le disque ailé est dans le cintre. Osiris e! (sis re-

çoivent les offrandes d'un personnage qui s'appelle X & |. En lias de la

stèle, proscynème en trois lignes horizontales. Prière à Phtah-Sokar-Osiris

. '. Style très négligé.

1307

NÉCROPOLE DU NOIU). - ZONE DU NORD-ES1

Calcaire. — H. o",43; larj. o
1

,î8. — M. I!.

Stèle du même style et peut-être de la même main que la précédente. Le

disque ailé est dans le cintre. Trois registres.

r r begistre. Osiris, Ims et Nephthys reçoivent l'adoration d'un personnage

debout. Aucune légende.

2
e registre. Tableau représentant une table d'offrandes. I n homme et

une femme sont représentés à gauche. A droite est un taureau, dont le nom,

mal gravé, semble être celui d'Apis. Apis est suivi d'Isis ptérophore, |~ . el

du dieu hiéracocéphale sans légende.

.'!' registre. Proscynème de quatre lignes horizontales. Prière à Phtah-

Sokar-Osiris en l'honneur du ^^\1^f ]
. Les noms des parents ne sont

dIus lisibles.
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1308

NÉCROPOLE Ml NORD. ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — II. <r.-.~ : larg. o',3q. - \l. B.

Stèle funéraire, dont il ne reste que la partie inférieure. Quatre lignes

d'invocation à Osirisen faveur de ^\\^^- ^s du ^^J^"^^-
'i de sa m

1309

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE D(J NORD-EST

Calcaire. — II. o™,43; larg. o™,i6. — M. B.

Stèle funéraire de forme rectangulaire. Les hiéroglyphes sonl en creux irè>

léger, les deux figures en relief sonl presque de ronde bosse. L'homme figuré

au registre principal s'appelle .

i |k
sa^ : soa I10IU ,,sl acc pagné de la

formule ^ ^D=ir *
M z. La femme est sa mère, la nommée•— <=» ^= V TTT | © U3 I

1310

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE L'EST.

Calcaire. — H. o",i5; larg. oMi. — M. B.

Stèle. On n'\ voit rien autre chose que cette figure :
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\:u\

NECROPOLE 1)1 NORD ZON1 lu L'ES!

II. O ,.::; la,;;. ,00.— M. I!.

Stèle funéraire, grossièrement peinte. Légendes à peine lisibles. I ne femme

t»sl flovanl Osiris. Son nom a disparu. Le i i de sa mère esl fi -^> jl [sic)

1 3 1 2

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DE L'EST

Calcaire. — II. o ,3a : larg. o ,90. - M. B.

Stèle gravée el rehaussée de couleurs <>ù le rouge pâle domine. Mauvaise

:;r.i\ ure. Trois registres.

1" begistrb. Le disque ailé. En dessous, la fleur de lotus, surmontée <lu

disque rayonnanl m, esl entre les deux chacals.
1

• *«î

REGisTRB. Le défunt esl en présence d'OsiriSi il \n-hour, d'Horus, il'lsis

el il Vnubis. aucune inscription.

,»•-—•** H, leproscynè » Osir», .
jJJ

.

,f^jS
_. ii Sokar-Osiris , el à tous les dieux <|iii sont dans le Vif-our, pour quils

accordent le per-kherou à un personnage qui paraît s'être appelé .a s^^-

fils de
\*J-,

né de la dam.- \^*$ °^J

1313

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DE L'EST.

Calcaire. II. o" 35; larg. o",a8. - - M. I!

Stèle. \u sommet, le disque ailé esl resté à l'étal d'ébauche. En dessous,

le I esl entre les deux chacals. Plus bas, le défunt présente ses offrandes à

Osiris assis, [sis el Nephthys debout. Cinq lignes horizontales de texte ter-

minent la stèle. On v lil un premier proscynème .1 Osiris de l'Occident, à

Ph^V JŒXW- 1 n ! 5k -àL %V i _
•4" ^ v v 1. fils île •+> ^ \^- ^près quoi vienl un second proscynème à

Osiris, maître de Mendès, roi de l'éternité, en faveur du même personnage,
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lU " l " 1-'" 1 t. celte foi., écrite: *|^V*i t • <*\&
fils de IwM-tfor.

1

3

1 'i

NÉCROPOLE DU \01!l>. ZONE l>K L'EST

Calcaire. — II. o°\34; larg. o"M. — M. B.

Stèle. Rien (huis le cintre. Trois registres.

i

:

registre. Osiris el Isis son! assis. Devanl eux esl le dieu 'C également

>" registre. Vucune légende. Tableau représentant la grande barque \<

scheml ainsi figurée :

3' registre. Huit lignes verticales d'inégale longueur et grossièrement gra

vées. Pas autre chose (|ue :

k h .vp h-f m pïï m ns.

\\ ".jc-r,
:

:i a: !
*t >i-iv <> ^ m f t

1315

NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DI NORD

Calcaire. — II. o",hv, larg. o",3i. — M. R.

Stèle funéraire, du stylo le plus grossier. Deux registres. \u sommet, Os

ris. Munis et Isis sont adorés par la dame T <»«) (l^n l'H ( ' de " .J*"

S^ son père, et de ^""\
J, sa mère. Au lias, prière à Osiris.
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i ;î i (>

NECROPOLE 1)1 Nom». ZONE Dl NORD

Calcaire. — II. o' .:;
7 : larg. o ••: M. B.

Stèle Funéraire. L'époque se trahit par le style détestable de la gravure el

le manque d'ensemble de la composition. I n dieu hiéracocéphale, coiffé de

esl adoré par deux hommes el i fem aucune légende. \n l»a>.

prière à Osiris pour
>

~~
^ "m^- Sis de son père ^^\\^ s^h rl de sa mère

l :5 1

7

NÉCROPOLE Dl \nl!l>. ZONE DU NORD.

Calcaire. — II. o.-y; larg. o
m
,9o. — M. B.

Stèle funéraire très grossièrement gravée. Le dieu hiéracocéphale, sous !<•

nom d'Osiris, esl adoré par un personnage dont le nom n'es! pas resté lisible.

1318

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD,

Calcaire. — H. o",ag; larg. o'",-2i. — M. B.

Stèle peinte. Le nu du personnage est peint en ocre jaune. Le dieu hiéra-

cocéphale debout, avec le nom de O, reçoit l'adoration du
[

I a»»w<a j -i

i :? i i)

NECROPOLE 1)1 NORD. ZONE Dl, NORD.

Calcaire. — H. o"\32; larg. o". a 3. — \l. lî.

Stèle gravée, a J_i J c
'st devant Osiris. Aucun autre texte.
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1320

NÉCROPOLE Dl CENTRE.

Calcaire. — H. o",48; larg. o",3i. — M. li.

Stèle en forme de façade de naos. Une femme assise respire une fleur de-

vant une table d'offrandes. Ces quatre lignes de texte accompagnent la repré

sentation :

fr i fê- \

M f 3 *

v h v

1321

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o
m
,io; targ. o"',33. — M. B.

Stèle. Quatre personnages devant Osiris. Ce sont: le tlj _"W (homme):

le fils d'elle, "4^^ Jl

1322

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — H. o™,54; larg. o"',3i. — M. B.

Une femme et un entant se présentent devant Osiris. La légende explica-

tive n'a été gravée qu'à moitié. Le champ de l'inscription est en jaune vif. La

femme .'appelle J^| J,
l'enfant * .Os^
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1323

\iii i \\ mil i

\i SUD EST DE LA GRANDI ENCEINT1 DANS LES DÉCOMBRES DES MAISONS

Calcaire. Il . o 17; larg. o",a 1. — M. B

L'inscription bilingue de la stèle esl rédigée par un K.a)fwypctfj.fxa/re\js du

nom il' Ipomontos, pour lui, ses femmes el ses enfants. Le démotique n esl que

la traduction du texte grec.

Les deux textes débutent par la ntion du règne de Tibère César Au-

guste, el finissenl par la mention du jour de I érection de la stèle. La date de

l'inscription grecque esl Tybi, le ... : celle de l'inscription démotique esl

donnée en deux formes: i° selon l'année des lounin, avec la mentioo du 26;

a selon le compul égyptien, avec la mention du r r
.

Un remarquera que le nom Apomonios, qui paraît renfermer un élémenl

égyptien, »•>! traité par le traducteur égyptien comme un nom étranger à

l'Egypte, transcrit lettre à lettre sans référence au nom d'Ammon, el suivi

du déterminatif des étrangers.

Cette curieuse stèle est publiée dans le deuxième volume d ibydos (t. II.

1324

NÉCROPOLE D1 CENTRE. M I!\SI>1 VERSANT OUEST

Calcaire. — 11. 0' ,45; larg. o"\36. — M. B.

Stèle d'exécution très grossière, trouvée dans le tombeau immédiatement

voisin de celui qui nous a fourni la stèle suivante. Nous ne possédons pas au

Musée, venant d' Ujydos, de stèle dont le mauvais style accuse une plus basse

époque. Elle est partagée en trois registres.

1" registre. Il est occupé par des orneme

façon inusitée. En voici la représentation :

ils disposés dans le cintre d'un
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Les deux canopes placés sous le disque rappellent les génies protecteurs

des entrailles du défunt. Les quatre lignes à gauche sonl placées au-dessus

de la tête de Khem du registre suivant, el devaienl servir à inscrire le nom

de ce dieu, qui n'a pas été gravé. Même observation pour le cartouche à droite,

^u-dessous du cartouche, le deuxième registre nous montre en effel la figure

du roi dont ce cartouche, s'il avait été complet, nous aurait donné le nom.

•> registre. I ii roi, sans nom. lève les mains eu signe d'adoration devanl

Osiris, le dieu générateur, et Isis , et leur présente le défunt figuré par sa

momie.

.'! registre. Il est occupé par une autre momie, précédée d'une inscrip-

tion grecque en trois lignes donl voici la transcription :

+AXICO C6NOY0IOC
KAI KOAAOYeHCAAeAOOC
KAIBNCACK0AA0Y60Y

1325
NÉCROPOLE DU CENTRE. - AU BAS DU VERSANT OUEST.

Calcaire. — H. o"'.:!;; larg. o™,a8. — \l. I).

Stèle funéraire, exécutée dans le même style et avec la même négligence

«pie la précédente. Un tableau occupe le registre principal. Anubis présente

à Osiris et à Isis deux momies debout : l'une, celle d'un homme, l'autre,

celle d'une femme, à en juger par les coiffures. Au-dessous, texte démotique

donl voici la transcription :

Nota. Je dois à l'obligeance de M. Brugsch-Bey la traduction suivante de

celle inscription, qtûil veut bien m'autoriser.à publier:

Les figures placées devant Osiris. qui réside dans l'Ouest, le grand dieu, le [mattre]

d'Abydos,

[sonl celles] de la femme \MS\TS. originaire de la ville(?) . . . [el du nome] \klllli\.

el <l„ (?) . . .

AkTIlMI, fils .1 INOUBI. Qu'ils (ou qu'elles) resteni établis jusqu'à l'éternité!
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1 326

\l i ROPOLE Dl NORD.

Grès. • Il o ! o. M. B.

Fragmenl de stèle. I n dieu ^rmachis(?) debout. Devanl lui esl un épei

vier. Dix lignes de démotique, donl voici la transcription, occupent le champ

de la stèle.

Traduction de M. Brugsch-Be> :

Est arrivé l'an <s
. C'étaii L'époque

où l'on lii La c taissance d'une personne estimée. On a conduit . . .ran

nakhi devanl Osiris, le roi el le chef.

On lia embaumé [dans] la salle de la maison des lotions.

Le hirsescht et les khir-heb, qui ont été introduits dans la mai-un des lotions,

l'ont enterré au-dessous de cette s i
<

1
. dan- le Imnbeau

qu'on avail construit pour lui. On l'a vêtu,

on l'a oint et on a exécuté pour lui 1rs prescriptions de l'enterrement : le préposé des lotions

i I" |iiv|imm ; ili-- lniilr- (c'r-i-à-<liiv des ourlions) ôlanl présents

dans la chambre «lu dieu grand el bienfaisant. Tout homme qui enlèvera cette Btèle

de sa place sera maudit, mais celui <|ni la conservera sera béni à toujours}.

Cette dernière li;[iie esl fruste, et la traduction n'en esl proposée que con-

iecturalement.

o»,..'
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1327
ENCEINTE EXTERIEURE DE LA CHOUNET EZ ZÉBIB.

Calcaire. — II. o
m
,a6; larg. o™,i6. — M. IS.

Stèle en mauvais étal de conservation. I ne inscription démotique \ esl

gravée. En voici la transcription :

f ci Ut-.

M. Brugscli-Bey veut bien m'en communiquer la traduction avec toutes ses

éserves sur le sens de la seconde ligne :

Vivent les âmes.

Qu'une bonne réjouissance [soit accordée]

à l'Osiris Ouer (ou à Osor-ouer)

devant Osiris,

le grand dieu.

1328
GRANDE ENCEINTE. - DANS LES DÉCOMBRES DE LA VILLE.

Calcaire. — H. o
m
,a<j; larg. o™,^. — M. 11.

Stèle très mutilée. Un personnage est en adoration devant un dieu donl

on ne voit plus que les jambes. Au-dessous, cinq lignes de texte grec de la

plus mauvaise gravure. Les deux dernières ne sont plus lisibles. Ou distingue

seulement :

LIT ërovs iy'

<t>Ani<DI 10 <pa.m<piiB'

TAAB(x)C Taa&fe

np ? \

(La date de la stèle de la daine Taabés appartient-elle au mois A'Epiphi,

et Epiphi est-il rendu par Paopipki, d'après l'analogie des noms de mois Pao-

phi, Phamenolh, Paoni?)

64
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en \nti;i: troisième.

rABLES noi rit v\m:s.

Les monuments que nous appelons des tables d'offrandes sonl des

monuments commémoratifs, en même temps qu'ils sonl l'offrande en

permanence.

\ certains jours prévus, apporter dans les temples, dans les tombeaux,

aux pieds d'une statue, devant une stèle, des offrandes consistant en

pains, fruits, légumes, fleurs, liquides, membres d'animaux provenant de

sacrifices, était une des cérémonies les plus fréquentes du culte égyptien.

(>u subvenait aux dépenses qu'occasionnaient les offrandes par des

fondations. \u retour d'une campagne victorieuse ou à la lin de la oon

struction d'un temple, un roi instituai! un service d'offrandes à déposer

en nature dans l'édifice sacré; il octroyail au temple des terres, des vi-

gnobles, des bestiaux, des propriétés de toute nature donl les revenus

étaient employés en grande partie à la fourniture de ces offrandes. Même

règle pour les tombeaux. De son vivant, l'Egyptien nourri des saines

doctrines pourvoyait au service des offrandes à introduire après sa mort

dans la chambre du tombeau réservée à cel usage. Il achetait des do-

maines; il les consacrait aux produits qui devaient être envoyés par les

survivants aux lieux où reposait sa momie.

La table d'offrandes était le souvenircommémoratif de la fondation. Elle

tenait lieu aussi, pour chaque instant du jour, de l'offrande elle-même.

\ ^bydos, les tables d'offrandes changent, suivant les époques, de

style el de composition.

On en trouve sous la vi ". la tit el surtout sous la \m dynastie. Il est

remarquable que la wm' el la uV dynastie non fournissent aucune. Par

un retour vers l'ancien empire, dont on a tant d'autres exemples, la

mode reprend sous la \\\i dynastie, pour s'éteindre à peu près vers le

temps qui correspond à ce que nous appelons les basses époques.

I >;i 1
1 - ce qui va suivre, nous rangeons les tables d'offrandes par ordre

chronologique. <>n appréciera mieux ainsi le» variations par lesquelles

elles "ut successivement passé.
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1329

NECROPOLE IU CENTRE.

Calcaire. — Diam. o"'..'!;. — M. Iï

Disque plat. Il a pour t«>ui ornement une inscription circulaire ainsi conçue

(le disque figure, non une table d'offrandes, mais le type de l'offrande elle-

même, c'est-à-dire le pain rond. Sous l'ancien empire, on réservait pour les

tombeaux des pains de diverses sortes, selon leur composition. Il \ avail les

pains ^ tepet, les pains —«_Q pesen, les pains «=- teret. (Les trois

pains ^»© bât étaient plutôt employés dans les temples.) Le terme \£,

jk m ^ ywo«f servait à désigner d'une manière générale le pain d'offrande.

On consacrait le pain en imprimant sur la pâte encore molle l'extrémité

des quatre doigts de la main. C'est en cette l'orme Q, en effet, que nous allons

rencontrer quelquefois les pains qui figurent parmi les offrandes.

1330

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — Larg. o"',35; prof. o'".-v2. — \l. 11.

Table d'offrandes ainsi figurée:

T MW-r-t-^
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C'esl la table d'offrandes la plus simple, et, sous l'ancien empire, la plus

commune. Le croyanl \ voyait , a ocelées en tas énormes, toutes les offrandes

qu'il étail d'usage d'apporter en nature dans le tombeau el de déposer au

|in'il de la stèle.

s '"' '•' i '• '" l— :

\ .LAlTftMni— J (--ElSt-

1331

NECROPOLE Dl CENTRE.

Albâtre. — Larg. o",i5; prol o

Table d'offrandes rectangulaire ainsi figurée:

©©©©©©©
Sepl godets ronds surmontés du les sepl huiles qui étaienl censées

j

être déposées :

m *\ ¥ ^ -^ • il

r Y i * i * i

A-o^4J-4iTPfniH:cjJi-

1332

NECROPOLE 1)U CENTRE.

Calcaire. — II. o
m
.oî.

Table d'offrandes.

Le sommel esl évidé de manière à former le récipienl dans lequel sonl

déposées les offrandes. Le nom propre et les litres i'/Wpf ^_ \
>"" 1

c <u\ des personnages que nous connaissons déjà par une stèle. ('. est . en effet

,
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dans le tombeau de Schescha que la stèle el la labié d'offrandes onl été re

1333

NÉCROPOLE DU CENTRE-

Calcaire. — H. o'",63.

Table d'offrandes de la même forme que la précédente. Les monuments de

ce genre, assez fréquents à Saqqarah et très rares à Abydos, peuvent être

considérés comme des tables d'offrandes à un seul godet. Peut-être ce godet

était-il, comme nous venons de le dire, le récipient dans lequel les offrandes

étaient déposées. Peut-être aussi n'était-il qu'un creux ménagé pour faire

tenu debout les vases de ce temps, qui sont pour la plupart ronds par la base.

En <e cas, le vase lui-même, avec ce qu'il contenait, était l'offrande.

Le seul nom propre *W» I est écrit sur le monument.

1331

MXROPOLE DU CENTRE.

Calcaire. — Larg1

. o'",.*)2; prof. o"°,afi. — M. B.

Table d'offrandes en cette forme

Au -centre est un godet rectangulaire. Sur les quatre cotés sont représentées
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en relief léger quatre barques. Les inscripl - sonl au nom de deux person-

nages Celle , i l ainsi , ;ue : "|f=fl^Pîft| \ ïKl/SlAl

PlfiflVu^ceu -Irfl^Pîrfl^tfKl^P
fuil Tk. U rm Trouvée dans le même tombeau que le n° i33o

1335

ENCEINTE Dl NORD.- KOM ES-S1 LTAK

Granit rose. — Larg. o™,63; prof, o •"'•' -M.B

Table d'offrandes de forme rectangulaire. Au centre, deux pains plats en

demi-reliel ainsi figurés© (voyez ci-dessus n" i33i). Sur le pourtour, invo

cation à Inubis i im de ('inp'T*.

1336

ENCEINTE DL NORD. KOM ES-S1 LTAK

Calcaire. — Larg. o'".5-j: prof, o ',37. — M. I!.

Talilc d'offrandes de forme rectangulaire. Trois godets en cette forme

figurenl les cavités destinées au dépôt des ofl'raiides. Légende sur lu pourtour
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i 337

ENCEINTE DU NORD, k u \| ES-SDLTAN.

Grès. — Larg. o ".'17; prof. o"\4i. — M. I!.

Table d offrandes en cette forme

/ ) E
Sur la bande supérieure: P f

"~^ £B
jj J "J fl

*1

DEUXIEME. SERIE. - XII DYNASTIE.

1338

ENCEINTE DU NORD. — TEMPLE DOS1RIS.

Granil rose. — Larg. i™,t6; prof. o".8o. — Laissé en place.

Table d'offrandes mutilée. Forme rectangulaire. Au centre de la partie su-

périeure, deux cavités rondes pour les offrandes. On distingue encore au

pourtour l'inscription : %%j Wf.\1g (gVJj j->ft (^fj+lH
^£^-zn-TJeîÀJH^>Trr: I-

ce qui se rapporte au dépôt d'une table d'offrandes dédiée h Osiris dans le

temple de cette divinité.

1339

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — Larg. o'",5a; prof. o
m
,/iK. — M. li.

Table d'offrandes. Forme carrée. Offrandes et godels rectangulaires. On a
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profité «lit
|

'tour, des tranches, <lu vide laissé entre les offrandes Ggurées,

des offrandes elles-mêmes, pour y graver des actes d'adoration, aussi oom

breux que dépourvus d'intérêt.

i Les actes il adoration gravés sur !«• pourtour sonl :

> '-\^^W^X^MTYAX^

ï J_Ai 3 '

"''•• (m ' ,i " 1 " i"" 1

"" ,ln ,lrlmi,) - ^1JLPZIV

«« <- +j.42:^evjiv >ii«iî=i;

as-

9 Les actes d'adoration gravés sur 1rs deux vases d'offrandes sont:

l!JL^ZïrîIST^ et SiJtTZ (
même nom ProPre)-

Sur un des pains : 1 i, etc., au nom du même personnage.



TABLES D'OFFR INDES. 513

.; Dans le vide laissé entre les vases el les pains d'offrandes:

MS?.A

\i^m^ULL lk'@î'Z( '•'"•' Xr?

» Sur une des tranches, ^JJ o^U^t^'\iZ.\lV
Tri *0IàL>7*OJTfci~

1 340
NÉCROPOLE DU NORD.

Grès. — 11. .r,8 7 ; larg. o
m
,35. — M. B

Table d'offrande en celte forme:

©
De \ «'il l>. inscription horizontale de Imit lignes. De I! en G, tableau re-

65
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'.
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C'esl la forme i lumeutale du caractère hiéroglyphique -à— hotep dont

m des sens esl précisément celui de stable d'offrandes».

Sur le
|

rtour, double proscynème : d'un côté, à Osiris de l'Occident; de

mtre, à bmachis, pour (" ^ P ^-^1

R

>w

T^
k

.

1342

ENCEINTE DU NORD. - KOM ES-SULTAN.

Granit gris. — Larg. o
m
,6g; prof. o",'i->. — M. 11.

Table d'offrandes. Forme abrégée de la précédente. Nous l'appe

désormais la forme kotep.

x " i"
,m

• Prièreà AnaI>isX^Mi+«™>JLirî»>^)

pfnsH\»tjy età °siri8deMendèsz^^i.iti.
X I. Sur les côtés, légendes qui altt-steul que la table

d'offrandes a été déposée dans le tombeau au nom du père du défunt, n - .

•
le sa mère l^f^lli ( ' c" so " ' l

'

,,|e A » e ' l ' e ^k, l^~^ -leurs enfantsn,

c'est-à-dire de Sebek-ia-ta (le défunt) ei di' sa femme (donl le nom n'est pas

cité).
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1343

BNCE1NT1 l»i M>ltl). - Kit M ES-S1 I l \ N

i ali aire. - Larg, o . i6 : prof, o ,3 i. — M. B.

Table d'offrandes. Forme hotep. Objets d'offrandes en relief. Godets rectan-

gulaires. \.u sommet, cette seule inscription: X Al ^~"\ % \

1344

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — Larg. o' ,55; prof, o' .'in. — M. B.

Talilr d'offrandes. Forme hotep. Aucune offrande. Trois godets rectangu-

laires. De chaque côté, légende verticale de cinq lignes. \ droite, deux prières

à Osiris: la première ' ~l^^^[j]'V> il"^^^ l;l s ''n "" 1
'

~!f^n TiHVJ- K &auche:

Pri^e à Osiris, iMCT^
Prière à Osiris pour — S^-

>

^^ ^ J :

Prière à Osiris pourS^TZJM! 5

Prière à A.p-herou pour J ^v 1

1

Prière à Inubis pour ^^j'gTPVP |TÎ J-

1 3 ^i 5

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — Larg. o",6û; prof. o*,48. — M. B.

Table d'offrandes. Forme lioicp. Offrandes en relief. Deux godets rectangu-

laires. Inscriptions sur !< pourtour de la face principale et sur les tranches.

Prière à Osiris de l'Occident TTÎn 2fc- k
mm

II "*^Î^J. Sur les

tranches, énumération de la famille :

i Le
^~"\

j
^k T^ J (sans désignation de parenté |.
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3° l n autre frère, J^P i J
H--Éè

|J, Bis de la même mère;

h" Un fils, V~IZ^®2>&:

TROISIEME SERIE. Mil DYNASTIE.

1346

ENCEINTE Dl NORD. - KO M ES-SULTAN.

Calcaire. — Larg. ... ; prof, o'.'ii. — \l. B.

Table d'offrandes. Forme liolep. Elle est publiée dans notre deuxième vo-

lume à'Abydos (pi. 53 b).

Des offrandes en pains, en fruits, en liqueurs, en Heurs, en victuailles,

occupent la face principale. Une ligne au bas de la stèle nous apprend que

le monument a été exécuté en souvenir de la «royale épouse principale u

,

nommée Aah-sr-t, fdle de la k nourrice principale, l'allaiteuse divineu, nom-

mée ipou. Sur une des tranches, Aah-se-l est représentée recevant les offrandes

variées de l'odiste Trikita.

1347

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — Larg. o"',4o; prof. o"\38. — M. B.

Table d'offrandes. Forme carrée. Offrandes en relief et cinq godets rectan

[ulaires. Sur le pourtour, proscynème à Osiris: à gauche, y w\\

1348

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD-EST.

Calcaire. — Larg o"','iG; prof. o'",vj. — M. B.

Table d'offrandes. Forme carrée. Offrandes et deux godets rectangulaires



518 MMM MENTS D \\\\ DOS.

••H relief. Légendes sur le pourtour. \ droite, prière à Inubis ; I

^fn^tj^ît-^- «elle gravure du temps.

1349

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE Dl NORD ESI

Albâtre. — Larg. o°,2o; prof. o
B
,i5. — M. B.

Talilc d'offrandes. Forme holep. Offrandes en relief. Pas de godets. I n en-

castrement vide à la partie supérieure semblerait indiquer que, quand le mo-

nument était complet, il se composait d'une statuette funéraire debout sur la

table d'offrandes placée en avanl de ses pieds.

Prières sur le pourtour. \ droite, invocation à Vnubis jj l'Un ' I V"

I

I 7t
*~~* sa mère; à gauche, invocation à Osiris en faveur du même

personnage, lils de ^«^è. son père, lue dame - ç*!r~ »J m 4^.

n ». est associée à cette prière.

La tranche de la table d'offrandes est occupée par inscriptiou qui

semble dune .mire main et <|ui. en tout cas, n'est pas assez bien conservée

pour pouvoir être lue sans lacune d'un I I à l'autre. Le nom de 1 j|

fin- sj trouve.

1350

SÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DL NORD-EST.

( ilcaire compact. — Larg. o™,a6; prof. o™,qo. — M. I>

Table d'offrandes. Forme hoiep. Objets d'offrandes en relief. Inscription sui
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le pourtour. Prière à inubis el à Osiris. Style si négligé que l'on ne

mê pas à lire le muni du personnage en souvenir duquel ce aiment esl

consacré. Peut-être était-il 01 el s'appelait-il HÈl^-
Si mauvais qu'il soit, le style de cette table d'offrandes accuse avec le style

de la table d'offrandes qui précède el le style de la table d'offrandes qui suit

une parenté qui semblerait indiquer que ces trois monuments sont de la

même époque.

L35J

ENCEINTE DU NORD.- ROM ES-SULTAN.

VJbâtre. — Larg. o
m
,36; prof. o

m
,a4. — M. I».

Table d'offrandes. Forme ho(ep. Offrandes en relief. Ce monument se rat-

tache évidemment par son si\lc aux deux précédents. Inscriptions sur le poui -

tour cl sur les tranches.

Po, „ T„,, A droUe 4_L^=1"A J ItT* Z. fti P

kLAirTJïE&PTsiSfliPnïZVPïy

riiwcin.s. Adroite, prière à Ap-herou Li •¥ ® ( M T ^ V

II
-^—JLI £ -*- A gauche, prière à Osiris ~ " 8 ili

!

1 352
ENCEINTE l>H NORD.- KOM ES-SULTAN.

Calcaire. — Larg. o",4a; prof. o",a8. — M. B.

Table d'offrandes. Forme hotep. Objets d'offrandes en relief. Godets rectan-

gulaires. Entre deux vases cette seule inscription : X A
*m^

|
1 i % r

|

• j^*^»« . Style grossier.
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1353

ENCEINTE Dl NORD KOM ES-Sl I.TW

Calcaire. - Lorg. o ,33; prof, o ,3a. — M. !!.

Tal.lc d'offrandes carrée. Objets d'offrandes en relief. Deux godets rectan-

gulaires. Sur le pourtour, à droite, proscynème à Osiris pour qu'il accorde

les dons funéraires V^V^X*? ffi @ I
^

I - à
~:

gauche, au même Osiris pour qu'il accorde les dons funéraires aux deux

mêmes «laies u -^k I I -^ J^L - . On a égalemenl gravé des
/~w~A ^ • A 1 I I A •— A»w~\ L_J •—

—

proscynèmes sur les deux vases d'offrandes, l'un au nom de I. l'autre

[354

NÉCROPOLE Dl NORD.

Calcaire. — darg. o
m
,34i prof. o°*,35. — M. li.

Talile d'offrandes. Forme hotep. Objets d'offrandes en relief. Quatre godets

rectangulaires. Style extrêmement grossier. A droite, prière à Auubis U

1:555

XÉCROPOLE Dl \OItl).

Calcaire. — Larg. o".'S3: prof. &".->ï>. — M. Il

Table d'offrandes. Forme hotep. Objets d'offrandes en relief. Deux godets

rectangulaires. Inscriptions sur le pourtour et entre les offrandes. Prière à

Osiris an nom de plusieurs personnages, qui sont:

iT

éàààààà X _i_ ••"• M— A

S=> Jr m. / \ m il
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IfMJV-lZ

M*
1 356

NÉCROPOLE DU M)lil>.

Calcaire. — Laig. o
ra

,48; prof. o",5o. — M. B.

Table d'offrandes. Forme Ao/ry». Pas d'objets d'offrandes sculptés. Les quatre

godets rectangulaires communiquent entre eux et finalement avec l'extérieur

par des rigoles couvertes et percées de rime à l'autre à travers la pierre,

inscription sur le pourtour. A droite, prière à Osiris <[iii semble n'avoir |>;^

été achevée el où le nom propre du défunt ne figure pas. \ gauche, prière à

> -^^Misv'-.tfcuy

1357

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — Larg. o°',a7; prof, o

Tahle d'offrandes. Forme carrée. Offrandes en relief. Deux godets rectan-

gulaires. Au sommet, prière à Osiris u a—iJjjïLjL .

1358

NÉCROPOLE DL .\()l!l>.

Calcaire. — Larg. o°,46; prof. o",.rij. — M. B.

Tahle d'offrandes. Forme hotep. Offrandes en relief. Deux godets rectangu-

laires. Lu éviileinent de la pierre prouve que la table n'était primitivement

que la base d'une stèle, qui a disparu. De chaque côté de l'évidement, une

inscription à l'encre noire deux fois répétée: |-<s^^"'\-^\*—- *~~+

K



MONI Ml STS D IBYDOS

1359

M i ROPOLE Dl Mir.i»

l

'

Table d'offrandes. Forme hotep. Pas d'oflrandes. Deux godets rectangulaires.

Malgré ses dimensions, on ne trouve à recueillir sur cette table d'offrandes,

.m milieu d'invocations banales à Vnubis ei à Osiris, que lr>> titres el le nom

propre du défunt, ^ftJOfcll

1360

NÉCROPOLE Dl NORD

'! 11.

Table d'offrandes. Forme hotep. Offrandes en creux. Deux godets rectangu-

laires. Prières à Râ el à Seb.

! 36 I

NÉCROPOLE Dl NORD.

lalcaire. — Larg. o' ,34; prof. o™,34. — M. I!

Table d'offrandes. Forme hotep. Offrandes en relief. Deux godets rectangu-

laires. \ droite el ;i gaucbe du pourtour, prière à S<-l> el à Anubis en faveur

d
t-.jn—-aj^ f ITT" I.DesinscripI s

-uni placées dans le vide laissé cuire les figures d'offrandes. A droite: 1^

flËtoru::.n2;":.u-.' <Vri=
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I 362

NECROPOLE IH NORD

Calcaire. — Larg. ., .::
7 ; prof. m.:;,,. — M. B.

Table d'offrandes. Forme holep. Offrandes en relief. Deux godets rectangu-

laires. Inscription au pourtour. A droite, prière à Anubis Lï
^"*\

N

T ± ^1""V-*|l. B^esl Gis de > I
~

sa 'mire" gauche

'""• » ,Wri ' ^'C^fMÎV'1 "' 1 " l'VM
T

1 363
«] ;ropole 1)1 NORD.'

Calcaire. -- Larg o .'mi : prof, o' ,43. — VI. B.

Table d'offrandes. Forme holep. Offrandes en relief dans le creu\ el godets

rectangulaires. Style rude, qu'on ne saurait à quelle époque rapporter, si le

nom propre du défunt et remploi de quelques signes hiératiques n'indiquaient

suffisamment le moyen empire. La \ir dynastie n'ayant jamais produit d'œuvre

il un travail aussi barbare, c'est à la plus mauvaise période de la xur que

nous reporterons définitivement la date de notre table d'offrandes.

Le personnage dans le tombeau duquel elle a été déposée était m\ ~ .

Sa légende entière est celle-ci ^"^'^^ >1^^^^'"
*r2^î[ïffir;*J liante: H^jZIV).

1364

NÉCROPOLE 1)1 \OliD

- Larg. o ',5a; prof. o"',4o. — M. B.

Talile d'offrandes. Forme hotep. Offrandes en relief et godets rectangulaires

communiquant par des rigoles. Prière à Osiris de Mendès u »TII ç^^"
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Ql \ J i; 1 1: M 1. SERIE. - XIX DYNASTI1

1365
ri HPL1 Dl -i n i

Grès. - M. o ,90; I.h-;;. ,75. - M. B.

Base rectangulaire ayanl servi à poser une table

commémorative d'offrandes que nous n'avons pas re-

trouvée.

Sur lu face supérieure de la table d'offrandes devail

être gravée une inscription dans la Forme ordinaire

(voye2 ci-dessus, n° 1 336), destinée à rappeler le

souvenir de quelque fondation pieuse, faite en faveur

du culte par le roi Séli l'
r

.

Quatre Mis. symboles «les offrandes, sont gravés

sur chacune des quatre lares de la base rectangu-

laire. Le cartouche de Séti I". successivemenl aimé

de Sokar, d'Horus, d'Osiris el d'Armachis, les accompagne

CINQI [EUE SERIE. - WVl DYNASTIE T.T BASSES EPOQl ES

1366
KÉGROPOLE 1)1 CENTRE. VERSANT DI NORD.

Calcaire. — Larg. o"/iG; prof. o'"/hj. — M. I!.

Tahlc d'offrandes ainsi disposée :

O'Aj o moj) o
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Les noms des neuf offrandes sonl Rravés au sommet. La liste esl ainsi con-

\ !T!:~ !

«

¥

Lu pourtour esl occupé par une formule qui nous donne les titres, le nom

du défunt el sa parenté. On la lit :

1367

NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DU NORD.

Calcaire. — Larg. o
n
',4o; prof. o

n
',33. — M, B,

Table d'offrandes. Forme holrp. Offrandes en relief. Deux godets rectangu-

laires. Inscription sur le pourtour. A droite, prière à Osiris; à gauche, prière

à Phtah-Sokar- Osiris, en faveur du TTfï i "V i

H
S i | m '^

J. Mauvaise conservation.

1368

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE L'EST.

Serpentine verte. — Larg. o"',i8; prof. o"\ia. — M. B.

Table d'offrandes rectangulaire. On n'y voit qu'une profusion de ligures

d'offrandes solides et liquides, gravées à la pointe.
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1369

NÉCROPOLE. PASS1M

I aïi m i lair. - Dimensions variables

petits vases
|
osés sur un socle commun, doul on voit ici les trois types

principaux, se trouvent fréquemmenl dans toutes les nécropoles. Les deux

labiés d'offrandes di isée de Boulaq gravées au nom d

[menemlia (Mariette, Karnak, pi. g el 10) en offrenl le modèle l<

plus remarquable. On déposai! dans les vases les huiles, les vins, les bières

l'eau, etc.

Ce *'ini des monuments votifs ou commémoratifs qui ne pouvaient servir i

iiiicun usage matériel quelconque, la plus petite goutte <lc liquide que l'on
;

introduisail devait être immédiatement absorbée par la terre extraordinaire

ment poreuse dont ers petits monuments sont formés. Nous n'en avons aucui

qui porte une inscription.



l ERCI KM. S ET MOMII->

CM \ITNIK QU MTRIÈME.

G ERCI EILS ET MOMIES.

Quand on étudie la collection des monuments découverts pendant les

fouilles d'Abydos, on s'étonne justemenl de voir que huit cents stèles ont

survécu à la destruction des milliers de tombes qui s'élevaienl dans la

uécropole de cette ville, el que ces milliers de tombes ae sonl représen-

tées dans notre catalogue que par une dizaine de cercueils el de momies.

L'explication <le cette anomalie, que nous avons déjà eu l'occasion de

signaler, se trouve dans la constitution du terrain sur lequel les tombes

onl été établies. La nature du sol a. en effet, imposé aux embaumeurs

-le la ville sainte d'Osiris des usages qui ne sont pas ceux des embau-

meurs des autres villes de l'Egypte. Dans le Delta, on dépose les morts

dans l'épaisseur des murailles de la ville ou des temple-, sous des tumuli

en terre factices; à Memphis, à Thèbes, dans toute l'Egypte proprement

dite, on les cèle profondément dans des caveaux inaccessibles, ménagés

dan- le salile ou dans le rocher. A Abydos, tout est à fleur du sol, si

bien que. depuis des siècles, les habitants des villages qui onl remplacé

l'antique Abydos trouvent dans la nécropole voisine une proie toujours

facilement à portée de leur main. La nécropole est ainsi devenue peu à

peu ce qu'elle est aujourd'hui. Sarcophages, cercueils, tout a été brisé,

brûlé, anéanti. Dès le jour où la nécropole a cessé d'être en usage, les

momies onl été mises en pièces, et c'est à peine si le sable a gardé çà et

là quelques ossements desséchés.

De là la pauvreté de notre catalogue consacré aux momies el à leurs

enveloppes.

1370

ENCEINTE :»( NORD. - TEMPLE D'OSIRIS

Calcaire. — Laisse
1

en |>! ice.

Nous avons décrit autre part ( [bydos, I. II. p. 29) l'espèce de dromos à

ciel ouvert, bordé de statues et de stèles royales, qui unil le temple d'Osiris à la

porte occidentale de la grande eue. 'iule du nord (voyez Un/dos, I. II. pi. 65).
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Vu mois de juin 1 85g, l'exploration de la muraille sud de ce drornos nou

iii découvrir, noyé dans les briques avec lesquelles la muraille esl bâtie, un

gros sarcophage de calcaire grossièremenl taillé, el sans inscription. Le cou-

vercle adhérai! encore à la cuve par un cimenl très apparent; le sarcophage

étail donc vierge.

I ii gros cercueil de bois, à visage de momie, étail couché dans l'intérieur.

Le bois avail sa couleur naturelle, el aucun ornement n'en rehaussait la nu-

dité. Une inscription en caractères noirs, el presque complètement effacée,

courail de la poitrine aux pieds. Rien n'en était lisible, pas même le nom du

défunt. L'humidité avail d'ailleurs atteint le cercueil, el le bois étail si com-

plètement pourri qu'il cédail sous la moindre pression du doigt.

La nie, de son côté, n'était pas en meilleur état. \ peine le cercueil

fut-il ouverl . qu'elle s'affaissa sur elle-même, et, au bout de quelques minutes,

tomba en poussière.

Divers bijoux l'ornaient à l'extérieur. Nous les décrirons ainsi qu'il suit :

t° Deux grosses boucles d'oreilles recueillies sur le fond de bois du cer-

cueil el de chaque côté de la tète, à laquelle rien n'indique qu'elles aienl

adhéré.

I n disque lenticulaire, garni à sa circonférence d'une gorge de poulie,

forme la partie principale de tes deux monuments. \u disque sont suspen-

dues cinq uraeus coiffées du soleil, qui elles-mêmes soutiennent, au bout <le

sepl chaînettes d'or, sept uraeus également munies du {;Iobe emblématique.

Le disque en forme de poulie a des ornements sur les deux laces. D'un

• ôté s, mi cinq autres uraeus; de l'autre, on lit. dessinés par des lils d'or soudés

au champ du disque, le nom el le prénom de Ramsès Mil. I ne dentelure de

triangles en grènetis complète la décoration.

Si imparfait que. soil le dessin que nous avons publié [Abydos, t. II. pi. io

a, l>\. il suffit pour donner une idée, des deux précieux objets que non- dé-

crivons,

Cinquante-huit petites égides en or massif, du travail le plus lin. et

recueillies sur la poitrine de la momie, à laquelle elles servaient sans aucun

doute de collier ousekh. I ne agrafe ménagée par derrière prouve qu'elles de-

vaient être cousues aux bandelettes.' Toutes sont uniformément surmontées

d'un disque du soleil. Le visage et les détails de la coiffure en font des divi-

nités différentes. C'est ainsi qu'on distingue :

10 Sekhel à tête de lionne; — .'5.'} Im's; — 8 Onouris, caractérisés par la

forme ronde de la chevelure; — a Chnouphis; — i Clions; — h Horus.
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•

'' Vingl perles i tées en or. Ces perles foui très probablement partie

de ['omekh précité. Inutile d'ajouter qu'elles ont perdu tout leur éclat.

Maintenant de quel personnage assez élevé en dignité pour être enterré

dan- le temple d'Osiris avons-nous retrouvé le monument funéraire? La mo-

mie serait-elle celle de Ramsès Mil ? Mais la momie
,
pas plus que If cercueil

lui-même, n'avait l'uraeus sur le Iront. D'ailleurs la tombe de Ramsès Mil est

a Bab el-Molouk.

La question est donc indécise. Ce qui est le plus probable, c'esl que le

sarcophage du dromos contenait les restes de quelque grand fonctionnaire

d Vbydos, contemporain sans aucun doulc et seryiteur du mi donl sa momie

portail les cartouches.

1371

NÉCROPOLE DL NORD. - ZOiNE DL NORD.

Calcaire. — II. i"\9o. — M. I!.

Cercueil de momie. Il est sans couleur, à l'exception des yeux, qui sont

peints en noie. Le devant a élé préparé pour recevoir des ornemenls que l'on

n \ a jamais placés. A la hauteur des j;enoux est la légende que nous repro-

duisons plus loin.

Quand il a élé trouvé, le cercueil était vierge. La momie était sans orne-

ments d'aucune sorte. Elle appartenait à la catégorie des momies de basse

époque, si fréquentes à Saqqarah, qui ne sont plus qu'un bloc de bitume

noir, enveloppé de linges brûlés. Sur le devant :

ji I !î | l

il

m
e
©

TJ

il
* -f-
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1372
M i ROPOLE Dl NORD. ZONE DI NORD

Calcaire. - II. ! ....

^utre cercueil de momie, trouvé avec le précédent. Yeux en non. Riche

mis,!,!, gravé el rehaussé de couleurs vives. Sur le devant, légende de quatre

lignes verticales que nous reproduisons ici. Quand il a été trouvé, le cercueil

était vierge. La momie n'était, comme la précédente, qu'un bloc de bitu

noir. I ne couronne de feuillage entourai! la tête. Sous chaque Im^ étaient

léposés deux petits vases d'albâtre de la forme de ceux qui servaienl ;i con-

tenir !<• kohol. Légendes gravées sur le devanl :

it:
~ -\ -\ WT't\ M
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pieds, deux chacals sonl accroupis, avec l'inscription suivante

t i

il

va

C3 I

Enfin I»' fond de la cuve esl décoré de cette grande figure peinte en cou-

leurs vives
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1373

NÉCROPOLE lu NORD.

Colcaire. — II. sj-.io. — M. B.

Cercueil de momie. Nous reproduisons, avec toutes les incorrections, l'in-

scription qui <-"n\ re le devanl :

n
il

v

ï

n
lift

Le cercueil a été déplacé par nous-mêmes de la cavité rectangulaire en

tourée de briques dans laquelle il était déposé, et, bien «jn'il semblâl vierge

on l'a trouvé, à l'ouverture, absolument vide.
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1374

NÉCROPOLE IX NORD:

Calcaire. — H. i '.<,.".. — M. I!.

Trois autres cercueils de même style que le précédent. Ils sonl sans orm

snts d'aucune sorte. Les momies avaient été violées el mises en pièces.

1375

NÉCROPOLE 1)1 CENTRE. VERSANT SUD.

Bois. — M. B.

Débris de quatre cercueils de momies, formés de pièces de bois grossier»

ment ajustées et tenues en place par des chevilles, également en bois.

Nous ne cataloguons pas une multitude d'autres fragments de buis provi

nant de cercueils détruits.
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SC vis M!i.i;s.

Le scarabée esl le symbole des Idées de formation, de transformation.

Il signifie «être, devenir, exister». Déposé <l;ui> les tombeaux, à côté

des momies, il est une affirmation de renouvellement de l'être, de per

pétuité, d'immortalité. \ussi les scarabées se rencontrent-ils par milliers

dans les nécropoles,

Habituellement on dépose les scarabées dans l'intérieur des momies,

on les passe à l'annulaire de la main gauche, comme une bague, on les

coud aux bandelettes, ou bien on les jette tout simplement dans le cer-

cueil, on en parsème le terrain environnant; quand ils sont d'assez grandes

dimensions pour qu'on ail pu graver sur le plat des extraits plus ou moins

prolongés <!<> chapitres \\\ et un <lu Rituel, on les met dans le cadavre,

à la place du cœur, enlevé pour être conservé à part dans un des canope>.

Nous n'avons pas eu occasion d'observer souvenl à Ibydos ces usages. <'c

en connaît la cause. La nécropole, mille fois remuée par les anciens l'ouil-

leurs ci les explorateurs de pierres, n'a rien gardé de sa physionomie pri-

mitive. Les scarabées avaient trop peu de prix . à ce moment, pour être

emportés, et nous les recueillons aujourd'hui à la place où on les a dé-

daigneusement abandonnés.

Les xarahées de la collection d'Abydos appartiennent à cinq séries

PREMIÈRE SERIK. SCARABÉES PORTANT DES NOMS DE DIVINITES.

1370

N ici! oi> OLE.

Calcaire noir. — H. o°'.o2. — M. li.

Scarabée. Sur le plat, I»- seul nom d'Osiris. {Ain/dus, t. II. pi. ho d.)
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1377

NÉCROPOLE.

Schiste argileux. — II. o"\o3 <'l o",oa. — M. I!.

Deux scarabées portanl la figure du dieu Set. (Abydos, t. II. pi. !io v, a
i

1 378
NÉCROPOLE. - PASSIM.

Matières diverses. — II. moyenne, o°oi5. — M. I!

Nous cataloguons sous ce numéro environ cent quarante scarabées portanl

les noms d'Ammon, de Set, d'Horus, d'Oun-nefer, d'Anubis, de Sekhet. de

Basl . etc.

nr.i \ik\ii: skrik. scaiïabkks portant di:s titiîks iioy.u \ i:t df.s noms ni' mois

1379

NÉCROPOLE..- PASSIM.

Matières diverses. — II. moyenne, o'",oi5. — M. li.

Sept scarabées avec la légende <^^. Onze antres avec la légende =r îlv

Dix autres avec la légende I "i^-

1380

nécropoli;.

Faïence émaillée. — II. o",oa. — M.

Scarabée. Sur le plat , a , , qui pourrai! être le nom du N^wÇpts déjà

connu par le Papyrus royal de Turin et la table de Saqqarab. (Abydos, t. II.

P l. 6o ,.)
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13.S1

M CROPOL1

Schiste émaillé g^is jaunâtre. — 11. moyenne, o ,oa. — M. 11.

Deux scarabées porlanl le nom de Mycérinus en cette forme

Deux autres scarabées de même matière, de même couleur, de même h

vail el di' même style que les précédents:

L'un porte le nom de Mycérinus, l'autre le nom de Thoutmès III. Il faut

tenir compte du renseignement fourni par la comparaison de ces quatre mo-

numents. Évidemment les trois scarabées de Mycérinus ne sont pas «lu temps

de ce prince. Tout au plus sont-ils du temps de Tboutmès, puisque toutes

les époques, je prénom de Thoutmès a été employé comme décoration des

-r.n.ili.

1 382
NKUtOPOLK.

Faïence verte. — H. o"'.oi5. M. B.

Scarabée portant le nom d'Apappus. ( Ibydos, t. II. pi. 60 /.

)

1383

NECROPOLE.

Faïence grise. — II. ,o3. — M. 15.

i>. mi. scarabées de même facture. L'un porte cette légende, qui <'M celle <i
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1384

NÉCROPOLE DU CENTRE.- VERSANT L>1 NORD

Faïence grise. —- H. o'",oir). — M. B.

Scarabée. Sur le plat, prénom d'Araosis. (Abydos, I. II. pi. Ao /<.)

1385

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DL NORD.

Faïence verte. — H. o ',02. — M. B.

Scarabée. Sur le plat, les deux cartouches de Thoutmès III. (Abydos, t. Il

!•' W)

1386
NÉCROPOLE. - PASSÏM.

Matières diverses. — II. moyenne, o'",o9. — M. B.

Quatre-vingts scarabées. Sur le plat, cartouche-prénom de Thoutmès III

entouré d'attributs divers.

1387

ENCEINTE DU NORD. KOM ES-SULTAN.

Faïence grise. — II. o'",o(>. — M. B.

Dix lignes horizontales couvrent la partie principale. Après le protocole royal

d'Aménophis III, on trouve le nom de la femme de ce roi [Tain), le nom de

son père (Iouaa) el de sa mère (Toutm). Puis vient la détermination des fron-

tières de l'Egypte, qui, sons son règne, s'étendaient, au sud, jusqu'à une

contrée nommée Karoi et, au nord, jusqu'à la Mésopotamie.
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1388
l SI I IM I. Iil NORD. K< > M ES SI LTAN

Faïence grise, — II. o",o6. — M. B.

Antre scarabée de même style et de même origine. Il s'agil ici des chasses

du roi. De l'an i à l'an i o de son règne, le roi n'aurail pas tué moins de cenl

un lions, que le texte ne manque p.is de nommer terribles.

Ce scarabée el le précédent, donl tant d'exemplaires existeni dans les mu-

sées d'Europe, onl été publiés trop souvent pour que nous ayons à reproduire

les textes qui <'ii occupent la fine principale.

1 389
IM BOTE 1)1 NORD. KO\l ES-SULTAN.

Faïence verte. — II. o ,02. — M. Ii.

Scarabée. Sur le plat . deux cartouches qui se lisent :
- Le dieu bon Ra-neb-

kheper-enr el s La royale mère Ba-meri-Lr.
|
Ibydoe, I. II. pi. ho n.)

1390
N ÉCROPOLE.

Faïence verle. — II. o
m
,o3. — M. 1$.

Scarabée. Légende d'un roi inconnu , reproduite dans ibydos (t. II, pi. ko h).

Style de la iine dynastie.

1391

NÉCROPOLE. /' i.ss/ 1/

Matières diverses. — H. moyenne, o ,oa5. — M. I!.

''.iih| Bcarabées portanl des légendes dans lesquelles on reconnaît plus ou

i S distinctement des noms royaux.

Le -t \ le de ces monuments indique la \uf dynastie
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I 392

NÉCROPOLE.

Pâte bleue, monture en argent. — 11. o°,oa5. — M. 15.

Scarabée portanl sur le plal les deux cartouches île Scheschonk l\ ( \\n >l\-

naslie).

1393

NECROPOLE. PASSIM

Matières diverses. — 11. moyenne, o'",ga. — M. B

Cinq scarabées portant des légendes dans lesquelles on pourrait à la rigueui

reconnaître des noms royaux.

L'époque est douteuse: mais rien n'indique qu'on puisse la regarder comme

antérieure à la \\nr dynastie.

1 394

NÉCROPOLE. - PASSIM.

Matières diverses. — H. moyenne, o^oiô. — M. B.

Quatre scarabées. On \ lil trois noms de princes et un nom de -parent

du roi •.

fS*

Suie de la \iu° dynastie
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1395

\ I i ROPOLE

Faïence verte. Il" ,oa. — M. B.

Scarabée On lil sur le pli

rROISIÈME SEBIK. SCARABEES PORTANT DES NOMS DE PARTICI L1ERS

1 396
NÉCROPOLE.

Matières diverses.

\li\ilo-, comme Drah abou'I-neggah, fournil de nombreux scarabées qui

mil nu type commun. (Voyez Abydos, I. II. pi. 4o i, l,,j.) Ils sont en général

très soigneusemenl gravés. An centre esl le nom propre du personnage dans

l;i tombe duquel le scarabée ;i été déposé. Des enroulements, symbole des

pérégrinations de l'âme dans l'autre monde, couvrent les bords. Nous en pu-

blions quatre sur notre plancbe ho (foc. cit.), auxquels nous ajoutons les trois

<ui\ auls :

Ces monuments appartiennent à la \m" dynastie, bien que, par quelques

indices, ils semblent, surtout à Drah abou'I-neggah, remonter jusqu'à la w.

\'M)1

NÉCROPOLE.

ise H bleue. — II. o°,oa5. — M. I!.

Scarabées porlanl pour légendes des noms de particuliei



SCARABEES. 541

Le premier appartient à un type fréquent à Vbydos aussi bien qu'à Drali

abou '1-neggah. Les deux autres son! en faïence revêtue d'émail grisâtre, el

rappellent par leur style les scarabées de Nofréhotep I" et de Sebekhotep II

catalogués plus haut sons le n" i38o.

1398

NECROPOLE.

Faïence grise. — H. o"\oi5. — M. P>.

Scarabée. Sur le plat, ce seul litre

QUATRIÈME SERIE. 9CARAREES PORTANT DES EMBLEMES DIVERS

1399

.NÉCROPOLE. - PASSIM.

Matières diverses. — H. moyenne, o",oa5. — M. li

Ces scarabées appartiennent à trois catégories.

\<uis rangeons dans la première (au nombre d'environ cent vingt) ceux

qui sont rou\ cris de méandres, comme ou le voit ici, emblème des pérégri-

nations de l'âme dans l'autre inonde. Les scarabées de celte classe se trouvent

à \b\dos aus-i bien qu'à Drah abou '1-neggah, el s'il en est quelques-uns que

l'on serait tenté de ranger dans la \ï' dynastie, la plupart appartiennent cer-
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tainemenl à la \m . Les méandres sonl non seulemenl une marque d'époque

mais une marque de lieu.

La deuxième catégorie comprend les Bcarabées dans la décoration desquels

entre, comme motif principal, la barque solaire, lui voici les modèles les plus

fréquents.

Je ne me rappelle pas avoir trouvé autre part qu'à Abydos. des scarabi

ci type, iloul le Musée possède une cinquantaine. Ils sont, en général, pos-

térieurs à la svm' dynastie.

l'.uliii nous classerons ilmis une troisième catégorie les scarabées, extrême-

ni nombreux (environ deux clmiIs), tjui montrent sur le plat les emblèmes

les plus variés et les plus difficiles à décrire : (leurs de lotus, uraeus affrontées

lui, boucles <le ceinture, croix ansées, etc. Nouvel empire.

i.inqi ii;\ii. si.itn: s(.\i;aiu:i> i i m.i;\ii:i-

1400

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT DE L'EST

Porphyre noir. — 11. o
m
,o5. — M. B.

Scarabée. Sur le plat esl une légende en lettres très serrées, tirée du cha-

pitre i\i\ du Rituel. Non- la reproduisons avec toutes ses incorrections.

nn.i**vy:isi!iPa:îM«im*?=*

Il appartienl à la sxvie dynastie.
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1401

NECROPOLE DU CENTRE.- ZONE 1)1! NORD-OUEST.

Grès siliceux rougeâtre. — II. o
m
,o4. — M. B.

Scarabée funéraire. Sur le plat, extrait du chapitre i.\i\ : i^| I J ***

sA-f
,^ i

i :• (wvi' dynastie?)

1402

NECROPOLE DU CENTRE.- ZONK DU NORD-OUEST.

Serpentine {frise. — H. o",o4. — M. B.

Scarabée funéraire. Sur le plat: jft^T"^W?Jll

1403

NECROPOLE.

Pâte de verre Lieu translucide. — H. o'",oG. — M. B.

Scarabée funéraire. Sur lo plat, légende gravée en caractères si tins qu'ils

peuvenl à peine être lus. On distingue le nom du défunt et les titres ^L pTl

AH ^^iJJ ^^ et quelques mots disposés ça et là, provenant des cha-

pitres xxx et i.xiv du Rituel. (Basses époques.)

1404

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE 1)1 SUD-EST.

Jaspe vert. — H. o",o'i. — M. B.

Scarabée funéraire. Une légende couvrait le plat. Elle esl effacée au point

d'être devenue illisible. Le nom propre paraît être . ,
~ i «^- (Basses

époques.)
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1405

M i ROPOLE lu NORD ZON] Dl SI D EST.

Serpentine grise. — II. o ,07. M. B

Scarabée très Gnemenl taillé. Sur le piaf esl gravé .1 la pointe un autn

scarabée surmonté d'un f^g- Pas 'I inscriptions. Époque, douteuse.

1 '!()()

Mi ROPOLE Kl NORD. ZONE 1)1 SI I»

Serpentine verte. — II. t> '.<>-. — M. li.

Scarabée. I n cartouche-prénom de Thoutmès III esl gravé grossièrement

-m chaque élytre, ce qui n'indique pas du tout que le monument soit du

temps de ce roi. I n oiseau vennou, debout, la tète enfoncée dans les plumes

du cou, occupe le plat.

1407

M GROPOLE l»l NORD.

Matières diverses, — II. moyenne, o",oâ. — M. li.

Quatre scarabées funéraires portant sur le plat, gravé à la pointe, le cceui

•#. par allusion aux chapitres \\\ et lxiv H au rôle que doit jouer le cœur

dans le mystère de la résurrection. C'est par le cœur, en effet, que la vie,

symbolisée parle scarabée, prendra de nouveau possession de l'être.

Ki OS

l ;\< 1 ix 11: Dl NORD. - K.OM ES-S1 LTAIt

Serpentine grise. — II. 09.

Scarabée funéraire. Sur chaque élytre, un Osiris et un Toum sont ac-

croupis et affrontés. I 11 tableau représentant un Osiris debout, sur lequel [sis

et Nephthys étendent leurs ailes en signe d'incubation, remplace sur le plat

les extraits des chapitres xxx el an qu'on y trouve habituellement. Un nom

propre 11x4 est gravé, en caractères imperceptibles, sous les pieds de

rOsiris de! t.
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1409

NECROPOLE. - PASS1 If.

Matières diverses. — II. moyenne, o"',o.
r
>.

Vingt scarabées funéraires portanl des extraits dos chapitres \\\ el lxiv,

ii- -i confus OU si mal gravés qu'il est iinpn>sil)Ii' de les lire. Tous ces mo-

ments paraissent appartenir soit à la xxvie dynastie, soit aux basses époques.

1410

NECROPOLE. - PASSIM.

Matières diverses. — II. moyenne, <>'",of>.

I)i\-lniit scarabées funéraires sans inscriptions.

1411

NECROPOLE DU NORD. - ZONE DU NORD.

Faïence bleue. — H. o"\ol>.

Plusieurs scarabées composés de trois parties, le corps et les deux ailes.

que l'on réunissait pour en former un scarabée s'envolant dans l'espace et

dans la vie éternelle. Les scarabées de ce genre font partie de la décoration

extérieure des momies; on les plaçait sur la poitrine et on les cousait aux

bandelettes. Ils ne portent jamais d'inscriptions. En général, ils appartiennent

aux liasses époques.
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CHAPITRE SIXIEME.

Wll LETTES ET EMBLÈMES.

Vous arrivons aux monuments les plus nombreux, mais en même

temps les moins intéressants, de tous ceux que nous cataloguons.

Il en esl d \h\dos comme Jr toutes les autres localilés de l'Egypte.

Les emblèmes et amulettes qui \ ont été découverts se comptent par mil-

lier-.

La science n'a rien à gagner au dénombrement de tous ces objets,

qui se trouvent également par milliers dans toutes les collections.

Nous nous bornons à dire qu'Abydos nous a mis entre les main- en-

viron :

i-.") ul'as (cornaline, feldspath vert, lapis, hématite, porphyre noir,

faïence émaillée);

i
- colonnettes ( feldspath vert . faïence verte };

() plaquettes (feldspath vert, faïence verte), en forme de très petites

stèles, sur lesquelles une colonnette est sculptée en relief;

280 tat (matières diverses, principalement faïence émaillée);

'm croix ansées ( faïence émaillée);

i3o vases cordiformes (cornaline, hématite, porphyre noir);

20 chevets | hématite);

3o montagnes solaires (pâte rouge);

10 boucles de ceinture (a (jaspe rouge);

io anneaux fendus (jaspe rouge, jaspe blanc);

3o ul'as entourés d'une bordure rectangulaire (faïence verte);

18 coiffures blanches, partie supérieure du pschent (faïence):

1 9. coiffures rouges, partie inférieure du pschent (faïence);

5o amulettes en forme de tête de Bfo (faïence émaillée bleu foncé);

20 découpures en forme de fleurs de lotus (faïence bleue), symboles

de germination et de rajeunissement;

Sans parler d'un nombre considérable d'autres petits monuments

qu'il est impossible de décrire.
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Quelques-uns seulement échappenl à la banalité de tous les autres.

Nous allons les faire connaître.

1412

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DE L'EST.

Feldspath vert. — II. o' ,oa.

Grenouille d'un travail très achevé. Sur la base, légende de la tt royale

épouse principale, Mout-net'em t (femme du roi Horus de la \\i\\' dynastie).

(Voir Ibydos, l. II. pi. io m.)

1413

NÉCROPOLE DU NORD. - ZONE DE LEST.

Feldspath vert. — 11. o ,oa.

amulette de forme ovoïde, gravée sur les deux faces. (Voir Abydos, 1. II,

pi. &o o.) Ou lit, d'un coté, le nom propre lmenemha-t porté par plusieurs

rois de la su' dynastie; de l'autre, de dieu bon, maître gracieux i> , titre suivi

d'un cartouche que notre planche reproduit avec la plus parfaite exactitude

el dans lequel il est impossible de reconnaître un des noms de souverains

connus jusqu'ici.

1414

NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DI SUD-EST.

Faïence entaillée. — II. o'",02. — M. I!.

amulette de tonne ovoïde, gravée sur les deux faces. (Voyez Abydos, t. Il,

pi. 'io t.) On voit, d'un coté, l'image du dieu Set-Râ, de l'autre, trois signes

O J3?C- qu'on pourrait prendre pour le cartouche-prénom d'un roi. inconnu

jusqu'ici. (Voyez, plus bas, n° lûn.)

Il n'est pas rare de rencontrer à Vbydos des amulettes ornées de la ligure

du dieu Set. \ l'origine, Sel est un dieu solaire; il a sa place dans le mythe

des grands dieux d'Abydos; il s'associe à Râ, la forme brillante, pour com-

battre ^pophis, symbole «les ténèbres. (Voyez, ci-dessus, ni ; '>7 V) ^us lan ''

H devient Typhon, l'adversaire el l'ennemi d'Osiris. C'esl le Sel-Rd que noire

amulette représente.
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5

M i ROPOLE HI NORD. ZONE l'i SI D l SI

Faïence verle. — II. o 01 5. M. B

amulette de forme quadrangulaire. Sur une des faces esl la légende, déjà

O
m iif .

f
, . (Voyez, ci-dessus, ti° t&io.)

1416

NÉCROPOLE Dl CENTRE.

Faïence verte. — II. o",o-i'>. — \l. B.

amulette rectangulaire. La lace qui représente l'adoration du roi esf gravée

en relie! avec une linesse et une élégance qu'il esl rare de rencontrer sur les

monuments de ce genre; l'autre est gravée en creux.

jsq

1417

NÉCROPOLE. PASSIM.

Pierres dures diverses. — II. moyenne, o"\oG. — M. I!.

Vmulettes cordiformes. D'un côté esl gravé l'oiseau vennou, symbole de ra-

jeunissement il de renouvellement. On lit, de l'autre coté, des extraits des

chapitres va el i.\n du Rituel. Le cœur est ainsi confondu avec' le scarabée

lui-même. Le scarabée est la vie. C'est parle cœur que la vie entrera de nou-

veau pour animer le cadavre et le l'aire revivre pour l'éternité.

L418

NÉCROPOLE.

Jaspe rouge. — II. o"',o5. — M. H.

Trois boucles de ceinture, oi nées de cette légende : jT| *~"* i « X p^l
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1419
NÉCROPOLE. /'iss/ 1/

Faïence verte. — II. moyenne, o",o3. — M. B.

Six amulettes en tonne de cylindre percé d'un trou longitudinal. On lit.

estampés eu creux et entourés d'emblèmes plus ou moins clairs :

Le cartouche Amenemha;

Deux fois le cartouche-prénom d'Ousertasen II:

Le cartouche-prénom d'Amenemha II;

Deux fois le cartouche-prénom de Sebekhotep I' .

1420
NÉCROPOLE. - PASSIM.

Faïence verle. — II. moyenne, o
m
,o\>. — M. I!.

Trois amulettes découpées en forme de cartouche royal. On y lit les légendes

d'Ousertasen I", d'Ousertasen III et d'Amenemha III. Le cartouche-nu -i

d'un coté, le cartouche-prénom de l'autre, sans ornements d'aucune sorte.

1421
NÉCROPOLE DU NORD. ZONE DE L'EST.

Feldspath vert. — H. o"\o2. — M. B.

\mulette de forme quadrangulaire. D'un coté, le prénom d Imosis. De

"autre, le prénom d'Aménophis Lr
, fds et successeur du précédent.
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1423

NÉCROPOLE lu NORD

— M. B.

amulette 'If forme ovoïde, portant cetle Inscription HST]- '|"i semblerait

être un prénom royal. Le Mu- n possède plusieurs
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CHAPITBE SEPTIÈME.

\ 10s

On esl convenu d'appeler naos les édicules monolithes el de forme

monumentale qu'on plaçait à l'intérieur des temples el dans l'endroil le

plus reculé. On enfermail dans le naos une statue, des emblèmes, des

reliques. Quand on avail besoin de ces objets pour les cérémonies du

culte, on les y venait chercher. Le beau naos d'Edfou est le modèle le

plus parfait que nous possédions de cette classe de monuments.

On appelle aussi naos les chapelles de bois léger, plus ou moins or-

nées, qu'on déposait dans 1rs temples et que les prêtres portaienl sui

leurs épaules au moyen de bâtons passés dans des anneaux, (les édicules

servaient, comme les naos monolithes, au dépôt de certains objets sa-

crés. \ en juger par les représentations des temples, un voile couvrail

le naos, et il esl probable que le voile n'était jamais levé, du moins à la

vue des profanes. On voit par ces détails la ressemblance qui existe

entre le naos des Egyptiens el
\'«relie (;i->xn «coffre-) des Hébreux.

Enfin nous appelons naos les petites chapelles de pierre, de bois,

pleines ou creuses, que les particuliers plaçaient dans leurs domaines

ou dans leurs tombeaux. Ces naos ne sont, à proprement parler, que des

temples en très petites dimensions. La niche est remplie tantôt par une

statue de divinité, tantôt par une statue représentant le personnage lui-

même qui a fait les frais de l'érection du monument. Dans le premier

cas, le naos devient l'autel du dieu auquel le personnage adresse sa prière;

il se prosterne devant l'image sainte, il l'adore. Dans le deuxième cas,

on doit se figurer le même personnage dans l'intérieur du temple, dont

le naos est l'emblème, et rendant à la divinité du lieu les hommages qui

lui sont dus.

Les naos sortis des fouilles d'Abydos ne sont pas nombreux. Non-

en avons un qui provient des ruines d'un temple; les autres sonl de ceux

que le- particuliers réservaient à leur usage.
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PETIT Tl.MI'l.l I ESI

Granil gris II. i ',36; larg. o ,86. — Laisse en
|

Débris d'un naos qui devail occuper \adylum du Petil temple de l'ouesl

Il oi au nom de Nectanébo 11 (xxx' dynastie). Nous le publions sur noire

pi. V> d' [bydos, t. II.

Le dieu Inhour-Schou, cr fils du Soleil, seigneur du cieln, présente une

image de Ma à Osiris de l'Occident, qui, en retour, lui donne atoute vie el

puissance, toute sa n t'en, Un autre tableau nous montre une scène analogue.

\ la place d'Au-hour figure le roi Nectanébo II, <j ni fait la même offrande à

Thoth, tenanl lieu d'Osiris. Le roi présente Ma à son père, pour que lui (son

père) lasse à lui (le roi) le ta-ankh, c'est-à-dire la cérémonie dans laquelle le

dieu présentant le signe de vie à la lace du pharaon est censé lui attribuer la

vie éternelle. Thoth est sous sa forme de cynocéphale. Il esl appelé sprince

(kherp) ou type (khem) des dieux, dieu grand, seigneur du ciel ».

1425

KÉCROPOLE l»l NORD

Calcaire.— II. o»,5o.— M. B.

Édicule en forme de naos. La niche, autrefois remplie par quelque statue

de divinité, esl vide, aucune haïr u'indique qu'elle ait été jamais fermée par

une porte. Le personnage qui a fait tailler ce petil monument était smaître

de maison*, el s'appelait y\ » '^k, fils de ,

—
^j^

La décoration extérieure, sur deux des trois laces, comprend une longue

suite d'individus défilant processionnellement devant le défunt. Ils sont ainsi

ran jés

t* i ^fclCZi I^'J
i"

i Hnsv^pV-Aiv-sisv
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«- •] cmî-ptpe
'' n ~TPTZPTPN
11

i PIY^PTPE

H- »] ^kC=^2>

J il Jr*

—

i'aJIa k -H '

'

Homme] 1P^^^^PP~H
La troisième lace est un autre lahleau d'adoration. Le père, I

il -«>- | • a™» —H— ,^»>- |
^ ••• - -\ -» .^^ m

I . , et la mère, («) - | _ V •
, soul assis en face un

de l'autre. Ils sont s li i \ i s de six personnages (hommes) ainsi rangés :

->PT^PTPH
CMfiOTPE
'^"-Ml 1X >*~~* ^^» I ^ Il

-VZP^-KE

Ce monument est de la xiuc dynastie.
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1426
M CROPOLE D( NORD.

I aie II. o M- - M. B.

Il a l'apparence extérieure d'une stèle donl le milieu sérail évidé en forme

de niche. Au fond de la niche, qui se fermai! par louhle volet, esl un

groupe de trois statues assises sur un socle commun. Des inscriptions couvrenl

le pourtour de la façade el les deux côtés.

Les inscriptions sont du plus mauvais style, el il esl toujours assez difficile

d'en déterminer le sens. La façade échappe seule à cette règle.

Le personnage principal paraîl s'être appelé n - . H était 61s de sa mère

• J. Sur 1rs côtés, où l'apporl des offrandes par les serviteurs de la

maison <'si 6guré, se trouvent des noms propres comme jSÇl . n ~ .

et d'autres. Dans toutes 1rs parties du monument, le défunt a invariablement

le titre de ^)\-
Les noms des deux personnages qui accompagnenl Entef au fond de la

nulle ne sont pas lisibles.

Ce monument est de la \m' dynastie.

1427
ENCEINTE Ul Nom». KOM ES-Sl LTAN.

Granit noir. — H. o",8o. — M. B.

Phtah-mès cA debout dans la chapelle, où il s'est représenté lui-même dans

une des postures de l'adoration. 11 a la peau de panthère et la liesse tombant

sur l'épaule, signes de la haute dignité donl il est revêtu. Phtah-mès était en

effel sam, ce qui est le titre i\<-> prêtres qui occupaient un des rangs les plus

élevés dans le sacerdoce égyptien. Le cartouche de Thoutmès III donne la date

du monument, qu'on retrouve reproduit in extenso dans ibydos (t. ll.pl. 3a).

1428

NÉCROPOLE ni BORD. ZONE ni SI D EST.

_H. -,4fi..— M. I!.

Naos \n fond de la niche, qui se fermait par un double volet, -»nt deux

statues représentant un homme et une femme assis, 1rs bras entrelacés.



NAOS. 555

L'homme esl "1 p; il s'appelle ?j^- •-' femme esl sans autre titre que

celui d'épouse; elle se comme ~*fcl-==- J-
Les deux côtés extérieurs du naos sonl couverts de scènes d'adoration. A

droite, le fils du défunt, ^^'J
s^^< ' ;ul ''' s offrandes liquides el solides de-

\aiii son père el sa mère. \u bas, quatre personnages sonl agenouillés. Deux

des noms propres sonl illisibles. Les doux autres sonl "|—* el l^^mO.
Les quatre personnages sonl d'ailleurs une GHe et trois lils du défunt.

I ne scène analogue occupe le côté droit. Hak-nefei' a. cette Ibis, le titre

I' f «#' ^'adoration esl faite par son fils Neb-nefer, donl la légende com-

N^ [Vois personnages, donl les liens de parenté avec le défunt ne sonl pas

indiqués, emplissent le compartiment du Las. Le premier est j=f| —* I 1

(^ : le second, frère de relui qui précède, esl I \ '4*^ un autre frère

de Hat-ta esl 1

On doit remarquer qae le nom d'Ammon est martelé dans les deux noms

propres que*nous venons de citer, aussi bien que dans celui dWmcn-inrs. Le

naos que nous décrivons est donc antérieur au règne d'Âménophis IV.

1429
NÉCROPOLE DU SUD. - CUOUNET EZ-ZÉB1B.

Terre cuite rouge. — H. o
n,
,38. — M. B.

Naos en cette forme :

Il devait être posé sur une dalle qui lui servait de fond, el qui n'a pas été'

retrouvée.
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I >«> tableaux s'étendenl d'un côté de la porte à l'autre, en faisant le tour à

l'extérieur du n uftient. La date de ces tableaux ne saurail être mise eu

doute. Le naos a été trouvé dans le sable de l'enceinte de la Chounel ez-

Zébib avec les stèles de la \\' dynastie dont il a déjà été parlé dans ce cata-

logue. D'un autre côté, les femmes donl ces tableaux nous donnent la repré-

sentation ont la longue robe flottante, lu Heur sur la trie: elles jouent du

sistre el se disent, tout comme les femmes figurées sur les stèles donl nous

venons de parler, [rattachées ( ""f"
1

| au culte (l'une divinité*. Le naos appar-

tient donc à l'ensemble de monuments de la w dynastie que les fouilles de

la Chounel ez-Zébib onl fournis à la collection du musée de Boulaq.

Les tableaux qui couvrenl l'extérieur du naos sont au nombre de trois.

1
er tableau. Osiris debout contre bélisque. Il a pour légende j

J'
,*r

Jî7| (««). I ne femme et un homme sont devanl lui. La femme jonc du sistre.

L'inscription placée à côté nous donne son titre et son nom. Elle est "V
1 l —H-CT3 I

^j^j™^ $2!!j? J-
La ^gende de lin. mine est r^^Jjjw

2e TABLEAU. Osiris, ?»?, adossé (le l'autre côté du même obélisque, reçoit

les adorations >\<^ personnages donl voici les titres et les noms:

I u homme, Pfljn\^p^ ^ ^|J :

l ""'" ••U^+.SLIPV SJfl
.'!' tableau. Osiris senl devant une table d'offrandes. Légende : iTl 4 »

1430

NÉCROPOLE l>i: .\oi!l>. CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Terre cuite rouge. — H. o",43. — M. B.

Autre naos, donl la vignette ci-jointe représente la forme extérieure. 11 est

sans inscriptions et n'aurait d'autre valeur que celle d'une poterie ordinaire

s'il n'avait pas un usage religieux et si, en le vidant, nous n'avions trouve.
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mêlée au sable dont il était rempli, la magnifique statuette bleue au nom de

Ramsès XIII que nous avons inscrite plus haut dans notre catalogue.

1431

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU SUD.

Calcaire. — H. o
m
,45. — M. B.

Naos en forme de stèle évidée par le milieu. Au fond de la niche, 1)111 se

fermait par un double volet, est une image en plein relief d'Osiris debout el

vu de face.

Dans le cintre de la façade, deux cynocéphales adorant le soleil levant,

représenté par un disque rouge sur lequel se détache le scarabée.

De chaque côté, prière à Osiris. L'orthographe en est très fautive. On lit sur

le montant de gauche
: J • lk. <fll

<s"'
)

lk. I* \Â l*
fe)

»
et

le montant de droite :

4—I

^IZi
i.ï.AH'VLAi;!!
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(Il VPITRE III ITIEME.

l'\ I! \MIDI>

On trouve souvenl avec les momies des pyramides en pierre dure,

J un ou deux centimètres de bauteur. A la pointe esl ménagé un trou
<
1 1 1

î

serl à coudre ce petil monumenl aux bandelettes.

Comme mi ne rencontre jamais dans les tombeaux de mastabas réduils

à ces dimensions, ni de chapelles funéraires, ni de sarcophages, il faul

admettre que la pyramide figure ici, non pour sa forme extérieure, mais

pour le sens qui s'j attache. La pyramide esl un symbole.

L'explication de ce symbole n'a pas été donnée jusqu'ici.

Quand, sous la latitude de Memphis, on mène une perpendiculaire

du milieu de la face orientale d'une des grandes Pyramides, cette per-

pendiculaire, le jour de l'équinoxe du printemps, va couper précisément

«•h deux le disque du soleil levant.

Quelles que soienl les applications que les Egyptiens aient pu faire

de ce fait, signalé par M. Biot el vérifié par nous sur place, il y a vingt-

cinq ans. la pyramide, prise d'une manière générale, peut donc être re-

gardée comme un symbole de l'équinoxe.

Or l'équinoxe, c'est Yul'a, c'est la plénitude de vie, la santé, l'étal de

l'âme arrivée au terme de ses pérégrinations.

Est-ce là le point de départ des amulettes en forme de pyramides, el

des pyramides votives que Ton déposai! dans les tombeaux? La pyramide

serait-elle, comme IVfa (^§), comme le tai (î), qui désigne la stabi-

lité parfaite, comme le ta (B), un symbole en rapport avec l'idée «pie

les Égyptiens se taisaient de l'état de l'âme après la mort? Nous serions

tenté de le croire.

1432

NÉCROPOLE Dl CENTRE. - VERSANT DE L'EST

Calcaire. — II. o",5o. — M. B.

Pyramide votive.
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En voici le plan. A est la lace de l'inscription, les trois autres sonl vides.

A. Râ.

En \, un homme ei une femme sonl sculptés en relief dans une niche. Us

sont agenouillés et lèvent les mains en si<;ne d'adoration. Au-dessus de ce

petil lias-relief, on lit :

à
• _(*)

tl

dette inscription semblerait indiquer que la lace A est la l'ace de l'est.

Au-dessous du petit bas-relief se trouve cette inscription :

«^"^VJ
Epoque douteuse, xxvi

1
' dynastie (?).

1433

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DU SUD.

Calcaire. — H. (?). — M. li.

Autre pyramide votive. Comme la précédente, elle a perdu sa pointe el

par conséquent nous ne pouvons en déterminer qu'appioxiinalivement la hau-

teur primitive.
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En voici le pla
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o-,33.

A. Armacl C. Anubis.

B. Osiris. D. Vnubia

Face \. La barque solaire. Au-dessus, \T "lit «* 4y. ce qui semble-

rail indiquer que celle lace es! la face, de l'est. (Voyez plus bas le u" i435.)

Face B. Au-dessus,
rf J nTn ïï Tk. '

(1"' (
' sl Peutr^tre '

a liin '
''*'

l'ouest, Au-dessous, nu personnage à genoux devanl Osiris. avec la légende

Hlll'-.mTIl» ^à*™-
FaceC. Un chacal sur un autel : |~]~\^|*ZIV

FaceD. Un chacal sur un autel : J \ ^j
rTTFj "II

1434

NECROPOLE DU CENTRE. VERSANT 1)1 M l>

Calcaire. — II. actuelle. o
m
.o3. — M. B.

Troisième pyramide votive. Elle a perdu environ un tiers de sa hauteur.

En voici le plan :

>OBD.

o-,»8.

A. Armachis. C. Râ et Isis.

B. Osiris. D. Râ <i Nephthyt

Les quatre laces sont décorées d'inscriptions au nom d'un f\ j
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WKm51 '

I t iK - ^es ^bleaux accompagnent les lé-

gendes.

'

Face \. Deux cynocéphales adorant la montagne solaire. Le proscynème

qui semblerail indiquer que ce côté esl

le côté de l'est.

k^i

Face B. Deux cynocéphales adoranl la montagne solaire. La pyramide ayanl

perdu sa pointe, il ne reste de l'inscription qui accompagnail cette représen-

tation que des lambeaux de phrases auxquels il est difficile de trouver un

sens. L ne fin de phrase, H h se \n «--«
|
î. nous donnerait cependant

Osiris connue le dieu auquel cette lace est dédiée.

Face (',. Adoration à Rà et à Isis. On remarque que la légende est écrite

dan- le système rétrograde.

Face D. Même composition. Les inscriptions sont encore rétrogrades. L'ado-

ration est faite à Râ et à Nephthys.

435
>ECKOPOLE DU >ORD. - ZONE Dl NORD.

Calcaire. — H. (?). — M. B.

Quatrième pyramide votive. Celle-ci est d'une parfaite conservation et porte.

près de la pointe, l'indication de celui des quatre côtés du ciel auquel chaqui

face esl dédiée, ce qu'explique le croquis ci-joint :

A

A. \rmachis.

B. Kheper.

C. Noum.

D. Toum.

Chacune des laces esl décorée d'un tableau représentant le personnage donl

la pyramide rappelle le souvenir, en adoration devant la divinité à laquelle

cette lace est consacrée. Le personnage se nomme . |^
s

^^
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C'es< .iin-i qu'à la lace esl IVii-is esl représenté adoranl le dieu hiéracocé-

phale sous le nom de ?p\J ; à l;l l; "'' ouest ' adoranl le dieu à lête hu-

maine surmontée d'un scarabée, m ^=» ; à la lace nord, le dieu

criocéphale, f
——

| i •¥ ; à la face sud, le dieu coiffé àupschent, | .

I ne inscription horizontale fail le tour de la pyramide vers la base. Nous

la transcrivons :

:mi]nîin*K£i!!î;rjpjM5St!J5

II faut remarquer que l'inscription commence parla face est, ce «jui prouve

une l"i-- de |ilu< que la face est était la face principale.

1436

\H ROPOLE Kl NORD. ZONE 1)1 MORD,

Granit gris. — II. o'".'i5. — Laissé en place.

Pyramide votive. Elle n'a ni bas-relief, ni inscription. La base est un rec-

tangle de <i'"./i- sur oœ,35.

1437

NÉCROPOLE 1)1 NORD. ZONE Dl NORD.

Granit gris. — 11. o
a
,6g. — M. B.

Pyramide votive. Elle n'a ni bas-relief, ni inscription. La base est un rec-

tangle <!<• <>'".(>•"> sur om,6i.



VASES. 563

CHAPITRE NEUVIEME.

VASES.

Abydos nous a livré environ un millier de vases de foules formes el

de toutes dimensions.

Nous les partageons en quatre séries.

A La première appartiennenl les vases destinés aux usages ordinaires

de la vie.

La deuxième comprend les vases funéraires appelés canopes.

On rangera (Unis la troisième les vases réservés aux offrandes que Ion

déposait soit dans les temples, soit dans les tombeaux.

Enfin quelques vases de forme particulière renfermant des momies

il oiseaux formeront l;i quatrième série.

PREMIÈRE SÉRIE. - VASES A USAGES DOMESTIQUES.

Ils proviennent des ruines de la ville antique et des maisons écroulées

qui en marquent remplacement. Les trente et un premiers sont en cuivre

ou en bronze, les autres en terre cuite.

Rien ne signale à l'attention les vases en cuivre ou en bronze. Ils sont

de l'espèce la plus commune et sans ornements. Presque tous appar-

tiennent à la catégorie des ustensiles de table ou de cuisine. Aucun in-

dice n'en laisse soupçonner l'époque; il paraît difficile cependant de les

faire remonter au delà des Ptolémées.

Les vases en poterie n'offrent guère plus d'intérêt. Ils sont en général

en terre poreuse à peine cuite, et le plus souvent sans vernis extérieur.

On ne peut pas dire que les vases à base pointue l'emportent comme

nombre sur les vases à base plate. Mais les goulots étroits dominent.

La collection de vases à usages domestiques, recueillis dans les ruines

des maisons de l'ancienne Abydos, offre un avantage que nous ne rencon-

trons nulle pari ailleurs, si ce n'est à Saqqarah. Plusieurs remontenl

jusqu'à l'ancien empire (vi
e dynastie) et fournissent un élément précieux

d'étude pour l'histoire de la céramique à cette époque si prodigieusement

reculée.
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L438

RI INES DE LA VILLE ANTIQJ l

Cuivre. — Diam. moyen

Sepl coupes en cette forme -^^-. ayant probablement servi à I 'e.

1439

m im:s de la ville intiqi e.

Bronze. — Diam. moyen, o'".ao. — M. I!.

Neuf plateaux de ce modèle *^*\ probablement destinés au service de la

table.

L440

lll INES DE LA VILLE ANTIQUE.

Bronze. — H. o"\a3. — \I. B.

ase en cette forme U, pour le transport «le Iran.

1441

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Cuivre. — Diam. moyen, o
m
,a5. — M. 1!.

Quatre seaux en celte forme

1442

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Bronze. — H. moyenne, o°',ao. — \l. I!.

Trois vases en celle forme flf, probablement destinés au service de la

table.
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1443

i;i [NES DE LA VILLE ANTIQl E.

Kronze. — Diani. moyen, o ,•>>. — M. 1!.

Sept coupes montées sur un pied, en celle forme ^^,

. Elles sonl destinées

,iii service de la table.

1444

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Bronze. — H. moyenne, o'",a5. — M.

Quatre vases de bronze en cette forme W . L'un d'eux était encore muni

du simpulum (voyez ci-dessous le n° 1693) servant à puiser le liquide qui y

était en dépôt. Il porte sur la panse la lettre A gravée légèrement à la pointe.

1445

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Poterie commune. — H. moyenne, o
m
,65. — M. B.

Cinq grands vases en cette forme A. La terre, à peine cuite, est assez

fine. Un vernis gris jaunâtre les recouvre intérieurement et extérieurement.

Ils ont été trouvés avec les vases catalogués sous les deux numéros suivants

et appartiennent comme eux à l'ancien empire. Ils devaient servir à contenir

de l'eau. Des tombes de Saqqarah remontant jusqu'à la v' dynastie nous oui

mis entre les mains des vases exactement semblables.

l/i/j()

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Poterie commune. — H. probable, o"',7o. — M. II.

Débris nombreux provenant de plusieurs grands vases en celte forme M
Terre poreuse à peine cuite, enduite d'un léger vernis jaunâtre. Elle laisse

facilement filtrer l'eau. C'est le tir des Arabes.
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1447

i;i IMs DE LA VILLE UNTIQI I

Poterie commune. — II. moyenne, o ,3o. — M. I>-

( ne vingtaine de vases en cette Forme m. Terre mal cuite, noirâtre dans

l.i cassure, rouge à I extérieur. Les vases de ce genre abondent dans les ruines

égyptiennes. Ce sonl ceux que l'on trouve très fréquemment dans les mastabas

de l'ancien empire, ;'t Saqqarah el aux Pyramides; ce sonl eux aussi que l'on

trouve à Ibydos dans les tombes de la \r dynastie. Ils sont pour nous une

des marques auxquelles on reconnaît les monuments antérieurs aux Ouseï

tasen el aux Irnenemha. \ M>\ <l<>s . ils sont mêlés dans les ruines des maisons

aux vases décrits sous les deux numéros précédents.

L448

EU INES DE LA VILLE AJSTIQ1 i

Poterie commune. — II. moyenne, o°',a5. — M. Il

i ne trentaine de vases en cette forme w. servant à boire. Terre cuite

compacte el homogène, rougeâtre à l'extérieur, 5 peu près imperméable à

l'eau.

1449
m uses de la ville intiqi i

Poterie commune, — II. moyenne, o",55. — M. D.

Les vases qu'on recueille en plus grand nombre dans les ruines d'Abydos,

comme d'ailleurs dans toutes les ruines égyptiennes, sonl ceux <|"' ont la

forme du ixiQos, soil qu'on leur ait ajouté deux anses W. suit qu'ils en

soient dépourvus m. Ils servaient à contenir du blé, de l'orge, des œufs, du

miel, îles huiles diverses, des fruits. L'un d'eux a été trouvé encore muni des

roules qui, passées dans les anses, servaient au transport.

Ceux qui sonl pointus par le Ijus forment l'exception. Le support [inàtega]

destiné à les faire tenir debout a cette forme W .

Nous en avons découvert dans les ruines d'Abydos une soixantaine, plus

ou moins bien roux. nés. || s M ,|,t e n terre cuite assez soignée, revêtus en ;;•'•-
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néral d'une très légère couche de vernis d'un rouge pâle. L'époque esl diffi-

cile à déterminer; ils ne doivent cependant pas être très anciens.

1450

1:1 ims DE LA VILLE ANTIQUE.

Poterie commune. — H. moyenne, o'",55. — M. lî.

Autres vases de même matière et de même destination. Les anses sont sou-

dées moitié au goulot et moitié à la panse, ainsi qu'on le voit ici . Ce n'est

pas encore l'amphore des Grecs, mais c'est tout au moins la Su&m. Ceux-ci

sont tous pointus par le bas. Ils sont en général liés soignés et peuvent être

antérieurs aux Lagides.

1451

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Poferie commune. — H. moyenne, o"',i5. — M. B.

Vutres vases également liés nombreux. Ils mil cette forme ^ft el sont

presque hémisphériques. La terre, cuite trop précipitamment, est noire à l'in-

térieur, et enduite à l'extérieur d'une couverte d'un rouge très pâle. On
y

mettait des fruits, des céréales; nous en avons trouvé un qui contenait des

monnaies d'époque romaine.

1452

RUINES DE LA VILLE ANTIQUE.

Poterie commune. — H. moyenne, o
m
,i5. — M. B.

Quatre vases de la forme d'un disque surmonté d'un goulot très étroit el

de deux petites anses (%), analogues à YàpvSaXîs des Grecs, ou à l'ampoule.

Les ruines égyptiennes fournissent souvent des lioles de ce genre en belle

faïence émaillée, portant le cartouche d'Amasis. Nous n'en avons pas trouvé à

Abydos.
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1453

RI [NES Dl I \ VILLE W l IQI I

Poterie commune. — M. B

Nous réunissons ici une trentaine de vases sans intérêt, <j ni enc brenl

plutôt qu'ils n'enrichissenl les magasins de notre Musée. On en voil de sem-

blables dans toutes les collections. Quelques-uns sonl fabriqués avec une pâte

noire, à cassure terreuse, comme celle qu'emploient encore aujourd'hui les

potiers de Sioul el d'Assouân. Les formes les plus communes sonl celles-ci :

DEI \li;\li; SERIE. \ VSES II NERAIRES

Les embaumeurs charges de la préparation des momies mettaient à

pari les viscères, qu'ils enfermaient dans des vases réservés ;'i cel usage

el qui accompagnaient le morl (huis la chambre mortuaire.

Chaque viscère était personnifié par un génie dont le vase portait la

tête comme couvercle. Ces génies étaient :

imsei (à tête d'homme), qui contenait l'estomac et les grands intes-

tins el les personnifiait.

Hapi (à tête de cynocéphale), qui contenait el personnifiait les petits

intestins.

Tuaumoutef (à tête de chacal), qui contenait el personnifiai les pou-

mons el le cœur.

Kebehsenouf (à tête d'épervier), qui contenait el personnifiait la vési-

cule du fiel el le foie.

Quatre déesses étaienl chargées de la garde de ces quatre vases et de

leur contenu.

Unsi Amset étail sons la garde d'Isi-. Hapi sous celle de Nephthys,

Tuaumoutef sous celle de Neith, et Kebehsenouf sous celle de Selk.

Il semblerait résulter de certaines indications fournies par les te.vtes

que chaque vase avail sa place marquée aux quatre points cardinaux du

cercueil ou du tombeau. Ainsi Amset devait être au sud. Hapi au nord.

Tuaumoutef k l'est, el Kebehsenouf à l'ouest. Mais, dans aucune des sépul-

tures que j'ai trouvées vierges, je n'ai eu occasion de vérifier cet ordre.

Soit qu'ils fussent déposés à côté du cercueil, soit qu'on les ail enfermés,
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selon l'usage le plus Fréquent, dans un coffre à quatre compartiments,

les vases se sont présentés à non-- dans un ordre si peu constanl que le

hasard seul semble en avoir réglé la disposition.

En ce qui regarde Abydos -

, l'usage des vases funéraires (on les i me

plus communément canopes) ne paraîl pas avoir été très répandu, ou du

moins les fouilles ne nous en oui livré qu'un très petil nombre. On s,.

rond facilemenl compte i\<' cette absence presque complète <le vases ca-

nopes à Abydos. La grande époque dos vases canopes est la \xvi
e dy-

nastie: la grande époque d'Abydos est la me
el la xme

. Or, sous la xne
el

la xme dynastie, on employait si pou les canopes pour la conservation

des entrailles, que, dans toutes nos fouilles, je ne me l'appelle pas on

avoir trouvé un seul (\r ce temps.

Voici le catalogue dos vases funéraires provenant d'Abydos et conservés

dans les collections du musée de Boulaq.

1454

MÎCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — II. o"\3 7 . — M. 15.

Vase canope isolé. Le couvercle est à lète humaine. Sur la panse est fin-

scription suivante:
|TlH 1 IQJ^V%J!^V J f"iT

d [sis : -.1 étends mes bras sur ce qui est en moi; j étends ma protection sm

• \uisci . qui est en moi, (en faveur) du dévoué à Amset, l'Osiris, scribe royal,

«Phtahmès.f C'est la formule des beaux canopes du Sérapéum qui remontent,

comme celui que nous cataloguons, à la \i\° dynastie. Les trois autres vases

n ont pas été trouvés.

1455

NÉCROPOLE 1)1 NOHD.

Calcaire. — II. d°,3o. — M. li.

Deux vases funéraires. Le couvercle n'est pas séparé du vase, qui, par

conséquent, est plein. L'un est à tête d'homme, l'autre est à (été d'épervier.

°ft
y

hi ^°rmuie : inû« jn (
° u

itin i

*~ n> v a
s

fl^ .!W>. o
8

, -^n Les deux autres vases n'ont pas été trouvés. (xxvie dynastie.)
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[456
M i ROPOLE M VORD

Calcaire. - li. o",a8. — M. B.

Quatre vases funéraires. Voici la légende du vase \msct

Li 5
l\* p I

Les trois autres vases ne diffèrent que par le nom du génie. Hapi esl écril

^r
-

^. . (xxvi dynastie. |

14 57
MU ,E Dl CENTRE. VERSANT DE L'ES!

Calcaire. — II. o °,ao. — M. I>.

Quatre vases funéraires avee leurs têtes symboliques On lil sur lesquatn

vases cette seule inscription (en ligne irerticale): J A v '

lK
~

1458
NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT DE L'EST

Albâlre. — H. u'V.o. — M. li.

Quatre vases Funéraires. Voici la légende du vase Imset :

iTi mv 1=

j. « ; i

•m- -^- S
r à >
». Kl m>
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Remarquez l'orthographe du nom d' imsel; Hapi est écril jj"""l^ Voyez

c numéro précédent.

Les trois autres vases ne diffèrenl que par la légende du génie. (\\\r dy-

lastie.)

1459

NÉCROPOLE Dl CENTRE. VERSANT DE L'OUEST.

Polerie et bois. — II. o°,35. — M. B.

Série de quatre vases funéraires. Les vases sont en poterie fine, les tètes

symboliques en bois. Le toul est recouverl d'une couche de couleur blanche.

Les inscriptions sonl à l'encre noire.

On trouve ilans ces inscriptions la forme habituelle des vases funéraires.

Le défunt \ esl nomme _!T> I ^k . (xxvic dynastie.)

1460

NÉCROPOLE 1)1 NORD.

Calcaire. — IJ. o°',3a. — M. I!.

Série de quatre vases funéraires. Formules habituelles à l'encre noire et ;

nom de la dame «\ | ^k J, fille de sa mère ~lk .3) w -
J. ( Bass

époques.)

1461

NÉCROPOLE DL NORD.

Poterie. — II. o°,a5. — M. B.

Série de quatre vases funéraires en polerie liue. Les vases sonl couverts

extérieurement de couleur blanche. Suc la panse de chacun d'eux, on ne lii

pas autre chose que le nom du génie correspondant à la lètc sviuholique qui

sert île couvercle au vase. Ce nom esl écril à leurre noire. (-Basses époques.)
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M()'2

M i ROPOLE Dl NORD. /«'M. DE L i 51

( lalcaire. — H. o'",i a. — M. B.

Couvercle de vase canope, à face humaine. \ quelque époque que ce mor-

ceau appartienne, l'artiste <|ui l'a exécuté avail bous les yeux lans lu mé-

moire la grande tête de Séti I", telle qu'on peut la voir encore aujourd'hui s

souvent reproduite sur les murailles du temple principal d'Abydos. (\iv dy-

nastie ?
)

1463

NÉCROPOLE Dl NORD. ZONE DE L'EST.

Terre cuite entaillée. — II. o",i4. — M. I!.

Joli vase funéraire à tête d'épervier. Il est recouverl d'émail bleu et

inscription.

TROISIEME SERIE. \ ISES A OFFRANDES.

On trouved.es vases de toute forme, de toute matière, de toute gran-

deur, dans les temples, dans les nécropoles, principalement dans les

nécropoles des basses époqnes. Ces vases sont presque toujours brisés, el

ce n'est que très exceptionnellement qu'on en rencontre qui soient dignes

par leur conservation tle figurer clans les galeries d'un musée.

Ce que nous savons déjà du culte égyptien et du rôle considérable

qu'y jouaient les offrandes, explique celte abondance de vases. C'est dans

des vases qu'on apportai) les offrandes liquides et quelques-unes des

offrandes solides qu'il était d'usage de présenter aux dieux et aux morts.

Les vases réservés au service des offrandes dans les temples étaient

donnés par les rois ou les hauts fonctionnaires du gouvernement, et de-

vaient, par leur magnificence, témoigner du zèle et de la piété du dona-

teur. Karnak. .Médinet- Alton , le temple de Séti 1"' à Qournah, nous en

uni conservé des modèles parfaits, el l'on voit, par les nombreux vases

gravés sur les mura de ces édifices, que le prix des vases comme matière

n'était dépassé que par la richesse de leur décoration. Rappelons-nous

d'ailleurs le grand papyrus llarris et les innombrables vases dont Ram-
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-As III enrichit 1rs sanctuaires des divers temples de l'Egypte; rappelons

mais encore les cinq très beaux vases d'argent massif que nous avons

découverts à Thmuïs et qui sont aujourd'hui conservés dans la collection

de Boulaq.

Les vases des tombeaux étaient naturellement moins riches. On en

trouve en bronze, en pierres dures diverses, en albâtre, en verre, en fine

faïence émaillée, en terre cuite, en bois. Ils servaient à l'apport de l'eau,

des sept espèces d'huiles, des cinq espèces de vins, des deux espèces de

bières, des deux collyres, du miel, du baume odoriférant que l'on em-

ployait dans la préparation des momies, des céréales, des fruits, des

légumes, et même des pains, des membres d'animaux sacrifiés qu'on

présentait dans des plateaux plus ou moins façonnés en forme de vases.

Les vases étaient quelquefois déposés vides dans les tombeaux. Ils y figu-

rent alors au même titre que les tables d'offrandes; ils sont les monu-

ments commémoratifs des offrandes faites ou à faire.

1464

NÉCROPOLE DU CENTRE.

Albâtre. — H. o",io. — M. B.

\ ase en cette forme ¥ . On lit sur la panse

Quelques traces jaunâtres à l'intérieur indiquent que le vase a contenu

baume de momie. (vi° dynastie.)

1465

NÉCROPOLE DU CENTRE

Diorite. — II. o"',o7. — M.

en cette forme w.
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I ne inscription circuli iv le bord supérieur. On la lu

vasi esl de la vt dynastie

1466

\K ROPOLE Dl SI I»

l'iiliMicc «'•m.iillrr. — II. n" oS. — \|. B

Vase en cette forme £. Il esl couvert il un émail bleu un peu altéré. Sui

le p 'tour, cette légende esl gravée à la pointe :

\ ase esl de la \w A\ nastie.

1467

VÉCBOPOLE Dl si D

Ubâtre. — II. o ,oq. — M. B

Vase en cette forme I . Su
I

on lit

i 1 l

Le vase contient encore aujourd'hui du baume de momie odoriférant et

1 aspect noirâtre, (xvui dynastie, i

1468

ENCEI \Ti: lU NORD. COM ES-S1 LT \ n

AlMtre. — II. o'",io. — SI. B.

Vase ''n cette foi me
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Sur la iiii

i 1 1
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mencenl à paraître sous la kvui . el ne deviennenl d'un usage général que

sous les il\ nasties suivantes.

I.. - \.i-r- ilalliàliv i'II < < -I t < Forme F A I 1 lie - Miiciil <

1
1 n '

1 1
<- r\

ceptionnelleraent.

D'autres,
f
V S son! ins rares.

D'autres enfin, J ^ w £ — 4, sont d'un usage fréquent.

Ceux qu'on trouve le plus souvent sont le- vases à poudre d'antimoine f.
Pourquoi le> vases de cette série sont-ils si nombreux dans les tombes qu'à

eux seuls ils emplissenl la moitié du catalogue des vases? On n'aura la solu-

tion de ce petil problème que si l'on admet que les vases à kohol possèdent,

comme tant d'autres monuments égyptiens, un sens symbolique. La coule tu

noire du kohol, opposée à l'éclal brillant de l'œil qu'il encadre, peul en effel

n'être pas sans rapporl avec les idées des ténèbres el de la clarté, de vie el de

mort, qui soui la base des croyances égyptiennes sur le sorl réservé à l'âme

dans l'autre monde.

1472

\M ROPOLE.

Poterie plus ou m s commune. — M. B.

Collection d'environ cenl cinquante vases.

Des poteries de toutes les époques, presque toutes de l'espèce la plus com-

mune, onl été trouvées pendant les Touilles d'Abydos.

Celles qui «ml cette forme B son I les plus anciennes; elles remontent en

généra] à la \' dynastie.

ormes A A A A w appartiennent plutôt au nouvel < 1 1

1

1 > 1 1
•

Toutes les autres, ^ & 1b etc., sont «les basses époques.

On mettait des vas.'- en terre cuite dans 1rs tombes, à côté des momies,

par la même raison qu'on \ mettail des vases d'albâtre.

Pour une cause qui reste inconnue, les vases en poterie ne sont pas aussi

souvent vides que les vases d'albâtre. I n peu de limon du Nil déposé au fond

indique que quelquefois on \ a tout simplement mis de l'eau. En d'autres cir-

i onstances, c'esl de la cendre mêlée à quelques partir- d'ossements d'animaux

plus ou moins atteints par le feu qu'on \ trouve. Le plus fréquemment, le

vase sert de dépôt à du bitume, soil pur, soit mêlé de linges ployés ou de

matières animales calcinées. Il n'est pas rare non plus de trouver dans les
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vases en poterie des fruits, des graines, des œufs, du blé, de l'orge el même

du nain mal cuil.

M 73

NÉCROPOLE DU NOIii). ZONE DE L'Ol EST.

Poterie. — II. o ,'.o. — M. B.

Vase en poterie Gne, de cette f<en
|

mi écriture hiératii Wty]^,^
7iÛ/

w. Il porte sur la panse cette légende

474

NECROPOLE DU NORD.

Bronze.— H. o",i8. — M. 1!.

Vase en cette forme y. Sur la panse est gravé à la pointe un petit tableau

représentant, à gauche Osiiïs revêtu de ses attributs ordinaires, à droite un

personnage debout adorant. Entre les deux est une inscription ainsi disposée :

r ï HL

n ^

a 4
Les vases de celte forme et de cette matière servaient dans les cérémonies

funèbres à contenir l'eau que l'on répandait sur le chemin des processions:

ni peul aussi les regarder com des monuments commémoratifs de l'eau

qui, avec les vins, les huiles el les autres liquides, figurait parmi les offrandes

à fournir en nature dans les temples el les tombeaux,

73
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1475

NÉCROPOLE Dl Mil'.n

Bronze. - II. M. B

Autre vase de même Forme. On lil sur l;i panse celte inscriptio

i *

il

C

[476

NÉCROPOLE DU NORD

Bronze. — II. moyenne, o • M. li.

Collection de ^«
;

j > t vases de la forme des précédents, aucune inscripti

1/J77

NÉCROPOLE Dl NORD

Albâtre. — Mam. o°,o8. - M. B.

Seize petits godets coramémoratifs des offrandes funéraires à apporter dans

tombeau où ils onl été trouvés.
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Les sables que les vents violents du sud foui pénétrer, d'année en

année, daus la Chounet ez-Zébib, ne se son! pas répartis sur un plan

parfaitement horizontal à l'intérieur de cette enceinte. Rencontrant dans

la muraille du nord un obstacle, ils s'j sont accumulés et ont tout natu-

rellement formé un talus qui, au moment où nous en avons entrepris le

déblaiement, n'avait pas au sommet moins de cinq ou si\ mètres de

hauteur.

La formation de ce talus devait être fort ancienne. I)è> la \\\r dy-

nastie, en effet, on en avait profité pour y déposer, soigneusement rangés

dans le salile. une quantité considérable de vases contenant invariable-

ment des momies d iliis.

1478

CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Poterie. — II. moyenne, o",5o. — Laissé en pince.

Nous enregistrons ici cent quatre-vingts vases en cette tonne :

Jais

Tous sont en poterie commune et contiennent une momie d'ibis. L'embau

mement a été très négligé, et c'est tout au plus si nous avons pu recueilli

ça et là quelques têtes d'iliis intactes.
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1479
i BOl Mi EZ-Z1 B1B

M. I!.

Vase trouvé avec les précédents. Il est de poterie Gne el de la forme des

canopes. Des peintures en couleurs éclatantes <•! exécutées avec une adresse

de main vraimenl remarquable le couvrent à l'extérieur; le fond esl blanc.

Le couvercle, encore fermé, esl a tête d'épervier:

S ii i If devant, au-dessous il un grand scarabée ailé, esl une inscription

verticale qui descend jusqu'au bas. Nous la transcrivons :

n
m.

~©~

i i i

1*1

Les tableaux qui s'étendenl de chaque côté île cette inscription uni un

sens religieux qu'en l'absencç de toute légende il est difficile de préciser. La

Khour-t étend Bes aUes. Elle a près d'elle deux uraeus qui s'enroulent

autour des deux plantes du nord et du sud. Plus loin, Horus et Tholli offrent

la bandelette ••( le vase a onguent.

M 80

t BOl M.T 17 -ZÉB1B.

— H. 0",48. — M. M.

Autre vase de même composition, de même style <'t de même provenance.

Il est également à fond blanc et à tête d'épervier.



\ \m;s.

inscription du devanl se lii comme il suil :

\
©—

i

Jt
1

•

Le tableau a pour sujet principal la déesse Khou-l étendant les ailes. Horus

<4 Anubis présentent les bandelettes. Les deux uraeus dressées sont remplacées

par mi vanneau et un épervier, tous deux debout sur le symbole de l'Occident.

1481
CHOUNET EZ-ZÉBIB.

Poterie. — H. o°,6o. — M. B.

Troisième vase. Même style, même provenance et même composition. Il

est aussi à fond blanc et à tète d'épervier. L'inscription du milieu se lit :

n

t *

ÏWm
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\n centre du lableau se dresse un grand tal ailé. Isis el Nephthys sonl agi

nouilles de chaque côté, les bras levés en signe d'adoration. Plus loin sonl les

quatre génies des morts, puis Horus el Vnubis oiïranl le vase à onguenl el

les bandelettes

I4tè2

CHOI Ml IV Zl BIB

Poterie il ' M. B.

Quatrième vase .1 ibis. Fond jaune. Tête d'épervier. Il esl sans inscription

verticale par devant. La décoration se compose d'un seul tableau. I n grand

épervier, les ailes ouvertes, la déesse Khou-t, les ailes égalemenl étendues,

en occupent le centre. Thoth el un dieu en gaine coiffé des deux plumes sonl

d'un côté, Horus el Ma de l'autre.

1483

« nul NET 1/ ZÉBIB

Poterie. — 11. o",48. — M. B.

Cinquième vase à ibis. Fond jaune. Tête d'épervier. Il esl sans inscription

verticale par devant. I n grand scarabée criocéphale plane sur l'ensemble du

tableau. Les deux déesses Khou-t soni debout, les ailes entrelacées. Horus el

\nubis présentenl le vase à onguenl cl les bandelettes. I n grand tal ailé oc-

cupe le milieu du vase. Il a la couronne d'Osiris el les deux plumes.
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Cil K PITRE DIXIÈME.

MO M MENTS Dl\ ERS.

Les monuments divers sonl ceux qui n'onl pas de place marquée dans

les chapitres précédents, ou ijui ne soni pas assez nombreux pour être

réunis en séries el former à leur tour un chapitre.

1484

NÉCROPOLE Dl CENTRE.

Or et quartz. — Long-. o"\(>â. — M. B.

En déblayant la chambre souterraine d'un grand tombeau situé au sommel

de la colline à laquelle nous donnons le nom de nécropole du centre, nou-

nous sommes aperçus qu'une pierre de pavage, plus soigneusement taillée

que les dalles environnantes, portail à ses deux extrémités des trous herméti-

quemenl bouchés avec du ciment, comme si ces trous, le ciment enlevé,

devaient servir à introduire la pointe de l'outil à l'aide duquel la pierre pou-

\ail être déplacée (ou peut-être avait été mise en place).

En effet, une cavité rectangulaire taillée dans le rocher existait sous la

piene, et c'est au fond de cette cavité que nous avons recueilli, mêlée à des

poteries grossières (plus haut, n° 1/167) pleines de cendre et de terre, la

chaîne d'or que nous cataloguons ici.

Cette chaîne est d'un beau travail, et se termine d'un côté par une simple

agrafe, de l'autre par l'anneau dans lequel l'agrafe était passée. \u centre est

suspendue une petite sphère (environ deux centimètres de diamètre), taillée

dans un seul morceau de quartz.

Il est vraisemblable que la chaîne d'or est contemporaine de la cachette

ménagée sous le dallage du tombeau, lequel est de la vi
e dynastie.

1485

ENCEINTE DU NORD, hou ES -SI II A N

Bronze. — II. o°,o6. — M. B.

Une feuille de bronze sur laquelle est gravé à la pointe le nom d'uni
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i royale épouse t inconnue qui s'appelle Set-Aah, nous [ail remonter vraiseni

blablemenl jusqu'au commence ni de la xvruc dynastie. Voyez ibydos, i. Il

pi. 'i". '.

i486

I \i
I IVI'I m \iil!l>. - ko\l ES SI ITW

Bois. — II. o-,37. — M. I!.

l'alfltc «le srrilte. An sommet (V^!"V«$j|- ^"- ,I,
'SM" IS ,| " carlmirlie.

six godets ovales disposés deux par deux, el contenanl des restes de couleurs

.iin-i rangées :

Couleur ocre jaune. Couleur rouge.

Couleur jaune clair. Couleur terre de Sienne pâle.

Couleur noire. Couleur blanche.

iu-dessous (1rs dix godets, le récipient des colonnes, avec ces deux ins-

criptions de chaque côté :

Cette palette est de la \\m' dynastie

y
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L488

TEMPLE !)!• SÉT1 I'.

Unis. — Long, moyenne, o
m
,4o. — M. B.

I 11 affaissement du sol a disloqué une partie «les murailles du temple de

S('-ii à Abydos, et, en introduisant le liras dans les fissures, on touche de lu

main des morceaux tic Lois dans lesquels sont fixées les queues d'àronde au

moyen desquelles les constructeurs de l'édifice ont relié les blocs les uns aux

autres. Non- cataloguons ici quatre de ces queues d'aronde, sur lesquelles

les cartouches du roi fondateur sont gravés.

Les queues d'aronde d'Abydos sont déposées dans les cavités destinées à

les recevoir sans 'ciment et sans plomb. La solidité n'est obtenue que par la

précision de l'ajustage.

II est certain que l'usage de consolider les murailles des temples au moyeu

de queues d'aronde taillées dans d'épais morceaux de bois a été la cause de

bien des destructions. Les fellahs ont longtemps renversé des murailles dans

l'unique but de recueillir [tour leurs besoins journaliers les nombreux mor-

ceaux de bois qu'ils y trouvaient. On sait que le bois est si rare en Egypte

que, clans un village, il est à peine une maison où le combustible employé ne

soit pas toute autre chose que du bois. C'est surtout dans les lieux où sont

des bains publics que l'absence du bois se fait sentir.

1489

NECROPOLE DU >ORD.

Bois. — Long. o™,28. — M. B.

Deux marteaux en bois à usage de tailleurs de pierre. (Epoque inconnue.)

1490

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire.— H. o"\i5. — M. B.

Partie antérieure d'une tète humaine destinée à servir de modèle aux sculp-

teurs. La face proprement dite est à l'état d'ébauche. La portion postérieure

est plate et couverte d'un réseau de lignes quadrillées soigneusement tracées.

74
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Comme tous le^ monuments de cette classe, la tête .1 l'urœus sur le front.

1 w\ 1 dynastie.
)

1491

NÉCROPOLE l>l NORD.

Calcaire. — II. ,08. — M. B.

Modèle pour un sculpteur. Trie de lion au bas-relief, vue de profil. Tra-

vail largement ébauché. (Epoque douteuse.)

1492

NÉCROPOLE lil NOM).

Calcaire. — 11. moyenne, o"\i6.

I ne jambe cl deux pieds humains à l'étal d'ébauche. Les sillons laissés

par l'outil \ son! très apparents. Ces deux monuments appartiennes à la série

<!<•- modèles destinés aux sculpteurs.

1493

Kl INES DE LA VILLK ANTIQUE.

Bronze. — Long, o ' .

Deux cuillers à long manche (simpulum) trouvées avec les vases du n° 1 438.

L'une est à tige, se ployant par le milieu au moyen d'une charnière.

Kj 94

NÉCROPOLE DU CENTRE. - VERSANT DE L'EST.

Bronze. — H. o
m
,o7 ; larg. o"\o8. — M. B.

Claque de bronze rectangulaire. Tableau gravé à la pointe. On \ voit le

poisson ^»< sur un autel orné des grandes rainures prismatiques eu usage

sous l'ancien empire; il est de proportions colossales. Devant lui est une

femme flans la posture de l'adoration. Elle lève la main gauche cl lienl dans
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la main droite le miroir W. I ne légende ainsi dispo

587

M,.,

tête. I ne autre légende x =; accompagne la ii . in poisson,

qu'on esl toul étonné de voir représenter la déesse Haket. (xxvi
1

dynastie.)

1495

ENCEINTE 1)1 NORD. TEMPLE D'OSIRIS.

I.ii verte. — H. o"\o5. — M. I!.

1 m chameau accroupi esl monté par un personnage à figure étrangère. Il

esl chargé de grands vases dont le fond communique avec le cou el la botiche

de ranimai et qui l'ont de ce monument un rhyton (pvsôv). Il est publié dans

[bydos, l. II. pi. ko. (Basses époques.)

M 9(5

NÉCROPOLE DU NORD.

Calcaire. — H. o
m
,84; larg. des quatre côtés. o'",3o. — M. B.

Base rectangulaire en cette forme :

On devait \ fixer, au moyen du trou qui occupe la partie supérieure.

quelque emblème sacré comme la châsse contenant la tête d'Osiris (Abydos,

I. I, p. 8a, a4e tableau; Rituel, vignette du chapitre r.wwiu). ou une statue

du dieu ( ibydos, t. II. pi. 58). Le monument est couvert d'inscriptions sur

les quatre laces.

Ml \ VIT 1,11.1 III.. Au sommet, inscription horizontale ainsi conçue : v*\
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" i^^llI^^P J |-J.
qu» semble avoir été ajoutée après coup.

Plus bas sonl deux tableaux superposés.

Le premier représente un personnage assis. Légende : I A'^^""^^

I & (p | ^1 ("ii remarquera que le roi Snefrou esl ici assimilé à un dieu)

fEiîrKtjyiivïi- "" m m"" deux r" '

L'une esl I^mI m T r| semble être une sœur du défunt; l'autre

esl la
^ ~"*""

. I ue troisième femme, non Ggurée, esl nommée '^ il .

\n deuxième registre, le \ i
" '"""j Ml reçoil l'hommage de la dame

h i 1 m P ° — ' '

I - 1 et d'une autre fe le dont le nom <'si

difficile à lire. Une inscription il»' deux petites lignes horizontales nous averti!

que la stèle a été érigée par Ran-senb. Cette inscription est ainsi conçue :

Face postérieure. Trois tableaux superposés.

Le premier tableau représente le X L
J

J \k ^" * ^- recevani

n "" ^ i"pT-^pni d ' i ':i-,prpjJi

sonl assis par terre.

La (t nourrice r» SU 2^^ ^ V ""'
a devant elle son fils M j

*~~^

et une autre nourrice, SÎÎT^Sl '

Face à gauche du spectateur. Deu* registres superposés:

i° Le ]=f| *—~t nommé lk I est debout devant une table d'offrandes

qu'il pré8ente à s,,,, père, le
ffl
—£^#1^—2^ ^' °n ; '

gravé sous le fauteuil le seul nom propre -^w '

I
'!"' I"'"

1 '"''"' '*'

nom de la femme de ce dernier personnage.

2° La dame -%. fille de Ifl l-l, est debout et reçoit l'hommage

de quatre personnages ainsi désignés:
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Face \ droite du spectateur. Le ~^T
*"

I

J
|k ^^" recuit les offrandes

que dépose devant lui son fds, le ~""3^ C
"f"

1

fl ]
• Au registre suivant. la

da
J J|,

fille de |\ s£, entend les prières de sa fille j£ fV^jfr.

et de son autre fille T'Ilf^-"- 0° a profité d'une partie du tableau laissée

en blanc pour y graver le nom dune troisième femme, la nr} *
i

Ce monument est de la xuie dynastie.

1497

NÉCROPOLE DU NORD. - CHOU.NET EZ-ZÉBIB.

Calcaire. — H. o°,ao. — M. B.

Ostracon portant sur chaque face une inscription hiératique à l'encre noire.

On lit à la première ligne une date de l'an GG, le .
r
> albyr. Cette date ne peut

se rapporter qu'au règne de Ramsès II , le seul roi connu qui ait régné plus

de soixante-six ans.

Le document doit être regardé comme une sorte de certificat laissé entre

les mains d'un maître-ouvrier nommé Nofrélwtep, qui fut accusé de vol sur la

dénonciation d'une esclave, et acquitté.

Un texte de ce genre n'a d'intérêt pour la science que s'il est publié in

extenso et en fac-similé. Il est malheureusement arrivé trop tard entre nos

mains pour être compris dans notre deuxième volume d'Abydos.

1498

NÉCROPOLE DU NORD. - CHOUNET EZZEB1B.

Calcaire. — 11. o™,->-'. — M. I!.

Ostracon se rapportant au procès du même Nofréhotep. L'esclave dénoncia-

trice paraît encore ici. Le texte est ditlicile à déchiffrer. Vers la fin est une

formule de serment par Ammon, et par le roi.
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1499

\i CROPOLE IM NORD. CHOl SET 17. ZÉBIB

Il - M. 11.

Vutre ostracon de môme style que les précédents, el comme eux couverl

sur les deux faces d'une inscription hiératique. Il n'est pas daté; mais la men-

tion de Ramsès II. faite à la ligne 9 du recto, en assure l'époque.

Il s'agit cette fois d'un de ces exercices de style, ou tout simplement de

calligraphie, si fréquents au temps «les Ramessides. L'écrivain a pour sujet

un hymne adressé au dieu Vmmon. Ce qui fait l'intérêt du document, c'est

qu'il est divisé par versets, et que chaque verset ci lence et finit par les

mots -un. deux, trois, quatre, nn<] (jusqu'à vingt)*, employés à la fois

comme nombres el comme mots usuels de la langue. Le mot 1
"~~

,
par

exemple, qui commence el finit I»
1 quatrième verset, signifie à la fois le

nombre (rquatrer el le verbe «courir à i;i hâte, boudin». Le scribe joue sui

le double seris de ce mol afel.

< )n remarquera que notre ostracon est du temps de Ramsès ii et, pai 1 on-

séquent, antérieur de quelques années à l'Exode. La littérature hébraïqui

{Psaumes \\\. xxxiv, \\\\n. ci) procède aussi par acrostiches. On voit, par la

comparaison des dates, que-, sous ce rapport, la littérature égyptienne ne lui

doit rien comme invention.

10(10

NECROPOLE 1)1 NORD

,i3. — M. B.

< Islracon publié en fac-similé dans ibydos, t. II, pi. 60 b. Il porte sur chaque

face une inscription en hiératique. L'écriture rappelle par son style la \iv dy-

nastie. I ne date du deuxième mois de scha>, le 29, sans indication de règne,

occupe la première ligni .

L'ostracon semblerait être un extrait du carnet d'un entrepreneur employé

aux travaux d'Abydos. Il \ est question d'une construction m pierre de V
I
Vcz pour la cour t \t, "\k f""^

- d'autres constructions de la même
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1 50 1

i;i I \ ES DE I. \ \ ll.l.i: \ NTIQ1 E.

P rie. — Larg. o . i
">. — M. I!.

Eclal de poterie sur lequel est écrit à l'encre noire un texte copte dont

voici la transcription :

+ niCT6Y6 NAN XC A 1 1 M K A 2 M 2 1 1 T G M AT G

6 X. M 1 1 C CU K G B O A MIIUXO XG HIIMA20
ntn6i cpiic NTNCMneqeiNe NTNXI IK-H-

CMOY 6TB6 NATAXIC 6T2M UTOCl) 2A MMGC'l'Il-

PIOU GTOY^B MIIGII2HT KtD MMOII Afl IICII

iicneicD r nemcKonoc gboa gtbgh20ac>k
A. G 1 1 1

1

p 1 1 1 1 6IC2HHT6 A6IO)0!IOH 2N rpiiy-

ÀTAH2ÀTM HGTpOG AI1TAAOH Ail NT H

eneNTonoc _ ;
nniini 6IC2HHT6 h 2 a 2 riï

ApintlA UIIGY GTKOyCDCy 6TNNOOY NrTAAOH
OU A. G N N G ! A P I 1 1 G N M G G Y G 2 N î 1 G-

T6Ntt)AHA GTOYAAR HCCNIiy T H P O Y-

ci) m g gpcdtn kata ricypAii oyxai ?.h

IIÛCOGIC NAriA

Ce texte est une lettre dont le signataire et le destinataire sont également

inconnus. Le signataire est très affligé de la mort d'un vieillard dont il ne dit

pas le nom; il n'a pas voulu tarder d'un instant pour se rendre au sud et

obtenir la bénédiction du mort (probablement en assistant à ses funérailles).

I! est ensuite question de l'àTdt|ts ou se trouve la province, et de différente

menus détails d'affaires personnelles.
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